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PRÉFACE. 


Fx publiant un sbrégé de nosographie 
et de pharmacologie, je n’ai pas prétendu 
l’offrir à la méditation de ceux qui s’oc- 
cupent encore de l'étude de la médecine ; 
ce n’est pas dans de pareils ouvrages 
qu'ils peuvent puiser les nombreuses 
connaissances qu’il est indispensable de 
posséder pour être à même d'exercer une 
profession aussi difficile, C'est dans Ja lec- 
ture attentive ct dans la méditation des 
ouvrages que les maîtres de l’art ont pu- 
bliés sur les diverses parties de cette science 
qu’ils acquerront une instruction solide : 
aussi, je le répète , cet abrégé n’est pas des- 
tiné aux élèves; mais je le propose aux 
jeunes médecins comme un memento, ou 
plutôt, comme un résumé de ce qu'ils ont 
appris. 

Ce petit ouvrage, qui n’est en quelque 

a * 
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sorte qu’un traité de Posologie ,dans lequell 
je me suis principalement appliqué à fairee 
connaître les doses auxquelles les praticienss 
prescrivent les médicamens , ne peut êtree 
comparé que sous le rapport des matières: 
qui y sont traitées , aux divers formulaires: 
‘et traités de l’art de formuler que nouss 
possédons , et parmi lesquels il en est plu:- 
sieurs qu'il serait difficile de surpasser en 
précision, en exactitude et en clarté. 
L'idée d’un pareil ouvrage m'a été sug:- 
gérée par les services que le V'ade-Necurr ll 
Aedicurm du D’ Guillaume Tazewell : a rent: 
dus aux jeunes: médecins ; : avais eu d'abor id 
envie de traduire cet vavrage; mais j'ai 
bientôt abandonné ce projet, en réflé:. 
chissant que Ja métliode nosologique dis 
Cullen, qui en forme la première partie’, 
est peu connue en France, et que d'ailleurrs 


il était inutile d'emprunter à P étranger cui 
que nous PO opE nous-mêmes ; j'ai 
donc substitué , à cette classification, celll 
de Ja nosographie philosophique suivi 
à Ja Faculté de médecine de Paris, ou1- 
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vrage qui est en quelque sorte devenu le 
bréviaire de tous les médecins français. 
De plus, je n’ai pas trouvé la déuxièmé 
partie de l'ouvrage du D' Tazewell assez 
complète, et les doses des médicamens 
m'ont paru, en général , portées trop haut, 
du moins quant à notre manière dé prati- 
quer la médecine. s 

Ma deuxième patie est divisée en trois 
sections. 

Dans la. première, je traite des médi-- 
camens simples (1) pris dansles trois règnes 
de la nature. Je décris Les substances mi- 
nérales sous les noms qui, leur ont été 
donnés par les chimistes français ; 5 jy 
joins le nom ancien qui était le plus usité, 
et Ja nomencläture nouvelle d'après M. 


F | 

(x) Il faut comprendre, sous le nom de mé- 
-dicamens simples, noni-seulemient ceux que l’on 
_ administre en substance , mais encore ceux qui 
se donnent dans un excipient quelconque, lors- 
que leurs propriétés médicinales n’en sont point 
ou n’en sont que très-peu modifiées, 


ves 


vi PRÉFACE. 


Thénard; j'ai pris cette dernière dans Iess 
cahiers de quelques-uns des nombreux 
élèves qui suivent les lecons de ce célèbree 
professeur, ainsi que dans les ouvrages dee 
MM. Caventou et Fougeron, pharmacienss 
distingués. 

Après avoir indiqué les substances vé-- 
gétales sous le nom qu on leur donne lee 
plus communément, je rappelle toujourss 
fa synonymie latine prise le plus souventt 
dans Linnée ; j'y joins aussi la classificatiom 
du même auteur , et celle des familles natu-- 
- relles de Jussieu, telle qu’on la trouve dans 
le Tableau du règne végétal de Ventenat À 
de plus, j'indique le lieu où la plante croîtt 
naturellement, ou bien celui où elle est cul 
tivéeavecavantage; enfin, jedis quellessonti 
les parties de la plante usitées en médecine... 

Pour les substances que le règne animall 
fournit à la matière médicale , j'ai suivi x 
peu près le même ordre que pour les pré-- 
cédentes. se 

Chacun de ces articles ést divisé em 
plusicurs paragraphes: dans le premier, jee 
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traite des formes sous lesquelles les médi- 
camens sont employés, et des doses aux 
quelles on les prescrit, tant à l'intérieur (+) 
qu’à l'extérieur. Dansle second j'indique les 


propriétés médicinales de la substance (2). 


Lorsqu'un médicament a été ou est plus 
spécialement administré dans le traitement 
d’une ou de plusieurs affections , je cite ces 


maladies dans un troisième intitulé Cas par- 


ticuliers. Souvent, dans un quatrième, sous 


(1) Je me suis abstenu de faire mention des 
doses élevées auxquelles quelques médecins 
d'Italie prescrivent des médicamens très-actifs, 
tels que l'émétique, la digitale pourprée, l’eau 
distillée de laurier-cerise, etc., parce que les 
expériences n’ont point été répétées en France, 
de manière à ne laisser rien à désirer, et parce 
qu’on ne peut admettre, dans un ouvrage de la 
nature de celui-ci, que ce qu’ane observation 
éxacte et rigoureuse nous a bien évidemment 
démontré. 

(2) J'ai eru devoir me servir des dénomi- 
nations anciennes et non de celles qui consistent 
à ranger les médicamens d’après leur action sux. 
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lénoifid’ Observation Fe indique sôus quelle 
forte le médicament est le plus ordinai- 
rement emAloye:; j'avertis quelquefois des 
dangers qu'entraîne son usage, ou des pré- 
caütions particulières qu’il exige ; enfin, je 
dis s’il ést ou n’est plus usité. 

Dans la deuxième section, qui traite 
des médicamens composés, officinaux et 
magistraux, j'ai suivi le même plan que 
dans la première. Parmi les formules qui 
sont rappelées , quelques-unes sont à peu 
près 4bandontées abjourd'hui. Î ne m'a 
Cépéndant pas semblé inutile de les insérer 
ici, parce que quelques dispensiires’en font 
encore mention, et que d’ailleurs plu- 
sieurs d’entre elles ne sont PAF sans vertu, 

La troisième section , qui n’eit pour ainsi 
dire qu’une table des médicamens , offre les: 


ni Sn np in inion ol, morts 
chaque tissu en particulier, où ce qui revient 
au même, d’après une classification physiolo- 
gique, parce que je pense que les noms anciens 
sont plus propres À étre mis dans un ouvrage 
de pratique; ils sont d’ailleurs plus courts à 
exprimer, et sont encore généralement usités, 
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principales substances rangées d'aprés leurs 
propriétés médicinales. 

Je.me suis servi daus Jes rois. sections 
de. l'ordre alphabétique ; j'ai: pensé que 
gétait Ja meilleure manière de procéder, 

our qu’on püt chercher. et:trouver faci-. 
Le le médicament, dont on à besoin. 
On ne trouvera dans = le V’ade-Mecum 
que les principes et la déctrine professés 
par, les meilleurs auteurs, sur Jes diverses 
parties dont il se compose. Ainsi, pour la 
médecine, j'ai. consulté les ouvrages: du 
professeur Pinel, de Cullen, et Je diction- 
naire des sciences médicales s pour la. chi- 
mie, J'ai mis à contribution ! des traités de 
Fourcroy, de MM, Thénard et Bouillon - 
Lagrange; pour .la botanique , ceux de 
Linnée, de Ventenat, de Dalibard ; de 
MM. Mérat et Chaumeton ; pour lematière 
médicale, ceux de Lieutaud , de Desbois 
‘de Rochefort, de Peyrilhe, de .Viçat, de 
Brugnatclli, de Schywilsué, de Morelot, 
de MM.ÏIes Dr Alibert, Swédiaur , Barbier 
et Nysten; enfin, pour la pharmacie, j'@i 
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eu recours aux ouvrages de Baumé, dec 
Morelot et de Parmentier. 

J'ai aussi consulté les notes que j’ai re-- 
cueillies dans les cours de la Faculté dee 
médecine, du Muséum d'histoire naturellee 
et de l'Ecole de pharmacie, et dans less 
lecons de clinique faites dans les divers 
‘hôpitaux de Paris. 

Indépendamment de ces différentes sour-- 
ces auxquelles j’ai puisé, les conseils des 
quelques personnes déjà connues par d’u-- 
tiles travaux, m’ont été aussi très-avanta-- 
geux; et je me plais à citer ici mes amis st 
MM. les D'° Marjolin, chirurgien en se-+ 
cond de l’Hôtel-Dieu de Paris, Legouas,, 
chirurgien des dispensaires de di Société: 
philanthropique, et particulièrement M. le: 
D° de Kergaradec, qui a bien voulu 
prendre part ävec moi aux recherches né-- 
cessaires à la confection de cet ouvrage et! 
én surveiller impression. 
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Des principales ‘abréviations employees 
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.” PREMIÈRE PARTIE. 
isnécé DE NOSOGRAPHIE MÉDICALE. 
CLASSE PREMIÈRE. 
FIÈVRES. 
Onoixaremenr précédées de langueur, 


de lassitude et des autrés si 
débilité, és 
“Altération du pouls ét de la chaleur; lé. 
sion de la plupart des fonctions , sans mala- 
die locale primitive bien évidente. 
Durée déterminée. 


gnes de la 


2 NOSOGRAPHRIE. 
Onore 1er. F. angioténiques (inflam 
matoires ). 


Causes. Jeunesse, tempérament sanguin 
hiver , printemps. 

Sporadiques, rarement épidémiques. 

Symptômes. Céphalalgie, pouls fortt 
chaleur halitueuse, urines rouges, fonuc 
tions cérébrales peu troublées. 

Terminaison. Sueurs abondantes, huë 
morrhagies, urines à sédiment blanc. 

Genre 1. — Continue. Paroxysmes lié 
gers, ordinairement le soir. 

1° VARIÉTÉ. Éphémere inflammatoir} 
Durée. De x à 4 jours. | 

2° var. Synoque inflammatoire. Dured 
De x à 3 scpténaires. | 

Traitement. Saignée, délayans , régit il 
antiphlogistique. 

Les fièvres inflammatoires rémittente? 
ntermittente s’observent si rarement, qu’ 
ne doit point en former un genre, 
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Onore IT. F.méningo-gastriques 


(bilieuses ). 
Embarras gastrique. 


Causes. Celles de la F. biliense. (Foyez 
ct-après. ) 

Embarras stomacal. Céphalalgie sus-or- 
bitaire , anorexie, amertume de la bouche, 
enduit jaunâtre ou blanchâtre de la langue, 
nausées surtout le matin, douleur à l’épi- 
gastre. 

Trait. Vomitif, délayans. 

Ermbarras intestinal. Eructations, fla- 
tuosités , borborygmes, coliques, tension 
de Pabdomen, constipation ou diarrhée, 
lassitudes des membres abdominaux, dou- 
leurs vagues aux jambes et aux genoux, 
avec ou sans fièvre. 

_ Trait. Délayans, purgatifs, toniques. 

Cholera-morbus. Vomissemens violens et 
répétés, d’abord des alimens, ensuite de 
matières vertes, brunes, noirâires; en même 
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temps déjections alvines de matières sem-- 
blables ; anxiétés, douleur vive et brülante: 
dans différens points de Fabdomen, dé-- 
préssion et resserrement du ventre, pouls: 
petitet concentré , abattement extrême des: 
forces; quelquefois affections. spasmodi-. 
ques variées. Mort en très-peu de temps.» 
Trait. Adoucissans ,calmans , antispas-- 


PA 


modiques. 


à Caractères du 2° ordre. Causes. Age: 
mur , tempérament bilieux, été, mauvaise: 
nourriture , affections tristes. 

Sporadique, épidémique À endémique. 

Sympt. Pouls fort et dur, chaleur âcre; 
au toucher, céphalalgie sus-orbitaire, dou: 
jeur à l’épigastre, ordinairement boùche:! 
amére, enduit blanchâtre ou jaunâtre de 6 
la langue, anorexic, désir des boissons. 
froides et acides, urines foncées, diarrhée 
ou constipation; quelquefois, ictère partiel 
ou général. | 


Termin. Vomissement, diarrhée bilicuse. 
d ? ? 
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Sueurs générales, urines à sédiment rose 
ou briqueté. 

GENRE II. — Continue. Un ou deux pa- 
Yoxysmes pendant le; jour. 

Durée. 1, 2, 3 septén. Le 5° ou le 
9° jour, elle dégénère quelquefois én fièvre 
 adynamique. Elle devient souvent inter- 
mittente vers son déclin. 

Esp. comrriquée. Bilieuse inflamma- 
toire. (F. ardente) symptômes réunis des 
fievres inflammatoire et bilieuse. 

Durée et termin. Les mêmes que dans 
la F. bilieuse. 

. Trait. Emétique ou éméto-cathartique , 

boissons adoucissantes et légèrement aci- 
dulées, layemens émolliens ; prévenir ou 
combattre les complications , favoriser les 
crises. 
GENRE IT. — Rémittente. Accès de froid 
_et de chaud d’abord vagues, ensuite régu- 
liers; vers la fin, simples parox ysmes , la 
fièvre devenant alors continue. 

Durée, De 14 à {o jours. 


\ 
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On ne connoît guère les complications: 
de cette fièvre. 

Trait. D'abord le même que pour lai 
précédente, ensuite boissons fortifiantess 
et alimens légers mais nourrissans; verss 
le déclin , quelques toniques. 

Genre IV.— Jntermittente. Produite par. 
ticulièrement par l’habitation dans les lieuxx 
bas et humides. L’accès commence ordi- 
nairement par un sentiment de froid entre 
les épaules, s’étendantbientôt àtoutle corps;, 
et suivi de tremblement; ensuite survientt 
la chaleur, à laquelle GR une sucur: 
plus ou moins abondante. | 

Type. Accès tous les jours (F. quotidien: 
ne), tous les deux jours (F. tierce), touss 
les trois jours {F. quarte),tousles jours maisé 
se correspondant de deux jours l’un etaltere 
nativement fortset foibles.(F, double trerce.)) 

Apyrexie complète entre les accès. 

Durée. 3, 5,7 accès et plus. 

Trait. Dans le commencement , le mêmes 
que pour les deux genres précédens. Aprèss 
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le 6° ou 7° accès, toniques forts, surtout 
le HS pendant l'apyrexie. 


Onore III. F. adéno-méningées 
( muqueuses ). 


Causes. Sexe féminin, enfance, vieil-. 
lesse, tempérament lymphatique, au- 


tomne. 
\ Li 


Sporadiques, épidémiques endémiques. 

Sympt. Päleur et flaccidité générales; 
bouche fade et pâteuse ; langue humide et 
blanchâtre, aphthes; pouls peu fébrile, 
quelquefois plus lent que dans Pétat de 
santé; chaleur modérée ; excrétions aug 
mentées dans la muqueuse intestinale , et 
quelquefois dans plusieurs autres; douleurs | 
contusives des membres; éruptions cuta- 
nées fugaces ; paroxysmes la nuit. Quel- 
quefois symptômes d’embarras gastrique. 
(Les matières qui les produisent ne sont 
pas bilieuses ; ce sont des mucosilés vis= 
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queuses blanchâtres , que l’on rend par less 
vomissemens ou par le, selles.) 

_ GErRE V, — Continue. Paroxysmes lai 
nuit. Vers la fin, elle devient quelquefois: 
intermittente, 

Durée, 2,3, 4 septén. 

Espr. comp. F. muq. vermineuse. Symp=: 
tômes de l’ordre ; de plus, dilatation de Ja. 
pupille ; chatouillement aux narines ; ha. 
leine fétide et aigre ; intermittence du pouls: 
toux sèche; douleurs aux poignets ) AUX: 
Senoux , aux pieds; mouvemens convul-. 
sifs , etc, 1 

2° Esp. f.mug. inflammatoire, Son exis- | 
tence est contestée. On a vu des F. mu. 
queuses avec phlegmasie locale. ta 

13° ESP. F, muq. bilieuse. On a eu plu- 
sieurs fois eccasion de l’observer. : 3 

GENRE VI. — Rémitiente. Accès en froid. 
et en chaud. 

Type. Quotidien, double tierce , Uerce, 
quarte. Versle déclin, simples parox ysmes; 
elle devient souvent alors continue. 
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Ÿ Durée. 42 jours et plus. 
Hémitritée. Accès tous les jours; plus, 
ious les deux jours , le matin, seconds ac- 
cès se correspondant en tierce. 


- CompPLicar. Embarras gastrique, F. bi- 
8 
lieuse , phlegmasie d’un viscère. 


1 Trait. des F. muq. continue et rémittente. 
Dans Le commencèment, vomitif etsouvent 
purgatif. (On préfère V ipécacuanha à l’é- 
métique, et la rhub arbe unie à un séleutre, 

à toût autre purgatif, à cause du grand 
relächement de la muqueuse intestinale). 

Plus tard, légers toniques et quelques pur- 
gatifs ; vers la fin, toniques, alimens nour- 
tissans et de facile digestion. 

Genre VIT.— Jniermittente. ASE com— 
men cant par de légers frissons, d abord aux 
pieds, puis dans tout le corps. Pendant 
Papyrexie, langueur , inertie. 

… Type. Tierce, double tierce ; , plus sou- 
vent quotidien ou quarte. 


Trait, Le même que pour ve précé- 
4 + 
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dentes, Insister sur les amers et surtout sut 
le quinquina. 


ORDRE V.F.adynamiques( putrides).. 


Causes. Toutes les causes de la débilité.. 

Sporadiques, endémiqués, épidémiques,, 
souvent contagieuses. : 

Sympt. Pouls foible, chaleur âcre au 
toucher, décubitus en supination, pros=- 
tration extrême des forces, stupeur géné-- 
rale , langue noire et fuligineuse , excré-- 
tions souvent fétides, délire taciturne. 

Termin. Mort. Diminution graduée des: 
symptômes (/ysis ). Crises parles urines, quii 
sont troubles avec un sédiment cendré,, 
par des sueurs générales chaudes, par des: 
parotides , par des abecës. 

La convalescence est longue, et les re- 
chutes fréquentes. 

GENRE VIII. — Continue. Paroxysmes le 
matin ou le soir ; souvent peu marqués. Elle 
devient quelquefois intermittente vers la fin. 

Durée. 1,2,3, 4 septén. ct plus. 
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a" esp. comrz. #. putride-inflamma- 
toire. Au début, symptômes de la F. inflam- 
matoire ; le 3° ou 4* jour, adynamie. 

2° esp. Fr. bilieuse-adynamique. D'abord 
symptômes de la F. bilieuse, ensuite ceux 
de la F. adynamique. 

d° ESP. FF. muqueuse-adynamique. Réu- 
nion des symptômes de ces deux fievres. 

Trait. préservatif. Eloigner les causes 
prédisposantes , faire usage de fumigations 
acides. 

_— Curatif. En général stimulant et toni- 
que. (Il varie selon les circonstances. } 
_ Genre IX. — Rémittente. Relour ré- 
gulier ou irrégulier d'accès en froid et en 
chaud, sans ap yrexie. Durée prolongée. 

Gexre X.—Jntermittente. Apyrexie com- 
plète ; retour des accès sous le type quoti- 
dien, double tierce, tierce ou quarte. Durée 
indéterminée. 

Trait. des F. adynamiques rénuttente 
etintermittente. Le mème que pour le genre 
précédent. Cependant, comme elles sont 
de plus longue durée, il est utile de sou- 
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# 


tenir le malade par quelques alimens de 
facile digestion. (Le quinquma, même à 
haute dose , ne gué.it pas toujours Ja F4 
adynam. i RS RSAUS ) 


OnDrE V.—Ataxiques (malignes). 


Causes. Tout'ce qui occasionne la dé- 
biité. 

Sporadiques, épidémiques, éndémiques, 
contagieuses. 

Sympt. Irrégularité et désordre très + 
grand dans l’état du pouls, de la chaleur : 
des sens, de l’entendement, de là loco- 
motion, de la voit, dans la succession 
ou la marche des BE: anoma- 
lies locales très-variées :: simulant une 
phlegmasie, un flux, une névrose; exa- 
cerbations très-irr étés! pouls souvent 
fort, foible, grand, petit, régulier, irré- 
EATS intermittent, soit ihertet HR 
dans la même artère, soit simultanément 
dans des artères différentes; chaleur iné- 
gale , angmentée dans une partie , diminuée 
dans une autre; sensibilité excessive d’uu 


= 
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ou de plusieurs sens, tandis que les autres 
sont obtus ; intelligence trés: développée 
ou nulle, insomnie, Vertiges, coma, dé- 
lire, bégayement aphonie, carphologie 
soubresauts des tendons, convulsions, té- 
tanos; paralysie énérale ou partielle, cons. 
tante où passagère ; hydrophobie, etc. 
Termin, Sbuvent fanéste. Peu d’éva- 
cuations critiques ; “métastases aux articu- 
tions, aux glandes ; cependant, quelque- 
fois crises par les sueurs, par les urines, qui 
sont sédimenteuses , par la diarrhée, par 
une éruption miliaire. 04 FA 
Genre XI — Continue. Continuité des’ 
SYmptômes ei- dessus, ‘avec parox ysmes 
rès-irréguliers. hi 
\PUrÉe.S 3,4 septén. et davantage, 
ETS ah. Du lente-nerveise, Symptômes 
ugaces ; marche très-lente!°° © ca 
2° var. F. cérébrale. Embarras gastrique 
ü début ; ensuite céphlalgie vive, con- 
usion dans les idées, abolition d'un ou de 
lufieurs sens, Slupeur, état CoMateux, etc. 


LL 
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Compzicar. Ce genre peut se compli-- 
quer des symptômes propres aux différenss 
ordres précédens ; de là les F. atax. inflam-- 
maioire, atax. bilieuse ,alax. muqueuse :, 
alax. adynamique. 

Trait. En général, le même que pour 
la F. adynamique. Iusister davantage suur 
les révulsifs. externes ; s'attacher à comi- 
battre les symptômes prédominans. 

Genre XIL.— Rémittente(F. pernicieuse)). 
Continuité des symptômes de l’ordre, st 
des accès réguliers ou irréguliers, sous Id 
iype quotidien, double tierce, tierce} 
quarte; pendant l'accès un ou plusieurrs 
des symptômes énumérés prédominent. Elle 
devient souvent continue vers Ja fin. 

Cette maladie est extrêmement grave. 

Gexre XIIL.— Zntermittente (F. pernik 
cieuse). Accès sousletype quotidien, double 
tierce, tierce, quarte, exaspérés par quel: 


que symptôme prédominant, violent cel 
dangereux ; intermission complète apreei 


l'accès ; mort en très-peu de temps. 
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Trait. des F, atax. rémiltente et inter- 
mutiente. Quinquina à forte dose pendant 
la rémission et l’intermission. La maladie 
bien reconnue, on ne peut recourir trop 
tt à son emploi, 

Genre XIV. Typhus contagieux. Causes. 
Froid humide, marches forcées , malpro- 
preté, mauvaise nourriture, miasmes pu- 
trides; habitation dans les prisons, les 
hôpitaux, les Vaisseaux ; afleélions tristes, 
nostalgie. 

. Epidémique ; éminemment contagieux , 
rarement sporadique. 

Sympt. Début ordinairement brusque, 
précédé quelquefois de malaise, de lassi- 
tudes, d’anoxerie, de sommeil fatigant, 
de tristesse, d’apathie. 1° période. Frisson 
suivi de chaleur, froid des parties exposées 
à l’air, sentiment de chaleur douloureuse 
et de gêne dans celles qui sont couvertes ; 
céphalalgie frontale, serrement destempes, 
Visage animé , rougeur ct douleur de la con- | 
onctive, larmoiement, inflammation d’une 
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ou de plusieurs membranes mtqueuses ; 
et particulièrement de celle du poumon; 
anorexie ; langue blanche , näusées, vo 
missemens , soif, désir des boissons acides 
mais surtout de l’eau froide pure,diarrhée on 
constipation, hypochondres douloureux, 
douleurs rhumatismales de différentes par= 
ties et particulièrement des Jombes et du 
dos, insouciance, inërtie, éruptions variées, 
souvent pétéchies , quelquefois épistaxis 
et parotides ; pouls fréquent, mou et fai- 
ble , rarement fort et dur; urinés rouges. 
2° période. Disparition de Péruption , pean 
et langue sèches , déglutition difficile, pouls 


petit, chaleur ‘âcre, urines pâles, selles 


iréquentes et putrides, douleur dans une. ! 


LR 2 3 4 
des cavités splanchniques , souvent phleg- 
masie d’un ou de plusieurs viscères, exa- 
. n - + : . 
cerbations ordinairement la nuit, trem- 


bleniens, soubresauts des tendons , carpho= 


logié, typhomanïe, idée dominante, qui 
efface toutes es autres. Le 13°, 14° ow 
19° Jour’; souvent exacerbation violente 


| 
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 FIEVRES MALIGNES. 7. 
suivie d’ une crise complète par des selles, 
des uiines à sediment abovdant, où dé 
sueurs. 3° période. Quand la bé e se 
prolonge au-delà , aux Symptômes ci-dessus 
se joignent ceux de la F. adyrramique Ja 
mieux caractérisée. Elle se termine le 21° ; 
27° ou 25° jour. | 

Termin. Souvent la mort. 

La convalescence est très- “longue ; sou 
vent, pendant la nuit , après la disparition 
de tous les Symptômes, léger delire avec 
douleurs atroces et comme térébrantes au 
tibia ou au fémur. 2 

Trait. Délayans, évacuans , antispasmo— 
diques , toniques ; ; Comme il] existe presque 
toujours une affection locale, dérivatifs 
Dons | 

UGENRE X V. PAT) (Typhusictéroitte.) 

_ Causes, Chaleurardente de l atmosphère, 
Bande sécheresse, contagion. 

. Epidémique, endémique, contagieuse, 
bent LE dique. 

Sympt. 1° période. Au début, frisson 


] 
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_ suivi de tremblement avec refroidissement: 
ou augmentation de chaleur, céphalalgie ;; 
étonnement, terreur; face rouge; yeuxfixes,, 
larmoyans ; langue sèche et chargée vers: 
son milieu , rouge et humide sur les bords ;; 
déglutition difficile , anorexie , éructations,, 
nausées, vomissemens douloureux de ma-- 
tières glaireusesetjaunâtres ; hypochondress 
douloureux ; douleurs au dos , aux lombes,, 
aux membres abdominaux; pouls dur ou 
déprimé; chaleur âcre, humide ou sèches 
de la peau ; diarrhée ou constipation; uriness 
rouges. 2° période. Pouls faible, lent ; af- 
faissement, état comateux ; augmentation 
des vomissemens; ictère des yeux, de lai 
face , du cou, du tronc et des membres. 
3° période. Symptômes d’adynamie; ho 
quets, délire, convulsions, défaillances, 
vomissemens de matières noirâtres , déjec-- 
tions de mème couleur et très-fétides., 
hémorrhagies passives variées, froid dess 


membres, suppression d'urine, odeur çai- 
davéreuse , mort avant le 7° jour. 


} 
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Type. Ordinairement continu , quelque- 
fois rémittent et intermittent. 

Trait. Boissons délayantes, acidulées ; 
toniques vers la fin ; combattre les accidens. 
On a beaucoup préconisé l’usage du quin- 
quina à trés-forte dose, dès le début de la’ 
maladie. 


OnprE VI. F. adéno-nerveuses 


(peste). 


Causes. La contagion. 
Sporadiques, épidémiques, Eden 
contagieuses. 

_Sympt. Série de phénomènes apparte- 
nant aux fièvres adynamiques et ataxiques, 
accompagnée d’éruption de bubons aux 
aines , aux aisselles et rarement au cou; 
d’anthrax aux parties privées de poils : aux 
joues , au cou , au dos, aux membres; de 
pétéchies à la poitrine , au cou, aux mem- 
bres. Ces trois caractères de la peste exIS- 
tent séparément ou simultanément. 

Termin. Très-souvent la mort. 


ÿ 
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 GEXRE XVI. — Continue. Märohe très. 
aigué outrès-lente; quelquesheures suffisentt 
pour tuer le malade; d’autres fois la maladie» 
dure 2 septén. 

. Compticar. Embarras gastrique. Les: 
fièvres précédentes. 

Genres XVIIet XVIII. — Rémittente ett 
intermittente. Peu'ou point connues. 

Trait. préservatif. Calme moral , nour- 
riture succulente mais modérée, toniques,, 
frictions d'huile sur tout le corps; ne pas: 
communiquer avec les pestiférés, ne pas: 
füre usage des objets dont ils se sont servis; 
avant de les avoir purifiés, Si par devoir 
on est obligé de visiter les pestiférés ou de: 
demeurer avec eux » l'application d’un 
exutoire pet être avantageuse, On a aussi - 
proposé l’'inoculation de Ja petite vérole 
ou de la vaccine. nr 

— Curatif, Frictionsavecl'huileou la gla- 
ce, émétique, sudorifiques; enfin traitement 
des fièvres adynamiques et ataxiques , varié 
suivant l’exigence des cas. Faire suppurer 
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les bubons et les anthrax pour prévenir les 
métastases. 


" Fievres hectiques. 
Li 


Causes. Toutes les causes débilitantes 
qui persistent long-temps ; hémorrhagies, 
catarrhes , diabétès , masturbation , Coit im- 
modéré, fatigues, tristesse ; Jalousie, nos- 
talgie ; terminaisons incomplètes des diffé- 
rentes fièvres, des phlegmasies ; maladies 
.@rganiques, | 

Presque toujours sporadiques, le plus 
souvent symptomatiques ; trés-rarement es 
sentielles. 

Sympt. Pâleur, maigreur, flaccidité gé 
nérales ; coloration partielle des joues ÿ 
sof, chaleur à la paume des mains, à la 
Plante des pieds ; pouls fréquent, dur; res- 
Piration difficile, toux férine , Peau sèche, 

SuCurs partielles qui deviennent généra 
Jos ct gluantes vers la fin, quelquefois 
appétits vénériens » Augmentation des ex- 
éiélions, diarrhée colliquative, œdème 
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des membres abdominaux > AMaigrisse-« 
ment , affoiblissement général ; souvent lee 
Eole” conserve toutes ses facultés inteli- 
lectuelles jusqu’à Ja mort. 

GENRE XIX. Continue. Symptômes dée 
l'ordre avec type continu ; paroxysmes lée 
soir ou la nuit. Durée indéterminée. 

GENRE XX. Rénuitente. Symptômes deée 
l’ordre avec type rémittent, 

Trait. 1] varie selon la cause de la ma-- 
ladie et selon les circonstances qui l’ac-- 
compagnent. 


CLASSE SECONDE. 
PHLEGMASIES. 


Douleur, chaleur, rougeur et souvemit 
tuméfaction locales, avec ou sans fièvre:;: 
se terminant par résolution, suppuration., 
gangrene , induration, ulcération, déli-- 
tescence, métastase , passage à lé Lat Cheb 
nique. 


CI 
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Onpre Ier. Phlegm. cutanées. 


Rougeur plus ou moins étendue, éruption 
de boutons, de pustules ou de taches, avec 
chaleur , douleur ordinairement prunigi- 
mneuse et brûlante ; l’éruption est souvent 
précédée ou accompagnée de fièvre;ellese ©, 
termine par desquammation , dessiccation , 
ulcération , gangrène , métastase. 

Genre I. Variole. Tous les sexes, 
tous les âges y sont sujets dans tous les 
climats ; commune au printemps, elle cesse- 
en hiver; elle n’a lieu qu’une fois dans 
la vie. 

Sporadique , épidémique , contagieuse. 

Sympt. Lassitude sans cause , horripila- 
tions vagues, chaleur, accélération du 
pouls, céphalalgie, nausées, vomisse- 
mens; chez les enfans , convulsions. Vers 
Ja fin du 3° jour ou le 4°, apparition de 
petits points rouges d’abord autour des lè- 
vres , ensuite à la face, aux bras et au reste 
du corps; apyrexie complète après l’é- 


s 
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ruptian, qui se termine en 24 heures. Le | 
jour, la fièvre reparait; des pustules , élan 
gies et arrondies , entrent en suppuration 
Le ïo* jour, la fièvre cesse; les pustull 
se dessèchent, tombent en écailles furfà 
racées , et laissent à la jeau des traces ph 
ou moins profondes. 

1° var. F'ariole discrète. Pustules pee 
nombreuses , étartées. Apyrexie complète 
après l’eruption. | 
HU VIN Confluente. Eruption sou ver: 
prématurée ; s Ymptèmes précurseurs très 
violens ; les pustules se confondent Id 
unes avec les autres ; fièvre après l'érups 
tion ; souvent Ptyalisme et dixrrhée. 

Comelicar. Fièvres bilieuse 
neuse , adynamique, alaxique, 
« Trait. préservatif, Vaccination, 


lation du virus varivlique. 


—Curatif. Variant selon les circonstancesé 
Souvent l'expectation. Diè 


» Vermik 


Inocux 


" 
| 


te, boissons aeil 
dulées ; saignée, si l’inflammation est troÿf 


cs | 
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En Or à 


violente. Dans la variole confluente, qui 
souvent est compliquée de F. adynamique, 
stimulans , toniques , rubéfians. 

Genre IL Varicelle. Eruption avec ou 
sans fièvre, de pustules qui passent à 
peine à l’état de suppuration, se dessèchent 
en peu de jours, et ne laissent point de 
féairice après leur chute. 

1° var. Chicken pox ( pustules de pou- 
et). Petites pustules peu élevées, conte- 
nant un liquide limpide et incolore. 

2° var. Swine pox (pustules de cochon). 
Pustules plus développées, contenant un 
liquide blanchâtre qui se rapproche du 
pus. 

Trait. Boissons acidulées, régime ra- 
raîichissant. 

Genre IL. Rougeole, Tous les sexes , 
jous les Âges y sont sujets. Plus commune 
ans l'enfance et au commencement de 
“hivér , elle disparaît Pété. Elle n’attaque 
qu'une fois dans la vie, 

Epidémique, contagieuse, 


39 
Le 
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Sympt. Ceux des phlegm. aiguës ; eco 
ryZa , éternuement, toux violente, lar 
-moiement , tuméfaction des paupières. IL 
4° ou 5° jour , apparition au visage, à l’alh 
domen , à la poitrine, de petites tachaë 
rouges , semblables à des morsures cd 
puces, séparées par des intervalles anguleunr 
L’éruption terminée , la fièvre ne cesss 
pas ; la toux augmente quelquefois. Le (6 
ou 7° jour, le rouge vif des taches dima 
nue; le 8° ou le 9°, l’épiderme s’enlèvwr 
par écailles, et la desquammation a lieu. IL 
toux et la difhculté de respirer subsistem 
quelquefois long-temps. | 

Compcicart. Fièvres primitives, pérni 
pueumonie, | 

Trait. Exposition à un air tempéré 
boissons délayantes et mucilagineusess 
Combattre les symptômes prédominans te 
les complications. 

GENRE IV. Scarlatine. Elle attaque pa 
ticulièrement les enfans et les adolescenss 
et parait dans tous Les temps de l’année, 


ï 
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Sporadique, épidémique; elle paraît 
contagieuse. 
| Sympt. À ceux des phlegm. aiguës, se 
joignent une sensation incommode dans 
la gorge et une gêne dans la dégluti- 
tion, causées par le gonflement des ton- 
silles, Le 2° ou le 3° jour, taches irrégu- 
lières, de couleur écarlate , commencant à 
paraître à la face, au cou ,puisä tout le corps. 
D'abord disséminées, elles se rapprochent 
ensuite et causent du prurit.Quelquefoisap y- 
rexieaprès l’éruption, souvent persistance 
des phénomènes précurseurs ; œdème des 
membres abdominaux. Le 6° jour, les taches 
pâlissent , etles symptômes généraux dimi- 
nuent. Desquammation le 7° et jours sui- 
vans. 
_ L’éruption peut se renouveler jusqu’à 
trois fois ; alors une sueur copieuse , la 
diarrhée , des urines troubles avec un sé- 
diment abondant terminent la maladie. Elle 
est aussi sujette à la délitescence et à la 
métastase, | 


28 NOSOGRAPRIE. 
Comrticar. Fièvres primitives, angine 
gangreneuse. | 
Trait. Le même que pour la rougeolee 
Elle est souvent suivie d’anasarque. LA 
convalescence exige les ne grandes Fais 
Cautions, 

GENRE V, Erysipile. Cause. Séxe te 
minin , tempérament bilieux, printempss, 
äutomne , ceftains alimens , insolation|, 
AH irritantés: sur Ïa il. 

Sympt. Les signes précurseurs des 
phlegm. aiguës. Le 2° où 3° jour, tumcfac® 
tion de la peau , légère ; inégalement cirt: 
conscrite, avec rougeür vive qui dispal 
rait sous Ja pression et révient ensuite’, 
chaleur ; douleur brülanté et .quelquefoiis 
fièvre plus ou moins forte. Le 6° ou 
7° jour , vésicules séreusés , diminution due 
la douleur et de la tension , formation dée 
croùtes légères qui sé détachent du 0° au 
10° jour. L’érysipèle attaque particuliè:- 
fement le visage et les membres; il peut 
être fixe, ambulant, serpigineux, pério=- 


4 
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dique. Il peut aussi se términer par gan- 
grène oupar ulcération. 

ComPLteaT. Embarras: gastrique, fièvres 
primitives, phlegmon. 

Trait. Boissons délayantes, adoucis- 
santes , acides ; émétique, lorsqu'il y à em— 
bärras gastrique; recouvrir la'partie d’une 
légère couche de farine d'avoine ou de 
froment ; rejeter les corps caves et les on: 
: +5) 

FGrxRE VI. Zona. Paraît tenir de lp 
pute ét de la dartre. Causes éloignées. 
péu connues. On a supposé un miasmé 
spécifique , rien n’en prouve existence. 
Sym. Eruption ‘plus où moins large 
de pustules très-rapprôchées, de’ couleur 
blänche ou rouge, occupant un des côtés 
de’la poitrine où de l'abdomenen forme 
dé demi-ceinture; fièvre, douleur, tension, 
démangeaison plus où moins intense. 
Durée. Ordinairement de 25 4 30 jours , 
u élquefois de {0 à Go. 
Trait, Boissons délayantes , émétisées ; j 

dx 


>» 


\ 
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quelques purgatifs vers.la fin; diete végcé 
tale. Appliquer sur les pustules de la faa 
rine d’orge ou de froment, ou bien lee 
oindre avec une huile douce, Vhuill 
d'œuf, par exemple. 

Gexre VH. Miliaire. Causes. Sexe fée 
minin, hystérie, hypochondrie, accou 
chement récent, lieux bas et humidess 
toutes les causes débilitantes. 

Elle paraît contagieuse. 

Sympt. Éruption générale de petits bou 
tons isolés ou groupés, plus distincts aa 
toncher qu’à la vue; précédée et accomi 
pagnée de fièvre et d’une sueur aigroe 
Le 2% jour, au sommet de chaque bgu 
ton, peute vésicule remplie d’une liqueut 
blanche qui devient jaunâtre. Cette ve 
sicule se rompt au bout de 2 ou de 
jours, et il survient de petites croûtes qu 
tombent en écailles, Pendant que cetil 
érupüon parcourt ses périodes, d'autre 
petits boutons se développent. On peu 
être affecté de la miliaire plusieurs foii: 


| 
| 


| 
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Le pronostic est d’autant plus favorable, 
que l’éruption est plus tardive. 

Compzicar. Fièvres primitives, une 
autre phlegmasie, On doit craindre la dé- 
litescence.  , 

Trait, Tenir le malade di ume tem- 
pérature moyenne. Prescrire des boissons 
délayantes et acidulées. S'abstenir des su- 
dorifiques , à moins qu'il n’y ait tendance 
à une sueur cr tique. 

Genre VIII. Urticaire. yen a de plu- 


| sieurs espèces : ainsi, la porcelaine , la. F, 


orliée ,\ etc. 

Sympt. Tubercules aplatis, durs, pruri- 
gineux , de couleur pâle. Leur disparition 
subite est accompagnée d’un sentiment de 
gène dans la région épigastrique. La cha- 
leur favorise leur développement. Ils exis- 


ten tantôt sur un point, et tantôt sur un 


autre, disparoissent pour revenir ensuite, 

et se terminent par desquammation. 

_ Durée. Quelques heures. | \ 
Trait, Aucun moyen curatif particulier. 


e 
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GENRE IX. Hydroa. Dans lés péyss 
chauds, peu de personnes eñ sont exemp= 
tes, surtout parmi Jes erifans: L'exercice 
et es boiséons fr oides la prodüisent, ‘112 

Petits boutons ou petites taches rouges, 
“sensiblés et rudes au toucher. Ils ne de-- 
mandent aucun traitement particulier. 

Genre X. Teigne. Causes) L'enfance. 
rarement la jeunesse, la malproprété, l'ai 
hus des farineux , la tristesse , la gale, less 
scrophules , Ja sÿphilis. 

Paraît héréditaire: N'est pas conta 
gieuse, à moins qu'il n’y ait déjà prédis-: 
position à à cette maladie. | 

| Sympt. Prurit plus où moins violent,, 
rougeur, épaississement du cuir chevelü;, 
gonflemènt des glandes de l’occiput et dut 
cou, céphaialgie, éruption de pustuless 
ou de vésicules remplies d’une humeur vis-- 
queuse, rougeâtre ou jaunâtre, très-fé-- 
tide. Ces vésicules se rompent, l’humeutr 
s'écoule, sesèche , agglutine tés cheveux, 

forme des croûtes recouvrant une sanies 


L: 
‘ 
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nfecte qui ronge la peau, détruit le bulbe 
es cheveux, et menace Rares si les os 
u crâne. 
.Duréé. Indétermmée. 

1° ssp.— Faveuse. Tubercules arrondis, 
éprimés à leur centre, d’un jaune gris, 
ormant des croûles épaisses, qui, apres 
voir été enlevées, reparaissent. 
2% Esp. Granulée. Fubercules irrégu- 
iers , inégaux, bosselés, d’un gris brun. 
3° Esp. — Furfuracée. Desquammation 
gère avec suintement d'une humeur qui, 
ñ se desséchant en écailles, ressemble 
ssez bien à du son. 

4° Esp. — Amiantacée. Petites écailles. 
rès-fines d’une couleur argentine et na- 
béé, si entourent les cheveux. 

5° Esp. — Muqueuse, Pustules ou vési- 
ules suivies d’ulcérations , qui laissent dé 
ouler une humeur tenace réssemblant à 
üu miel corrompu. or ke 

Trait. Lotions faites avéc l’eau mercu- 
rielle, la décoction de cigué; frictions avec 
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les pommades où entrent le mercure, 11 
soufre, le charbon ; emplâtre de gommn 
ammoniaque , calotte de goudron. A l’im 
 térieur ; diaphorétiques et purgatifs plus on 
moins répétés. 

Genre XI. Plique. Malpropreté , mau 
vaise nourriture. Elle affecte particulières 
ment les Polonais. 

Sympt. Suintement d’une humeur ichc 
reuse.et quelquefois sanguinolente , d’un 
odeur particulière, qui agglutine les chee 
veux et les poils, et leur fait prendre di 
verses formes; ordinairement précédé di 
céphalalgie, de sueurs fétides, de dou: 
leurs aux ‘articulations, de vertiges, di 
picotemens à la racine des cheveux. 

Trait. Lotions émollientes ; purgatifhi 
doux, diaphorétiques. Souvent guérison 
spontanée. 

Genre XII. Dartres. Causes. Délicar 
tesse de la peau, malpropreté, scorbuti. 
syphilis, scrophules. 

Sympt. Eruption prurigineuse, périodil 
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que ou continue de petites vésicules ou de 
ustules qui se rompent et laissent suinter 
n liquide formant parsa dessiceation des 
oûtes ou des écailles ; quelquefois ulcé- 
ation ou destrüction de la peau: > 
| 1° Esp. — Furfuracée. Exfoliations lé 
ères de l’épiderme semblables à de la fa- 
ine ou à du son. | 


2° ESP. — Squammeuse. Exfoliations 
Plus larges que dans l'espèce précédente. 
 3*esp.— Crustacée. Croûtes de forme et 
le couleur variées, qui tombent plus ou 
oins promptement, et sont remplacées 
bar d’autres. 
| Atesp.— Fongeante. Boutons pustuleux , 
u ulcères fournissant un pus ichoreux , 
ugmentant en largeur et en profondeur, 
t Sétendant quelquefois jusqu'aux mus- 
les et aux os. 

5° Esp.— Pustuleuse. Pustules variant par 
volume et Vagglomérations se couvrant 
écailles et decroûtes. Après lachute de ces 
Toûtes, la peau reste plus ou moius rouge, 
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_ 6°Esp.— Phlycténoide. Phlyctènes kid 
plies de sérosité ichoreuse, de forme et “d 
grosseur variables, laissant après elles du 
écailles rougeâtres. 

qe EsP.— Erythémoïdes Petits boutom 
rouges et enflammés, se terminant par dec 
quammation , après un temps plus: 
moins long. 

Trait. Diaphorétiques , sudorifiquess 
bains chauds, bains de vapeur ; sulfureit 
et mercuriaux à l’intérieur ; et comme t« 
piques ; régime végétal, diète blanche. | 

Genre X HI. Gale, Causes, Tous les âgee 
réunion d’un grand nombre d’individuss 
malpropreté, contagion. 

Sympt. Eruption de hoëtons qui 44 
convertissent en pustules, d’abord au déo 
de la main et dans l'intervalle des doigtis 
ensuite sur toute là surface du corps, exceyy 
té au visage; démangeaison plus ou moi 
forte , augmentant le soir et par la ‘chat 
leur ; les pustules sont très-petites (gai 
miliaire ), ou très - grosses et confluentee 
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lavec prurit considérable ( Gale bouton 
née ). Elles sont produites et entretenues 
par la présence d’un insecte ( acarus sca- 
|biei ). 
| Compzicar. Dartres , Syphilis. 

Trait. Topiques excitans ; merCuriaux, 
sulfureux tant intérieurement qu’extérieu- 
rement. #* 
| Genre XIV. Pemphigus. Sympt. Erup- 
tion de vésicules de grosseur et de forme 
variables, remplies d’une sérosité jaunä- 
ire, se manifestant sur la peau et quel- 
quefois sur les membranes muqueuses , 
et disparaissant au bout de quelques jours. 
| Affection assez rare, toujours sporadi- 
que » quelquefois chronique. 

Trait, Diète sévère » boissons délayan- 
es et acidulées au commencement, lé- 
ers toniques vers la fin. 

GENRE ANNEXE. Ephélides, Taches de 
jtandeur , de forme et de couleur ditfé- 
énies , qui surviennent à la peau et en 
hangent la uature, 


38 : : NOSOGRAPHIE. 


1° gsr.— Lentiforme. Taches lentifowr 
mes , fauves , rousses ou brunes, sam 
prurit, attaquant-particulièrement les parr 
ties exposées au soleil ou au feu. 

2° Esp. — épatique. Taches safranéee 
plus étendues que les précédentes, pern 
sistantes ou fugaces , se terminant par des 
quammation. Elles arrivent le plus souvern 
au tronc. 

3e Esp. —Scorbutique. Taches plus co 
moims étendues , de couleur sale et brun 
nâtre , attaquant le tronc , les parties: ex 
ternes des membres , et quelquefois tout 
la surface du corps. Q 

Gexre XV. Psydracia, Boutons qui 
changent en pustules. Leur siége et ler 
marche varient. 

Non contagieux. 

Genre XVI. Pustule maligne. Elle attt 
que Je plus souvent ceux qui seigneñt Jl 
animaux ou qui travaillent sur quelques 
unes de leurs parties : les bouviers , les w 
térinaires , les bouchers, les tanneurs. 


2 


PHLEGMASIES CUTANÉES. 39 


Contagieuse. 

Sympt. 1°° période. Prurit incommode, 
vif et passager; formation d’une petite 
vésicule séreuse, qui croit peu à peu, 
prend une teinte brune , se rompt et laisse 
échapper un peu de sérosité rougeätre. 
2e période. Cette vésicule fait bientôt 
place à un tubercule dur , rénitent, mo- 
bile, de forme lénticulaire, qui devient 
brun, s’entoure d’une aréole d’un rouge 
livide , où orangée, parsemée de phlyc- 
tènés. 3° période, Ce tubercule s'étend, 
forme une escarre gangréneuée qui aug- 
mente et s'empare du tissu cellulaire en- 
vironnant. Alers fitvre de mauvais carac- 
tère, symptômes d'adynamie ou d’ataxie, 
mort après un temps plus ou moins long. 


Trait. Détruire le point gangréneux au 
moyen des scarifi ations ou des caustiques. 


A l’intérieur, toniques, amers, fortifians, 
vins généreux. 


4o NOSOGRAPHIE. 


OnrE Il. Phlegm. des sn à 
muqueuses. 


Douleur plus ou moins sourde et gra 
vative, langueur, chaleur, augmentatiom 
d'épaisseur de la partie affectée ; exsudatiom 
d’abord supprimée, ensuite augmentée. 
Le fluide excrété, très-liquide les premiers 
jours, prend peu à peu la consistance du 
pus. 

Marche. Aiguë ou chronique, avec owi 
sans fièvre. 

GENRE XVII. Ophthalmier Causes. a 
duction d’un corps étranger entre les pau 
pières, coups, trichiasis, exposition à une» 
vive lumière, habitude de fixer la vue surr 
des corps luisans ou d’un petit volume ;: 
suppression d’affections locales ou géné-- 
rales, d'évacuations habituelles, 

Sporadique, épidémique , endémique, 

Sympt. Tension et chaleur locales, doue: 
leur prurigineuse , augmentant par l’action: 
de la lumière, stries jaunâtres ou rougeätresi 
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sur la conjonctive, augmentation ou dimi- 
nution de la sécrétion des larmes. Le 2° 
ou 3° jour, les symptômes deviennent plus 
prononcés ; le 9°, ils diminuent et dispa- 
raissent successivement. 

Marche. Aiguë ou chronique. 

Compricar. Embarras gastrique , F. in- 
flammatoire , F. bilieuse. 

Trait. Collyres et cataplasmes, d’abord 
émolliens, ensuite répercussifs; saignées 
sangsues, pédiluves , régime antiphlogis- 
tique. 

Genre XVIII. Coryza. Causes. Refroi- 
dissement subit et particulièrement des 
pieds, suppression de la transpiration. 

Sympt. Sécheresse des narines, cépha- 
lalgie frontale, prurit, pesanteur dans les 
sinus frontaux, éternuement , larmoiement : 
suppression dans les premiers temps, puis 
augmentation de la sécrétion du mucus 
nasal , qui, de visqueux, limpide , irritant, 
dévient opaque , blanc , Jaunâtre et d’une 
odeur particulière. 
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Marche. Aiguë ou chronique. 

Durée. Quelques jours ordinairement. 

Trait. Souvent nul; ARS fumi-- 
gations émoilientes. 

Genre XIX. Otite. Causes. Celles dess 
phlegmasies muqueuses, crises des maladiess 
aiguës , métastases, présence d’un corpst 
étranger ou application de substances âcress 
dans le conduit auditif, 

Marche. Aiguë ou chronique. 

Durée\ 15 à 20 jours et plus. | 

Sympt. Oiite externe (O. du conduit 
auditif), douleur peu intense, bourdon 
nement et tintement d'oreilles, écoulement 
d’une matière d'abord ténue et roussâtre., 
ensuite blanche et opique, gonflèment deë 
la membrane muqueuse, s'étendant quel-- 
quefois jusqu’au pavillon de l'oreille, af: 
faiblissement du sens de l’ouïe. 

— Otite interne ( O. de la cavité du tymu- 
pan). Tintemens d'oreilles ou élancemenss 
obscurs , tension qui s'étend souvent à Isa 
tompe d’Eustachi ; gène dans la rotationn 
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du cou, dans la déglutition; douleurs: 
vives en éternuant, en se mouchant, en 
toussant; dureté de l'ouie, quelquefois 
surdité vers la fin, toux férine, cépha- 
lalgie, fièvre le soir, quelquefois insom- 
nie, délire. 

Elle se termine souvent par la sortie 
subite d’une matière fluide par Voreille 
ou par la gorge. # 

Trait. Applications d’ SA d'émollientes, 
ensuite légèrement stimulantes, Dés 
Votite interne, s'il y a inflammation ex- 
gessive et douleur très-vive, diète, saignée, 
sangsues , pédiluves , antispasmodiques, 

Genre XX. Angine gutturule. Causes. 
Enfance, adolescence, tempérament san- 
guin , printemps, automne, vicissitudes 
atmosphériques , refroidissement subit , 
boissons à la glace, deglutition de sub- 
Slances irritantes , cris, suppression de cer- 
taines évacualions. | 

Sporadique ,sépidémique. 

_ Angine tonsillaire : elle attaque les 
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amygdales ; angine pharyngée : elle intés- 
resse le pharynx. | | 
Sympt. Ordinairement précédée d’urn 
mouvement de fièvre; accompagnée dée 
chaleur et de douleur dans l'arrière-bout- 
che, avec gêne de la déglutition; rougewr 
d'une ou des deux tonsilles et du voile duu 
palais; exsudation muqueuse supprimée, 
ensuite augmentée ; quelquefois gêne danss 


Ja respiration qui ne peut s’exécuter parr 
Ja bouche. 


Durée. 4, 7, 14 jours. , 

T'ermin. Résolution ; exsudation d’unk 
mucus opaque et jaunâtre ; quelquefois 
Suppuration ou induration de l’une des 
amygdales; métastase sur quelque vis 
cèrc. 

Comrricar.F. inflammatoire, F. bilieuse,, 
F. muqueuse ; les autres Phlegmasies ca-- 
tarrhales. 

Trait. Diète, saignée, sangsues, vo=- 
milifs, lavemens purgatifs, pédiluves irri-- 
tans, Vésiçatoires, gargarismes adoucis= 
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sans, vapeurs émollientes dirigées vers le 
pharynx. 

Genre XXI. Angine gutturale gangré-" 
neuse. Causes. Sexe féminin, enfance, 
adolescence, tempérament lymphatique, 
toutes les causes débilitantes, 

Epidémique, rarement sporadique. 

Sympt. Invasion souvent le matin; ver- 
tiges, frissons, sentiment de froid qui si- 
mule un accès de F.intermittente; ensuite, 
chaleur vive, céphalalgie, douleur dans 
le pharyux , gêne dans la rotation du cou; 
quelquefois nausées, vomissemens , diar- 
rhée ; paroxysmes la nuit, gonflement des 
tonsilles, rougeur du pharynx, tache ir- 
régulière , d’abord blanchâtre, ensuite 
grise, faisant place à un ulcère ou à 
une escarre; œdématie érysipélateuse de la 
face, du cou, de la poitrine; délire, in- 
cohérence dans les idées, stupeur, coma, 
sueur colliquative ; pouls très-variable. 

Trait. Stimulans, toniques , comme 
dans les F. adynamique et ataxique, Injec- 

3 + 
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tions , gargarismes stimulans et ant- 
septiques. 

GENRE XXII. ne trachéale. Causess. 
Celles des autres angines, corps étrangerté 
dans le larynx. 

— Aiguë. Inflammation de la glotte,, 

du larynx, de la trachée, du commence-- 
ment des bronches; douleur dans le com 
duit aérien ; respiration petite, fréquente!, 
Jaborieuse; voix aiguë, glapissante, siff- 
flante ; douleur pendant ï' inspiration , touxk 
rauque, suppression puis augmentation 
de l’expectoration, pouls petit et faible |, 
agitation , anxiété. 

Durée. De 3 à 7 jours. 

*  Termin. Suffocation ; résolution annon-: 

cée par une expectoration abondänte des 
crachats opaques, par des sueurs générales ,, 
par des urines sédimenteuses. 

Trait. Boissons mucilagineuses et aci- 
dulées , fumigations, fomentations émol=- 
lientes, sangsues, ventouses scarifiées , vé-- 
sicatoires ) synapismes. 
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— Chronique. 1°° période. Fièvre lé- 
gère, déglutition peu gènée, aridité dans 
le pharynx, douleur fixe vers la base du 
sternum, respiration difficile pendant la 
marche, changement dans la voix. 2° pes 
riode. F. lente, douleur de la trachée aug- 
mentée , excrétion purulente, toux, voix 
grêle, déglutition gênée, anxiété, mai- 
greur. 3° période. Symptômes de la phthisie 
portée au dernier degré. 

Trait. Mucilagineux unis à l’opium, 
aux antispasmodiques, aux préparations 
_de scille ; séton à la nuque, vésicatoires 
volans au cou. 

Genre XXII. Croup. Causes. L'enfance, 
surtout depuis ‘2 ans jusqu'à 7. Saisops 
froides, refroidissement subit. Il affecte 
plusieurs fois le même individu. 

Sporadique , épidémique. 

Sympt. D'abord ceux d’un rhume, tris- 
tesse, pouls faible, chaleur augmentée, 
peu de gêne dans la respiration pendant 


les premiers jours; ensuite, voix rauque ; 
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inspiration avec un bruit semblable au crii 
d’un jeune coq ; respiration sifflante, dif 
ficile; douleur au larynx et à la trachée ;: 
toux rauque; expectoration nulle, puiss 


visqueuse, limpide, enfin opaque et de: 


consistance couenneuse ; pouls fréquent ,, 
faible, intermittent ; agitation , anxiété, 
rémission irrégulière, déglutition libre, 


haleine inodore. 


Durée. 4 ou 5 jours. 


Termin. Souvent la suffocation ; quel- 


. quefois retour à la santé annoncé par une 


ü 


sueur générale, par des urines troubles, 
par des déjections , et surtout par l’expec- 
toration facile de mucosités épaisses et 
éouenneuses. 

Trait. Puissans dérivatifs : sangsues , 
ventouses scarifiées, boissons émétisées , 
pédiluves, lavemens irritans , synapismes, 
vésicatoires. Faire respirer les vapeurs 
émollientes , le vinaigre , l’éther. 


Compzicar. F, inflammatoire, F. bi- 
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ieuse, Embarras gastrique, Phlegmasies 
cutanées ou muqueuses. 

GENRE XXIV. Catarrhe pulmonaire. 
1° Esp. — Aigu. Causes. Saison froide et 
humide, passage,subit du chaud au froid, 
suppression d’évacuations habituelles. 

Sporadique , épidémique, endémique. 

Sympt. Débilité , lassitude, stupeur, 
assoupissement , respiration fréquénie , 
inxiété, oppression, toux opiniâlre , ex- 
pectoration muqueuse, quelquefois légère- 
ment teinte de sang , ensuite opaque; peu 
d'accélération dans le pouls, si ce n'est 
le soir durant le paroxysme; urines tan- 
Lôt pâles, tantôt foncées. 

Durée. De 4 à 21 jours. 

Termin. Crachats opaques, sueur géné- 
ale, urines sédimenteuses, selles glaireuses ; 
chez les jeunes gens , épistaxis. 

Trait. D'abord adoucissans , Mucila- 
sineux ; ensuite expectorans: ipécacuanha, 
ermès à petite dose; vers la fin, légers 
stimulans. 
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| 

Compuicar. Embarras gastrique , F. bit 
lieuse,F.adynamique,F. ataxique, cor yzaa 
angine. 

2°EsP.— Suffocant. Sympt. Invasion trèss 
rapide , intensité très-grande des symptô 
mes , gène extrême de la respiration , op). 
pression considérable , sentiment d’ ardeun 
et de gène au milieu de Ja poitrine ; craa: 
chats nuls, muqueux ou sanguinolens ; poullk 
très-accéléré , anxiété; ordinairement mort 
avant le 7° jour, à compter du jour où il ess 
devenu Nes | 

Trait. Dérivatifs : saignée , sangsues |! 
l'anus, à la poitrine, vésicateires volank 
ou à demeure sur le thorax ; mêmes boiss: 
sons que dans l’espèce Drobdiene 

3° Esp. — chronique (phthisiemuqueuse)] 
Si chezles personnes âgées ou lymphatique®s 
les symptômes précédens diminuent d’intérm 
sité, mais que la toux reste et que l’expectos- 
ration augmente, la phthisie est imminente». 
La fièvre hectique se déclare ensuite » Sion 
ne parvient à arrêter les progrès du mal, 
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Trait. Exutoire , frictions sèches ou aro- 

matiques; polygala, lichen d'Islande, al- 
cornoque, quinquina, phellandrium à Vin- 
térieur; moyens hygiéniques. 
Genre XXV. Gastrite. Causes. Coups, 
ehutes sur l'épigastre ; boissons à la glace ; 
hernie étranglée ou engouée ; ingestion de 
substances âcres ; rétropulsion de la goutte, 
d’exanthèmes. 

Sympt. Douleur, chaleur ardente , ten- 
sion, plénitude dans la région épigastrique; 
les boissons les plus douces sont rejetées 
par le vomissement ; anxiétés , soif inex- 
tinguible; pouls petit, fréquent, inégal ; 

dyspnée, abattement extrême, hoquet, 
défaillances, convulsions , délire. 

_ Marche Aigué. Se termine en peu de 
jours ; souvent par la mort, — Chronique. 
 Donnesouvent lieu ausquirrhe ou à la LE 
| puration. 

Trait. Adoucissans, mucilagineux. (On 

me peut souvent les administrer qu’en la: 
vement, ) Si elle est produite par des poi- 
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sons, neutralisans; si elle est due à la 
goutte , dérivatifs, 

Genre XX VI. Entérite. Causes. Celles: 
de la pastrite. 

Sympt. Tumeur oblongue, rénitente,, 
trés - douloureuse, formée par la por-- 
tion d’intestin enflammée; abdomen ré-- 
tracté, ensuite tuméfié; soif, vomisse-. 
ment, hoquet, constipation, pouls dur et: 
déprimé, respiration fréquente , urines fon-- 
cées, anxiété, prostration des forces, con: 


vulsions. 
| 


Marche. Aiguë ou chronique. 
Î 


Termin. Toutes celles de l’inflammation. 

Compzicar. Les différens ordres de fie- 
Vres. 

Trait. Le même que pour la gastrite. 

GExrRE XX VII. Diarrhée catarrhale. 
Causes. Ingestion de substances âcres, sup- 
pression d'une excrétion; les premiers 


temps de séjour dans une grande ville. 


Sympt. Fréquence et liquidité des dé- 
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ections alvines , avec des coliques plus ou 
moins fortes , et épuisement. 


| Marche. Aigué ou chronique ; se termine 
ouvent d'une manière heureuse; quelque- 
vis , suivie d’ulcération, d’induration , de 
quirrhe des intestins, 


| 


_ Trait. D'abord les adoucissans, ensuite 
te ; 
es stimulans et les légers toniques. 


Genre XXVIII. Dyssenterie. Causes. 
Mr dans les camps, les prisons, les 
raisseaux ; habitation dans les lieux maré- 
ageux ; saison chaude et pluvieuse. 


_ Epidémique , contagieuse, rarement spo- 
adique. 

_Sympt. Sentiment de commotion dans 
’arc du colon, constipation, légère fièvre, 
morexie, ensuite, besoin fréquent d’aller 
| la selle avec ténesme et tranchées, excré- 
ion de mucosités semblables à de la lavure 
le viande, ou mêlées de sang. 

Durée. 20 à 25 jours. | 


CompLicar. Fièvres primitives. 
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Trait. Jpécacuanha , lavemens émollienn 
et opiacés au début ; ensuite, mucilagineuxx. 
enfin, doux purgatifs, légers toniques, 

GENRE XXIX. Catarrhe vésical. Causess. 
Sexe masculin , Âge adulte , vieillesse, diua- 
rétiques âcres , métastases , Calculs uriis 
naires. | 

Sympt. Douleur à la vessie et à l’extré:- 
mité du gland, lors de J’émission de l'w- 
rine; tension au-dessus du pubis; urines 
de couleur variée, répandant une odeuat 
ammoniacale et déposant une mucosité grik 
sâtre qui se colle aux parois du vase. | 

Marche. Aigué et continue, chroniques 
et intermittente. 

Trait. Boissons adoucissantes et muci 
lagineuses, injections de même nature: 
bains de siége; ensuite légers stimulanss, 
On à conseillé une forte décoction de têtess 
de pavot en boisson et un séton à la partiee 
interne et supérieure des cuisses. 

Le catarrhe vésical chronique est sous 
vent incurable, 


PHLEGM. DES MEMBR. MUQUEUSES. 55 
_ Genre XXX. Blennorrhagie. Causes. 
Joïtavec une personne infectée ; usage des 
antharides, des diurétiques âcres, de la 
ierre; métastase arthritique, herpétique. 
le se développe presque toujours du 4e 
u 8° jour après un commerce impur. 


Sympt. D'abord utillation, prurit au 
ommet du gland ; ensuite rougeur et gon- 
lement de l’orifice de l’urètre ; écoulement 
l’une humeur âcre, limpide, verdâtre et 
juis blanche ; envies d’uriner, douleur 
rülante lors de l'émission des urines, érec- 
ions fréquentes surtout la nuit, quelque- 
ois gonflement des ganglions Iymphati- 
ques voisins et des cordons spermatiques. 


L’inflimmation, ordinairement bornée 
la fosse naviculaire , devient quelquefois 
à intense, qu’elle se propage à toute l’é- 
endue du canal, à la grande et aux pe- 
ïtes prostates, à la vessie, aux uretères 
mème ; l’urètre est dur, tendu, doulou- 
reux , le pénis recourbé en bas, l’écoule- 
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ment nul; il y a ischurie , stranguries. 
( Chaude-pisse cordée. ) 

D’autres fois, suppression de l’écoulemenit 
par une cause quelconque , fluxion sur um 
ou sur les deux testicules, qui deviennent 
gros et douloureux ; l’inflammation se com-- 
munique au cordon et même au péritoiner. 
( Chaude-pisse tombée dans les bourses. ) 

Durée. De 2 à 7 semaines et plus. 
Marche. Aiguë ou chronique. Celle-eri 
s'appelle Blennorrhée, elle dure plus ow 
moins long-temps. 
Trait. Soutenir les testicules avec uni 
suspensoire ; bains locaux et généraux , re-l 
pos, diète, boissons délayantes et adou-- 
cissantes ; plus tard, stimulans , astringens ;4 
dans quelques cas, antisyphilitiques. | 
Compricar. Très-souvent la syphilis. 
GENRE XXXI, Leucorrhée. Causes. Tou-- 
tes les fautes commises contre les règles! 
de Plhygiène, masturbation, abus du. 
eoit, coups sur Ja région de utérus , mau- 
vaise manœuvre dans l'accouchement, dé- 
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angement de la menstruation, suppres- 
ion de toutes les évacuations habituelles, 
étastases. 

 Sympt. Ecoulement parle vagin, d’un 
iquide variable en quantité, en couleur, en 
onsistance ; prurit, ardeur en urinant, dou- 
ur à l'hypogastres’étendant aux parties en- 
ironnantes ; souventfièvre et constipation, 

Marche. Aiguë ou chronique. Dans ce 
ernier cas ( fleurs blanches), elle est le 
lus souvent constitutionnelle. Elle sac- 
ompagne de langueur, de päleur géné- 
ale, de tiraillemens à l’estomac et de 
erte æappélit. 

Trait. De la leucorrhée aigué. Boissons, 
mentations, injections , layemens émol- 
ens, dermñi-bains. | 

— de la leucorrhée chronique. Exer- 
ice ; habitation dans les lieux élevés, à la 
ampague ; choix de bons alimens; pur- 
auis , toniques, aromatiques, ferrugineux. 

Cowpmcar. La syphilis. 

Genre XXXII Aphihes. Causes. En 
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fance, vicillesse, habitation dans les mat 
rais, saisons chaudes et pluvieuses, mate 
vaise nourriture. 

Sympt. Tubercules de différentes cou 
leurs ,, ordinairement blanchâtres , de 
grosseur d’un grain de millet ou de char 
vre, se développant sur les lèvres , dam 
la bouche, dans l’œsophage et quelquefoo 
dans tout le reste du tube intestinal, 
laissent suinter une humeur séreuse par un 
petite ouverture située à leur sommet, se di 
tachent et tombent en petits fragmens apré 
un temps indéterminé (aphthes béninsi 
Ils sont quelquefois si nombreux qu'ils ' 
touchent et forment une espèce de croûit 
qui revêt toute la cavité buccale (aphthhl 
confluens. ) | 

Durée. 9 à 10 jours et plus, 

* Trail. Nourriture douce , boissons ado 
cissantes ; toucherles aphthes avec un pi 
ceau imbibé d’une liqueur résolutive 
sumulante, Dans les aphihes confluens, mai 
cilagincux, absorbans, maguésie calcinet 


à dE 


” 
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FA dose de 6 à 8 grains répétée deux où 


rois fois par jour ; stimulans, légers to- 
aiques. 

. Aphthes des enfans (muguet). Précédés 
de sommeil, d’agitation dans les muscles 
de la face; gène dans la respiration , pros- 
râtion des forces, vomissemens, pouls fai- 
le ; lorsque le muguet est confluent, ar- 
leur dans la bouche, gène de la dégluti- 
ion, cris , douleurs vives, dévoiement de 
natitres âcres et vertes qui excorient Pa- 
aus ; gangrène des parties affectées. 
Termin. Souvent funeste. 

Trait. Faire choix d’une bonne nourrice, 
d’alimens doux ; si cela ne suffit pas, trai- 
ement précédent avec des modifications. 
Compticar. Souvent F, muqueuse, quel- 
quefois F. adynamique et ataxique. 


ORDRE LIT. Phlegm. des membranes 
séreuses. 


Douleur vive, lancinante, changeant 
de place, présentant sudhdefte des ré- 


1 
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missions bien marquées , chaleur brülamt 
avec fièvre; se terminant par résolutiorn 
par des adhérences, par l’épanchemem 
d’un liquide séreux ou puriforme , par gan 
grène. 

Marche. Aiguë ou chronique. 

GENRE XX XIII. Phrénésie. Causes, Trn 
solation , ustion, application de substarn 
ces âcres, coups, chutes sur la tête; écarrt 
de régime , passions violentes , suppression! 
des écoulemens de toute espèce, métass 
tase. | 

Sympt. D'abord dégoût ; soif, insomt 
nie, anxiété, malaise; ensuite douleul 
sourde à la tête, frissons , horripilation, ace 
croissement de Ja chaleur, de la doulew 
qui devient vive et piquante , et augmentt 
par le toucher ; conjonctive injectée , quel 
quefois érysipèle à la face ; agitation exx 
trème, sommeil interrompu par des rêvée 
effrayans, pouls dur et vibrant, respiratioo 
rare et haute, urine claire , nausées , vo 
missemens , constipation , trouble des fonce 
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tions cérébrales, regard féroce, réponses 
brusques , cmportemens de colère, quel 
quefois joie excessive. 

Durée. De 7 à 9 jours. 

Termin. Epanchement dans le crâne ou 
au-dessous du cuir chevelu. Résolution 
annoncée par un dévoiement, des urines 
édimenteuses, une sueur, une épistaxis 
1bondante ; elle est souvent incomplète. 
Trait. Sonde du cou, du bras, du 
ied ; artériotomie , Kédilusess synapis- 
nes , vésicatoires eubhohore froides sur 
a tête, boissons émétisées ; purgatifs, cal- 
nans ; et surtout moyens hygiéniques. 
W°R XXXIV. Pleurésie. Causes. Cel- 
es des autres phlegmasies ; suppression de 
à transpiration, d’une hémorrhagie habi- 
elle , de la goutte ; coups , chutes sur ke 
horax. 

Sympt. Frissons, débilité, lassitudes, 
haleur ardente ; F pe pu pongitive à un 
es côtés du … » augmentant par l’ins- 
iration , la toux et la pression; respira- 


4 
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tion difficile ; inspiration courte, fréquentee 
toux férine; pouls dur, fort , développés, 
quelquefois petit, concentré ; rougeur dees 
pommeltes ; parox ySmes le soir ou la nuit 

Durée. De 4 à 14 jours et davantage. 

Marche. Aiguë ou chronique. 

Termin. 1°. Résolution annoncée paa 
les sueurs , le flux hémorrhoïdal, des urines 
abondantes, des déjections bilieuses, um 
légère expectoration; 2°. passage à lélea 
chronique ; 3°. hbydrothorax. 

Trait. Saignées ; sangsues, ventousess 
vésicatoires sur le point douloureux ; bons 
sons adoucissantes et mucilagineuses. | 

Compricar. Fièvres primitives, les au 
tres phlegmasies. L 

Genre XXXV. Péricardite. Causeë 
Tempérament sanguin, suppression de ! 
wanspiration et des hémorrhagies habituet 
les ,Aravaux forcés du corps et de l'esprni 
usage des boissons à la glace, abus di 
alcooliques ; métastases , coups, chutes si 
la région du cœur. 
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 Sympt. Au début, sensation de chaleur 
ds tout le, côté his de la poitrine 
se concentrant bientôt dans la région du 
cœur, douleur viveet brûlante, orthopnée, 
pouls dur, fréquent et rarement irrégulier ; 
rougeur des pommettes et surtout HA, 
pommelte gauche ; versle 4e jour, altération 
de la face , agitation, anxiété , respiration 
ehirecoupée ; ; pouls petit, fréfent, dur, 
serré , souvent irrégulier; défaillances in- 
M ites palpitations ; la face s’altère de 
plus eu plus ; la douleur cesse quelquefois ; 
frissons fugaces, défaillances plus longues, 


tion généraie et mort souvent au 
moment où l’on ne $ y attendait pas. 
Marche. Aiguë ou ps ie 

Trait, À peu près le même que celui de 
La pleurésie ; dès le début, saignées co 


pieuses et faites promptement ; ensuite un 
ou plusieurs Vésicatoires sur le point dou-- 
loureux. Le traitement doit être très-actif 

CompLicarT. de primitives , les au- 
tres phlegmasies de la poitrine, 
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Genre XXXVI. Péritonite. Causes}, 
Tempérament sanguin, compression des: 
viscères abdominaux , suppression des ex-. 
_crétions et des écoulemens habituels , excès: 
dans le régime ; passions violentes, tristes. 

Sympt. Horripilations vagues, frisson: 
général, malaise, tremblement, engour-: 
dissement des membres, chaleur plus ou: 
moins forté#labdomen douloureux à la plus : 
légère pression, tension deshypochondres,, 
tumeur oblongue et rénitente vers les: 
circonvolutions desintestins; ballonnement, : 
météorisme du ventre; décubitus sur le dos, ! 
hoquets , nausées, vomissemens , anxiété, : 
respiration fréquente , inspiration très-pé= 
nible, diarrhée ou constipation ; pouls dur, ! 
serré, fréquent; céphalalgie, pâleur, sueur 
froide; face grippée, quelquefois animée ; 
regard fixe, audacieux ; soif extrême, agi- 
tation, insomnie, convulsions , mort, 

Durée. De 5 à 10 jours. 

Marche. Aiguë ou chronique. 

Termin. Résolution, suppuration, gan= 


t 
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grène. La péritonite chronique produit 
quelquefois lhydropisie ascite. 

Trait. Saignées, sangsues à la vulve et 
à l’anus, bains tièdes, boissons et lave- 
mens adoucissans ; combattre la constipa-. 
tion par de doux laxatifs. 
Péritonite des fenimes en couche. (Fe 
uerpérale. ) Causes. Avant l’accouche- 
ent, les mêmes que les précédentes. Pen- 
ant l’accouchement, travail long et 'pé- 
aible, mauvaises manoœævres, imprudences, 
{près l'accouchement , visites trop nom= 
reuses, entretiens trop longs, contrarié- 
és , affections tristes ou gaies, imprudences 
danse régime , relevailles trop précipitées, 
impression d’un air froid et humide. 

Sympt. Ceux de la péritonite; affaisse : 
nent des mamelles, suppression des lochies. 
Ce dernier symptôme est souvent cause de 
a maladie.)Ordinairement elle se déclare du 
‘au 9° jour après l'accouchement ; ; elle peut 
Cependant survenir pendant ant 
Durée, Marche. Term, Trait, Les mèmes 
L + 
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que dans la péritonite. L’ipécacuanha donné 
dès le début, a quelquefois fait avorter la. 
maladie. 4 | 

Compnicar. F. gastrique, F. adynami-- 
que, métrite. | 


OnDrE IV. Phlegm. du tissu cellu=- 
laure et parenchymateux. | 


Douleur pulsative du gravative , tumeur, , 
chaleur halitueuse, tendance à la suppu=1 
ration ou à l'indiffation, fièvre plus ow 
moins forte. 1 

Genre XXXVII. Phlegmon. Causes.\ 
Toute cause irritante interne ou externe, ! 
chaleur vive, ligatures, coups forts, com--. 
pressions, blessures, application de sub“ 

stances âcres. | 
 Sympt. Frisson, chaleur générale, soif,, 
fièvre plus ou moins forte, tumeur cir=- 
conscrite avec ardeur, douleur tensive oui 
pulsative, rougeur foncée ne disparaissanti 
pas sous Fimpression du doigt. 

Durée, Indéterminée, 


ï 
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’ Marche. Aiguë ou chronique. 

Termin. Résolution, suppuration , indu- 
ration, gangrène. 

Trait. Saignées plus ou moins répétées , 
diète, baissons acidulées, lavemens adou- 
cissans , cataplasmes émolliens ou matura- 
üfs , selon l’exigence des cas. 

‘FAR Embarras gastrique, éry- 
Dr. 


Gexre XXXVIIL Oreillons. Causes. 
Enfance , jeunesse , exposition au froid, à 
lhumidité ; ils affectent rarement deux to 
le même individu. 

Sporadiques , Epidémiques. 

Sympt. Frissons , fièvre; tuméfaction, 
chaleur, rougeur et douleur tensive au- 
dessous d’une ou des deux oreilles, s’étén- 
dant quelquefois au cou et à la face. 


- Durée. O Ordinairement de 4 jours. 


Termin. Résolution > Suppuration, indu- 
ation , délitescence suivie de métastase 
sur Les testicules chez les hom mes, sur Les 
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mamelles chez les femmes , et de ces der- 
niers organes quelquefois sur le cerveau. 
Trait. Favoriser le développement de 
la tumeur par des cataplasmes émolliens et 
maturatifs ; la fixer au moyen d’un vésica- 


toire ou d’un cautère, si elle tendait à la. 


métastase. 

Genre XXXIX. Céphalite, Causes. Cel- 
les de la phrénésie. 

Sympt. Douleur sourde, vague, pro- 
fonde, correspondant à un point du crâne, 


principalement à l’occiput ; sensibilité ex 
cessive ou insensibilité de la vue , convul- 


sions de quelques membres, hémiplégie, 
état comateux ; pouls mou, faible, irré- 
gsulier. 

Trait. Le même que pour la phrénésie. 

Genre XL. Péripneumonie. Causes. 
Course, danse, lutte, chant, cris , équita- 
tion contre le vent, air froid , boissons à 
la glace. 

Sympt. Frisson suivi de chaleur , pouls 
fréquent et dur, ardeur et douleur dans un 
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es côtés du thorax, dyspnée, expecto- 
ation muqueuse ou sanguinolente, rou- 
eur de la pommette du côté affecté, pa- 
oxysmes très-marqués le soir ; quelquefois 
ace très-animée, conjonctives injectées, 
élire. : 

Durée. 1,2 et 3 septénaires. 


_ Termin. Résolution annoncée 1°. par 
’expectoration libre, abondante de cra- 
hats blancs , opaques; 2°. parla diarrhée ; 
*. par l'urine copieuse avec sédiment d’a- 
>ord rouge , ensuite blanchâtre. Suppura- 
ion annoncée par la diminution des phé- 
omènes inflammatoires , l'absence des si- 
nes de la résolution , la mollesse du pouls, 
es horripilations vagues, etc. 


Trait. Saignées plus ou moins répétées ; 
angsues , ventouses scarifiées, vésicaloires 
ur le point douloureux ; boissons adou- 
issantes , potions , lavemens de même na- 
ure ; ensuite stimulans et même légers to= 
ques, 
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Compricar. Fièvres gastrique, adynas- 
mique, ataxique ; pleurésie, angine , etes 

Genre XLI. Cardite. Causes. Celles dee 
la péricardite. Ces deux maladies existenil 
souvent ensemble, | 

Sympt. I est difficile de les distinguerf 
de ceux de la péricardite : cependamit 
ils sont plus intenses , il y a douleur vive; 
poignante, profonde , dans la région dux 
cœur ; et syncopes répétées. 

Termin. Souvent suppuration , ulcéraa. 
tion , gangrène. 

Trait. Celui de la péricardite. 

CompriGar. Les mêmes que celles de Il 
péricardite. 

GENRE XLII. ZJépatite. Causes. Coupss: 
chutes sur l'hypochondre droit et sur I 
tête , plaies du foie, grandes fatigues , con: 
créons biliaires, immersion dans l’eaut 
froide,abus des drastiques ou des émétiquess 
suppressions d’évacuations habituelles, réé 
percussion de maladies cutanées. 

Sympt. Douleur sourde et profonde: 


t 
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avéc sentiment de pesanteur dans lhypo- 
chondre droit et dans l’épigastre ) VOmisse 
mens bilieux , souvent ictère, urines jau- 
nes, constipation , selles blanches ; si Vin- 
flammation occupe la partie convexe du 
foie , il y a douleur au-dessus de la clavi- 
cule droite; décubitus impossible sûr le 
côté affecté, respiration difficile ; souvent 
toux et fievre. 
Marche. Aiguë ou chronique. 
Termin. Résolution le 7e jour annoncée 
par une hémorrhagie de la narine Moite. 
des urines abondantes, la sueur, la diarrhée 
et quelquefois des Yomissemens, Suppura- 
tion annoncée par la chaleur incommode, 
la pesanteur dans l'hypochondre, les fris- 
sons, étc. ; gangrène ; induration. 
Trait. Saignées , sangsues à l'anus et sur 
l’hypochondre droit, boissons acidulées 
et légèrement laxatives. 
_ Compzicar. Fièvres inflammatoire » bi- 
lieuse ; les autres phlegmasies, une hémor- 
rhagie, | 
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© GENRE XLIIT. Splénite. Causes. Cellée 
de l'hépatite, quelques fièvres intermittern 
tes, abus du quinquina. 


Sympt. Tension avec chaleur et tumewm 
dans l’hypochondre gauche , douleur auge 
mentant par la pression, He des ses 
de Ja néphrite. 


GExRE XLIV. Néphrite. Causes. Cellee 
des autres phlegmasies de l’ordre : habii 
tude de rester trop long-temps au lit; dansee 
équit&ion immodérées , diurétiques âcress 
excès de boisson, vie sédentaire, suppress 
sion d’une hémorrhagie, calculs rénaux: 
plaies, contusions. 

Sympt. Krisson , refroidissement des 
pieds et des mains; douleur pongitive, art 
deur brülante, pesanteur dans la région 
de l’un ou des deux reins; nausées, vomiss 
mens bilieux, éructations, fièvre aiguë: 
urine rouge ou aqueuse, rendue en petitt 
quantité, quelquefois tout-à-fait supprimées 
engourdissement de la çuisse, douleur il 
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vertiges  d'étourdissemens ; ÿ accompagnée 
ordinairement dedilatation et d’immobilité 
de la pupille. Elle est complète ou incom- 
plète. nique toujours continue, lamau- 


compagne une vésanie, 


Trait. Le même que pour l’héméralo- 
pie ; de plus, frictions éthérées sur les 
| » Sternutatoires , électricité, galya- 
iisme. Elle est souvent incurable. e. 


JRDRE IT. Névr. des fonctions cé- 
rébrales. 

Fonctions cérébrales exaltces » diminuées, 

erverties ou abolies souvent sans sales 


Rae bien évidente, avec Ou sans fièvre. 
pre SOUS-ORDRE, Affections Comateuses. 


Suspension de l'actiôn des. sens, de 
entendemenit, de la locomotion ) AVEC as— 
upissement profond que la alé vive ir= 
tation ne e peut faire cesser. 

Genre X, Apoplexie. Fo tr 


rose peut être périodique, moe elle ac— 


ag 


LE 
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rament sanguin , EXCÈS de table ou du coïty 


suppression de quelque hémorrhagie , vie 


sédentaire , chagnins, contention d'esprit; 
coups, chutes sur la tête. 

- \Sympt. Signes précurseurs. Tintemensi 
d’orcilles, somnolence, bégaiement acci-- 
dente}, vertiges, engourdissement des ex-- 
trémités, légers mouvemens convulsiis ;» 
affaiblissement ou perte d'un des sens. 
L'apoplexie est faible ou imparfaite : alors, 
embarras de la langue, distorsion de la 
bouche, diminution de sensibilité et des 
contractilité dans une moitié du corps] 
sensations affaiblies. Elle est forte ou vio- 


lente : alors, diminution ou abolition dess 
sensations , stupeur, état comateux, hémi-« 


-plégie plus ou moins complète, pouls fortt 
et développé, respiration ordinairement 
stertoreuse. Enfin, onl'appellefoudroyante;, 
si la mort survient sur-le-champ. 

Trait. Emctique, si elle a lieu après Je 
repas; saignées générales plus ou m0 1n#8 
répétées ; arlériotomie , ventouses scarii: 
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fiées, boissons émétisées, lavemens irri- 
tans, frictions de même nature, Synapis- 
mes, vésicatoires. 

Genre XI. Cutalepsie. Causes. Tempé- 
rament nerveux et mélancolique, conten- 
tion d'esprit, travail excessif, vers intes- 
tinmaux. | 

Sympt. Privation momentanée et totale 
du sentiment et du mouvement, batte- 
mens du cœur et mouvemens de la respi- 
ration presque imperceptibies; Îes diffé- 
rentes parties du corps conservent la po- 
sition qu’elles avoient avant l'attaque ou 
celle qu’on leur donne. : 

Durée. Indéterminée. 

Trait. Pendant les attaques, légères 
frictions sur les membres; infusion aroma- 
tique tiède. Dans l'intervalle, combattre 
la cause. 

GExre XII. Epilepsie. Causes. Enfance, 
âge adulte; compression, lésions de la 
tête ; hydrocéphale , métastase d’affections 
Cutanées sur le cerveau, frayeur , vers in- 


{ 
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testinaux , dentition difficile, éruption de: 
la variole , affections hystériques et hypo-- 
chondriaques. 


Sympt. Attaque souvent brusque, quel-- 
quefois précédée de malaise , de vertiges . 
d’assoupissement ; perte totale du senti-- 
ment , chute rapide, distorsion des yeux ,, 
renversement du corps en arrière, con-- 
vulsions des membres ; les pouces sont! 
dans l’adduction et ere serrés con-- 
tre Ja paume des mains ; gonflement suc-- 
cessif de l'abdomen , de a poitrine et dur 
cou; visage re pourpre ou violet;, 
bouche écumante; nul souvenir de ce quil 
s’est passé après |’ attaque qui dure 20 ou: 
25 minutes, et dont le retour est régulier * 
ou irrégulier , rare ou fréquent. 


Trait. Variable selon la cause ; on a. 
obtenu de bons effets de la valériane , du: 
camphre, du quinquina , de l’opium, des: 
feuilles d’oranger , du nitrate d'argent: 
fondu. On peut éloigner les attaques en. 
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faisant respirer Les vapeurs HAOTIACAIEES 
le gaz oxigène, etc. 


Ie SOUS-ORDRE. V’ésanies. 


Perversion ou irrégularité dans 1 fonc- 
tions des sens , de lentendement, dela lo- 
comotion. 

Idiopathiques ou symptomatiques , con- 
tinues ou intermittentes. . 


Gexre XIII. Zypochondrie. Causes, 
Tempéramens bilieux où m élancolique, âge 
ür, F. intermittente trop tôt supprimée, 
frayeur, chagrin, ennui, contrariétés ; 
abus des narcotiques, du coïts-suppression 
des règles, des hémorrhoïdes ; affections 
organiques de l'abdomen. . 
Sympt. Tension et gonflement del esto- 
mac et du tube intestinal, pulsations irré- 
gulières dans quelques points de l’abdo- 
men , vausées, alternatives d’anorexie et 
d'appétit vorace, aversion pour certains 
alimens, digestions difficiles ; flatuasités 
éructations , Coliques , borborygmes, cons: 
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tipation ou diarrhée , spasmes de la poi-. 
trine, respiration difhcile, céphalalgie , 
vertiges, inquiétudes, anxiétés, tristesse: 


profonde, défiance extrême , terreur pani- 
æ * 
que, caprices variés, trouble dans les idées. 
Marche. Continue ou intermittente. 
Trait. Peu ou point de médicamens ; 
emploi constant et long-temps prolongé 
des moyens hygiéniques , séjour à la cam- 
pgne, société choisie et gaie, exercices 
de la gymnastique. 


GENRE XIV. Mélancolie. Causes. Les ! 


mêmes que pour Fhypochondrie. 

Sympt. Face livide, maigreur géné- 
rale, pouls Îent et concentré, caractèré 
irascible, défiance ombrageuse , terreur , 
pensces et images lugubres, passion domi- 
hante et poussée à l’exces, inactivité, vie 
sédentaire , quelquefois penchant au sui- 


éide, enfin aliénation mentale plus ow 


mins complète. 
trait. Changer peu à peu le régime de 
viwre,etles habitades du malade; s’'étudier 
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à Jui faire perdre Vidée principale qui 
Toccupe ; le recréer, le divertir, le dis- 
traire par tout ce que la médecine morale 
el l’hygiène peuvent fournir de moyçns. 
GENRE XV. Manie. Causes. Ecarts de 
régime, travaux forcés , insolation, études 
opiniâtres, veilles prolongées , passions 
vives, maladies aigués, blessures à la tête ; 
suppression des menstruës, des hémor- 
rhoïdes , de la sécrétion du lait. 
Roc Manie sans délire. Nulle alté- 
ration bien sensible de Pentendement ; 
mais perversion dans les fonctions affec- 


tives, avec impulsion aveugle à faire des 
éxtravagances et à commettre des actes de 
fureur. Mante avec délire ; lésion d’une où 
le plusieurs fonctions de l'entendement, 
lélire sur plusieurs objets avec dés émo 
lons tristes çu gaies, extravagantes ou 
urleuses. 

_ Marche. Continue , Intérmittenté, pério- 
ique. "1 


Trait, I se rapproche de celui de [1 mé: 


104 NOSOGRAPHIE. 


Jancolie ; saignées, délayans, calmans, mais 
surtout moyens moraux et hygiéniques. 

GExRE X VI. Démence. Causes. Souvent 
innée ; elle peut être produite par intem- 
pérance, apoplexie, frayeur vive, cha- 
grin , suppression des lochies, vieillesse. 

S'ympt. Existence automatique , incohé- | 
rence dans les idées; succession rapide: 
d'émotions légères, d'actions isolées et dé-- 
sordonnées, avec entier oubli de ce quii 
a précédé. 

Trait. Variable suivant la cause. Law 

LA 


démence sénile est incurable. 
| 


G£nre X VII. Zdiotisme. Causes. Mau-- 
vaise conformation du cerveau, joie eth 
frayeur excessives; usage immodéré desk 
bains, du coit , des saignées , des narcoti== 
ques ; apoplexie. 

Sympt. Oblitération plus ou moins com-- 
plèté de l'intelligence et des affections dee 
l'ê ame , faciLurmté, : tphonie, opin Hfureté ouu 
emportement. 
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Trait. I varie selon les causes. L'idio- : 
isme originaire est incurable. 

Gexre XVIIL Somnambulisme. Causes. 
d'empérament sanguin et nerveux , adoles- 
ence, imagination vive ; quelquefois une 
dispostion particulière. 

Sympé. Excitation forte de imagination 
endant'le sommeil avec exercice de la 
ocomotion et des facultés intellectuelles, et 
épétition des actions qu’on a coutume de 
aire pendant la veille. Quand on est ré- 
illé, nul souvenir de ce qui s’est passé. 
Trait. Empèêcher que le somnambule ne 
"expose dans ses courses nocturnes; tà- 
LE de le réveiller par tous les moyéns 
ossibles, lorsqu'il n’est pas dans une si- 
uation dangereuse; dans l'intervalle de 
le Vaccès, combattre la cause, ordonner 
les travaux péniblestet fatisans, etc. 
 Cauchemar. Causes. Pléthore, diges- 
ons pénibles, habitude de se coucher sur 
> dos, hydrocéphale, vers intestinaux, 
ypochondrie, 
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Sympt. Difficulté de respirer ct sorte dee 
délire pendant le sommeil, avec sentis 
ment d'un poids insupportable qui com 
primerait la poitrine ou la région épigastri— 
que ; lassitude et souvent palpitations lorss 
du réveil. 

Trait. Variable selon les causes. 

GENRE XIX. Hydrophobie. Causes: 
Morsure d'un animal enragé, inoculation., 
absorption de sa bave ( Hydroph. com: 
muriquée ). Frayeur , colère, écarts de ré: 
gim'e , insolation, fièvre de mauvaise na 
ture ( Æydroph. spontanée). | 

Sympt. [ydroph. spontanée. Elle a lieut 
immédiatement après que la cause a agii. 
Hydroph. communiquée. Fe ne se déve 
loppe qu'après 30 ou {o jours et plus, prés 
cédée d'inquiétude, de tristesse, d’anorexien. 
derecherche de la solitude, d’affectiôns ner: 
veuses varices, Les cicatrices se boursouflentt 
rougissent, se rouvrent et causent de la doux: 
leur ; sentiment d'ardeur et de constrictionn 
spasmodique à la gorge; horreur desliquidess 


LS 


ü 
] 
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uréur à leur aspett ainsi qu’à celui des corps 
rillans ; susceptibilité extrême des sens, 
isage rouge, chaleur à l’épigastre, res- 
iration gênée ; pouls dur, tendu, inégal ; 
délire, sputation d'une salive écumeuse, 
envies de mordre; mort au milieu des con- 
rulsions ou d’une lipothymie. 
Durée. 3, 4, rarement 7 jours. 

. Trait. Avant les premiers accès, cauté- 
iser ou exciser le plus tôt possible les parties 
nfectées ; entretenir pendant 4o jours la 
uppuration au moyen des vésicatoires ; 
vains , délayans, sudorifiques, antispasmo- 
diques, frictions mercurielles. La rage con- 
firmée est incurable, 


)RpRE I. Névr. dela locomotion 

_et-de la voix. 

1% sous-onpre. NMévr. de la locomotion. 
Genre XX. Névralgie, Causes. Impres- 

ion du froid , suppression de quelque éva- 

üation ; lésion, contusion, compression 

d’un nerf ou de ses filets, 


" 
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Sympt. Douleur vive*et déchirante,;, 
quelquefois pulsative ou avec des élance=« 
mens ct des tiraillemens , le long du trajett 
d’an nerf et de ses ramifications , sanss 
rougeur , lension ni gonflement apparens ;; 
fièvre plus ou moins forte , intermittence: 
régulière ou irrégulière. On distingue» 
les névralgies en frontale, sous-orbitaire,, 
Jaciale , maxillaire , léo-scrotale, fémoro-- 
poplutée , fémoro-prétibiale, plantaire, cu-- 
bito-dicilale, anomale. ,: gi 

Trait. Variable selon les circonstances D 
les mêmes moyens ont tour à tour réussi 
et échoué. Elles sont quelquefois incura=1 


bles. 4: 

Genre XXI. Zélanos. Causes. Consti== 
tation irritable ,*les premiers jôurs de lat 
naissance ; certains alimens , chaud out 
froid excessifs, affections vives de l’âme,, 
chagrin, frayeur, poisons, vers intestinaux,, 
métastases , plaies avec déchirement dess 
nerfs ou des parties tendineuses, fractures ;, 


Juxations. 
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Paine, rétraction du testicule du côté af- 
fecté. | 


: ® 

, Zermin. Résolution vers le 7° et avant 
le 15° jour, par un flux abondant d’urines 
rousses et épaisses ; Suppuration; indura- 
tion; gangrène. 
Trait. Boissons mucilagineuses, nitrées ; 
lavemens émolliens, Saignées, sangsues à 
l'anus. 

Gexre XLV. Métrite. Causes, Manœu- 
vres imprudentes pendant l'accouchement, 
Suppression brusque des menstrues et des 
lochies, abus du coit, syphilis, âge cri- 
tique. 

-Sympt. Invasion subite où précédée de 
frisson et de chaleur; ardeur, douleur, 


| 


Jesanteur , tension dans l'hypogastre ; face 
ltérée, débilitée, pouls faible et dur , dou 
eur aux. mamelles, céphalaleie: diminu- 
) D 

e w 0 

l0n,-SUppression des menstrues ou des 
ôchies ; quelquefois’ vomissement , léger 
délire, révasseries ; écoulement rougeâtre 
par le vagin. 


5 
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Marche. Aiguë ou, chronique, 


Termin. Résolution, suppuralion , gan- 


grène, induration. 

Trait, Saignées, sangsues à la vulyes 
fomentations émollientes sur l’hypogastre, 
lavemens de même nature , bains tièdes, 
bains de vapeur ; boissons mucilagineuses. 

Compricar. E. gastrique , F. adynami- 
que, Péritonite. 


OnDre VaPhleum. des tissus muscu- 
laire, fibreux et synovial. 


Douleur déchirante, augmentée .par la 
distension , le froissement , la contraction ; 
tendance à la métastase et aux retours pé- 
riodiques, réguliers ou irréguliers. 

GExre XLVI. Rhumatisme musculaire. 
. Causes. Tous les âges , tempérament san- 
guin , constitution irritable , saisons froides 
et humides , vicissitudes atmosphériques, 
exercice forcé, intémpérance, refroidis- 
sement subit, supression d'évacuations. 

Sympt. D'abord frisson, anxiétés, cha- 


, f: 
* A es il 
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leur, pouls duret fréquent, paroxysmes Île. 
soir ; ensuite douleur dilacérante fixe ow 
vague, changeant de place avec prompti- 
tude, ayant son siége dans le. corps des 
muscles , augmentant par le moindre mou 
vement,la moindre secousse; mouvemens 
de la partie impossibles ou très-douloureux; 
rarement, gonflement et changement de 
couleur de la peau ; quelquefois céphalal- 

gie, rougeur de la face, soif, sécheresse 
de la peau, insomnie , urine rouge. : 
Marche. Aiguë ou cbabéRe 
Durée. De 5 à 60 jours. 

Termin. Résolution accompagnée de 
sueurs générales, d'urine briquetée , d’une 
éruption eutanée, etc. Suppuration ou 
formation d’une substance gélatineuse dans 
le corps du muscle. 

1° gsp. Pleurodynie. Rhumatisme des 
muscles qui forment les parois de la poi- 
trine. Douleur de côté augmentant par le 
toucher. | 

a*esr, Torticolis. Rhumat. da muscle 
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sterno-mastoidien et quelquefois des autres 
muscles de la partie latérale et postérieure 
du cou. 

3° Esp. Lumbago. Rhumat. des muscles 
érecteurs de la colonne rachidienne > ayant 
son siége dans la masse commune au sacro- 
lombaire et au long dorsal. 

4° Esp. Sciatique. Rhumat. ayant son 
siége dans les muscles fessiers et dans ceux. 
des parties latérales externes et postérieures 
de la cuisse. | 

5° Esr. Diaphragmite. Le plus souvent 
symptômes de la phrénésie : délire gaiou 
furieux , ris sardonique ; respiration très 
difficile , vomissemens , constriction du dia- 
phragme, toux sèche, fièvre continue, pouls 
teudu et irrégulier. 

Trait. Si le rhumatisme est aigu, bois- 
sons délayantes, repos , diète sévère , Cha- 
leur du lit, quelques bains. S'il est chro- 
nique , diaphorétiques à l’intérieur, rubé- 
fins et vésicatoires à l'extérieur. 

Gexre XLVIT, Rhumatisme fibreux. 


PHLEGM. DU TIissU FIBREUX. “hp: 


Causes. Tous les âces rincipalement 
5€8 9 


 Vâge adulte et la vieillesse » Sexe masculin, 


saisons froides , variations de l'atmosphère , 
suppression d’évacuations. 
Sympt. Frisson au début; douleur dé- 
chirante, suivant le trajet des parties fi- 
breuses; suspension du mouvement dans 
les parties affectées , pouls fréquent et dur, 
peau chaude et sèche, sécheresse de la 
bouche, soif, face rouge, insomnie, sé 
crétions lésées, métastase rapide d’une par- 

le à une autre. 

Marche. Aiguë ou chronique. 

Durée. De 7 à 60 jours. 

Termin. Presque toujours résolntion. Il 
est très-sujet à la récidive et à devenir chro-. 
nique, | 

Trait. Régime antiphlogistique, s’il est 
aigu. Sudorifiques , bains de vapeurs, ru- 
béfians, vésicatoires, s’il est chronique. 

Genre XLVIIT Goufte, Causes: Nour- 


e . L ° 
fiture animale abondante , suppression 


d'une hémorrhagie habituelle , abus du vin 


58 :.  NOSOGRAPHIE. 
et des plaisirs vénériens , vie sédentaire, : 
application à l'étude, veilles prolongées, 
évacuations excessives. Elle peut être hé 
réditaire, et se transmet souvent alors du 
grand-père au ‘petit-fils. 

iSympt.del'accès. Invasion ordinairement 
Jesoit oudansla nuit, par une espèce de fris- 
son et.de fourmillement dans l'articulation 
du gros orteil; ensuite douleur plus ou moins 
vive, qui diminue à mesure que l’articu- 
ation se gonfle et rougit; tous les soirs, 
paroxysme, qui chaque jour est moins 
marqué. Vers la fin de l'accès , sueur plus 
abondante, urines à sédiment briqueté; 
enfin , guérison parfaite. Si la maladie est 
récente, il ne se forme point de nodus, et 
le second accès ne revient qu’au bout de 
deux ou trois ans. Plus ancienne, la ma- 
Jadie se renouvelle plus souvent; des con- 
crétions d’urate de soude se forment dans 
les articulations et les gènent dans leurs 
mouvemens. On appelle régulière la goutte 
qui parcourt ses périodes avec régularitéÿ 


PHLEGM< DU TISSU SYNOVIAL. 9 
irrégulière, celle dont la marche n’est point 
uniforme ; atonique, celle qui se con- 
plique de l’atonie de quelque viscèré; 
rétrograde, celle qui, se manifestant à une 
articulation, change de place et se porte 
tout à coup sur un viscère ; érrante, celle 
qui passe rapidement d’une articulation à 
une autre , d’un viscère à une articulation, 


-€t réciproquement. 


«+ Durée de l'accès. Väriant de 15] jours ne 
sieurs mois , selon le degré d’ancien- 
neté. 

Trait. Si la goutte est régulière, cou- 
vrir la partie affectée avec des corps pro- 
pres à ÿ maintenir une douce chaleur, 
favoriser la transpiration générale, an 
moyen de boissons légèrement sudorifiques. 
S1 elle se déplaçait et-qu’elle attaquât un 
orgaue interne, tel que l’estomac, employer 


les rubéfians sur la partie primitivement 


affectée, afin de l’y rappeler. On s’est quel- 
quefois bien trouvé des alcooliques et des 
rubéfians, appliqués sur la partie même. 
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Compricar. Mélancolie, bypochondrie,, 


asthme, scorbut, syphilis, affections cu. 
tances. 


CLASSE TROISIÈME. 


HÉMORRHAGIES. 


Fxhalation de sang à la surface de plu-. 
sieurs tissus , principalement à celle des: 
membranes muqueuses ; ordinairement pré=- 
cédée de pesanteur, de tension aux en. 
virons de la partie, et de refroidissement! 
des extrémités, et accompagnée d’un pouls: 
vif, plein et quelquefois dur. | | 

Elles peuvent être constitutionnelles, . 
supplémentaires, critiques, accidentelles ,, 
passives où actives, 

Lorsqu'elles sont passives, les battemens: 
ct la force du pouls ne-sont point augmen-- 
tés ; elles s’'accompagnent toujours de fai-- 
* blesse générale et ne sont qu'un symptôme? 
de la cachexie scorbutique, 


HÉMORRHAGIES. 8t 


Onpneler, Hémorrh. des membranes 
: muqueuses. 

Exhalation de sang active ou passive à 
la surface des membranes muqueuses. 

Genre Î. Épistaxis. Causes. Enfance, 
jeunesse , tempérament sanguin, bonne 
chère, abus des boissons spiritueuses , in- 
troduction des doigts ou de corps étran- 
gers dans les narines. 


Sympt. Refroidissement des pieds et des 


mains ; sentiment de tension , de chaleur, 


de prurit dans les fosses nasales; cépha- 


Jalgie, vertiges , éblouissemens , face gon- 


5 
flée; yeux animés, rouges, étincelans: 
battement des artères carotides et tempo- 
rales, urine pâle, constipation , écoulement 
par le nez d’un sang vermeil et prompt à 
se coaguler. 

#4 épistaxis passive n’est point précédée 
de congestion locale ; elle s'accompagne 
ordinairement des sympiômes de scorbut, 

Trait Ne pas supprimer épistaxis ac- 


h + 
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tive modérée, surtout si elle est critique. Si 
elle est trop abondante, exposer le ma- 
Jade au froid , le tenir dans une position 
verticale, comprimer la narine affectée ; 
appliquer les réfrigérans autour du nez, 
aux tempes , au scrotum, au cou, etc. S'il 
y à fréquentes récidives , régime végétal, 
boissons acidulées et nitrées , légers purga- 
ufs, saignée du bras. Si: elle est passive, 
applications astringentes telles que le vinai- 
gre, l'acide sulfurique affaibli, la solution 
alumineuse; quélquefoistamponnementdes 
fosses hasales, 

" GENRE IT, Aémoptysie. Causes. Jeunesse, 
mauväise conformation du thorax, sensi- 
bilité et irritabilité excessives, suppression 
d’hémorrhagies, omission d'une saignée ha- 
bituelle , cris et chants forcés. 

Sympt. Léger refroidissement des extré- 
inités, horripilations , pâleur de Ja peau, 
céphalalgie, rougeur des pommettes, toux, 
dyspnée ; titillation à la glotte, sentiment 
de bouillonnement avec chaleur et pesan- 
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teur dans la poitrine; expectoration d’un 
sang vermeil et écumeux. | 

Durée. Variable. 

Marche. Aiguë ou chronique, souvent 
“périodique. Dans l'hémoptysie passive, il 
n’y a point de symptômes précurseurs. 

Trait. Repos, diète, boissons émulsion 
nées, nitrécs , légèrement acidulées; légers 
astringens , quelquefois la saignée. 

Genre I. Hématémèse. Causes. Coups, 
chutes sur la région APE ) purga- 
‘tif donné à contre-téips, colère , profond 
chagrin , refroidissement des pieds et des 
Maibs , Suppression d'une hémorrhagié ou 
* d'une saignéé habituélle. 

Sympt. Douleur profonde et quélque- 
fois pongitivé dans là région épigastrique, 
réfroidisseméent des e£trémités, oppression 
À l'estomac; quelquefois syncope, ver- 
tiges, éblouissémens, tintemens d' oreil- 
les , EC. Sang variable en quantité, nr 
consistance, en couleur , réjeté par je vo-. 

missement et quelquéfois par leseellés ; pur 
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ou mêlé avec les alimens et les matièrers 
fécales. Re 

Marche. Aiguë ou chronique, quelque:- 
fois périodique » Souvent passive, 

Trait. Boissons froides et acidulées, léi. 
gers astringens et Jaxatifs » repos, posi-- 
tion horizontale , applications froides surt 
l’épigastre ; quelquefois Saignée ; sangsuess 
à la vulve et à l’anus. : 

Mélæna. Mêmes causes que l’hématé-- 
mèse ; il n’en diffère que par la couleur dut 
Sang qui est plus ou moins noire ; il. suitt 
ordinairement les fièvres aiguës continues: 
ou intermittentes, et accompagne souvent 
les altérations de tissu des viscères abdo=. 
minaux. 

Trait. Limonade minérale ou végétale ; 
eau de Rabel unie à une infusion ou à une 
décoction tonique ou astringente ; enfin le 
traitement convenable aux autres hémor- 
rhagies passives. | 

GENRE IV, Flux hémorrkoïdal. Causes. 
Age murs vicillesse » tempérament bilieux 


se 


à 


HÉMORRHA GIES. 85 


et mélancolique, disposition héréditaire, 
bonne chère , passage de la vie active à 


Voisiveté, purgatifs drastiques, colère, 


tristesse , bob 

. Sympl. Douleurs gravatives et pression 
a le dos et les lombes, stupeur des cuis- 
ses et des jambes, légers frissons, pâleur, 
pouls dur et serré , sécheresse de la bou- 
che , céphalalgie, diminution de l'urine, 
flatuosités, quelquefois selles muqueuses et 
blanchâtres ; douleur, prurit à l'anus, avec 


apparition de tubercules livides et doulou- 


reux , qui, le plus souvent, laissent écou- 
ler une plus ou moins grande quantité 
de sang. Cet écoulement est ordinairement 
périodique et sert à conserver la'santé. 
1] ne requiert les soins du médecin que 
lorsqu'il estexcessif et souventrépéteé : : alors 
il se joint à des symptômes de mauvaise 
nature et peul faire périr de consompluon 
le malade. Sa suppression est souvent aussi 
cause de beaucoup d’accidens. 

Trait. Si l'écoulement est trop abondant, 
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régime végétal, bains froids , position ho». 
rizotitale sur un lit dur, boissons rafraii 
chissantes et acidulées , doux laxatifs ; ap). 
plications froides aux lombes , au périi- 
‘née, à l’intérieur des cuisses. S'il s’essl 
supprimé mal à propos , vapeurs émolliem. 
tes dirigées vers le rectum , sangsues à l’aa- 
nus, bains de siége, quelquefois purgatifk 
drastiques. 

GENRE V. Âématurie. Causes. Vieil-- 
Jesse, suppréssion du flux hémorrhoïdäil 
ou de quelque autre évacuation sanguine , 
bonne chère, ivrognerie, pléthoré , équitas 
tion , usage des cantharides à l'intérieur, 
chutes et contusions sur les reins , calculss 
urinaires. 

Sympt. Ecoulement de saïig par l'urètré,, 
variable en quantité, en consistance et eim 
couléur , selon qu’il vient des reins ou de laa 
vessie. Lorsqu'il vient des reins, anxiété, re 
froidissement aux mains , douleur dans less 
lombes et dans Ka région du pubis, que les 
cathétérisme ne soulage pas. Lorsque lhé-- 
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#orrhagte vient de la vessie, fréquentes 
envies d’uriner, ardeur dans la région de 
Panus, ténesmes, douleur pongitive vers 
T "er du pénis, constipation ; quel- 
quefois sentiment de prarit, de tiraille- 
miens, de pression derrière le pubis, aug- 
“mentant par le moindre mouvement. 
 L’hématurie est Île plus ordinairement 
passive et de très-longue durée; le sang 
“péut se coaguler dans la vessie et empè- 
cher plus ou moins l’éjection de l'urine. 
Trait. En général celui qui convient à 
toutes les hémorrhagies passives : boissons 
froides , acidulées ; applications froides 
aux lombes , au périnée , au pubis ; éviter 
ce qui peut irriter les reins et la vessie ; ob- 
vier à fa constipation par de doux laxatifs. 
GExre VI. Accidens du flux menstruel. 
Ménorrhagie. Causes. Vie sédentaire, 
nourriture succulente, abus des liqueurs 
fortes, exercices violens, frayeur, colère, 
fysrèrte, avortement, manœuvres jé di- 
rigées pendant Faccouchement école 
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ment d'une portion du placenta, affectiorn 
organiques de la matrice. 

Sympt. Tension et gonflement dans lee 
hypochondres ; douleurs dans les régiom 
du dos, des lombes et de l'abdomen ) asset! 
semblables à celles qui précèdent F’accou: 
chement ; froid des extrémités, pâleur di 
Ja face , fréquence du pouls, constipation. 
écoulement de sang abondant par le vaa 
_&gin; douleur à l’hypogastre , débilité ex 
Cessive, défaillances , syncopes. Le sangg 
est quelquefois retenu dans la cavité due 
l'utérus. (/émorrhagie interne.) 

Dans la ménorihagie passive, il n’y 2 
pas de symptômes précurseurs. 

Trait. Position horizontale , expositiont 
à l'air frais , boissons froides et acidulées ., 
applications froides aux environs de la ma-- 
inice, frictions sur la région hypogästrique 
terminaison del’accouchement, déliviance,, 
quelquefois tlamponnement, 

Aménorrkée. Causes. Très-variées ett 


souvent trés-opposées : disposition innée,, 
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pléthore, épuisement , impression du froid, 


cra apule , COIL trop souvent répété, font, 
colère, diverses maladies. 


Sympt. Rétention ou suppression du 
flux menstruel, suivie le plus souvent 
d'une fièvre, d’une phlegmasie , d’une né- 
Yrose ou d’une maladie organique ; quel- 
quefois remplacé par des hémorrhagies 
insolites qui ont lieu par Îles sutures du 
crâne, les points lacrymaux , les narines, 
les oreilles, les gencives, les dents, les 
poumons, dé ioer ti la vessie , les ma- 
melles, les doigt®, lasurface des ulcères 3 
des plaies , etc. 

Durée. Indéterminée. On l’a vue cesse 
spontanément, après avoir résisté aux 
moyens médicaux les mieux dirigés. 

Trait. Il varie suivant la cause et sui- 
vant les effets qui en résultent, Moyens 
hygiéniques, boissons acidulées et mucila- 
gineuses, légers toniques, martiaux, narco- 
tiques , pédiluves, bains de siége, sang- 
sues à la vulve, saignées de pied , vapeurs 


il 
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dirigées vers le vagin , frictions stimuläntce 
vers l’hypogastre, vésicatoires à la partii 
interne et supérieure des cuisses. 


ORDRE IT. Hém. des systèmes: 


Cutané, cellulaire, Synovial. 


Genre VII. Hémorrhagies du Sy stèrme 
Culané. 

Causes. Exercices violens et long-tempss 
conlinués, danse, course, bains de væ- 
peurs. Elles accompagnent quelquefois Ia 
fièvre inflammatoire , et _particulièrementt 
le scorbut. “ | 

Sympt. Sentiment de tension » de’chæ} 
leur, de rougeur à la partie de la peau: 
qui doit en être'le siége ; suintement d’une: 
humeur plus ou moins rouge, qui teint: 
les vêtemens. Cette hémorrhagie peut être 
aclive où passive, partielle ou générale ; 
quand elle est passive, elle n’est point 
précédée de signes de congestion locale. 

GENRE VIIL HJém. du üissu cellularre. 


Peu connues. On PCut rapporter à ce genre 
Î 
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ctques éphélides scorbutiques et quel- 
ques’abcès sanguins. 

Grnre IX. Hém. des Henbrines sé- 
réuses. On a trouvé, dans les ouvertures 
de cadavres, une sérôsilé sanguinolente 
épanchée danse péricarde, les plèvres, etc. 

Gznre X. fé, des membranes ve 


viales. Peu ou point connues. 


CLASSE. QUATRIE EME. 


NÉVROSES. 


es 


… Lésions de la sensibilité et de la con- 
tractilité, sans fièvre idiopathique, ni 
inflammation , ni lésion de structure appa- 


rente, essentielles. 
(a 


é 
ORDRE fer. Névr. des sens. 
« Sensibilité augmentée, diminuée , ee 


vertie on abolie. # 


! 
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he SOUS-ORDRE,. Névr, de l’ouie. 


Genre I. Dysécée, Causes. Eternuemern 
fréquens , sons bruyans des cloches , di 
canon ; efforts pour Jouer des instrumens: 
Vent, Vomissemens produits par le mal di 
mer, grossesse, bains chauds, chagrinss 
métastases, à 

Sympt. Audition plus ou moins faibll 
de sons souvent trés-forts. C’est la surdite 
Commencante. 

Trait. Légers stimulans appliqués danss 
Je conduit auditif, vésicatoires derrièree 
les oreilles, séton à la nuque , électricité | 
galvanisme, On diminue cette Incommo-- 
dité au moyen des cornets acoustiques. 

Genre II. Paracousie. Causes. Celles de» 
la dysécée. 

Sympt. Audition confuse des sons forts: 
et aigus, douleur lorsqu'ils sont discor- 
dans, Quelquefois les sons le plus faibles 
sont entendus, lorsqu’en même temps on 
frappe fortement un corps sonore, Le son 
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eut être en même temps percu d’une ma- 
ière exacte par une oreille, et inexacte 
ar l’autre. : 

Trait, varie selon la cause ; cette af- 

ction le plus souvent accompagne le ca- 
rrhe de l'oreille et disparaît avec lui. 
GENRE [IL Zintouin. Causes. Celles des 
ecuons précédentes ; de plus, pléthore, 
ébilité provenant de linaction, des excès 
u coit, d'une longue maladie. 
Sympt. Audition d’un son importun , 
iaginaire: comme d’un coup de fusil, 
une roue qui tourne, d’une cloche, de 
eau qui tombe en cascade , ete. 

Trait. Avoir égard à la cause qui len- 
etient ; si est la débilité, fortifians , ana< 
ptiques; si c’est la pléthore , saignées, 
layans. / te 
Gexre IV. Surdité, Causes. Les mèmes 
1e dans les affections précédentes ; de 
us, absence, atrophie, compression du 
rf acoustiques; destruction totale de la 
embrane du tympan. 
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Symypt. Abolition complète , persistarl 
ou momentancée des fonctions de louige 
les sons les plus forts, les plus long-temi} 
contihués, comme les plus faibles, ne pes 
vent être entendus. 

Trait. Si la surdité dépend d'un vit 
organique , elle est incurable. Si elle vien 
de métasiase, rappeler la maladie prims: 
tive. 


LI° sous-orDRE. ]Vévr. de la vue. 


GENre V. Berlue. Causes. Expositice 
à l’ardeur du soleil | habitude de regard} 
àlaloupe ou au microscope des corps tréf 
petits, pléthore, suppression de quelqu 
hémorrhagie habituelle, cataraete commee 
cante. ; 

Sympt. On croit voir de petits cor 
voltigeant dans lair, tels que des mon 
ches,.des plumes , des toiles d’araignéest 

Trait, 1 varie selon la cause. Si c'e 
la pléthore, saignée, régime doux, bol 
sons délayantes, Si elle vient de lexpu 
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ton à l’ardeur du soleil, lotions froides 
ur les yeux, sur la tête. 

Genre VI Diplopie. Causes. Ivresse, 
sage des narcotiques, frayeur, coups sur 
a tête. 

Sympt. Le malade voit les objets dou- 
les , triples, quadruples, etc. 

Trait. Variant selon la cause. 


GENRE VIL Héméralopie. Causes. Age 
vancé, immobilité de la pupille, sensi- 
lité moindre de la réline, habitude de 
egarder les corps brillans. 

Sympt. On ne peut voir que les objets 
xposés à une grande lumière, la vue de- 
ient confuse à mesure que le soleil des- 
nd à l'horizon, et s'éteint tout-à-fait lors- 
vil fait nuit; cette affection est le com- 
encement de l’amaurose. 

Trait. Emétiques ; Vésicatoires, séton. À 
nuque; vapeurs ammoniacales ou sulfu- 
uses dirigées vers la conjonctive ; quin= 
nina uni à la valériane. Si elle dépend de 
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Ja suppression de la transpiration, sudorn 
fiques. | | 

Genre VII. Nyctalopie. Causes. Sem 
sibilité très-grande de la rétine, dépendan 
le plus souvent de lhabitation dans die 
lieux sombres. j 

Sympt. Le malade distingue facilemen 
les objets lorsqu'ils sont peu éclairés : 
même dans les ténèbres ; il ne peut les rot 
garder lorsque la lumière est vive. 

Trait. Applications narcotiques sur l’œ 
saignées. , | 

Genre IX. Amaurose. Causes. Actich 
des narcotiques, chagrins, veilles, étudii 
opiniâtres, impression continue d’une lux 
mière vive, colère, pléthore, fièvre com 
tinue ou intermittente, affections hystért 
ques, blessures des sourcils et du froni 
coups sur la tête, abus*du coït, métar 
tases. 

Sympt. Abolition de la vue sans vit 
organique manifeste; quelquefois subite 


d'autrefois précédée de céphalalyie, el 
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Sympt. Invasion brusque ou lente. Dans 
ce dernier cas, bâillemens, douleurs va- 
riées, ptyalisme, Syncope, tremblement 
des membres ; ensuite contraction forte et 
involontaire des muscles élévateurs de la 
mâchoire (trismus )}, des extenseurs du 
#ronc (opisthotonos ), des fléchisseurs (em- 
prosihotonos ), des muscles, d’un seul 
côté du corps ( pleurosthotonos ), sans al- 
ternative de relâchement, accompagnée 
de fièvre et quelquefois de délire. 

Trait. Antispasmodiques , sudorifiques, 
quinquina, opium à forte dose >) Muse, 
mercure, bains chauds alcalins. 

Genre XXII. Convulsions. Causes. Dras- 
tiques, vomitifs | poisons > Vapeurs délé- 
ières, éruption de la variole » Vers intes- 
timaux, dentition difhcile, rétention du 
mMéconium, couches laborieuses, suppres- 
sion d'hémorrhagies ou d’exanthèmes ; 
plaies, luxations., fractures. 

-:$ympt. Contraction d'un, de plusieurs 
ou de tous les muscles avec état alternatif 


/ 
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de relâchement, sans dérte de connoiss: 
sance, quelquefois avec délire passagerr, 
Elle est habituelle au accidentelle, continues 
ou intermittente, avec paroxysmes régui- 
liers ou irréguliers. 

Trait. Variable suivant la cause : antis- 
spasmodiques , toniques , Sd ré-- 
vulsifs , etc. 

Genre XXIII. Chorée. Sympt. Sorte dée 
mélange de paralysie et de convulsions;, 
qui n’attaque guère que les jeunes gens aux 
approches de la puberté ; caractérisée pau 
une espèce d'idiotisme avec gesticulations 
irrégulières etinvolontaires des différentes 
parties du corps ; souvent simple faiblessee 
et traction de l’une des jambes. AE 

Trait. Saignées , purgatifs, assa- fœtidai, 
camphre, quinquina, ‘nitrate d'argent, 
bains, électricité. 

Genre XXIV. Rides radis Plé:: 
thore, froid’; suppression d’une saignée , 
d’une hémorrhagie, d'un exanthème ; narr- 


cotiques, ivresse , lésions du crâne, apor- 
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plexie ; lésions du cerveau, de la moelle ra- 
chidienne; d’un nerf, d’un muscle. + 
Sympt. Diminution plus ou moins gran- 
de ou aboltion de la contractilité mus- 
culaire et quelquefois de la sensibilité 
d’une partie ( paralysie partielle ), de tout 
un côté du corps ( hémiplégie), des parties 
inférieures du tfonc et des membres abdo- 
minaux ( paraplégie). : 

* Trait. Sümulans , toniques , frictions 
irritantes, eaux thermales , galvanisme, 
respiration du gaz oxigène uni à l’air at- 
mosphérique. 


Il Sous-ornre. Neévr. de la voir. 


Genre XXV. Voix convulsive. Sympt. 
D'abord difficulté plus ou moins grande de 
parler, ensuite succession de sons discor- 
dans. 

Genre XX VI. Aphonie nerveuse. Sympt. 
Abolition totale de la voix. 
. Trait. Les causes de ces deux affections 
sont peu connues. On peut essayer les vé- 
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sicatoires, le moxa à Ja nuque ; faire res: 
pirer les antispasmodiques , tels que À 
camphre, léther. 


ORDRE IV + 


1° Sous-onpre. Névr. de la digestion. 


Gexre XXVII. Spasme de l’æsophagce 
Causes. Usage des boissons froides, déé 
goût extrême ; irritation portée dans l'œæsci 
phage , l'estomac ou les intestins. 


Sympt. Déglutition difficile, doulou: 
reuse , Souvent impossible , avec sentimer 
de constriction dans le pharynx ou l’œsoo 
phage ; quelquefois vomissemens. 

Trait. Sédatifs à l'extérieur ou en la 
vement si le malade ne peut avaler , vésii 
catoire à la partie antérieure du cou. 


GENRE XX VIII. Cardialgie. Causes: 
Allaitement trop long-temg. continué, poii 
sons, émélique , drastiques, affections vivee 


de lâme, suppression des règles et des hé 


: 
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morrhoïdes, dyssenterie, vers intestinaux $ 
métastases, - : ; 

Sympt, Anxiété et resserrement doulou- 
reux dans Pépigastre , souvent lipothymie. 
La gastrodynie en diffère en ce qu'il ny 
à point de lipothymie. 

Trait. Combattre les causes ; on a pré- 
conisé l'oxide de bysmuth à l’intérieur. Le . 
traitement de la gastrodynie est en géné- 
ral le même, s 

Génre XXIX. Pyrosis. Causes. Viandes 
salées et fumées , corps sucrés et fermen- 
Lescibles. Elle est souvent symptomatique. 
Sympt, Douleur ardenté dans l'estomac ; 
le long de ’œsophage, jusqu’au pharynt. 
et à Ja bouche, suivie d’éructation d’un 
iquide limpide et souvent acide. 

Trait. Boissons mucilagineuses, nitrées, 
nagnésie pure, viande fraîche, ait. 
GENRE XX X. Vomissement spasmodique. 
Cœuses. Présence de matières étrangères 
lans quelques points du tube alimentaire, 
rossesse, hernie étranglée , calcul dans 


\ 
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les urétéres , chute sur la tête, éruption di 
la variole, métastase. 

Syript. Rejet par la bouche des matieree 
contenues dans l’estomac, avec contrace 
tions plus ou moins fortes du diaphragmm 
et des muscles abdominaux, souvent préé 
cédé d’anxiétés , de douleur à l épigastre «e 
de hoquet. 

Trait. Ether sulfurique, extrait gonm 
meux d’opium, eau de fleurs d’orangen 
gaz acide carbonique, columbo ; vésic:a 
toire sur l’épigastre , siles convulsions sont 
fortes. : 

Genre XXXI. Dyspepsie. Causes. pl 
tuosités, excès des alimens, leucorrhéee 
coit immodéré. * ? 

Sympt. Digestion lente, pénible, souvert 
douloureuse , accompagnée de lésions lee 
cales ou générales. 

Trait. Emploi bien ordonné des alimemn 
exercice, amers, mes » ferrug 
neux. 

Genre XX XII. Boulimie. ps Exen 


F 
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cice forcé, vers intestinaux , F. intermit- 
tente, convalescence, 

Sympt. Faim insatiable ou envie de 
manger une plus grande quantité d’alimens 
que l’estomac n’en peut digérer. 

Trait, Sage distribution des alimens; 
elle cesse souvent d'elle-même. 

Gexre XX XIIL Prca. Causes. Enfance, 

chlorose, grossesse, scorbut. 
. Sympt. Aversion pour les alimens dont 
on faisait journellement usage; désir de 
ceux qu’on ne pouvaitsouffrir. Malacia, 
désir de manger des substances qui ne 
sont pas nutritives. 

Trait. Combattre les causes. 

Genre XXXIV. Colique nerveuse. Cau-. 
ses. Froid, suppression d’évacuations ou 
d'exanthèmes , flatuosités , corps étrangers 
daos les intestins. 

Sympt. Sentiment douloureux de tirail- 
lement dans l'ombilic ou dans le trajet du 
colon , n’ahgmentant point par la pression 
et quelquefois diminué par elle, 
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Trait. Antispasmodiques : éther , éxtraiit 
Sommeux d’opium , layemens émolliens. 

Genre XXX V. Colique de plomb. Cau- 
ses. On l’observe chez les individus qui 
travaillent le plomb : peintres en bâtimens ,, 
plombiers, fondeurs, potiers d’étain , Mi-- 
neurs, etc.; chez ceux qui font usage dee 
vins falsifiés avec la litharge , de vaisseaux 
de plomb pour préparer leurs mets. : * 

Sympt. Douleur abdominale sourde ,, 
déjectionsalvines difficiles et douloureuses: 
constipation, tranchées surtout vers l’oma: 
bilic; abdomen rétracté, mais peu doulou-t 
Yeux au toucher ; nausées, vomissemens ., 
excrétion de l'urine difficile ou impossible ., 
pouls dur et lent, respiration gènée ; quel: 
quefois douleurs vagues , paralysie, trem-- 
blemens, convulsions, surtout des membres: 
thorachiques. 

Durée. 7 à 8 jours. Quelquelois elle estt 
suivie de fièvre lente. 

Trait. On à conseillé les adoucissans ;, 
les mucilagineux, les antispasmodiques }; 
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bartout dans la première période. Le meil- 
leur traitement est celui de la Charité de 
Paris. (Woyez rémède contre la colique 
des peintres , 2° part., 2° sect.) 


Genre XX XVI. Jléus nerveux. Causes. 
Vers, corps étrangers dans les intestins ; 
hernie étranglée, endurcissement des ma- 
tières fécales, coups et chutes sur labdo- 
men, affections vives, métastases. 


Sympt. Vomissemens répétés des ma- 
tières contenues dans le canal alimentaire 
avec constipation, anxiété, douleur ré- 
pondant à Pombilic où au trajet du "colon. 

Trait. Antispasmodiques comme dans 
la colique nerveuse ; combattre la consti- 
pation par des lavemens émolliens , ensuite 
purgatifs. 


Fi° Sous-orpre. Névr. de la respiration. 


GEnne XXXVIL Asthme convulsif. 
Causes. Dérangement du flux menstruel 
ou hémorrhoïdal, saignée habituelle né- 
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gligée, hypochondrie, répercussion d’un 
“exanthème, goutte. 

Sympt. Accès souvent le soir ou la nuit F 
invasion subite, resserrement de poitrine», 
besoin de se tenir debout et dœærespirer urn 
“air frais , inspiration et expiration sifflantess, 
embarras dans la langue, pouls naturel ou 
légèrement fébrile , urine abondante ett 
claire, face diversement altérée ; ces symp+ 
tômes subsistent, quoique portés à un moin 
dre degré, pendant le cours de l’accès quil 
dure toute là nuit et une partie de la ma-. 
tnée; rémission incomplète dans l'après-- 
midi ; le paroxysme revient vers minuit; 
 rémissions de plus en plus marquées , sur 
tout lorsque l’expectoration est copieuse : 
vers le déclin de l'accès. 

Trait. Antispasmodiques , fumigations 
émollientes et narcotiques dirigées vers la, 
trachée-artère, respiration du gaz oxigène 
pur ou mêlé À l’air atmosphérique, bois- 
sons rafraîchissantes, nourriture douce, 
équitation , navigation, ’ 


1. 
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Genre XXX VIII. Coqueluche. Causes. 
Enfance, constitution détériorée, hypo- 
chondrie, répercussion d’un exanthème, 
embarras des premières voies. Sporadique, 
souvent épidémique, elle n’attaque qu'une 
fois dans la vie. 

Sympt. Pendant 15 ou 20 jours, ceux 
d'un catarrhe pulmonaire; ensuite quintes 
de toux périodiques , suivies d’expectora- 
tion ou de vomissement, de mucosités. ou 
de sérosités; accompagnées de hoquet, 
rougeur du visage , battement des artères , 
difficulté de respirer, inspiration sonore, 
menaces de suffocation, excrétion involon- 
taire des urines et des matières fécales. 

Durée. De 1'à 3 mois et plus. 

Trait. Vomitifs à petite dose pour pro- 
voquer des nausées, doux laxatifs; on a 
recommandé le musc, l'assa-fœtida, la ci- 
guê , les cantharides. Un vésicatoire sur un 
des côtés de la poitrine a été utile. 

Genre XXXIX. Asphyxie. Causes. 
 Débilité du nouveau-né, amas des muco- 
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sités dans les bronches » Submersion , sirar- 
gulation, respiration de gaz déléières , tels 
que l'azote, l'hydrogène, l'hydrogène car- 
boné ou sulfuré ; Émanations des fosses d’ai- 
sance, des cimetières, des usines et des 
Marais. 

Sympt. D'abord, vertiges , céphalalgie, 
délire, convulsions, {suivant la cause de 
Vaccident), diminution et altération de la 
circulation et de la respiration ; ensuite 5 
Suspension totale de ces mêmes fonetions 
t de celles du cerveau, membres flasques 
(excepté dans l’asph. par submersion }; 
face livide et gonflée, extérieur du corps 
froid, 

Trait, Exposer le malade à l'air libre, 
réveiller l’action des organes pulmonaires 
par des odeurs fortes, introduire de l'air 
atmosphérique ou du gaz oxygène dans l4 
bouche, asperger d’eau froide la face et 
la poitrine, introduire dans la bouche un 
Corps sapide; frictions sèches où aroma-… 
tiques , électricité, galyanisme. 
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— de Vasph. par submersion. Trans- 
porter le plus tôt possible le noyé dans um 
lieu commode, le déshabiller sans secousse, 
le couchér envéloppé dans une couver- 
ture auprès du feu; appliquer un corps 
chaud aux pieds ; faire dés frictions avec 
une, flanelle sèche ou imbibée -d’alcool 
re ou d’immoniaque ; mettre dans 
la bouche quelques gouttes de vin chaud 
ou d’eau-de-vie ; introduire de l’air dans les 
poumons; chatouillér les narines avec les 
bärbes d'une plume , la fumée de tabac ou 
’ammoniaque; stimuler les gros intestins 
par des lavemens irritans ou des fumiga- 
ions de tabac; saigner s’il ÿ a encore 
de la chaleur, et que la face soit rouge ou 
violette. 

— de l’asph. par. strangulation. Si l'é- 
sanchement- de la sérosité ou du sang dans 
e crâne n’est point formé, signée du cou 
vu du bras, frictions , liqueurs alcooliques 
lans la ce ;irritation des narines et du 
vharynx , hains chauds. 
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— de l’asph. par les gaz délétères. Eloii. 
gner le malade du lieu méphytisé, l’exs. 
poser à Fair, le déshabiller, l’asperges: 
d’eau froide, faire avaler de l’eau et du 
vinaigre, administrer des layemens irrii. 
tans, irriter les narines, faire inspirer les gas 


lé L4 


— de l’asph. des nouveaux-nés. Eloigneñ 
ce qui empêche l’accès de l'air dans les 
poumons, placer l’enfant sur le côté, irride 
ter le nez et la bouche; frictions, insufl- 
flations répétées de l'air par les narines |, 
bains chauds. 


oxigène .ou ‘ acide muriatique oxig 
s ee 4 
4 


recourir à l'électricité ou au galyani 
Ce traitement doit être très-actif. 


IIL° Sous-ornre. Veévr. de, la circulation 


GENRE XL. Palpitations nerveusess. 
Causes, Sexe féminin , enfance, tempéra-- 
ment nerveu* , afections vives, antipa= 
thie, toutes les causes affaiblissantes. 


Sympt. Battemens du cœur, forts, prés. 


renouvelant facilement. 
"Trait. Dans les intermissions, éloigner 
les causes ; dans l'accès , antispasmodiques 
et moyens hygiéniques. 
_ Genre XLI. Syncope. Causes.: Celles 
du genre précédent, dégoût, frayeur, vers 
intestinaux, inanition, évacuation d'une 
grande quantité de sang , ‘de pus ou de 
sérosité ; elle est souvent un symptôme 
de maladie du cœur eu des gros vais- 
seaux. | 

Sympt. Diminution ou suspension de 
action du cœur, de la respiration, des 
sensations, de la locomotion et des autres 
fonctions ; Foods de malaise, de pâleur 
de la Bou de faiblesse, de vertiges ; sui- 
vie d’ diète dans la région du cœur, de 
| Yomissemens et même de pa 
Trait. Exposer le us à à l'air, ôter 
æ toutes les ligatures ; aspersions d’eau froide 
_ au visage, respiration des vapeurs iTi= 
tantes, 


ES \ 
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_cipités, irréguliers, de peu de durée, se 
| 
| 
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Ne. 
Onbre V. Névr. de la génération. 


1 Sous-orpre. Névr. des fonctions géni-. 


tales de l’homme. 


GENRE XLII. ÆAnaphrodisie. Causes. 
Attouchemens fréquens du pénis, surtout 
ävant Ja puberté ; masturbation, imagina- 
tion frappée, amour violent ,‘paralysie des 
muscles érecteurs , toutes les causes débi- 
litantes. | 


iSÿmpt. Faibles$e extrême OU impossi-= 


bilité de lérection du pénis, sensibilité 
extrême, éjaculation du sperme à la moin- 
dréitritation. 

Trait. Variable selon les causes : con- 
tinence, exercice : toniques, bonne nour- 
riture. 

Genre XLHII. Dispermatisme. Causes. 
Érection trop forte, vieillesse, masturba- 
tion. : 

Sympt. Lenteur ou empêchement de lé- 


jaculation dans le coït , l’homme jouissant 


d’ailleurs des attributs de la virilité. 
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Trait. Variable : s’il tient à trop de vi- 
gueur , bains tièdes , campbhre. 

Genre XLIV. Satyriasis. Causes. Abs-— 
tinence ou abus du coït, puberté prompte 
ou tardive, crétinisme, affec- 
tion dartreuse des parties génitales. 

Sympt. Désir effréné du coït, faculté de 
le répéter souvent sans épuisement ; fureur 
extrême ; si ce penchant est Contrarié. 

Trait. Moyens hygiéniques, habitation à 
la campagne, étude , promenade, saignée, 
bains chauds plans: émolliens , bois- 
sons rafraîichissantes , camphre. Eloigner 
les objets lascifs ; s’il y a débüité, to 
niques. 

Genre XLV. Priapisme. Causes. Vési- 
catoires, usage des cantharides à l’inté- 
rieur, calculs urinaires, blennorrhagie. 

Sympt. Erection: forte et douloureuse 
du pénis, sentiment d’ardeur brülante, nul 
penchant pour le coït. 

Trait. Supprimer les vésicatoires où 
Vusage des cantharides; boissons et lave 
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mens mucilagineux, bains de siége, sangz- 
sues au périnée ; s’il est causé par un calcull, 
lthotomie. 


& 


IT Sous-orpre. Névr. des Jonctions 
génitales de la femme. 


‘Genre XLVI. Nymphomanie. Causes. . 
Puaberté, lectures lascives, retraite, mas-- 
turbation, affection dartreuse des parties 
génitales. 

* Sympt. 1° degré. Idées lascives et obs- 
cènes, tristesse, inquiétude , tacilurnité, | 
Perte du sommeil et de l'appétit; combat 
entre la pudeur et les désirs effrénés, 2° de- | 
8ré.Oubli de la pudeur et de la bienséance : 
regards, propos, gestes indécens ; sollicita- 
tions etinstances à l'approche d’un homme. 
3° degré. Obscénité dégoûtante, fureur 
aveugle, chaleur brûlante sans fièvre, enfin 
délire maniaque. 

Trait. Moyens hygiéniques, habitation 
à la campagne, étude, exercice , nourri- 
ture douce et végétale, bainsjièdes, boissons 


t 
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nitrées, camphre, nénuphar. Proscrire les 
bals et les réunions, éloigner toutes les 


causes du mal. 


Genre XLVII. Hystérie. Causes. Tem- 
pérament nerveux, abus du coit, affections 
vives et fréquentes, conversations et lec- 
tures voluptueuses, veuvage, suppression 
d'un écoulement habituel ou périodique. 

Sympt. Accès subit ou précédé de bäil- 
lemens, de vertiges, de pleurs et de ris 
involontaires, de rougeur et de pâleur al- 
ternatives de la face; ensuite sentiment 
d’une boule qui semble partir de l'utérus, 
rouler dans l'abdomen, monter à la poitrine 
et jusqu’à la gorge, avec suffocation et 
strangulation; suivant le degré du mal, 
convulsions, syncope, dyspnée, grandes 
variétés dans la sensibilité, la contractilité, 
la caloricité. 


Durée de l'accès. Depuis quelques mi- 
nutes jusqu’à plusieurs jours. 


Trait. Moyens hygiéniques, antispas- 
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Modiques : assa-fœtida > Castoréum, cte.. 
Eloigner les causes. 

Compricar. Hÿpochoudrie, mélancolie, 
épilepsie. 


CLASSE CINQUIÈME. 
LÉSIONS ORGANIQUES. 


Le 


Changement dans la figure , le volume 


ou le poids des organes, et dégénérescence 


de leur tissu. 


ORDRE Ier, Lésions organiques 
générales. 


Genre I. Syphilis. Elle se communique 
par contact immédiat aux parties génitales, 
à l’anus, à la bouche, aux mamelles. Elle 
peut être d’abord locale etensuite générale. 

Sympt, °° période. À la partie infectée, 
un ou plusieurs petits ulcères enflammés, 
d’où il sort un pus ichoreux. Si c’est à la 
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bouche, il s’y forme un et rarement plu- 


_ sieurs ulcères , dont le fond est d’un blane 


sale, les bords durs, comme déchirés et 
coupés à pic; presque toujours au voisi- 
mage, bubons suppurés; taches sur la peau ; 
pustules d’abord transparentes , ensuite 
couvertes de croûtes; végétations diverses, . 


appelées, suivant leur forme, crées, can- 


dylomes , poireaux , choux -fleurs, etc. 


_2° période. Les parties situées profondé- 
ment s’affectent ; il y a alors périostoses, 
_exostoses, douléurs ostéocopes et rhuma- 


 tismales nocturnes ; ulcérations dans le 


conduit auditif, dans les fosses nasales. 
3° période. Augmentation des douleurs 
ostéocopes, carie, nécrose, ramollissement 
des os, suppuration abondante ; quelque- 


_ fois affection d’un organe important, fiè- 


_vre hectique, mort. 


Trait. Vérole récente. Mercuriaux enfric- 
tion , en boisson , en pilules ; régime doux, 
bains chauds, boissons diaphorétiques. 
Wérole invétérée. Fortes décoctions sudo- 
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rifiques, quelquefois unies aux mercuriaux.. 
Genre Il. Scorbut. Causes. Mauvaises 
nourriture, Ssalaisons, disette , maladicss 
longues , fatigues , affectionstristes , nostal- 
gie, humidité, air corrompu, malpropreté.. 
Sympt. 1" période. Visage pâle ou li-- 
vide, lassitude et débilité générales, pa-- 
resse, douleurs vagues; gencives rouges ,, 
tuméfiées et saignantes ; éphélides, rougess 
bleues et livides sur différentes parties du 
Corps. 2° période. Impossibilité de mar- 
cher, contraction des muscles fléchisseurst 
des jambes, enflure des extrémités, syr à 
copes fréquentes, hémorrhagies passives va. 
riées; gencives fongueuseset douloureuses, 
bouche fétide, induration du tissu cellu-= 
laire des jambes , ulcérations douloureusess 
de ces mêmes parties. 3° période. Ulcèress 
sordides et fongucux des jambes, fournissantt 
une sanie fétide; -adynamie , sueurs fé-- 
tides , pétéchies, hémorrhagies passives co=- 
pieuses et fréquentes, caries plus ou moins: 
profondes, fièvre hectique , mort 
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Trait, Sucs et préparations où entrent 
les crucifères, sudorifiques, quinquina et 
autres amers, emploi sage des règles de 
l'hygiène , habitation à la campagne, dis- 
traction , bonne nourriture , vin généreux, 


Genre III. Gangrène. Causes. Ligatures, 
compression des gros vaisseaux, contusions 
des nerfs ou de la moelle rachidienne, 
congélation, inflammation violente , plaies, 
fractures , luxations, pression ee de 
continuée sur une partie, fièvres de mau- 


Vais caractère , scorbut , variole con- 
Auente , Vieillesse, mauvaise nourriture, 
eigle érgoté. 


_ Sympt. Mort partielle ; couleur pâle, 

:endrée, livide , noire, et consistance molle 
le la partie, avec bob remplies d’un 
iquide ichoreux et rougcâtre , d’uneodeur 
articulière. On appelle escarre la gan- 
rène de la peau; sphacèle, celle de toute 
épaisseur d’un membre ; ici, il ya in- 
omuie , petitesse du pouls, sueur froide et 


rt 
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gluante, syncope, délire, coma, mortt 
la gangrène ne borne pas ses progrès. 

Trait, S'il y a inflammation excessivit 
saignées, délayans , diète sévère ; si 
congélation en était cause; frictions su 
cessivement avec la neige, la glace, les 
froide, dont on augmentera par degrés: 
température , cordiaux à l’intérieur ; si e:l 
dépend d’une cause délétère et qu'il y 1: 
fièvre adynamique (voyez le traitement | 
la pustule maligne ). 

Genre IV. Cancer. Causes, Age cu 
tique, suppression de quelques & évacuation] 
contusion de différentes glandes, et peut 
être disposition héréditaire ou particulier 
de l'individu. 

Sympt. D'abord éruption particulièrn 
ulcération, ou tumeur-dure,indolente, et 
conscrite, sans changement de couleur! 
la peau (squirrhe ); ensuite douleur lan 
nante, chaleur ardente de la partie, fon 
mation d’un ulcère douloureux à borr 


4 


renversés, à fond inégal, fongueux et lividd 
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laissant écouler un ichor fétide > Saignant 
facilement, et qüi tend à s téliigie : état 
variqueux des Vaisseaux voisins, couleur 
jaune.et plombée de la face, fièvre hec- 
Rad 
v'° Esp. Cancer de l’æsophage. Tumeur 
et rétrécissement de ce conduit » déglutition 
gênée, vomissement muqueux et fétide. 
2° Esp. — de l'estomac. Tumeurs vers le 
cardia ou le pylore, rots acides, vomis- 
sement des alimens quelque temps après le 
repas Dans La suite, les matières vomies 
sont visqueuses, Érunitinei, noirâtres etirès- 
fétides. 
| 3° Esr. — desintestins. Tumeur souvent 
sensible au toucher ; d’abord constipation 
opiniâtre, ensuite diarthée purulente, icho- 
reuse , mêlée de sang. 

Masr. — de l'utérus, Tumeur à lori. 
ice de l’utérus, dure ,;rénitente , indolenie, 


nsuite douloureuse au béchie à écoule- 
nent de sanie et d’ichor très “fétides par le 
agin. 


8 
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. Trait. Extirper le cancer externe dé» 
cause externe non adhérent, si le malade: 
se porte bien d’ailleurs. Si l'exurpation estt 
impossible, mucilagineux, calmans, nar-- 
cotiques , nourriture végétale, lait, appli-- 
cations sédatives. 
_ Genre V. Tubercules. Ts affectent pres+ 
que toutes les parties du corps et parti-- 
culièrement quelques viscères. Tumeurss 
plus ou moins volumineuses, simples ou 
agglomérées , enkystées ou non enk ystées., 
formées d’une substance qui à la consis: 
tance de l’albumin'e ou du plâtre, suscep4- 
tibles d'entrer en suppuration après url 
temps plus ou moins long. 

1° se. PAthisie pulmonaire tubercus 
leuse. Causes. Thorax mal conformé, scro 
phules, hémorrhagies , diabétes , diarrhée» 
leucorrhée ,sueurs excessives, allaitementt 
chagrins, études prolongées, suppression 
d’un exutoire ou d’un ulcère ancien. 

Sympt. 1°° période. Engourdissementt 
inertie, catarrhe pulmonaire répété, doux 


ü 
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leur de poitrine, respiration gènée, toux, 
hémoptisie, chaleur à la paume des mains 
et à la plante des pieds, ardeur pour le 
coit, disposition à la colère. 2° période. Ti- 
tillation au larynx, veilles’, voix rauque ou 
grêle; toux particulière avec retours irré- 
guliers, surtont la nuit ; rejet des alimens, 
crachats épais, blancs, cendrés, verdâtres , 
d'un goût fade ou salé ; petite fièvre le 
soir, souvent avec frissonnement , rougeur 
“et chaleur des joues. 3° période. F. hec- 
‘tique continue (voyez cette dernière), 
aggravant les symptômes locaux. 


Trait. 1°° période. Eviter les passions 
4 p 
vives, habitation à la campagne, voyages, 
boissons émulsionées, lait, farineux, fruits 
bien mürs, bains tièdes, exutoire ; biGe 
2° et 3° période. Crucifères, balsamiques , 
e CL] LA e. . e LE 
quinquina , alcornoque, digitale, cigüe 
aquatique , opium. | 


2° Esp. Carreau (tubercules mésenté- 
riques). Causes, Scrophules, écarts de ré-. 
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gime, mauvaise nourriture , répercussioti 
d’un exanthème. 

Sympt. 1° période. Mauvaise digestion,, 
flatuosités, dévoiement, anorexie, bouf-- 
fisure du ventré , transpiration acide , ha-- 
Jeine forte, päleur de la face, mélancolie: 
2° période. Ventre tuméfié, induratiom 
sensible au toucher, anorexie ou voracité,, 
quelquefois constipation; selles liquides, 
blanches ou de couleur d'argile; vers im+- 

“testinaux rendus , gonflement du cou. 3° pé 
riode. Glandes engorgées augmentant 
de volume et entrant en suppuration ; selless 

blanches, chyleuses, lientériques ; F. hec+- 
tique, marasme ; mort, quelquefois précé-- 
dée d’hydropisié ascite. 

Trait. Habitation à la campagne , pro+- 
menade au soleil, coucher sur un lit fait 
de substances aromatiques, frictions , bains: 
froidset de mer, frictions sèches ét aro+ 
matiques , amers à l’intérieur. 

Compzice. Dartres, serophules, syphilisé. 

Genre VL Scrophules, Causes, Se ma 
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mifestant depuis l’âge de trois ans jusqu’à 


sept et quelquefois plus tard , tempérament 


Tymphatique , lieux ‘humides, mauvaise 
nourriture, vie indolente, affections tristes, 


disposition héréditaire. Elle ne parait pas 
contagieuse. 

Sympt. ( Constitution scrophuleuse. ) 
Lèvre supérieure gonflée et gercée; nez 
épaté , rouge et douloureux ; ; yeux ordinai- 


_rement bleus et nd de vue faible 
_suintement des oreilles; peau A he molle 


et flasque ; cerveau volumineux , noncha- 
j . à A P à 2 0] LA L re Je S 
lance, gaîté , réparties spirituelles. 1° pe- 
riode. Gonflement indolent et dur des gan- 
glions lymphatiques du cou, de la mâchoire, 
ou de l’occiput, sans changement de couleur 


à la peau; cet état peut exister plus ou 


moins long-temps. 2° période. Ces tumeurs 
grossissent , rougissent, se ramollissent sou- 


vent et laissent écouler un pus séreux dans 


lequel nagent des flocons albumineux ; ces 

glandes ne suppurent jamais en battle 

de là, des fistules qui durent quelquefois 
8* 
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long-temps, se cicatrisent et se rouvreni 
de nouveau ; quelquefois les glandes souss- 
clavières etaxillaires s’affectent de la mêmee 
manière, 3° période. Phthisie, carreau ;; 
gonflement , ramollissement et carie des oss 
spongieux; marasme, F. hectique. 

Trait. Toniques, ferrugineux, quin-- 
quina, digitale pourprée , muriate de ba-- 
ryte; moyens hygiéniques : habitation danss 
un lieu salubre, changement de climat; 
exercice, insolation, bains de mer, nour-- 
riture animale , bon vin. | | 
& Compricar. Syphilis, rachitis; scorbuti, 
gale , teigne , dartres. | 

GENRE VII Rachitis. Causes. Tous less 
âges et particulièrement l'enfance, lieuxx 
bas et humides, syphilis, scorbut, scro-- 
phules, goutte , masturbation, castration ,, 
suppression d’exanthêmes. 

. Sympl. Tête volumineuse , maigreur ett 
débilité générales, gonflement et augmen=- 
tation du ventre, endurcissement des vis-- 
cères abdominaux ; les os longs se courbentt 
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< 


C2 leuti extrémités deviennent volumi- 
neuses ; les os courts se tuméfient ; les ver- 
tèbres se ramollissent, et la SRE rachi- 
denne se dévie; atrophie, dévoiement 
colliquatif, F."hectique, souvent diverses 
: as | 
* Trait. Alimens de facile digestion, vin 
sénéreux , vêtemens chauds, lit composé 
de Dire aromaliques sèches, habitation 
à la campagne dans un lieu see et élevé, 
xercice, frictions sèches et aromatiques , 
ans oide mOKAa » Vésicatoires Er vi 
oniques , antiscorbutiques. Fe 
Gevre VIIL Eléphantiasis Has ds 
Causes. Malpropreté, mauvaise nourri- 
#4 usage exclusif de poisson, 

* Contagieux, héréditaire. 

pr. es des fonctions des 
ons, Jassitudes , alopécie, voix faible et 
nrouée , peau recouverte de tubercules 
légaux , passant successivement à un état 
‘ulcération qui détruit les ongles et occa- 
onne la chute des doigts. 
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… Trait. Diaphorétiques , sudorifiquers 
régime végétal, bains émolliens , bains «d 
mer , bains de vapeurs; toniques , exce 
tans, 

Gexre IX. Eléphantiasis des Arabee 
Causes. Peu connues. 

Endémique dans certaines contrées e 
YAsie , de l'Afrique et mème de l'Eurofp 
I} n’est ni contagieux, ni héréditaire. 

Sÿmpt. Invasion ordinairement brusqu 
tumeur semblable à une corde ou à :1 
chapelet, suivant le trajet des vaissean 
lymphatiques , attaquant ordinairement 1 
membres inférieurs ; accompagnée de dob 
leur, sougeur , nausées , vomissemens x 
pétés, fièvre. Impossibilité de remuerr. 
partie affectée , sans renouveler les âen 
déns. Cette affection revient par accès. 

Trait. Saignée, sédatifs, quinquina w 
à l'opium ; bandage compressif. 

Genre X. Vaws. Causes. Enfance , jee 
nesse ; il attaque particulièrement les m 
gres. Contagieux , sujet à la récidin 
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Quelques auteurs pensent que c’est une 
ariété dela syphilis. 

Sympt. Petites taches rouges qui s’éten- 
lent et forment une croûte dont la chute 
aisse’ voir un fongus ressemblant assez 
en à une fraise ou à une mûre; elles se 
léveloppent particulièrement à la face, 
ux aisselles et aux aines. 

Trait. Sulfureux , sudorifiques et sur- 
ut mercuriaux ; si le mal n’est plus que 
cal, caustiques. | 


Oro IL. Lésions organiques 
particulières. 


” sous-onRDRE. Lésions organig. du cœur 
#: et des vaisseaux. 


Genre XI. Anévrisme du cœur. Causes. 
xercices violens , grands efforts des memi- 
es thorachiques, toux convulsive, mens- 
uation irrégulière, ossification de l'aorte 
des valvules du cœur, polypes des 
êmes parties, passions vives. Des obser- 
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vations tendraient à faire croire cette mi: 
ladie héréditaire. 

Sympt. 1° degré. Symptômes fugacce 
palpitations , sentiment douloureux danss 
région du cœur, pouls variable suivant lce 
péce, respiration‘ haute et courte au moindl 
exercice, rhumes fréquens avec toux vii 
et sèche, figure animée , étourdissemern 
éblouissemens ;| céphalalgie fréquentée 
sensation de vapeurs chaudes qui monte 
vers la tête. 2° degré. Battemens du co 
plus forts, plus étendus, se faisant ser) 
dans le côté droit de la poitrine et de 
la région épigastrique ; pouls dur, vibrai 
fréquent; épistaxis répétées ; respiratii 
gênée, surtout dans la position horizon: 
tale ; toux forte, figure bouflie, joues: 
lèvres rouges ou violettes, œdématie ct 
jambes; percussion de la poitrine rendat 
un son clair, excepté à la région du cœvt 
3° degré. Palpitations souvent nulle 
bruissement particulier qui se fait semn 
sous la main; pouls petit, fréquent, inéf 


ï 
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ntérmittent insensible ; veines gonflées 
t saillantes, suffocation imminente, toux 
èche, convulsive; expectoration sangui- 
olente ou puriforme, face iufiltrée ou 
aigre ; visage bleu, violet, livide; abat- 
ement ; sens émoussés. 
1'° ESP. Anévr. attif ou avec Épaississe- 
ent des parois. Battemens du cœur brus- 
ues, violens, sensibles à la vue, quel- 
uefois même au travers des vêtemens, et 
oulevant la main appliquée sur la région 
récordiale ; pouls fréquent, dur, vibrant ; 
ce vultueuse, yeux injectés. 

2 ESP. Anévr. passif ou avec amincis- 
ment des parois. Battemens faibles , lents 
t rares, cependant sensibles au toucher 
ans une grande étendue ; pouls faible , 
ou , peu sensible 
cile à déprimer ; 
ctée et violette. 
Trait. Chercher à détruire la cause. Le 
* degré est seul curable. Dans la 1° es- 
Ce, Saignées. répétées » diète sévère, dé- 


» Plus ou moins fréquent, 
face pâle, souvent in- 
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bilitans , bains chauds des membres thos 
rachiques. Dans la 2° espèce, toniquess 
Dans le 2° et 3° degré, palliatifs. 

GENRE XII. Rétrécissement des orificee 
du cœur. Causes. Peu connues ; les végés 
tations qu’on observe sur les valvules: 
paraissent dépendre de la syphilis. 

Sympt. Très-obscurs. Rétrécissement deei 
cavités droites. Bruissement particulierr 
sensible au pouls et à la region précarr 
diale. — de l'ouverture auriculo-ventre 
culaire droite. Irrégularité du pouls. + 
de l’origine de l'aorte. Xrrégularité di 
pouls plus marquée ; palpitations fortes et 
fréquentes. Ce rétrécissement est souvem 
causé par des polypes qui oblitèrent quell 
quefois l'artère, alors lipothymies, battes 
mens réitérés, palpitations , pouls irrégux 
lier, insensible ; mais intermittence dan 
les symptômes. Si ces polypes sont situé 
à l’orifice auriculo-ventriculaire gauche: 
les symptômes sont moins intenses et lee 
intermittences plus fréquentes. 
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:CompPcicar. Anévrisme du cœur et de 
’aorte.. $ PE 

Traë, Palliatifs. S'il + a lieu de soup-- 
onner Une cause v 
müsyphilitiques. | 

Grye XIII. Anévr. de l'aorte, Causés. 
eltesle Panévr. du cœur. 
iSÿmpt. Variables suivant le siége, le 
olume et Péténdue de la tumeur. Br 
ement au-dessus dé Ja ré 
vec battemens isochr 


énérienne , mo yéns 


, 


üuIs- 
Sion précordiale 
ones à ceux du cœur; 
mimat du côté gauche de la 


poitrine ; 
ouls petit | irrégulier 


> SOuVént ne battant 
anière aux deux bras. 
à tumeur peut comprimer lœs ophage ou 
\'trachéc-artère; de là, respiration sif- 
abte ; déglutition difficile | disposition à 
poplexie, La tumeur Peutse rompr 
sophage ou la trachée-artère, 
Trait. Celui des anévrismes du cœur 
la tumeur proémine au dehors 
tions froides et astringentes, : 
Genre XIV, Tumeurs hémorrhoïdatss. 


9 


as de la même m 


e dans 


? 


> appli- 
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Causes, Constipation, chute fréquente di 
rectum , équitation, grossesse, calculs véé 
sicaux ; tumeurs de la vessie , de l'utérus on 
du vagin. 

Sympt. Tumeurs de grosseur variées 
arrondies ou ovales, rouges, noiresinu liv'i 
des, isolées ou groupées , se dévelof,ant aa 
bord de l'anus (hémorrh. externes), où 
dans le rectum (kémorrh. internes), souu 
vent intactes, se rompant quelquefois 
donnant lieu à un écoulement de sang pli 
ou moins abondant. ( Voy. flux hemonr 
rhoïdal.) Elles sont accidentelles ou coni 
titutionnelles . 

Trait. Régime végétal, boissons et A 
vemens adoucissans; s’il y a grand re! 
chement, toniques astringens ; s’il y à don 
Jeur, sédatifs : camphre, safran, onguen 


populeum. 
Il° sous-onpne. Hydropisies. 


Genre XV. Anasarque. Causes. T'ert 
pérament lymphatique, constitution déll 
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cate, séjour dans un atmosphère humide, 
vie sédentaire, mauvaise nourriture , cha- 
grin$ , suppression dé quelque évacuation ; 
abus des. médicamens, répercussion d’un 
exanthème, hystérie, affections chroniques 
des viscères. ffteà | 

Sympt. Anasarque passive. Infiltration 
du tissu cellulaire des membres abdomi- 
Naux , gagnant peu, à peu toute l'étendue 
du corps ; peau blanche, moins chaude 
que dans l’état de santé , conservant leng- 
temps l’empreinte des doigts qui la pres- 
sent; pouls petit, mou et lent. Anasarque 


active. Face colcrée; peau de couleurrosée, 


fuisante, plus ou moins rénittente; cha- 
leur peu. diminuée ; pouls plein, dur et 
fort, Jan . 

Trait. Diurétiques » purgatifs, stimulans, 
toniques, sagement combinés et adaptés à 
la cause et aux autres circonstances. 

GENRE XVI. Hydrocéphale, Causes. 
Coups, chutes sur la tête. Elle attaque de 
préférénce les enfans robustes et actifs ; 
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elle succèdé quelquefois aux fièvres érup- 
tives. à | 
Sympt. Hydrocéph. chronique, Volume 
excessif de la tête, écartement dessutures, 
vertiges, idiotisme, affaiblissement des 
sens , paraplégie. Hydrocéph. aiguë. Nul 
changement dans le volume de la tête, 
gi- 
tation , face pâle, yeux égarés, strabisme, 
amaurose, convulsions , coma, paralysie, 
pouls tour à tour lent et fréquent. ZZydro- 
rachis. Tumeur molle, arrondie, flue- 
tuante, quelquefois bilobéc . située ordi- 
nairement à la hauteur de Ja 2° vertébre 
lombaire; écartement de l’apophyse épi- 
neuse des vertèbres , paraplégie. 


céphalalgie, vomissemens, morosité, a 


Trait. Hydrocéph. chronique. Xncu- 
rable. Essayer les frictions mercuriélles 
jusqu’à légère salivation; soutenir Jes' os 
du crâne , au moyen d’un bonnet de cuir. 
— Hydrocéph. aiguë. Dès le premiertemps, 
sangsues derrière les orcilles , vésicatoires, 
synapismes, layvemens irritans ; diurétiques, 
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surtout les scillitiques > Vin, ammMmohiaque, 
trictions mercurielles. — Hydrorachis, In- 
curable. Faire Porter au malade un’ ban- 
dage CORCave, pour soutchir et protéger 
la tumeur; essayer Les frictionsmercurielles 
La ponction serait mortelle. 

GENRE XVII. Hydrothorax. Causes. 
Celles des hydropisies ; particulièrement 
les affections organiques du cœur et de 
Paorte. | 
» Sympt. Respiration courte » Peu gênée ; 
Possibilité de se coucher sur les deux côtés, 
Son mat ct élévation sensible du côté. du 
thorax affecté , œdème du côté et quelque- 
fois du bras Correspondant, battemens du 
Cœur mous, faibles, réguliers ; point de 
Palpitations ; pouls plein, mou , régulier ; 
face pâle, amaigrie ; yeux ternes, lèvres 
päles , point de réveil en sursaut, quelque- 
fois anasarque. 

Compricar, L'hydro-péricarde , l'anévr. 
du cœur, : 

Trait, Diiphorétiques, diurétiques, pur- 
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gaüfs, pilules toniques de Bacher, inso- 
lation , frictions seches et aromatiques sur 
la poitrine, rubéfians aux pieds ; paracen- 
thèse , si l’hydrothorax est idiopathique. 
. Genre XVIII. Hydro-péricarde. Causes. 
Celles des hydropisies. Maladies organi- 
ques des viscères thorachiques. 


Sympt. Anxiété douloureuse, poids in- 
commode à la région du cœur dans la 
position horizontale ; syncopes fréquentes ; 
palpitations rares ; battemens du cœur 
obscurs, tumultueux, se faisant sentir 
tantôt à gauche et tantôt à droite ; son mat 
de la poitrine; quelquefois côté gauche 
du thorax plus élevé; pouls petit, fré- 
qûent, concentré, irrégulier ; face violette, 
lèvres noires ou livides; œdématie des 


membres inférieurs , lorsque la maladie est 
ancienne. 


Trait. Celui des hydropisies, On a pro- 
posé la ponction du péricarde. 


Genre XIX. Ascite, Causes, Celles des 


\ ê ARS \ 
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bydropisies, lésions organiques des vis- 
céres abdominaux, péritonite chronique. 
© Sympt. Tuméfaction de l'abdomen qui 
commence par le pubis et s’étend ensuite 
de bas en haut, sentiment de fluctuation 
d'un liquidé par la pression, infiltration 
des membres abdominaux. Si l'hydropisie 
est enkystée , tuméfaction partielle et gra- 
duée, commencant dans l’un des hypochon- 
dres avec tension et douleur obtuse ; forme 
inégale de l'abdomen , progrès lents, res- 

iration moins gênée que dans l’ascite or- 
7: la face n’est pâle et bouffe que 
ets les derniers temps de la maladie. 


Trait. Celui des hydropisies ; paracen- 
bèse ; frictions huileuses sur le ventre. 


Fe 


T° sous-orpre. Lésions Organiq. du 
: issu cellulaire. 


GENRE XX. Endurcissement du tissu 
ellulaire, Causes. Encore peu connues. 
e fréid paraît le déterminer. 11 attaque les 
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nouveau-nés dépuis leur naissance jusqu'au 
7° ou 9° jour. 

Sympt. Duretétrés-grande d’une portiom 
et quelquefois de la totalité du tissu cellu- 
laire , qui est rénittent et ne cède point àà 
la pression des doigts ; chaleur diminuée ;; 
souvent rougeur des jambes, des cuisses ,, 
du bas-ventre; contractions spasmodiques FF 
mort le 3°, 4° et rarement le 7° jour après: 
la naissance. 

Trait. Bains avec une décoction ,det 
sauge, vésicatoire sur la tumeur, vomitif;; 
purgatif, usage journalier d'un grain def 
muriate de mercure doux. | | 


IV° sous-orpre. Lésions organig. du 
cerveau. 


Les signes en sont peu connus. 


V° sous - ORDRE, Pie organiq. Ja 
. 


poumon. 
Les signes en sont peu connus. 
VI‘ sous-orpre. Lésions organiq. du foter 


Gexre XXI. /Zydropisieenkystée du fotee 
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S$ympt. Tumeur rénittente et inégale, ac- 
compagnée de douleur, de pesanteur dans 
Fhypochondre droit et souvent d’ictère , 
avec les symptômes des hydropisies. 

GEwre XXII Concrétions biliatres. 
Causes. Tempéramens bilieux et mélanco- 
lique, vicillesse, vie sédentaire > affections 
tristes. 

Sympt. Souvent très-obscurs ; quelque- 
fois douleur vive quisuit le trajet du canal 
cholédoque et qui augmente après le repas ; 
tuméfaction , tYmpanite partielle dans l’é- 
Pigastre ; calculs rendus par les selles ou 
le vomissement ; souvent ictère sujet à 
récidive ; coliques, éructations, vomisse- 
mens , constipation ou diarrhée. 

Trait. Extraits de Saponaire et de chi- 
Corée , poudre de Dower, minoratifs, re- 
mède du D' Durande, électricité, diète 
végétale. sd | 

Géxre XXII Jcière des nouveau-nés. 
Causes, Changement de circulation  réten- 


tion du méconium, noutrrice-anciennement 


9 * 
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accouchée, abus des huileux et des spiri- 
tueux , affection organique du foie. 

Sympt. Couleur jaune et sécheresse de 
la peau, quelquefois tension des hypo- 
chondres, vomissemens , cris aigus. 

Trait, Lait d'une femme récemment 
accouchée, eau sucrée, sirop de chicorée 
ou de pomme composé. 

VII° sous-onorE. Lésions organiq. de la 
rate. 


Les signes en sont peu connus. 


VILI® sous-orpre,. Lésions organiq. des 
voies urinaires. 


Genre XXIV. Diabétès sucré. Causes. 
Affaiblissement : hémorrhagies, suppura- 
tions , maladies longues , abus des liqueurs 
alcooliques, boissons chaudes ou tièdes, 
nourriture mal saine, humidité, mélan- 
colie, affections tristes. 

Sympt. Signes précurseurs. Besoin fré-, 
quent d’uriner , sentiment de chaleur ou 
de froid qui s'étend du ventre dans la 


vessie, augmentation de quantité des urines. 
1° période. Fièvre nulle, débilité, abatte- 
ment, soif; urine limpide, inodore, sans sa- 
veur, sans sédiment. 2° periode. Maigreur, 
chaleur vive, peau aride, affaissement , 
faim canine, soif extrême, digestions pé- 
nibles, rots; urines très-abondantes, blan- 
châtres ou jaunâtres , douceûtres, sucrées, 
avec sédimeut grisâtre. 3° période. Ma- 
rasme; pouls petit, irrégulier, intermit- 
tent; F. hectique, mort plus ou moins 
prompte. 
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| 


_ Trait. Exercice, bon vin, nourriture 
| animale en quantité modérée; éloigner les 
idées tristes. | | 
GENRE XXV. Concrélions urinaires. 
Causes. Enfance, vieillesse ; tempérament 
lymphatique, habitation des climats tem- 
pérés ou des marais, oisiveté ,sommeil pro- 
longé, goutte. 
-Sympt.. Calcul. rénal. Douleur vive, 
térébrante dans. la région des reins x el 
mentée par l'exercice; urine rendue goutte 


\ 
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CE 


4 
à goutte, Leinte de sang et contenant quei- 
quefois des portions de calculs; stupeur 
dans la cuisse et rétraction du testicule du 
même côté, toux, nausées > VOmissemens. 
Calcul vésical, Douleur dans la vessie, pe- 
santeur au périnée et sur le rectum, prurit 
au bout du gland , impossibilité de sup- 
porter le cahot d’une voiture, ténesme , 
émission difficile ded’urine, corps étranger 
reconnu dans la vessie à laide du cathé- 
terisime. 
Trait. Palliatifs, lithotomie. Les lithon- 
triptiques sont sans vertu. 


IX° sous-orprE. Lésions organig. de. 
l'utérus. ” 


Gexre XXVE. Corps fibreux de l'utérus. 
Sympt. Pesanteur dans la région hÿpo- 
gastrique , douleur aux lombes , tiraillement 
dans les aines, tumeur quelquefois appré. 
_ciable au travers des tégumens de l’abdo- 
‘men ou au moyen du toucher, trouble 
dans la menstruation, souvent hémorrha gie. 


*] VERS INTÉSTINAUX. F53 


/ | 
/ X°sous-oRDRE. Zésions Organiq.du conduit 
| alimentaire. 


, 


GENRE ANNEXE. Vers intestinaux. 
Sympt. Irritation et douleur dans quel- 
que point du tube intestinal, trouble dans 
Ja digestion et dans la plupart des autres 
fonctions ; dilatation de la pupille, dé- 
mangeaison au bout du nez, douleurs aux 
poignets sortie de vers nt vomissement 
| ou-par les selles. 


re 


1 ESP. Ascarides lombricoïdes. Prurit 
ét douleur pongitive dans les intestins et 
particulièrement vers ombilic; sortie de 
Jombrics par le vomissement ou par les 
selles. | 

2° ESP. Ascarides vermiculaires. Xrri- 
tation sourde, picotement ct prurit au rec- 
tum , sortie d’ ascarides avec les matières 
fécéles. | | 

3° Esp. Tœnia.Pesanteur, sentiment de 
[oOurnoiement dans Île ventre, de piqüre 


et de morbure à l'estomac ; soulèvement, 
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abaissément et ondulation de l’abdomen \ 
appétit vorace, amaigrissement , sortie de 
quelques fragmens ou de la totalité du tænia 
par le vomissement ou par les selles. 
Trait. On les prévient en donnant de 
légers toniques ; on les détruit au moyen 
des anthelmintiques et des purgatifs, Pour 
celui du tænia, voy. Pnarmac. 2° sect. 


FIN DE LA PREMIÈRE PARTIE. 


SECONDE PARTIE. 
ABRÉGÉ 
DE PHARMACOLOGIE. 


= PREMIÈRE SECTION. 


DES MÉDICAMENS SIMPLES. 


| 


| A. 


| |. PRE , Artemisia Absynthium , Syn- 
gén. polygam. superfl. Corymbif. France. 
(herbe entière.) 

| Forme. Dose, Poudre, 5j à 3j.—Suc, comme 
altérant, 3j à 38 ; comme émétique, 3j à 3 ii]. 
— Infusion à froid, 38 à 3j par 4bj d’eau. — 
Vin, 3j 3 ij à Ziv.—Teinture, 38 à3 1j, dans une 
potion.—Alcool, 3 8 à 3j. —Eau distillée, 3j à 
3iv. — Huile essentielle, gtteij à gtte iv sur 
du sucre. 33 à 3 dans une potion ; —Sirop, 
3j à3ij;— Extrait, 38 à 3j; — Conserve, 3j à 
3j; — Huile par macération , en layement, en 
Hiniment, 3 ij à 4j. 
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Propriétés. Tonique, fébrifuge , vermii- 
fuge, émménagogue. 

AGÉTATE D'AMMONIAQUE, (Esprit dee 
Mindérerus. ) 

F, D. 38 à 3 ij dans une potion ou dans bi 
de tisane. À 

P. Excitant, diurétique, diaphorétique.. 

— DE CUIVRE, (Verdet, Déuto-acétate dée 
cuivre ). 

F°, D. En pilules, gr. $ à iij.— 4 lextérieur;: 
poudre, dissolution, liniment, onguent. 

P. Altérant, astringent, cscarrotique. 

Cas Bañtisaltis. Usage interne ; épilep< 
sie, manie, rage, squirrhe, cancer. — Us. 

ext. Wleites fonguéux, scorbutiques, can-- 

céreux ; gomorrhée. | 

Observation. PRDEEeUx À al intérieur. 

— DECUIVRE ET D’ AMMONIAQUE- 

F. D. P. Lés mêmes querkée précédent. 

— DE MERGURE , ( Verre foliée mercu-- 
rielle, Proto-acétate de mercure }. 


F. D. En pilules, gr. .jJagr. ü}, (Foy. dragées ! 
de Keyser, 2e section. ) 
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:R: Antisyphilitique, antiherpétique. 
. ÂCÉTATE DE PLOMB, ( Extrait de Saturne, 
Proto-acétate de plomb. ) 
F. D. Gr. $ à gr. j dans une potion. — À 


lextér. PTT lotion, injection, ni- 
ment, onguent. 


P. Astringent, sédatif, détersif > Téper- 
| cussif! 
Cas part. Us. interne; gonotrhée, saty- 
riasis. — Us. ext. Éphélides » boutons de 
la peau, ophthalmie, brûlure > gonorrhée. 
it Obs: Dangereux à l’intérieur. 

— DE POTASSE » (Terre foliée de tartre, 
Deuto-acétate Fo potassium ) ; 

F, D. P. Comme apéritif et diurétique, gr. 
xij à 8j. — Comme purgatif, 3j à FHFARS Hi; 


de tisane. 

— DE SOUDE, ( Terre foliée minérale, 
Deuto-acétate de sodium ). 

F. D. P. Les mêmes que le précédent. 

AGHE, Apium graveolens, Pentand. 
digyn. Ombell. France. ( Racine, herbe, 


graine.) ” 
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F. D. Graine, infus. 3j à 3ij par #bij d’eau. 
— Racine, décoct. 3 8 à 3j.—Poudre, »; à 38. 
— Eau distillée, 3 ij à 3iv.—Sirop, 3 ij à Zi. 
— Extrait, Dj, 315 à 3j. — Sue, 3] à Zij: 

P. Carminative, sudonfique, diuréti- 
que, apériuve, fébrifuge. 

Obs. Abandonnée ; elle faisait partie des 
quatre semences chaudes mineures et des. 
cinq racines apéritives majeures. : 3 

ACIDE ACÉTIQUE, Voy. vinaigre. 

—ARSÉNIEUX, (Arsenic, Protoxide d’ur- 
senic ). | | 

F. D, En potion, en pilules, + à + de grain. 


! rs pr 
— À V'extér. poudre, 35 à + de la masse. 


P. Fébrifuge, cathérétique, caustique. 
Obs. Dangereux, même l’extér. où on 
ne doit employer que sur une petite sur- 
face. — À l’intérieur, il vaut mieux se 


‘servir d’un arséniate, 
— BENZOIQUE , ( Fleurs de benjoin). 


F, D, Potion, poudre, tablettes, gr. j à x. — 


: 
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A Pexier. en fumigation. — Teinture , étendue 
d’eau (lait virginal) en friction, en lotion. 

P. Antispasmodique, eXpectorant, sti- 
mulant, cosmétique. 

| ACIDE BORACIQUE, (Sel sédatif de Hom- 


berg, A. Borique). 


F. D. Gr. v à 9j, dans 1bij de tisane. — 4 
4 exter. en gargarisme. 

_ P. Rafraîchissant, détersif, 

Obs. Peu employé. 

| 


—/CARBONIQUE , (acide aérien \,. 
2 


F. D. Mêlé à l’eau jusqu’à acidité agréable. 
P; Diurétique , rafraichissant.… 

_ Obs. entre dans les eaux minérales 
acidules. ; 

Le gaz mêlé à l'air ralentit la respiration ; 
mais l’azote et l’ hydrogène lui sont préfé . 
ra bles. 

Fe CITRIQUE , Voy. citrôn. 


—— MURIATIQUE, (À. marin, 4. hydro- 
chlorique ). 


| 
| 


F. D. Gtie xxx à xl par bij d’eau; mieux, 
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jusqu'à acidité convenable. —— 4 lexter. purr. 
en vapeur, étendu dans l’eau ou dans du miell 

P. Anüseptique, diurétique, résolutiff. 
corrosif, désinfectant, 

ACIDE MURIATIQUE OXIGÈENÉ, (A. mariil 
déphlosistiqué, Chlore). 

Po HQUE 

F. D. Etendu dans Peau jusqu’à acerbité supo. 
portable, — 4 l’extér. Étendaà-dans.de l’eau, out 
en vapeur. 

P. Astringent, antiseptique, désinfee+ 
tant. , - 

Obs. Il n'est guère employé qu’en vas 
peur, pour purifier Pair des hôpitaux , etc. 
et titiller Ja membrane pituitaire, 

— NITREUX, ( Esprit de nitre fumant ). 

F. D. 5j à 5ij dans fbij de tisane sudorii: 
fique. — À l’extér. pur. 

P. Antisyphilitique, caustique puissantk 

— NITRIQUE, (Eau-forte). 

F. D. Progressivement de 31 à 38 par #ijl 
d’eau; mieux, jusqu’à acidité convenable. =- 
A l'extér. pur , en vapeur; mélé à l’axonges 
(pommade oxigènée.) 
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P. Anüsyphilitique , astringent, anti 

eptique, diur étique, ne )EXCitant, 
orrosif. | 


Obs. On doit mettre beancoup: de pru- 
lence dans son emploi, surtout à l’inté- 
ieur. 

ACID NITRIQUE ALCOOLSÉ, (Esprit de 
itre dulcifié). 

F. D. 58 à 3j dans une potion où par tbij 


e boisson. — 4 l'exter. pur. 


P. Astringent, caustique. 


| — oxALIQUE, (acide de l’oseille ). 


Æ. D. Gr. xij à 5j par Hi de sucrée. 
Pastilles , Le V. 


P. Rafratchissant. 

Obs. Remplacé par l'acide. tartarique. 
— PHOSPHORIQUE , (acide de l’urime ). 
4, D. Gtie xv à xxv par Ïb ij d’eau distillée. 
P. Rafraïchissant. 

— SULFUREUX , (À. vitriolique volatil ). 


F. D. 4 l'extér. le gaz, en bai de vapeur 
néral ou partiel, 
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: P. Excitant, anttherpétique, antipsoo 
rite. 


AGIDE SULFURIQUE, (A. Vitriolique }. 


F. D. Gttexx à xxxvj par bij d’eau ; Mieuxx 
jusqu’à acidité agréable, — 4 lextér. pur, méfl 
à 8 ou 10 parties d’axonge, 


Tu. 


P. Rafraféhissant, astringent, éxcitantt 
caustique. 

Obs. Très-employé à l'intérieur, ( 4mco 
nade minérale À ji 

— SULFURIQUE ALCOOLISÉ, (Eau de Raa 


bel ). 


| 


, ne 
F,.D. 58 à 3j par #bij d’eau.— 4 l’extérieuu 
pur ou étendu d’eau. 
: . 


P. Astringent, styptique , caüstique. 
—TARTARIQUE. Comme l'acide oxaliquet 
ACONIT NAPEL, ÆAconitum Napelluss 


Polyand, tigyn. Renoncul. Francet 
( Herbe.) 


F. D. Poudre on extrait, progressivement 
de gr. Sà gr. vil]. — Suc, progressiy ement dé 
gr. jà gr. xij. 


_ hémorrhagies. 
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P. Stimulant, antiherpétique. 
Obs. Son emploi demande beaucoup de 
_ circonspection. On a cependant donné son 
on à gr. v toutes les demi-heures, et 
jusqu'à 5 $ par jour. * 
ADiPocIRE, ( Blanc de baleine). 
F. D. gr. x à 38 dans une émulsion. — 4 : 
l'exterieur liniment, emplâtre. 
P. Adoucissant, pectofal, cosmétique. 
Obs. Peu usité 
_ AGaric 81anc, Boletus laricts ) Crypto: 
gam. Chaimpign. Asie, 
F. D. Poudre, Dj à 38. — Infus. 38 à 3j 8 
par 3 iv d’eau ou de vin. 
2. Purgatif infidèle et fatigant. 
Obs. Peu employé. 
— DE CHÊNE, Boletus LSRIATrTUS. 
Employé à ES pour arrêter les 
AIGREMOINE, Agrimonia Eupatoria, Do- 
décand. digyn. Rosac. France. (Herbe.) 


F. D. Poudre, 3 8 à 3j.—Infusion, pinc. j à 
il De ibi] d’eau. — Eau distillée, 5 iy à Ziv. 
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P. Astringent faible, utile seulement en 
gargarisme. 
A1, Allium sativum, Hexand. mono 
gyn. Liliac. (bulbe, herbe}, 


F°. D. Décoction dans l’eau ou le lait.—Sue, 
glie j, ij à vü plusieurs fois Le jour.— 4 l'extér, 
en épithème. 


P. Vermifuge, fébrifuge, diurétique ; 
diaphorétique , rubéfiant. 

Obs. N'est employé que comme vermi- 
fuge. | , 


AimanT. On Fa vanté comme sédatif. 


Azrumine, (Blanc d'œuf). Employé. 
pour clarifier les sirops , etc. 

ALCALI FIXE, Foy. potasse, soude. 

— VOLATIL, Foy. ammoniaque. 

Azcooz, ( Esprit de vin ). 

P. Excitant; excipient de beaucoup de 
médicamens. x 


ALGONORQUE, Quercus,suber ? Chaporo 
Ælconorque ? (Ecorce.) 


? | n ” 
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Æ. D. Poudre, 38 à 3 ij associée au quin- 


quina.—Infus. 3j à 3 ij par 1h ij de vin {cochl: 
1j à üij, plasieurs fois le jour. 14 


A Fonique, expectorant. 


… Cas art. Pro osé contre Ja hthisie 
Î pos Ê 
Re 


f: 


Obs, Peu connu , peu Het 1 faut ab 


| 


tendre de sourcils expériences, 


ALRÉRENGE , Physatis Alkekengi, Pen- 
tand. monogyn. Solan. Æprope. (Baiés. ) 


F. D. Infus. n° vj à n° ai et plus par Ji] 
d'eau. — Suc, 38 à 3j. 


sp Narcotique, diurétique , laxatif. = 
ALLELUIA, Oxals acetosella, Décand. 
pentagyn. Géran. F rance. ( Herbe.) 


F. D. Décoction, manip. ; par 5 ij d’eau.— 
Suc, 24,à Ziv. — Sirop, 3j à 3 ij. 


 P. Aliérant, rafrafchissant: » diurétique. 

Obs. Peu usité. 

ÂLLIAIRE , Ehysimum Alliaria | Tétra- 
dyn. siliq. Cr ucif. France. CHerbes 


10 


170 - : PHARMACOLOGIE | 

F, D. Suc, 3 jà3iv, le matin. — 4 l’extér. 
en épithème, Q. S. 

P. Diurétique, vermifuge, antiscorbu- 
tique, antiseptique. 

Obs. Active, mais peu usitée, 

’ pe 

ALOËS, Aloë perfoliata, Hexand. mo- 
nogyn. Liliac. Aîriq. Amériq. mérid. { Sue 
épaissi. ) 

F. D. En pilules ou dans une émulsion, 
comme altérant, gr. j à iij. — Comme purgatif, 
gr.1v à xx; dans quelques affections comateuses 
et biHopistes paires, {5 et même 5j. — Tein- | 
se glie y] à xij. # 

PL. Purgatif drastique , tonique, _Yermi- 
fuge , emménagogue. 

Obs. On n’emploie guère en France 
que l’aloës succotrin. 

ALTHÆA, Voy. Guimauve. 

ALUINE OU ÂALOYNE, 07. ABSINTRE. 


ALUN, (Sulfate acide d’alumine et de 
potasse, Sur-proto-sulfate d'aluminium , 


d’ammoniaque et de deutoxide de potas- 
sium). 


, 
MÉDICAMENS SIMPLES. 17 
F. D. Gr. vj à xij en pilules ou dans une 
potion; on peut aller jusqu’à 3j par jour. — 
À lextér. Dj, 38, Sjet plus dans #5 j d’eau, 
pour gargarisme, injection , lotion, bain local. 
3ij à 3 vj dans un bain général. 
P. Astringent, styptique, antiseptique. 
Cas part. Diabétès > Sonorrhée et hémor- 
rhagie chroniques. 
_ ALUN CALGINÉ. A l’extér, en poudre sur 
les ulcères fongueux, : 
P:Cathérétique , corrosif. 
AMANDES AMBRES, Amygdalus amarus, 
Icosand. monogyn. Rosac. Fran, (Se- 


mences.;) | 
F. D. En émulsion, 3j à 3 i}. 
P. Fébrifages » toniques, 
77 POUCES, Amygdalus communis. ( Se- 


mences. ) 


F. D. En émulsion, 3ij à 3iv par ib ij d’eau. 
— Huile, 38 à 3ij dans une potion ; elle sert 
d’excipient à beaucoup de médicamens. 


D. Adoucissantes, pectorales. 


} 
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Amsre cris, Excrément du Cachalot, 
poisson de la mer de l'Inde ? | 
F. D. Poudre, gr. j à y et méme xij, en 
pilules ou dans une potion. — Teinture , gite 
xij à XXXV]. | 
P: Excitant, antispasmodique , aphro- 
disiaque. 
a 


— JAUNE , (Succin, Kai beN Europ. 


F. D. Huile essent. gtte iv à xij. — Teinture, 
glte x, Dj à 3 R.—Sirop, 3 ij à 33, ordinairement 
dans une potion. — 4 l’exter. fumigation, bain 
de vapeur. | 

P. Antispasmodique , emménagogue, 
sudorifique. 

Amgroisir, Chenopodium Botrys , Che- 
nopodium Ambrosioïdes, Pentand. digyn. 
Chénopod. (Feuille , semences. ) 

F. D. Infusion théiforme. 


P. Stomachique, antispasmodique. 
Ampon , Fécule du Triticum salivum ; 
Triand. digyn. Gramin. France. 


P. Nourrissant, adoucissant. 
, 


è à ‘ Ê À 
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Obs. Le bulbe des différens Orchis et 

de la Pomme de terre, la racine de Bryone, 

la-tige du Sagou , etc. fournissent de. 
Jamidon. 

Aumi, Sison Ammi, Pentand , digyn. 

Ombell. Italie mérid. Grèce. (Semences. ) 


F. D. Poudre, Dj à 3j.— Infus. 3ÿ à 36 
par {bij d’eau.—T'einture, DJ à 3j.—Huile essent. 
g'te 5j à vj. — Extrait, gr. IV à vi]. 

Pr. Sudorifique , carminatif, diurétique, 
aphrodisiaque. 

Obs. Peu usitée; une des Quatre se— 
ménces chaudes mineures. | 

‘AMMOoNtACUM, Voy. Gomme AMMONIAC. 

AMMONIAQUE, ( Alcali volaul. ) 


2, D; Gite x à x4x par bij de boisson. — 
Gtie y} à x dans une potion. — Mélé à » par- 
ties d'alcool (esprit d'ammoniaque dulcifié), 
Gtte xy hxx. — 4 l'extèr. en friction, 3 $ À Di} 
par 5j d'huile (Ziniment volatil). — Pur. 


 P. Diaphorétique , excitant, rubéfiant, 
caustique. | 


10* 


L 

| / 
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Cas part. Rhumaïisme , rage , mor- 
sure des serpens, plaies envenimées. 

ANGÉLIQUE , Angelica archangelica,, 
Pentand. digyn., Ombell. Fran. (Racine; 
herbe, semences.) | 


F, D. Racine, poudre, 9j à 3j. — Décoct.,, 
3ij à 38 par bij d’eau. — Semences , infus.. 
3j à düj par bij d’eau. — Eau distill: 3 
à 3 üj.—Alcool, 38 à 315]. — Teinture, 38 à 
1. — Huile essent. Gtteij à vj. — Extrait, DJ} 
3 . 


ps ©? 


P. Stomachique, sudorifique, emmé-- 
nagogue. | 
Obs. Peu usitée; quelquefois la racine: 
? q Î 

comme sialagogue. 

AnxcusrurAa, Bomplandia trifoliata , Dé-- 
cand, monogyn. Tulipif. Amériq. { Ecorcez 
moyenne.) 

F. D. Poudre, gr. xij à DJ, répétée 2 à 3 fois: 
pendant l’apyrexie.— Infus. 38 par 1j d’eau,, 
à prendre par 2 à 3 cuillerées. — Teinture, 3 
à 3ij dans un verre d’infusion aromatique, —- 
Extrait, 9j à 2f. 


Fi 


| 
| 
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_P. Tonique, fébrifage , astrivgent, - 
Axis, Pimpinella Anisum,Pentand.digyn. 
Ombell. Afriq. France cultiv. (Semences). 


#. D. Poudre, Bjà 3j. —Infus. 3j à 3, 
par 1bij d’eau. — Eau distil, 3j à 3üj. — Af- 
cool, 35 à 3j.— Teinture, 38 à 3 1j. — Huile 
essent. gtle yj à xij. 


P. Tonique, stimulant, carminatif. 

— ÉTOILE , {Uicium anisatum. Polyand. 
polygyn. Tulipif. Asie, ( Capsules et se- 
mences. } 


F", D. P. Les mêmes que celles de l’anis. 


ANTIMOINE , (régule d’antim, ) Il n’est 


plus usité à l’état métallique ). 


Oxipe d’antim. àu matimum , (Antinr, 
diaphorétique , Peroxide d’antim : 
. FF. D Comme diaphorétique, gr. D à gr. i. — 
Comme émétique, gr. i] à vj. 
Obs. Non lavé, il constitue le fondant 
de Rotrou. 
—Hypro SULFURÉ-BRUN, (Kermès mincé- 
ral, Sous-deutoxi-sulfure d'antim. d 
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F. D. Comme expectorant , gr. f à gr. i}. —- 
Comme émétique, gr. ii] à vj.—Sirop de kermès,, 
comme émétique, 3ij à 5J. 

OXx1DE D’ANTIMOINE - HYDRO- SULFURÉ -- 
ORANGE, (soufre doré d’antim. Per-deutoxt-- 

-sulfure d’antim.) 

Obs. À la même dose et dans les mêmess 
cas que le kermès ; il provoque plus faci-- 
lement le vomissement. 

ARBOUSIER , /’0y. Raisin p’ours. 

ARGENTINE, Potentilla Anserina, Kco-- 
sand. polygyn. Rosac. France. ( Racine ,. 
herbe. ) 

F. D. Infus. décoct. 31j à 3 $ par 55 d'end 
— Eau distill. 31j à 31y.— 4 l’exter. en fo-- 
mentation, cataplasme, Q:V. 

P. Astringent faible, diurétique. 

ARISTOLOCHE , Aristolochia rotunda, 4. 
longa, Gynand. héxand. Asar. France mé-- 
rid. (Racine. ) 

F. D. Poudre, Dj à 38.—Décoct. à 1j à 3 üj 
par ibij d’eau. — Alcool, 5j à 3j. — Extrait,, 
51 à 37. 
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P. Siüimulante, tonique, emménagogue, 
émétique. 
ARMOISE, Ariemisia vulgaris , Syngén. 


HAE superfl. Cor ymb. France, ( Som- 


ités. ) 


F. D. Poudre, 38h35 j. — Suc, cômme alté- 
rant, ,3j; à 38 ; comme émétique, 4} à 3. 
lufus. 2j à 3ij, ordinairement dans 2y de 
in blanc.— Eau distil. 3j à 3iv.— Sirop, 3ij 
31. — Extrait, Dj à 3 8. — Conserve, Di à 3]. 


P. Vermifuge , emménagoguc, éméti- 
ue. 

ARNICA , Arnica montana, Syngén. po- 
ygam. superil. Corymbif. Europe sep- 
ent. (Racine , herbe et surtout les fleurs. ) 


#7. D. Racine, poudre, 5j à 5 ij, dans les 24 
eures. — Décoct. Sij à if par #bi d’eau, — 


à 


“leurs, poudre, gr. x à 3 R. — Infus. 3j à 3 ii] 
ari) d’eau.— Eau distil. 3j à 31 3j. 7 Extrait, 
Lx à di]. 

P. fonique, fébrifuge, stimulant ac. 
if, Sternutatoire. 


ARRÊTE-BOEUr , noms spinosa , O. ar- 
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vensis, Diadelph. décand. Légumin. Frr 
( Plante entière, particulièrement la ra 
cine.) 

F. D. Racine, décort. 38 à 3j par bi: 
d’eau. — Feuille, double dose. 

P. Diurétique, emménagogue. 

ARROCHE, Atriplex hortensis, Poly ganm 
monoéc. Chénop. Fran ceccultiv.(Feuilless. 

F. D. Décoction > Manip. j par bij d’eau. 

P. Délayante, rafratchissante. 

Obs. On dit que la racine et lesgrainess! 
la dose de 3 & à 5} sont émétiques. 

ArsenC, Woy. Acine arsÉniEUx. | 

ARSÉNIATE DE POTASSE, ( Deuto-arséniall 
de potassium ). 

F. D. à + de gr. dans 3j ou Zi d'en 
distil. à prendre en 3 ou 4 fois. 

P. Fébrifuge. 

Os. Dangereux ; il entre dans Ja solux 
tion minérale de Fowler. 


— DE SOUDE , ( Deulo-arséniate de son 


dium }. 
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:Æ.D. P. Comme le précédent. | 


TAsarum, Voy. CaBarrr. 
: Asclepias V'incetoxicum » Pen- 
and. digÿn. Apocyn. France. (Plante en- 


ière, particulièrement la racine. ) 


F, D. Racine, poudre, 38 à à 3J.— Décoct. 
f à 3j par tbij Paul — Feuilles, comme émé- 
que » Br. xxx à xl. 4 


2. Diurétique, apéritive , émétique, 
Obs. Peu usitée. 

— Asclepias aslhmatica. (racine }. 

F. D. P. comme la précédente. 

| ASPERGE, Asparagus officinalis, Héxand 
10n0gyn. Asperg. France. ( Racine. ) 
Æ, D. Poudre, 38 à 33. — Décoct, 31à 3j 
ar 1bij d’eau. — Extrait, DJ à 3j. 

P. Diurétique, apéritive. 

AsPic ; For. Lavanpe. 


(Te > l'erula Assa-fœtida, Pen- 


ind. digyn. Ombeil, Indes. ( Gomme-ré- 
ue, ) 


F. D. En pilules, gr, iv à Dj — Même dose 


ans une potion, dissous avec le jaune d'œuf. — 
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Teinture, gtte xxiy à xxxiv.—[n layement diis 
sous avec le jaune aus 33 à 3ij. — En funm 
gation. 


ve PERTE emménagogue. 
ASTRAGALE , Astragalus exscapus, Dix 
delph. décand. Légumiu. France mérit 


(Racine, feuilles.) 


F. D. Décoct. 38 à 3j par bij d’eau réduii 
au tiers. 


P. Antsyphilitique. 

Obs. L'usage doit en être continué pen 
dant 2 ou 3 mois. 

Auxe, Betula Alnus, Monoéc. tétranut 
Ament, France. ( Écorce. ) 


F. D. La poudre > 34 à 4 $ pendant l’ap 
rexle. 

P. Fébrifuge, 

AuxÉE, {nula Helenium, Syngén. polu 
gam. superfl. Corymb. France. ( Racines, 

F. D. Poudre, 38 à 3j.— Décoct. 3f pp 
bij d’eau.—Vin, 3ij à 3iv.—Sirop, 3j à 341 
— Extrait, D] à 0. 


 P. Sudorifique, tonique, emménagogue. 
AVOIKE, Avenasativa , Triand. digyn. 
Gramin. France. ( Graine dépouillée 


? 
gruau. ) \ 


F, D. Décoct. 3ij à 3; par Ïbij d’eau (eau 
de gruau ). 

P. Adoucissante, pectorale. 

AYA-PANA, Eupatortum À ya-pana, S yn- 
gén. polygam. égal. Corÿimb. Indes. ( Pa- 


cine, feuilles, } 
#, D. Infus. 3ij àziv par ibij d’eau. 
. P. Astringent faible, alexitère, 
| 


AzÉDaracx , Melia Azedarack, Décand; 
monogÿn. Méliac. Asie. ( Racine. } 
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#, D. Décoct. 35; à 7$ par ibij d’eau. 

P. Vermifuge. 

Obs. Peu connu, peu usité, 

AZOTE , ( Gaz phlogistiqué }. 

Æ, D. On le fait respire: Mêlé à 2 parties 

d’air atmosphérique. 

Cas part. Maladies de poitrine dans les- 

1x 
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quelles il faut diminuer la fré équence de La 


” 


respiration. 


H2B} 


Baprane , Joy. ANIS ÉTOILÉ. 

Bains D'EAU A LA GLACE, température: 
à o et au-dessous , (therm. de Réaumur. )) 

P. Toniques, excitans, révulsifs. 

— rroips, de 2 à 10 dégrés = 0, 

P. Toniques, excitans. 

— mèpes, de 20 à 30 dégrés. 

P. Émolliens, relâchans. 

— cHAUDS, de 30 à 4o degrés. 

P. Excitans, sudor ifiques. | 

— DE VAPEURS- 

P. Émolliens, sudorifiques. 

— D'EAU DE MER. 

P. Toniques. 

Bains ÉMOLLIENS, anovatssaté, Décücl 
ou infus. des plantes émollientes , lait;, 
bouillon de tripes, 

_ ronmiQuESs. Décoct. owù infus. dess 
plantes toniques, marc de raisin. 


WA s …  ANCRNERSR C7 c' 1: | PRE 
dr k 4e 
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[a 


BAINS ALCALINSs. 
* 


 Carbonate de potasse ou de soude, Zxv à 
3 xvü]. 
P. Toniques, résolutifs. 
— HYDRO-SULFUREUX. 


Sulfure de potasse, 3ij à iv. — Sulfure de 
soude, :d., sulfure de chaux, id, sulfure de 
fer, Evj à vi. 

P. Excitans , antiherpetiques , anti: 
psoriques. . 

— ÉLECTRIQUES. 

PP. Éxettans. ‘© S 

Bains rumicaroires mercurrAux, Les 
composés du mercure. 

P. Excitans, antisyphilitiques , anti- 
herpétiques. | 

— FUMIGAT, SULFUREUX. Le soufre et 

. ses composés. 

P. Excitans, antiherpétiques , ‘anti- 
psoriques. 

— FUMIGATOIRES TONIQUES:, 

Baies de genièyre, benjoin, etc. 


W' 
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BAIES DE GENIÈVRE Foy. GExIÈvR£. 

— DE NÉRPRUN, 2 NERPRUN. 

Baraustes, Voy. GRENaADIER. 

BaRDANE, Arctium Lappa , Syngén, 
polygam. eg. Cynarocéph. France. (Ra- 
cine, it » &raine,) 
_Æ. D. Racine, poudre, 5j à 3j. — Décoct. 
33 à iv par bij d’eau. — Eau distil. Zi] à iv. 
— Temtnre, 3 8 à 3 ij. — Extrait, gr. xv à 3f. 
— Graine, infus. 3 à 3j par tbij d’eau. — 
Feuilles, suc, 3ijà3 ij.—A4 l'extér.enlayement, 
en cataplasme. 

P. Diurétique , diaphorétique , anti- 
syphilitique. 

Basin1c, Ocymum Basilicum, Didynam. 
gymnosp. Lab. France cult. { herbe.) 

F. D. Poudre, DJ à 38. — Infus..3ij à 356 
par bij d’eau— Vin, 2j à 3i. 

P. Stimulant énergique ,emménagogue. 

Baume De Copaut, Foy. TÉRÉBEN- 
FHINE DE Copanu. 

— DE LA Mecque, Woy. TÉRÉBEN- 
TUINE DE La Mecque. 


| 
| 
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BauME pu Perou, Myroxyion Peruife. 
rum, Décand, Mmonogyn, Légumin. Amériq. : 
(Sue liquide ou concret. ) 

4. D. Gr. j à vil] en poudre avec le sucre, 
en pilules ou tablettes » plusieurs fois le jour. 
— Gr, Vè xxx dans une potion avec le Jaune 
d’œuf. 4 

F7. Stimulant, Xpectorant, astringent. 
À lexter. vulnéraire, ait 

DE Toru, Tolufera balsamum , Dé 
cand. MOnogyn. Térébenth. Amérique, 
{ Suc ordinairement concret. ) 

F. D. Gt, y à Xvüj et plus, en électuaire , 
pilules, potion avec Le jaune d'œuf—Teinture, 
8% xx à xxx dans une PSHon. — Sirop, 3} par 
ibj de tisane; 5j à 5j dans une potion. 

P. celles du précédent. 

— HENJOIX | Styrax Penzotn, Décand. 
n  n06ÿn. Ebénac. Ind. orient. et occid. 
(Sue concret. ) 

‘FD. Peu usité sous forme de batime ; il 
ne l’est guère qu'à l’état d'acide benzoïque, 


Moy. ce dernier. __ Teinture, 3 1 à Si — 


(4 
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Sirop, 3ij à 3ij. — À l'extér. en fumigation, | 
en bain de vapeur. | 
P. Celles des précédens. 
Brccasunca, Veronica Beccabunga, 
Diand, monogyn. Rhinanth. Fr. (Herbe. } 
F. D. Suc, 2 ij à 3 iv.—Infusion ,amanip. j ài] 
par fi d’eau. — Eau distil. 3ij à 3 iv.—Sirop,, 
3 à 4 ij. — Extrait, Djà 2]. 
P. Sümulant , antiscorbutique. 
. Obs. Usité; ayant peu de vertu; oni 
V'associe à des plantes plus énergiques. + 
Beizanowr , Atropa Belladona, Pen-- 
tand. monogyn. Solan. France. ( Racine ,i 
| 


feuilles.) .  Ÿ 
#. D. Feuilles, Bire, gr. jàiven piluless 
ou dans une émulsion. — Racine, poudre, 


gr. ai. —Teinture, gtte iv à xij.—Extrait, pro-- 
gressivement, gr. { à gr. ij. — À l'extér. en lo-- 
tion , fomentation, bain, cataplasme. 

P. Narcotique , antispasmodique. 
Cas part. Cancer, chorée, conv ul+- 
sions. 

BezLeDAME , Voy. BELLADORE. 
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Benson, Voy. Baume BENJOIN etAGIDE 
BENZOÏQUE. | 
BENO1TE , Ca urbanum, Icosand. 


lygyn. Rose. dBrance. ( Racine, ) 


Æ. D. Poudre, dans ya électuaire, Dj à 8j. 
— Décoct. 7] par ‘5 ij d’eau réduite au iers 
{cochl. j toutes les heures. )— Vin, ‘3j 236. 


Teinture, 3 15, 3 fois par jour. 
Le double si la racine est fraîche. 


P. Astringente ; sudorifique , fébrifuge , 
el même purgative. 
Béroixe, Betonica officinalis, Didynam. : 


gymnosp. Lab. France, ( Racine , féuillés, 
fleur. ) 


 F. D. Feuille ou fleur, poudre, 3; ee —— 
dr: théiforme. — facine, poudre, comme 
émétique, 3 j à 3 ij. — Eau distil, $J à Zi. — 
Sirop, 3ij à $ij. — Poudre, comme sternuta - 
toire, pine. j. 

P. Tonique, émétique, purgative , ster- 

nutatoire, 
Obs Peu usitée. : 
Berre , Voy. Poire. 
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Beurre. ‘ 
F. P. Quelquefois employé comme émétique, 


dose indéterminée. — Excipient des autres mé- 
dicamens. — 4 l’exter. adougissant. 


BEURRE D’ANTIMOINE , V0Y. MURIATE 
D'ANTIMOINE. 


— DE CACAO , V’oy. Cacao. 

— DE MUSCADE, Voy. Muscapx. 

Bière. Boisson nourrissante, diuréti= 
que et légèrement tonique. 

BiLE DE BOEUF ÉPAISSIE. 


F, D. En pilules, gr. iv à xij. 


P. Tonique. 
Cas part. Ictère, dyspepsie. 
Obs. Peu usitée. L 
Bisronre, Polygonum Bistorta,Octand., 
trigyn. Polygon. France. ( Racine. ) 
F, D. Poudre, 34% à 3j. — Décoct. 3j à 3} 
par tbij d’eau. — Suc, 3ij à 3 ii. — Extrait, 


Dj à 3j. 


P. Astringent actif, 


MÉDICAMENS SIMPLES. 18% 
BLANC DE BALEINE, Foy. ADIPOCIRE:, 
Bois pe Camrécar gæmatoxylon Cam- 
_pechianum, Décand. monogyn. Légumin. 
Amérique. 
#. D. Poudre, 3j à 3ÿj.—Décoct. 3ij à 3 
par 1 1j d’eau. 


P. Astringent. 

Obs. Peu usité en France. 

— GENTIL, Voy. Garou. 

— SAINT, Ÿ’oy. Gayac. :. 

— DE SURINAM , Voy. Quassra. 

Bonne-DAME , oy. Arrocne. > 

Borax, (héréa aute de soude, 
- ; TT de sodium ). 

Obs. Peu usité; remplacé par l'acide 
boracique. 

_Boucace { petit), Pimpinella Saxifraga 
Pentand digyn. Ombel. France, (Racine, 


semences. } 
F, D. Infus. 3j à 3j par bij de vin. 
P. Diurétique , diaphorétique. 
Obs. Actif, peu usité. 


| 


6 
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BouiLLon-BLanc , Werbascum Thapsus,, 
‘Pentand. monogynagolan. Franc. (Herbe,, 
fleurs. ) ; 


F. D. Fleur, Infusion, pinc. 5j à üij par bi} 
d’eau. — Feuille en décoct. pour fomentation,, 
lotion, bain; cataplasme. 

P. Fleur , adoucissante, antispasmodique: 
pectorale. Feuille, émolliente. 

Bouce pe Mars ou DE Nancy,Woy. Tar-- 
TRATE DE POTASSE € DE FER. 

Boures®, Betula alba, Monoéc. Té-- 
trand. Ament. France. (Ecorce.) © 


- F. D. Jnfus. théiforme. | 


P. Diurétique et sudorifñque faible. 
Bourracne , Borrago ofjicinalis, Pen-- 
tand. mo nogyn. Borrag. France. {Herbe} 


fleur. ) 


F. D. Poudre, Dj à3j.— Infusion, manip. ja 
ÿj par bij d’eau. — Sirop, 31 à 5. — Faw! 
distil. 3ij à 3 iv. — Suc, 3ij à 3 iv. — Extraits 
Bj à 3j. — Conserve des fleurs, ANS. 


P. Rafraîchissante, diaphorétique, 
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Brov DE xoix, ’oy. Noyer. 

Bryone , PBryonia alba, Monoéc. 
syngén. Cucurbit. Fran, (Racine. ) 

F. D. Racine sèche, poudre, Dj à à. — Dé- 
coct. 315 à 3] par ibij d’eau. — Rac. fraiche, 
décoct. 3j à 3j par Fbij d’eau. — Suc, 3 üj À 
38.— Extrait, 3j à 38 

P. Drastique, emménagogue, antispas- 
modique.— À l’extér. résolutive,vésicante. 

Bucrose, Anchusa officinalis , Pentand. 
monogyn. Borrag. Fran. ( Feuille, fleur.) 

F.D. Poudre, 3j à 3j. — Infusion, manip. J à 
1j — Eau distil. 3ij à iv. — Sirop, 51j à 3ù. — 
Suc, 3j à %iv. — Extrait, Djà 3], ——Conserve, . 
9J-àa à. 

P. Celles de la bourrache. 

Buis, Buxus sempervirens ; Monoée. 
trand. Tithymal. (Racine, feuille.) 

F. D. Racine, infus. 38 à 3iv par bij d’eau 
ou de vin. (L’infus. vin. est plus active.) On dit 
que la feuille purge à 3. 

P, Racine , Sudorifique ; feuille , em- 
ménagogue. de 
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Cas part. Syphilis, gale. 
Obs. Actif, mais peu usité. 
BusseroLe , Voy. Raisin D’ours. 


EC. 


Cararer, Asarum Europœum, Dodé- 


cand. monogyn. Asar. Franc. (Racine, 
feuille. ) 


F. D. Racine, fe) Dj à 3j. — Infusion, 
3j à 3ij par ibij de vin. — Extrait, gr. xij à 
zxx.— feuilles, poudre, gr. xij à Dj. — Comme : 
sternutatoire, pinc. j. 


 P. Emétique, purgatif, emménagogue. 
Obs. Abandonné depuis la découverte: 
de l’ipécacuanha. 
. Cacao, ZTheobroma Cacao, Polyadelph. 
pentand. Malvac. Amériq. mérid. (Fruit.} 


F. D. I] fait la base du chocolat. — Beurre 
de cacao , 3j à 31ij dans une émulsion ou en. 
. pilules mêlé avec du sucre. — Excipient des au- 
tres médicamens. — 4 l’extér, en pommade, 
suppositoire, etc. 


| 
| 
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P. Nourrissant, Stomachique.— Beurre, 
adoucissant, pectoral. 


 Cacnov , Mimosa Cateclue, Polygam. 
monoéc. Légumin. Indes.(Gomme-résine.) 


Æ. D. Poudre, en pilules où pastilles, gr. 
Mn 0 Décoct 3j à 38 par 1b ïj d’eau, — 
Teinture,, gite vii] 


à 38. — En lavement, en 
gargarisme, 


P. Astringent ,» tonique. 
Caré, Coffèa arabica, Pentand. mono 
&ÿn. Rubiac. Arab. Amériq. ( Graine.) 


F. D. Graine torrefieée, infus. 
d’eau bouillante. 


21 par Zi 


P. Excitant, échauffant, fébrifuge. 
Obs. Plutôt älimenit que médicament. 


PATELÉLArT, (Cain Perum, Tétrand. 


mMonogyn, Rubiac. Franc. (Sommités. } 


#. D. Infus, 


31 par ij d’eau, 
D: Diurétique , iutispasmodique, 

Obs. Très-peu usité. 

|CAtAGU A LA , Poly podium alagualx , 


CrYptogam, F OuS. Amér. mérid. (Racine.) 


| r DS 


À 
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F.-D. Poudre, 3@ à 3j.—Décoct. rapprochée, 
3ij à 3j par tbij d’eau. 

P. Sudorifique. 

Cas part. Syphilis. 

_ Obs. Peu connue , non usitée en 
France. 

CaLamMus AROMATIOUS, 07. ROSEAU 
AROMATIQUE: 

CazoméLas, Voy. MumiaTE DE MER 
CURE DOUX. 

CamoMiLLe VULGAIRE, Matricariai 
Chamomilla , Syngén. polygam. superill 
Corymb. Fran. (Herbe, particulièrement 
la fleur. ) | 

F. D, Poudre, 3] à 3]. — Infus. 38 à 3 
par bi] d’eau.— Eau distil. 3ij à 3üj. — AH: 
cool, 38 à »j. — Teinture, 5 6 à 338. — Huilik 
essent. gtte yj à xij dans une potion. —Suc, 34 
à 3j. —Extrait, 5j à 3f. _Conserve, D] à 3J| 
— À l'extér. en fomentation , lotion, bain, lan 
vement. 

P. Antispasmodique , carminalive 
fébrifuge, emménagogue. Ç 
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CaMOMILLE ROMANE, Anthemis nobilis À 
(Herbe, fleur.) 


F. D. P, Comme la précédente. 


LA 


_CamPurE, suc extrait du Laurus Cam- 
phora , Eunéand. monogyn. Laur. Indes. 

F. D. En poudre, en pilules, où dans une 
émulsion, gr.j, gr. vj, Dj;-dans quelques cas, 
33 et.jusqu’à 3$ par jour. En lavement, dis- 
sous dans le jaune d'œuf, gr. xij, jet même 
3ij.— 4 l'exter. en liniment , en onguent, Q.S. 
— Alcool camphré, en lotion , fomentation, etc. 

P. Antispasmodique, sudorifique, em- 
ménagogue , vermifuge, fébrifuge,. cal- 
mant, anti-aphrodisiaque. 

CAMPBRÉE, Camphoresma Monspeliaca, 
Tétrand. Mmonogyn. Chénopod. Franc. 
{Plante entière.) . PE. 

#. D. Infus. 5j à 5 ij par bj d’eau ou de 
vin blanc. ; 

P. Diurétique, sudorifique , emména- 
gogue. 


 Canwe DE Provence Arundo Donax 
? 9 


_ Triand. digyn. Gramin. Fran. (Racine. ) 
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F. D. Décoct. 3ij à 3j@ par ibij d'eau. 
P. Sudorifique, diurétique. 


Cas part. On la vante comme anti- 
Jaiteuse. 

Caneize, Laurus Cinnamomum , En- 
néand. monogyn. Laur, Indes. (Écorce.) 

F. D. Poudre, gr. xij à 3j.—Infus. 38 à 3j. 
— Eau distil. 3j à 3 ii. — Alcool, 38 à 3j. — 
Teinture, 3/6 à 31}. —Huile essent. gte 1j à vi]. 
— Sirop, 31] à 3ij. — Extrait, gr. vi à DJ. 

P.Stomachique, tonique, emménagogue. : 

— BLANCHE , Ÿ. Écorce De Wixren. 

Canruarines , meloe vesicatorius, (In- 
sectes.) France, 

F. D. Poudre, en pilules ou dags une émul- 
sion, gr. j à gr. ij. — Teinture, gtteij à x dans 
une potion. — 4 l’extér. en vésicatoire ou en 
liniment, 3j au plus. 

P. Diurétiques, aphrodisiaques ; à l’ext. 
yésicantes, corrosives. ; 

Obs. Très-dangereuses à l’intérieur. 

CaAPILLAIRE | Adianthum Capillus Vene- 


ris, Cryptogam. Tous. Fran. (Feuille.) 


r 
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F. D. Poudre, 38 à 3j.— Infasion > Pince. 
1j à 1j par Hbij d’eau.—Eau distil. & M ATV 
Sirop , 38 à Z3üj. 

P. Diaphorétique, adoucissant, pec- 
toral. | | 

Caprier, Capparis spinosa , Polyand. 
monogyn. Capr. Fran, ( Racine, écorce, 


fruit. ). | 

4. D. Décoct. 3ij à 3; par 5j d’eau. 
P. Ecorce, astringente, tonique , em- 
énagogue, diurétique. — Racine, une 
es 5 racines apéritives mineures. 

Obs. Peu usité. “ 

À »" 

CARBONATE D'AMMONIAQUE CRYSTALLISÉ, 
(Sel d'Angleterre. ) 
#F.,D. En poudre ou en pilules, gr. vj à x. 
— Gr. x à 3j par bij de tisane, — Gr. viij à 


j dans une potion. — 4 l’'extér. en lotion , 1o- 
. as , bain. 


— LIQUIDE, (Esprit de corne de cerf.) 


F, D. Gtte x À xxx dans une potion. — .# 
Pexter. Pur ou étendu dans Phuile. 
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P. Sümulant , sudorifique ; & l’extérr. 
Rubéfiant, caustique. | 

CARBONATE DE CHAUX, ( Craie, Protoi- 
carbonate de calcium.) 

Remplacé par le carb. de magnésie. 

— DE FER, (Safran de mars apéritif”, 
Proto-carbonate de fer. ) 


F. D. Gr. v, 9j, àj en poudre ou en pii- 
lules. : 

— DE MAGNÉSIE, Woy. MAGxÉsiE. 

— DE PLOMB, (Céruse, Proto-carbonatée 
de plomb. ) | 

A l’extér. Emplâtre , onguent. 

P. Sédatif. 

— DE POTASSE, ( Sel d’absinthe, Sous== 
deuto-carbonate de potassium ). 


F. D. 36 à 3ij par Hhij de tisane. — Gr. y 
à 5j dans une potion. — 4 l’extér. en lotion, 
bain. . 


P. Stümulant, diurétique , sudorifiques 
Obs. Très-usité ; il entre dans la potions 
anti-émétique de Rivière. 
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CARBONATE DE soUDE ,,( Crystaux de 
ude , Sous.deuto-carbonate de sodium ). 


J 


"F. D. P, comme le précédent. 


Obs. I entre dans lélixir antiscrop hu- | 
leux de Peyrilhe. 

CARDAMOME ( petit}, Amomum Car da- 
momun , Monand. monogyn. Drymyrrh. 
ndes. ( Fruit. } | 

F. D. Poudre, 3j à 5%.—Teinture, gtte 
vèà xxx dans une potion.— Huile essent. gite 
NW} à xi]. 

P. Stimulant, emménagogue, aphro- 
isiaque , diaphorétique , antispasmodique. 
Carorre, Îaucus Carotta, Pentand. di- : 
yn. Ombel. France. (Racine, feuilles, se- 
ences. ) 

F. D. Semences, poudre , DJ à 38. — Infu- 
sion, à 5 à 5iyparibi] d’eau. —F'eurlles, infusion, 
amip. j par bij d’eau. — Racine, décocr. 
- V.— Sirop, 3j à Zi. — 4 l’extér. racine 


> cataplasme, 


P. Carminative, diurétique , anthelmin- 
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thique , emménagogue. — Sirop , adouciss 
sant , pectoral. e 

Obs. L'une des 4 semences chaudes mii. 
neures, 

CARTUAME , Carthamus tinctorius , Sina- 


‘gén. ANT ég. Cynarocéph. Fran 
cultiv. ( Graine. ) 


PF. D. 5j à :j$8, en émulsion. 

P. Purgatif. 

Obs. Abandonné; il entre cependann 
dans quelques compositions officinales. 

Carvi, Carum Carvi, Pentand. digyna. 


Ombell. France. { Graine. ) 


F, D. Poudre, 5j à 5j dans du vin. — Eauu 
distil. 5j à 3 iij. — Alcool, 38 à 3 j. — Huilée 
essent. g'le ij à v]. 

P. Sümulant, carminatif. 

CascariLLe. Croton Cascarilla ,Monoéc 
monadelph, Litbym. Amérique méridions 


(Écor ce. } 


F. D. Poudre, 5j à 3j.— Infus. décoct.  37i 
à 3 ïij par bij d’eau. — Alcool, DJ à 9]. —- 
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einture, 3 6 à 5j. — Sirop, 38 # 2 ij.—Sirop 
réparé au vin, 5ij à 428.— Extrait, 38 à 3j, 


] 
P. Stomaclique, tonique , fébrifuge. 
Obs. On Punit souvent au quinquina, 
Casse, Cassia fistula , Décand mono- 


ÿn- Légum. Indes orient. et occident. 
Gousse, } 


F. D. Pulpe, 38 à 31j. — Casse cuite, 2ÿ à 
j. — Extrait, 3$ à 5j- — Gousse en decoct. 
ij à 3 vj par 1 ij d’eau. 

P. Laxative , minorative. 

Casroreum, Suc qui se trouve dans 


eux poches situées aux aines du Castor 
Gr. | 


P. Antispasmodique, emménagogue. 
CENTAURÉE ( petite }, Gentiana Centau- 
un, Pentand. digyn. Gentian. France. 
ommités. \ 


* D. Poudre, 5j à 3j.—Infus, décoct. 3 jà 51. 


202 PHARMACOLOGIE. 
par #bij d’ead —Eau distil. 3j à 31v.—Teintures 
38 à 3ij—Suc, +ij à Züj.—Extrait, 5j à 34] 
_ P. Tonique, fébrifuge. 
CErreuiz , Scandix Cerefolium, Penn 
tand. digyn. Ombell. Franc. (Herbe.} 
F. D. Infusion, Ja us j à par bij d’eau 
— Eau distil. 3ij à 3iv. — Sirop, 3 8 à 3i.- 
Suc, 3 ij à 3 iv. PARU 3} à 3ij- 
P. Tonique, antiscorbutique. 
CÉgusE, P’0ÿ. CARBONATE DE PLOMB. 
CÉvanie, V'eratrum Sabadilla,(Graire 
d’une plante inconnue.) | 
F, D. Poudre, dans du miel, gr. vj à 3 B... - 
Enfus. 38 à 3j par #b1j d’eau. 
P. Anthelmintique. 


| 


Obs. Dangereuse à l’intérieur; usitées 
l'extérieur pour tuer les poux. 

CnacriLre , P/0y. CASCARILLE, 

CramæÆDeys, Faye GERMANDRÉE. 

Caamæpyuis, Foy. ÎVEGTE. 

CHARDON-BÉNIT , RE Eee benedictii 
Syngén. polygam. frustr. Cynarocépll 
Europ. (ilerbe, graine.) 


t 
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F, D. Poudre, 5j à 3j.— Infusion , manip. 
à j par fbij de vin (cochl. j à iv le matin.) 
Eau distil. 3ij à 31.—Teinture, 3] à 3].— 
uc, 3j à ii. —Extrait, 3 à 3j.—Semences, 
émulsion , 38 à 31. 

P. Tenique , fébnifuge, sudorifique , 
iurétique. — À forte dose, émélique. 
Crarpon-Roraxp, Eryngium campestre, 
entand. digyn. Ombell. Franc. (Racine.) . 
F. D. Décoct. 3j à 31 par bij d’eau. — 
u reste, comme le précédent. 

P. Diurétique, emménagogue. 

Cuaux, (Protoxide de calcium.) 

F. D. Eau de chaux, IR à bi, par jour, 
dinairement coupée avec le lait. — 4 l’extér, 
lotion , fomentation,, bain. 

P. Anti-acide, antivénéneuse , désin- 
ctante, détersive. 

Cas part. Aigreurs d'estomac, empoi- 
nnement par l’acide arsénique. d 
Obs. Dangereuse à l'intérieur ; ; rem- 
lacéé par la magnésie. 

CuËxe, Quercus robur, Monbéé, po- 
and. Ament. Franc. bécorde, fruit. ) 


) 


” 
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F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. 51jàx 243 
par ib] d’eau. — Glands torréfiés, dans wi 
émulsion , 3ij à 3ii]. — 4 l'extér. décoct. za 
ou vin. en gargarisme, lotion, fomentation 
#mjection. 
P. Tonique, astringent, fébrifuge. 
CHèxE (petit), Voy. GERMANDRÉE, 
CuicoRÉE sAuvAGE, Cichorium inty bu 


Syngén. polygam. ég. Chicor. Franuc 
(Racine, herbe , graine), 


F. D. Racine, décoct. Z8 à 3ij par 
d’eau. — Feuilles, manip. ff à} par bij d’es a 


— Sirop, 3] à 1j. — Suc, 3 ij à 3 iv. — Extra 
gr, x à 3f. 


P. Tonique, diurétique, laxative. 

OËs. Les graines font partie des quat! 
semences froides mineures. 

Cniexpenr, Zriticum repens, Trians 
digyn. Gramin, Fran. (Racine. } 


F. D. Décoct. 58 à 3j par bij d’eau. 
Extrait, 38 à 3j. 


P. Rafraîchissant, 


# 
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Obs. L'une des cinq racines apéritives 
mineures. 
Caoux marin, Foy. Sorpanere. 

— ROUGE, Brassica oleracea » Tétradyn. 


siliq. Crucif. Franc. (Feuilles. ) 


F. D. Infnsion, manip. ] par {bij d’eau. — Si 
TOP, 3 6 à 3 ij. — A l'extér. en cataplasme. 


P. Astringent léger, pectoral. 
- Ciqve AQUATIQUE, Phellandrium aqua- 


ticum | Pentand. digÿyn. Ombell. Franc. 
(Graine. 


F. D. Poudre, progressivement de gr. iv à 

3j ; sous forme d'électuairé, — On l’a pr 
la dose de 28 avan 

ntermittentes. 


escrite 
t le paroxysme des fièvres 


P. Expectorante, fébrifuge. 
* Cas part. Phthisie pulmonaire, 

DS GRANDE) Conrum maculètss : 
Feuilles.) 
h: D.Poudre, progressivement, gr. 1j à 3j.— 
fus. 38 à 3j par ibij d’eau. —— Sue ) gtte viiz 
Dj.—Extrait, progressivement, gr. 8, gt. j à 3j. 


12 
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_ À l'extér. en cataplasme , lotion , fomentas- 
tion , onguent , emplätre. 
P. Narcotique, diurétique , résolutivez. 
Cas part. Squirrhe, cancer ,rhumatismée 
chronique. 
Obs. Son emploi exige de la prudence., 
Cia, Voy. SEMEN-CONTRA. 
- CinwaBrE, Voy. SULFURE DE MERCURE, 
Cirrox, Citrus Medica , Polyadelph. 
icosand. Hespérid. Franc. mérid. (Feuille:, 
fruit. ) 
F. D. Feuilles, infus. théif. — Écorce an 
fruit, Poudre, Dj à 3j. — Alcool, ACTES 
Huile essent. gtle iv à viij. — Sirop ; 3 à 3j) 
— Suc du fruit, 3ij par bij d’eau sucrée, (Lai 
monade végétale. ) + 
P. Parties aromatiques , stomachiquess 
antispasmodiques , astringentes. — Pan 
acides , rafraichissantes , délayantes. 
CiTROUILLE, Cucurbita Citrullus , Moi 
noéc. syngén, Cucurbit. Franc. culll 
(graine.) 


F, D. 3j à 3iv en émulsion, 
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P. Rafraîchissante. | 
Obs. Une des 4 semences froides ma- 
jeures. \ 
CLÉMATITE , Clematis erecta, Polyand. 
monogyn. Renoncul. Fran.(Feuille, fleur.) 
F. D. Poudre, gr. j à üj, 2 à 3 fois par jour. 
= fnfus. 3 8 à 3ij par Fhj d’eau. — Extrait, gr. 
S'à gr. 3]. — À l'extér. la poudre, les feuilles 
contuses. 


P. Laxative, sudorifique, diurétique ; 
vésicante , cor rosive. 

Obs. N'est guère employée qu’à l’ex- 
térieur. 

CLOPORTE, Oniscus Asellus. 


F. D. Poudre, 3j à 3j. — Suc, cochl. jplu- 


sieurs fois le jour. ë 


P. Diurétique. 

Obs. Abandonné. 

CLOUS DE GIROFLE , Foy. Ginorrr. 

Cocuazrarta, Cochlearia officinalis, Té- 
tradyn. ur Crucif. France. cult, 
(Plante entière, ) 
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F. D. Suc, 38 à 3 üg.—-Infus. 3j à 3ij par 
bij d’eau. — Eau distil. 3 ij à 4iv. — Alcool, 
318 à 3j.—Sirop, 3 ij à 31. —Extrait, 38 à 5j. 
— Conserve, 38 à 5]. 


P. Altérant, antiscorbutique. 
CopaGa-PALE, Nerium antidysentericum, 
Pentand. monogyn. Apocin. Inde orient. 


(Écorce.)} 


F. D. Poudre, en électuaire avec un sirop 
aromatique, 25 à 38. 


P. Tonique , astringent. | 
, Cas part. Diarrhée, dysenterie chron: 

Obs. Peu connue, peu usitée, 

Coixe, Pyrus Cydonia, Icosand. pen- 


tagyn. Rosac. Franc. cult. (Fruit, se- 
mences. ) 


F. D. Fruit, décoct. infus. 3] à 3iij par bij 
d’eau.—Sirop,, 3 $ à zij.—Pulpe, à lextér. en 
cataplasme. — Semences, décoct. Q. S. pour 
lotion , fomentation. 


P. Fruit, astringent. Semences, émol- 
lientes. 


| 
| 
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GorcmquE, Colchicum autumnale , Hé-\_ 
xand. trigyn. Jonc. Europ. mérid. (Bulbe.) 


F. D. Poudre, gr. j à iv.—Sirop, 3j à 3j.— 
Vinaigre, cochl. 8. — Oximel, cochl. j. ; 


P. Purgatif, diurétique. 

Obs. Dangereux, peu usité, remplacé 
par la scille. 

CoLcorrar , Voy. Fer. 

COLLE DE Poisson, F. Ycrnvocoucr. 

Coromso , te inconnue , qu’oft 
suppose être le Menispermum hirsutum. 


Indes. (Racine. 


: F. D. Poudre, 9j à 38. — Décoct. 38 à S 
par tb j d’eau, e tasses ).—Vin, 8 à 3j par 
 ij (plusieurs cuillerées par jour ). —Teinture, 
9j à 55. — Extrait, gr. xviij à 36. 


.P. Stomachique,, anti-émétique. 
CoroPnoxr, résine du Pinus sylvestris, 
Monoéc. monadelph. Conif, Franc. 


Obs, Elle entre dans quelques emplätres.— 
En poudre, comme astringent et styptique contre 
les hémorrhagies. 


Le 


12” 
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Coroquisre, Cucumis Colocyntlus, 
Monoéc. syngén. Cucurbit. Franc, cult. 
( Fruit.) 


F. D. Puülpe, comme altérant, gr. $, toutes 
les 3 heures; comme purgatif, fr. ij à xi]. — 
Poudre, comme vermifuge, gr. 1j à vj.—Extrait, 
gr. i] à xi]. — Teinture, gtte iv à x et rare- 
ment DJ. 


\ 


P. Drastique, diurétique, emménag. 
Obs. Peu usitée en France. 
Concomere, Cucumis salivus, (Graine.) 


. F. D. En émulsion, }j à 3 iv. 


P. Adoucissant, rafraichissant. 

Obs. L'une des 4 semences froides 
inajeures. 

— sAuUvAGE, Momordica Elaterium, 
(Racine, fruit.) | 


F. D. Racine, poudre, gr. vj à xy.—Extrait, 
gr. j à vij et rarement 3j. 


P. Drastique, émétique. 


Coxsouoe, 9ymphitum officinale, Pens 


ie] 


4 
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21% 
_tand. monogyn. Borrag, Franc, (Racine, 


herbe, fleur.) ; 


FF, D. Racine, décoct. 38 à 3ïj par 1 ij 
d’eau. — Fleurs, infasion, pince. ij à ïij par 5j 
ii}. — Feuille, en cata- 
“plasme, lotion, fomentation. 

LT p. Astringent faible. 


ConrrAyErvA, Dorstenia Contrayerva, 


Tétrand. monogyÿyn. Urtic. Amériq. mérid, 
(Racine.) 


d’eau. — Sirop, 3j à É 


#. D. Poudre, 38 à 3j.—Infus. 3ij à 3j par 


ÿ d’eau. 
P. Tonique, astringente , sudorifique. 
Coraau, Foy. L'éRéBEnNTHNE pe Co- 

PAHU. 


CoQuericor, Papaser Rhæas, Polyand. 


Onogyn. Papav. Franc. ( Fleur.) 
#F, D. Peéiales, infusion, pince. 
ar {bij d’eau.—Eau distil. 4] à 3 üj.—Sirop, 
M à 5j. — Teinture, gtte xyiij à 38 dans une 
Otion, — Extrait des Capsules, gr, 


ij-à üj et plus 


1j à vJ. 


/ P. Narcotique, pectoral. . 
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Cas part. Affections aiguës de poitrine, 
insomnie. 

Corazue, Corallina officinalis, (Es-- 
pèce de zoophyte.) Europe. 

F. D. Poudre, 3 j à 3j. —Infus. 3j à 3] part 
#bj d’eau. —Sirop, 38 à 5]. 

P. Astringente, vermifuge. 

Contaxpre, Coriandrum sativum, Pen-- 
tand. digyn. Ombell. Franc. ( Graines. } 

F. D. Poudre, 5j à 3f.— Infus. 3j à 35 
par bij d’eau: — Huile essent. ge ij à x. 

P.Carminative, légèrement narcotique 

Obs. Peu usitée. : | 


| 
CoRNE DE CERF. 


F. D. Décoct. 4j à 3ij par bij d’eau. — 
Gelée’, cochl. ïij à vj et plus. “at 

P. Adoucissante, nutritive. 

CouLEuvrée, Voy. BRYoNe. 

CouPEROSE BLANCHE , V’OY. SULFATM 
DE ZINC. 

— BLEUE, V/0y. SULFATE DE CUIVRE: 

— VERTE, V’0y. SULFATE DE FER. 


% 
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Cource, Cucurkita Lagenaria, Monoéc. 
syngén. Cucurbit. Franc. cult. (Graine. ) 
F. D. Emulsion, 3 J à Ziv. 
P. Rafraîchissante, adoucissante. 
Obs. L'une des 4 semences froides maj. 
Graïe, V’oy. CaRBONATE DE emaux. 
CRÈME DE Tarrre » Voy. Tartrate 
ACIDULE DE POTASSE. À 
Cresson ALÉvots, Leprdium sativum, Té- 
rad, silicul. Crucif. Franc. cult. (Herbe.) 
Fi D. Sue, 3ij à 4iv. 
ÉLÉGANT, Cardamine pralensis. 
| Herbe » fleur. , 

Obs. Peu usité. 
TTDE FONTAINE, Vsymbrium Nasturtium. 
Herbe.) 
P. D. Infus. 2j à 31j par bij d’eau. —Fau 
Still. 35 à 3üj.—Sirop ; 3ij à 5ij.—Suc, Zij 
iv. — Extrait, 38 à “Je 
Obs. Très-emplo yé. 
P. Toutes ces plantes sont antiscorbu- | 
ques et stimulantes, | 
| 
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Cuivre. Inusité à l’état métallique. 

Oxides rouge et noir, (Protoxide cu 
Deutoxide de cuivre.) 

Obs. Ils ne sont'employés qu’à Pexté:- 
rieur comme cathérétiques , ou incorporés 
dans des onguens. 

Oxide de cuivre ammoniacal, ( Deutor 
ammontate de cuivre.) 


F. D. En pilules, progressivement % de graii 
à gr. ij dans 20 fois autant d’excipient. 


t 


da Antispasmodique. 
Cas part. Épilepsie, Rs Sr 
Cumix , Curminum Cyminum, Pentant 


digyn. Ombell. Afriq. (Graine. ) 


F. D. Poudre, Bjà 38.—Infus. 3j à 30 
par Ïbij d’eau. — Huile essent. g'e ij à XX 


— A lextér. en lotion, fomentation. 


P. Carminatif, diurétique, résolutif. 

Qbs. Peu employé à l'intérieur. 

Cynoccosse, Cynoglossum ofjicinalli 
Pentand.. monogyn. Borragin. Euro 
(Racine , feuille.) 


t 


MEDICAMENS SIMPLES. fars 
F. D. Racine, poudre, 5j à 3 j.—Décoct. 
B à +13 par bij d’eau. — Sirop, 3 ij à 3 ij. — 
xtrait, gr. xij à 3 f.— Feuilles, infusion, manip. 
y) par fbij d’eau. 
P. Calmante, antispasmodique, nar- 
otique. 
CynorkHoDon, F. Roses SAUVAGE. 

D. 


# 


Darura-srramonium, #oy. Poumes 
PINEUSE. 

DATTES, fruit du Phœnix dactyliferä, 
Cryptogam. Palm. Indes. 

F. D. Décoct. n° x à xv par 1b:} d'eau. — 
En compotte Ch \. ra 
P. Adoucissantes y pectorales, légèrement 
stringentes. 

Dext-nE-L10N , Foy. Pissexcrrr. 
 DENTELAIRE, Plumbago Europæa, Pen- 
and. monogyn. Plomhagin. France. (Ra- 
ine , rarement les feuilles. ) 


F. D. Poudre, gr. 1] à viij.—Infus. gr. 3j à vil 
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par 5b jd’eau.— 4 l'extér. bouillie dans !’ kdl 
en friction. 


PRE Emétique, purgative , irritante, rri 
béfiante. 

Obs. Peu usitée à l’intérieur 5 pree 
crite quelquefois comme Sialasogue. 

Diacripe, Voy. Scammonte. 

DE Digitalis purpurea , Didsy 
pam. angiosperm.Person. France. (Plana 
enuère , particulièrement la feuille. } 


F. D. Feuilles, poudre, gr. xviij à 3j1e 
plusieurs prises, — Infus. 3j à à ii] par 1 
d’eau.—Teinture, gtte xkv à 34 dans une potion 
— Extrait, gr. xij à xxx. — 4 l'extér. en léh 
vement , fomentation, lotion, onguent, em 
plitre. | 

P.' Divrétique , sédative ; provocars 
quelquefois le vomissement et les selles. 

Cas part. Hydropisie, scrophules, phthi 
sie, épilepsie , etc. 

Obs. Tres-usitée ; son emploi demand 
de la prudence. 

DonsrémE, Poy+ ContRayEnvA. 
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DompTe-venn, FE. ASGLEPIAS VIN 
CETOXICUM. 

Douce - - AMÈRE, Solanum Duilcamara, 


Pentand, : Ra Solan. Fran. (tee 
feuille. ) 


#; D. Poudre, 3j à 3j. — Décoet. 3 à 38 
par bij d’eau. — Extrait, » Progressiyvement, 
gr. x] à Dj, 3f. 


F. Diurétique , sudorifique, 


Cas Part. Rhumatisme et goutte chroni- 
ques , dartres, scrophules, 


E. 


| Eaux MINÉRALES , naturelles et artif. 
cielles. 

— sulfureuses, thermales. Barèges (H.. 
É LAUDE D. D. P. (Ce signe veut dire 
qu'on trouve ces CaUX aux dépôts d'eaux 
ninérales à Paris. )— Saint. Sauveur ( id, ). 
— Bonnes (B. Pyrénées), D, D. $ om 
sauterets ( zd, ); D. D, P. — Cambo ( :d.), 
— Bagnères-de- Luchon (.-Garonne) , 
13 
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D. D. P. — Aix-la-Chapelle, D. D. P.. 
— Saint - Amand (Nord). — Âx (Arriège)). 
—Digne (B.-Alpes). — Gréoulx (1d.). — 
Baguols (Lozère). —Bade (Suisse).—Bad ce 
{Souabe). —Evaux (Creuse ).— Wisbadenn 
(Allemagne ).—Bagnolles (Orne ). — Aix 
{ Mont-Blanc). — Acqui ( Italie ). — Arless 
(P yr énées-Orientales + 


Eaux Sulfureuses, froides. Engheinn 
(Seine-et-Oise }, D. D. P. — Roche - Posar] 
( Vienne ). | 


D. Par verres fb j, ij, progressivement tb vil 


coupées 4vec le lait ou une décoct. émollientek 
? k : k.:# > | 
_ À l'extér. bain , douche, lotion, injection. 


P.Apéritives , diurétiques , fondantes.. 


Cas part. Dartres, scrophules , rhumaa 
tisme et goutte chroniques ; paralysie , con 
vulsions ; blessures anciennes, etc. . 


Eaux acidules où gazeuses , thermaleë 
Néris ( Allier).—Chaudes-Aigues (Cantal 
— Mont-D'or ( Puy-de-Dôme), D. D. 1 


* AA 
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es Chatel-guyon Cu TND DEP, LrCer- 
_mont-Ferrand (id. ). — Saint-Mart (id). 
— Dax ( Landes }. — Encausse ( H.-Ga- 
ronne). — Ussat ( Arriège }. 


Eaux acidules, froides. Chatddde (Bus 

_de-Dôme), D. D. P. — Bar (id.). — 
Saint-Myon (id. ), D. D. P. — Médague 
(id. ). — Vic-le-Comte (id.). — Mont- 
D'or ( id. ), D. D. P. — Mont-Brison 
. (Boire). — Saint-Galmier (id. ). — Lan- 
éac. (H. Loire ). — Pougues (Nièvre }, 
‘HD. P. — Seltz (Hesse- Cassel), D. D; PB. 
— Allter ( Principauté de Salm ). — Sulz- 
matt (H.-Rhin }. 


D. Par verres, progressivement, 6 à iv, 
seules ou coupées avec le vin ou avec une in- 
fusion aromatique ou amère. 


P. Rafraïchissantes, diurétiques, apé- 
 ritives, antispasmodiques. 


Cas part. Affections #pasmodiques , hy= 
pochondrie, leucorrhée, etc. 
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_. Eaux ferrugineuses acidules, thermales. 
Vichi (Allier), D. D. P. — Bourbon. 
VArchambault (id. ). — Rennes ( Aude). 


— ferrugineuses acidules, froides. Spa 
(Pays-Bas), D. D. P. — Tongres ( id. ). 
— Forges (Seine-Infér.), D. D. P. — 
Aumale ( id. ). — Rouen. (id. ). — Saint- 
Pardoux (Allier). — Chapelle- Godefroi. 
(Aube ).—Bussang ( Vosges), D. D.P.—: 
Saint-Gondon (Loiret). — Noyers (id. }.. 
— Ferrières (id.). — Segray (id.). —: 
Contrexeviile ( Vosges), D. D. P: —: 
Fontenelle ( Vendée )}. — Watwelier! 
(Haut-Rhin ).— Passy ( Seine ), D. D, P.. 
— Mont-Lignon (Seine-et-Oise).—Bou- 
logne {Pas-de-Calais }. — Alais (Gard }. 
— Cransac (Aveyron), D. D. P:— Ser- 
maise (Marne). — Vals (Ardèche), D.. 
D. P. — Provins ( Seine-et-Marne }. 


D. Par verres Hh}j,1j, progressivement H xi},. 
pures ou coupées avec l’eau ou le vin, etc. — 
4 l'extér. "bain, douche , lotion, fomentation. . 
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P. Toniques, astringentes , altérantes. 

Cas part. Leucorrhée, gonorrhée, épui- 
sement. 

Eaux salines , thermales. Plombières 
(Vosges), D. D. P.—Bains (id.).—Luxeuil 
(Haute-Saône). — Bourbonne-les-Bains 
(Haute-Marne), D. D. P. — Sylvanès 
(Aveyron ). — Lucques (Italie). — La- 
motte ( fsère ), D. D. P. — Balaruc 
(Hérault), DD. P. Saint -Gerté : 
près Genève, — Bagnères (Iautes Py- 
rénées), D: D. P. — Aix (Bouches-du- 
Rhône je 


— Salines , Jroides. Pyrmont ( West- 
phalie), D. D. P. — Pouillon (Landes }, 
— Sedlitz (Bohême), D. D. P. Seyd- 
schutz (id. )-— Epsom ( Angleterre ). — 
Jouhe (Jura). 


D. Par verres j, ij progressivement D x is. 
— À V'extér. bain, douche, lotion. 


P. Apéritives, purgatives , résotutives. 
Cas part. Engorgemens des viscères 


0r2% 7 PHARMAGOLOGIL: 


‘ abdominaux, ictère, apoplexie séreuse, 
asthme , paralysie, etc. 

Ecorce DE Winter, selon quelques, 
naturalistes, Drymis VWinteri, Drymis: 
Forsteri, Polyand. polygyn. Drymyrrh.. 
Amériq.; selon d'autres, #finteraniar 


Canella , Canella alba. 


F. D. Poudre, gr. xij à 3f5.—Jnfus. dans: 
du vin, 31 à 3]. 


PB. Stomachique , carminative. 


Obs. Peu usitée ; succédané de la ca-: 
nelle. | : 


; | 
» EcrEvisses. 


F. D. Infus. no viij à xij par bij d’eau. = 
Yeux ou pierres, poudre, 5j à 3]. 
P. Entières , diurétiques , aphrodisia- 

ques. — Veux , absorbans , anti-acides. 
ELatTeriUM, Woy. ConcomMBrE sAU-: 
VAGE. 
ELémr, Amyris Elemifera, Octand. mo-- 
nogyn, Térébenth. Indes.(Gomme-résine).. 
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Obs. Inusitée seule; employée dans 
quelques composés officinaux. On la dit 
diurétique , vulnéraire. 
Excésore, pLanc, Veratrum album, 
Polygam. monoéc. Jonc. France. (Ra- 
cine k 

F'. D. Poudre, gr. ij à vj.— Infus. 3j.à 3ij 
par b} d’eau, à prendre par cuillerée, — Infus. 
3j par 3 xx de vinaigre ( une cuillerée toutes les 
2 ou 3 heures ). — 4 l’exter. une petite pincée 


comme sternutatoire. 


P. Emétique; drastique. 
Obs. Dangereux ; presque inusité. 
— Noir, Helleborus niger , Polyaud. 
polygyn. Renoncul. France. ( Racine ). 
:F, D. Poudre, gr. x à D]. — Décoct. 28 à 
3j par #b1j d’eau, à‘ prendre par verres Jusqu'à 
effét purgatif. — Vin, cochl.j à ïj.—Teinture, 
3à 28. — Extrait, gr. x à BD]. 
P.Purgatif, émétique ;, emménagogue , 
vermifuge. 
EnÉriQue, Voy. TaRTRATE ANTIMONIÉ 
DE POTASSE. | 


” 
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ExuLA campaxa, V’oy. Aunée. » 

Erinarp , Spinacia Oleracea, Dioéc.. 
pentand. Chénop. Franc. cult. (Feuilles). 

F, D. Décoction, manip. j par bij d’eau. —. 
À l’exier. en lavement » fomentation , lotion ,, 
bain, cataplasme. 

P. Délayant, adoucissant, émollient. 

ÆPINE - VINETTE » Berberis vulgaris :: 
Héxand. digyn. Berbér. Franc. (Fruit). 

F, D. Sue, 3ij par bij d’eau. — Sirop, 3j] 
à 3i]. — Sue pur, 3ij à 3. 

P. Rafraîchissante, diurétique. 

Erysimum, Joy. VéLar. 


EseriT pe Minpérérus, Voy. AcÉrare 
D'AMMONIAQUE. 
Eruin. 


F. D. Poudre, gr. x à 3j etmême 3 f par jour, 
incorporée dans de la mélasse ou un électuaire. 
Oxide blanc d'étain, ( Deutoxide : 
d'étain ). 
F. D. Poudre, gr. yj à xi]- 
P. Vermifuge. 


MÉDICAMENS SUMPLES: 9225 


Obs Amalgame d’étain, 9}, pendant plu- 
sieurs jours , dans la lèpre. | 
\ Éruers, acétique, muriatique, nitrique, 


sulfurique. 


F, D. Dj à 3j dans une potion. — Quelques 
gttes sur du sucre.—Sirop, 3ij à 3j.—4 l’exter. 
3ij à3 $ enliniment, en fomentation, en vapeurs. 

P. Calmans , antispasmodiques. 

Obs. IL n'ya guère que l’éther sulfuri- 
que d’usité. 

Ermiors marrTiaz, Voy. Fer. 

— MINÉRAL, Voy. SULFURE DE MER- 
CURE. 

Eucarvprus, Eucalyptus resini - fera 
{ Withe}), Icosand. monogyn. Myrtoid. 
Nouvelle-Hollande. ( Résine ). 

F. D. Gr. xvj à xl en pilules. 

P. Antidysentérique. 
Obs. Peu connue. 
Euparoire, Eupatorium canpabium : 


S'yngén. RÉ eg: Corymbif. Franc. 
poor) 


Fr Ml 


) | 11 
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f. D. Décoction, manip. j à ij par # jj d’eaa 
ou de petit lait. — Teinture, gtte xx à XXXV]. — 
Suc, 3ij à 3iv. — 4 l'exter. cataplasme. 


P. Purgative, hydragogue , résolutivee 

Obs. Peu ou point usitée. 

Evrnorse, Euphorbia officinarum, Don. 
décand. trigyn. Lithymal. Afriq. (Gommee 


résine ). 


F, D. Gr. ij à vij dans du vin blanc. — Ein 
lavement, 3j à 38. — 4 l'extér. poudre, on:- 
guent , liniment. 

P. Drastique violent, rubéfiant, vésii- 


cant. | 


Obs. Trèes-dangereux à l’intérieur. 
Evruraise, Euphrasia officinalis , Di-- 
dynam, angiosp. Rhinant. Franc. (Herbe) 
F. D. Poudre, 38 à 5j. — Infus. théiforme.. 
— Eau distil. 3ij à ziv. — Suc, 2j à Zi]. — 
A l'extér. lotion, collyre. 


P. Calmante, antispasmodique , astrin=- 
gente, 
Obs. Peu usitée à l’intérieur. 


NC 


ï 
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CS | 


Œxrnarr DE SATURNE, Ÿ’oy. AGÉTATE 
Ë 
DE PLOMB: | 


F. 


Fenouiz, Anethum Faniculum , Pen- 
tand. digyn. Ombell. Franc. (Plante en- 
tière, particulièrement les semences ). 

_F. D. Semences, poudre, Dj à 28.—Inius. 
3j ai par ibij d’eau. — Eau distil. 3 ij à 31v. 


2 Teinture , gite xx à xxx. — Huile essent. gite 


ij à vi]. — Racine, décocts 38 à 3j.par 16 i 
d'eau. — Feuilles, en cataplasme. — A lex- 
tér. vapeur, fumigation , lavement, lotion, 
bain , etc. 
 P. Siimulant, diurétique, résolutif. 
Obs. Une de 5 racines apérilives; une 
des 4 semences chaudes majeures. 
FER (LIMAILLE DE ). 


F. D. Gr. xij à Dj, quelquefois 3j en pilule 


ou en suspension dans un liquide. 


Oxine De rer Noir, (Ethiops martial , 


Protoæide de fer ). 


CIE ° " Q 
D. Gr. xij à 38 en plusieurs prises: 


+ 
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Oxide de fer rouge, ( Safran de Marr 
astringent, Deutoxide de EP) 

D. Comme le précédent. 

Vin chalibé » 38 à3).-Teintures martiales;, 
Dj à 3 $.—_Eau ferrée, par verres. — 4 l’'extérr. 
lotion, fomentation , injection. 

P. Toniques, aslringens, styptiques. 

Cas part. Chlorose » aménorrhée, blen- 
uorrhée, etc. 

FÈvE DE Saunr-lenace » Ignacia ama-- 
ra, Slrychnos Jgnatii, Pentand. monogyn.. 
Apocyn. Inde orient. 

F, D. Poudre, St. 1j à vj', très-rarement! 
8r.xetxx.—Teinture, une cuillerée à café, dansi 
une tasse d’infusion aromatique, 2 ou 3 fois le ! 
jour. ; 

VA Purgative, fébrifuge. 

Cas part. Fièvre intermittente, goutte. 

Obs. Peu usitée ; elle paraît avoir les 
vertus de la noix vomique. 

Fiez DE BŒUF, Foy. Bire nr BOEUF. 

Fiquier, Ficus carica, Polygam. trioéc. 
Ürt. Franc. cult. (Fruit). 


ÆF, D. Décoct. no vj à x par ij d’eau ou 
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de lait. — En compottes. — 4 l'extér. garga- 
risme. # 


P. Pectorales, laxatives » adoucissantes, 
FLEURS DE 8ENJoIN > Voy. AciDE 5Ex- 
ZOÏQUE. R 

7 DE MUSCADE, ( macis, ) Foy. Mus- 
ChBre 

T DE SOUFRE , Voy. Sourre. 

Fois D'ANTIMOINE, 
— DE SOUFRE, 
FoLLicures DE SÉXÉ , 07. SÉNE. 


l Voy. Suzrures. 


Foxpanr pe Rorrou, 7, Anrimoiwr. 
FoucirE MALE, Pol odium Fix mas 
| “OCR Æ , 
Cryptogam. Foug. Franc. (Racine, 

F. D. Poudre, #$ à 3 à. — Décoct. 3843; 
par ib} d’eau ou de lait, —_ Eau distil. 3ij à Ziv. 
nm, 5623 — Temnture > BG à 3]. — Ex- 
Wait, 36 à 3j. 

D: Vermifuge, tonique, emménagogue. 
Cas part. Tænia. 


Fraisier, Fragaria vesca, Icosand. po- 


yeyn. Rosac. Franc. (Racine, fruit je 
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FD. Racine, décoct. 3j à 35] par F ij d’eau. 
— Fruit, suc, 2ijà 3iv par fbi] d’eañ. 

P. Racine, diurétique , légèrement as-: 
tringente. — Fruit , rafraichissant. 

Framsoise , fruit du ARubus idæus. 

F. D. Sue, 3 ij à 3j par bij d’eau. Sirop, 
3j à 3il. 

P. Rafraichissant. 

Fumsrerre, J'umaria officinalis, Dia 
delph. héxand. Papav- Franc. ( Plantee 
entière ). 

F. D. Poudre, 5% à 3i. _ Décoction.; 
manip. j par bij d'eau. — Eau distil. 33h 
à 3 iv. ;7 Sirop; Di à 33]. __ Extrait, 2B à? il. 
LES, 3ij à 3] 


P. Tonique, emménagoguc. 
G. » 


Garanca, Maranta Gralanga, Monandi 
monogyn. Drymyrrh. 1 Inde. Franc. cul 
(Racine). 

F. D. Poudre, gr. vj, djà2]- —Alcool, 3 GA 
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— Teinture, 38 à 3 ij. — Extrait, gr. xi] 
à of. | 
P. Stimulant, stomachique, carminatif. 
Garsanum , Bubon Galbanum ; Pen- 
tand, digyn. Ombell, Afriq. (Suc épaissi). 
F. D. Poudre, gr. iv à Djen pilules ou dans 
une potion, dissoute avec le jaune d'œuf. 
Teinture, gtie x à xx.— 4 lextér: emplâtre, 


fumigation. ’ 


P. Antispasmodique , emménagogue , 
sümulant. | ; 

Cas part. Asthme, hystérie , engorgc- 
mens froids. 

| GALLES (NOIX DE), végétation produite 
par la piqüre d'un insecte (Cyrips), sur 
les feuilles du Quercus ilex ou du Quercus 
| cerris, Monoéc. polyand. Ament, Europ. 
Acte. 

F. D, Poudre, gr. x à Dj et même 3j. — 
Infus. 3j à dij par {bij d’eau. — 4 l’exter. 
décoct. rapprochée, en injection, fomentation, 
lotion. | | 


P. Astringentes > fébrifuges, styptiques, 
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Garance , Rubia tinctorum, Tétrand. 
monogyn. Rubiac. Franc. ( Racine }. 

F, D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. 3;j à3]| 
par fbij d’eau. 

P. Astringente, diurétique. 

Obs. Une des 5 racines apéritives. 

Garou, Daphne Mezereum, D. Gni- 
dium , D. Laureola, D. Thymelæa ,Oc-- 
tand. monogyn. Daph. Franc. ( Ecorce ). 

F. D. Poudre, gr. iv à x. — Décoct. 31 
à 3j par ibüj d’eau réduite à bij, (3iv, 2 à 
4 fois par jour. Alexis Russel). — Extrait, 
gr. j à üj. — 4 l'exter. ramollie dans le vinaigre}, 

pe : | 

comme vésicatoire. 

P. Sudorifique, émétique, vésicant., 
corrosif. 5 | 

Cas part. Syphilis, dartres. 

Obs. Dangereux, peu usité à Pinté 
rieur. 

Gayac, Guaiacum officinale, Décandl. 
monogyn, Rutac. Amériq. (Bois , écorce }) 

F. D. Poudre, 5j à à j. — Décoct. 38 à 35 
par Ïb ij d’eau. —Teinture, 5 f$ à 3j.—Extraiti 
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53 à FPE l'extér. teinture dans un garga- 
risme. 

P. Sudorifique, Re res 

Cas part. Goutte et rhumatisme chro- 
niques, odontalgie. 

Obs. Très-usité. Un des 4 bois sudori- 
fiques. d 

GÉLATINE ( Extrait de }. 

D 9jà23;. —P, Fébrifuge. 

GEMÈVRE, Juniperus communis, Dicée. 
nouadelph. Conif. Europ. (Bois, baies ). 
F,. D. Bois, infus. 3j à 4ij par bij d’eau. 
— Baies, poudre, 38 à 3 j.— Infus. 3ijà38 par 
bij d’eau. — Eau distil. 3ij à Ziv. — Huile 
ssent. gtte x à xx. — Teinture, 36 à 3j. — 
Extrait, 3j à 5j. — 4 l'extér. fumigation, va- 
eur, bain, cataplisme. 


PF. Moine. vermifuge , diurétique, 
lésinfectant. 


_ GenTiaANE , Gentiana lutea, Pentand. 
ligyn. Gentian. Franc. Fa 

F. D. Poudre, Dj à dje — Décoct. 31 à 35 
ar 15 1j d’eau.—Vin, 3 ij à 3 iv.—Teinture, 3 $ 
bij. — Extrait, Dj à 3 6. — Sue, Zi] à 3 iv. 


234 PHARMACOLOGIE. 
r : 4 nf ‘y à + 
P. Tonique , fébrifuge, vermifuge. 
Obs. Tres-usitée. 

Géorrroye , Geofjroya inermis, Dia 
delph. décand, Légumin. Amér. (Ecorce:) 
F. D, Décoct. 3j par fbij d’eau réduites 
j8 (3j toutes les heures jusqu’à effet puut 

gatif). | 


P. Purgative , vermifuge. 

— De Surinam, Geo/}roya Surinament 
sts. ( Ecorce). 

F, D. Décoct. 3 üij par Hbj d’eau, pour lee 


adultes. 
| 
P. Vermifuge trés-vanté. 


GERMANDRÉE , Leucrium Chamædryss 
Didynam. gymnosp. Lab. Franc. (Sommi 
tés ). 

DMEUTT D. Poudre, 38 à 3j. — Iufusion, pine.. 
à ij par Hbij d’eau. — Eau distil. 3 ij à 5 iv.=r 
Extrait, Dj à 3j. —Suc, 3ij à Ziv. 


P. Tonique , stomachique ; emménago® 
gue. 
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GERMANDRÉE AQUATIQUE , TZeucrium 


Scordium. Fr. (Herbe }. 


F. D. Po udre, 3j à 3ij. — Infusion, manip. 
ar ÉE ij d’eau. — Eau distil. 5j à% 1. —Tein- 
uré, 358 à 3j dans une potion. — Sirop, 36 à 
 j. — Suc, 3 ijà 31]. —Extrait, 38 à 3j. — 


4 l’exier. en cataplasme. 


P. Tonique, diaphorétique , résolutive. 

GÉRorLE (crous pe), Caryophyllus 
romaticus, Polyand. monogyn, Caryoph. 
nde orient. (Calice de la fleur non ou- 
verte }. | 


F. D. Poudre, vj à 9}. — Teinture, 3 6 
à 3j: — Eau distil. 3 ij à iv. — Alcool, 3 à 
5 4: | Huile essent. gtte ij à x. AUS gr. 

Ki} à 318. 


P. Tonique, Fe ne emména- 
sogue, sialagogue. 

Gincemsre, Armomum ptet Mo- 
nand.,monogyn. Drymyrth. Inde. ( Ra- 
cine }). 


F, D. Poudre, gr. ij ax. — Décoct. 38 à 5j 
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par 1bij d’eau. — Sirop, 3$ à 3iij.—Eau distii 
3ij à 3iv. — Teinture, 38 à J- — Extrait 
gr. x à Dj. 


P. Stimulant, carminatif, stomachiquee 


Ginxsexc, Panax quinquefolium , Pco 
lygam. dioéc. Ombell. Indes. (Racine). 


F. D. Poudre, 3 8 à 3j.— Décoct. 3 iy à 35 
par bij d’eau.—Teinture, 3 $ à 3 ij.—Extrailt 
313 à 


P. Stimulant, tonique, aphrodisiaques 


Obs. Très- -rare ; confondu souvent aves 
le Ninzen (Sium Ninsi), qi a les mére 
propriétés. 


GLanD, Voy. Cnèxe. 


GOMME ADñAGANT, suc de V'Astragalui 
Tragacantha, Diadelph. décand, Légumiue 


Europ. 


F. D. Infus. 3j à 3ij par Ïbij d’eau. — 
Gr.iv à xx dans die potion. —Mucilage, 5 Sa 3j 


— A l'extér. layement, collyre. 


P. Adoucissante, pectorale, 
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Obs. Elle entre dans la confection des 
oock , des pastilles, ete. 

_ GommE AMMONIAG, gomme-résine d’une 
lante inconnue qui apparlient, dit-on, 
la famille des ombellifères. Afriq. 

F. D. Teinture, gtte x à Dj.—Extrait, gr 1v à Xi] 

même 38 en pilules ou dans une potion, 
issous avec le jaune d'œuf. — 4 lextér. la- 
ment, emplâtre. 

P. Sümulante, emménagogue | matu- 
tive. à 

Obs. Elle entre dans”beaucoup de com- 
osés officinaux. 

— ARABIQUE, suc du Mimosa Nilotica 
: du 7. Senegal, Polygam. monoéc. Lé- 
umip. Asie, Afriq. 

F, D. Dissolution à froid, 3j à 3] par bij 
eau. — 51 à 3j dans une potion. — Sirop, 
] à Zi. 

P. Adoucissante , pectorale. 

Obs, Elle peut être remplacée souvent 
ar la gomme d’abricotier ou de ceri- 
êr. 
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Gomme curre,suc du Gambogia Guttie 
Polyand. monogyn. Guttif. Indes. 

Æ. D. Gr. vj à xij et même 9j en piluless 
poudre, potion. 

P. Drastique , quelquefois émétique. 

Cas part. Hydropisie passive, ictèm 
chronique , tænia, 

— KIN0, V’oy. Kiro. 

GouproN , poix-résine retirée des diff 
rentes espèces de pins, Pinus sylvestriss 
Monoéc. monadelph. Conif. Europ. 

F. D. 3f à 3j par tbijd’eau ; on agite «f 
mélange, on le laisse reposer, puis on le décant| 
(3v à 3xij par jour).— 4 lextér. emplàtri 
onguent. 

P. Tonique , antipsorique, maturatifi, 

GRAMEN, Voy. CHIENDENT. 

GrarioLe, Gratiola officinalis, Diandl 
monogyn. Person. Franc. { Plante entiers 
particulièrement la racine ). 

F, D. Poudre, Djà 38.— Décoct. 36 po 


bi] d’eau, (par verres jusqu’à effet purgatif).5: 
Extrait, gr. xij à 91]. 


7. 
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7 Purgative, vermifuge. 

Cas part, Hydropisies passives. 

Obs. Pen usitée; elle fait la base des 
outeilles hydragogues de quelques char- 
tans. 3j à 5 ij. de la racine pulvérisée, 
mplaee , dit-on, l’ipécacuanha. 

GRENADIER, Punica Granatum,{cosand. 
onogyn. Mirt. Franc. méridion. (Fleur, 
uit). 

FD. | HE dugrenadier double(balaustes), 
Nid 38 à 31] par Hbij d’eau. — Æcorce du 

t, poudre, 58 à 3j.— Infus. 3ij à 3j8 
ar ne ïj d’eau. — Sirop, 5ij à 3ij.—Pulpe du 
tt ON. 

P. Astringent; vulpe, rafraichissante. 

GRENOUILLE , ‘cuisses et frai du Rana 
sculenta. 


F. D, Cuisses, décoct. n° xx à xxiv par bi] 


y . n , 
eau, — Frai, à l'exter. en cataplasme, 


4 


P. Chaïr, adoucissante ; frai, rafrai-- 
bissant , répercussif, 


D Ribes rubrum , Pentand, 
donogyn. Saxifr. Franc. ( Fruit.) 


L2 
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F. D. Suc, 3ij à 3 üij par Ib ij d’eau.— Sirco 
3j à3i. — Gelée, Q. V. 

P. Délayant , rafraîchissant | diurés 
que. 

Gruau, Voy. Avoine. 

Guimauve , Althæa officinalis, Mom 
delph. polyand. Malv. Franc. (Plante ee 
tière.) 

F. D. Racine, décoct. 3j par bij d’eea 
— Fleurs, infusion, manip, j par tbij d’eau. 
Sirop, 3Jà 3iij. — À l'exter. les feuilles | 
cataplasme, fomentation, lotion, layemenni 
bain. | | 

P. Adoucissante, pectorale, émollientt 

GUTTE , V’oy. GommEe-cuTTE. 


H. 


Herrésorx , Voy. Errésore. 

Hriminrnoconron , Foy. Mousse 11 
Corse. » 

HERBE À ÉTERNUER, Voy. Prarmiqu 

Hergse aux PUCES , Plantago Psyllium 
Tétrand. monogyn. Plantag. Fr. (Graines 


L 
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*F. D. Décoct. 3ij à 38 par Ib ij d’eau. — 
A l’exter. collyre, lotion, fomentation. 

P. Adoucissante, émolliente. 
Hermopares, Voy. Iris TURÉREUSE. 
Hiëeze , Sambucus Ebulus, Pentand. 
tygyn. Caprifol. Franc. ( Plante entière.) 


F. D. Racine et seconde écorce de la tige , 
décoct. 3 üj à 3j par #bj d’eau. — Suc, 28 à 
L 8. — Fleur, infus. théiforme.— Baies, rob, 
Jà3ij —Semences, infus. 3j à 3@ par #}j 
de vin. — Feuilles, cataplasme , fomentation, 
lotion. 
P. Fleur, diaphorétique, légèrement 
narcotique. — Feurlle, résolutive. — Les 
tuires parties , drastiques, émétiques, 
diurétiques. | 
Cas part. Hydropisies passives. 
Houstox, Humulus Lupulus, Dioéc. 
entand, Urti. Franc. (Sommités.\ 
1°, D. Poudre, 38à 3ij — Décoct. ou infus. 
S à 3 ij par Hi] d’eau. — Suc, 31j à 3iv. — 
xtrait, 38 à 5j. — 4 l'extér. en cataplasme 


14 


- L À 
[l 
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P. Tonique, diaphorétique, dturètiié 
que , résolutif. j 

Cas part. Serophules, dartres, gale,, 
vers. 

Houx commun, {lex aquifolium, Té:- 
trand. tétragyn. Rhamnoïd. Franc. (Ras 
cine, écorce, feuilles ). 

F. D. Feuille. Poudre, 3 8 à 3j. — Ractriuk 
etécorce, décoct. 3ij à 3j par tbi] d’eau. 

P. Diurétique; feuilles , fébrifuges. 

Obs. Peu usité. 


Houx (PErir), Ruscus aculeatus , Dioéci 
| 


F. D. Poudre, 38 à 3]. — Décoct. 3 f à 3il 
par bij d’eau. — Vin, 3ij à 3 vj. — Extraiti, 
5] à 3]. 


syngén. Aspar. Franc. (Racine. ) 


P. Diurétique, emménagogue. 

Obs. Une des 5 racines apéritives. 

Hoise animaLe DE Dirrez, Foy. Hu 
PYRO-ZOONIQUE. 

Huiss EssenTIELLES , Voy. les subs#: 


tances qui les fournissent, ph: 


t 
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Huive crasses , Voy. les substances qui : 
les fournissent. 
— PYRO - BITUMEUSE, V’0y. PÉTROLE. 
— PYRO-SUCCINIQUE, Ÿ/. AMRRE JAUNE. 
HuiLE PYRO-ZOONIQUE RECTIBAÉE (Huile 
animale de Dippel. ) 


F. D. Progressivement, gtte x à xxx dans une 
émulsion ou sur du sucre, — 4 l’extér. en so- 


lution aqueuse ou incorporée dans l’axonge. 


P, Stimulante. 


Cas part. Paralysie, épilepsie, dartres , 
teigne. 


Obs. Son emploi Hans 5 beaucoup de 

<circonspection. 

© — DE vitrioz, V'oy. ÂGIDE sULFURI- 

QUE. 
Hyprocëre ( az), (Air inflammable.) 
On a proposé de faire respirer ce gaz 

mêlé à une ou deux parties d’air atmo- 

sphérique, pour ralentir la respiration. 
HYDROGÈNE SULFURÉ ( Gaz }, (Gaz hé- 


patique, Acide hydro-sulfurique. ) 
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Dissous dans l’eau , ce gaz forme la bases 
des eaux minérales sulfureuses. 

P. Suümulant du système cutané. 

Hysore, //yssopus officinalis, Didy-- 
nam. gymnosper. Labi. Franc! ( Somwmi-- 
tés. ) ; 

F, D, Infusion, pinc. ij à üij par bij d’eau.—- 
Eau distil. 3 ij à 3itj.— Sirop, 3 à 31]. 

P. Tonique, expectorant, diaphoré=- 
tique. * 


E 


IcraxocoLLe (colle de poisson À 
Elle sert à clarifier quelques préparast 
tions oflicinales, et entre dans la confec-- 
tion/de quelques gelées et pastilles. 
ImrÉrATOiRE , mnperatoria Ostruthium, 
Pentand. digyn. Ombell. Franç. (Racine.)}) 
F. D. Poudre, 5j à 3j. —Infus. 3ij à 3488 
par Ïbij d’eau ou de vin.— 4 l’extér. garga=- 


risme. 


P. Tonique, earminative, sialagogue. 


ï 
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Obs. Souvent KFHÈtResE par l’Angéli- 
que. 


IrÉcacuanua, Psychotria emetica, Cal- 
liccoca Tpécacuanha , Pentand. monogyn, 
Rubiac. Amériq. ( Racine.) 

F. D. Poudre, comme émétique, gr. xi] à 
xxx dans Ziüjou ?iv d’eau, en deux prises ; 
comme altérant , gr. j à iij en plusieurs prises. 
— Vin, 26h37. — Teinture, 3 8 à 3j. — Sirop, 
38 à 3ij. — Les pastilles doivent contenir un 
demi-grain de cette racine. 

P,. Emétique ; purgatif, tonique, dia- 
phorétique. 

Cas part. Péritonite puerpérale, dysen- 
.terie. 
ris comMmMUrE, ris Germanica, Triand. 
.monogyn. [rid, Franc. ( Racine Ÿ: 
— DE Frorexce , ris Florentina. 
Obs. Elle entre dans quelques compo- 
sés officinaux. 
pre MARAIS , Îris Pseudo Acorus. 

RD. Dés 3 espèces ci- dessus. Poudre, 
gr, Xi] à Dj. — Suc, 3j à Diil. 

14% 


L 


246 PHARMACOLOGIE, 
P. Purgatives. 
Iris cicor, fris fetidissima. 


Æ. D. Poudre, gr. xijà 38./— Suc, 38 À à 3j. 


— TUBÉREUSE ( Hermodates ), Zris Tu=- 
berosa. 

F. D. Poudre, 38 à 5j.— Infus. 3j à 3j parr 
3 iv de vin. 2 

P. Purgative + FAST an te comme less 
autres espèces. 

Obs. Ces substances perdent de leur 
vertu purgative en se desséchant. 

Îverre, T'eucrium Chamæpitys, Didy.- 
nam. gÿmnosp. Lab. Franc. ( Herbe.) | 

F. D. Poudre, 5j à 3j.—Infus. 3j à 3] 
par {bij d’eau. — Eau distil. 3ij à 3iv.— Ex=- 
trait, gr. xviij à 3 8. — Suc, 3 ij à 3i. s A 
PB, Henique, stomachique , diaphoré- 


tique. 
Je 


Jarar, Convolvulus Jalapa, Pentand.. 
monogyn. Convolvulac. Asie, Amériqe, 


(Racine. )} 


\ 
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F. D. Poudre, gr. xij à 388.—<Vin, 316 à Ziv. 
—Teinture, Dj à 38 dans une potion.—Résine, 
gr. vj à xij triturés avec du sucre et dans une 
émulsion. — Décoct. 3] pour un layement. 


P., Purgatif. 
JauxE D'oœur, Voy. Our. 


Jourarre (Petite ), Sedum acre, Dé- 
cand. pentagyn. Succulent. Fr. (Herbe 
che.) 


F, D. Poudre, comme altérant ; ET: 1j JUS 
progressivement, Dj. — Décoct. 3j dans 3 ai} 
le bière , dose de cette boisson Zu. —Suc, 3} 
à 3 f. nn, l’extér. broyée avec de Phys d’o- 
lives, en cataplasme, Ml 


P. Purgative, émétique, altérante. 
Obs. Dangereuse à l’intérieur, quoi- 
ju'on l'ait encore employée Fu 
jans le traitement de lPépilepsie, — À 
’extér. Sur les cors aux pieds. Quelques : 
raticiens assurent avoir obtenu de bons 
lets de son application sur les ulcères 
'arcinonrateux. 


FN 
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Jususes, Rhamnus Zizyphus, Pentance 
monogyn. Rhamnoïd. Fr. cult. (Fruit. )) 

F. D. Décoction, 3j à 21ij par fbij d’eau. — 
Sirop, 3j à 3ii]. —Pâte, 36à 3]. 

P. Adoucissantes, pectorales. 

JuUsQUIAME , Hyoscyamus niger , Penn 
tand. monogyn. Solan. Franc. (Plantt 
entiere.) 

FF. D. Feuilles, poudre, gr. j x 1j. — Extraüll 
gr. $ à ij, progressivement D j.—4 l’exter. ee 
cataplasme , lotion , fomentation , bain. -- 
Huile de la graine, en liniment sur une surface 
peu étendue. 

‘ ‘ : ,| 

P. Narcotique , antispasmodique, ré 
solutive. 

Cas part. Convulsions , épilepsie, carn 
cêr: 

Obs. Son emploi demande beaucoup dé 


prudence. 
Ki 


Karané, Voy. AMBRE JAUNE. 
KermÈs ANIMAL , insecte qui sc trou 
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ur les feuilles de l'{lex quercus cocci- 
era. 

F. D. Poudre, gr. vj à Di. —Infus. 36 àa3]j 
jar #bj de vin. — Sirop, 3j à 3ij- 
FR. Tonique , diurétique. 
… Obs. Abandonné ; il entre dans la con- 
ection Alkermès. 
_ Kermès minérar, Voy. ANTIMOINE. 
Kixo, gomme d’un arbre inconnu. 
\friq. 
_ F, D. Poudre, gr. xvi à 3. — Décoct. 3 
: biypar bij d’eau. — Teinture, 3 8 à 3j dans 


ime potion. 
P. Tonique, fébrifuge, astringent. 
Kynorruopon, Ÿ. Rosier SAUVAGE. 


“ 


L. 


Larr D’AvEsse; il passe pour le plus 
adoucissant de tous. 

— DE CHÈVRE; tonique. : 
, 7 LEFEMME, pris au sein même; adou- 
cissant , analeptique. 
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Lair DE BREDIS, DE JUMENT,DE VAGRN 
Plus riches en Principes que les préec 
dens ct de plus difficile digestion. 


D. Une tassé Je matin et une tasse le soir 


P, Adoucissans, nutritifs. 


Cas part. Epuisement, 
mençante, dartres , ete. 


— (PETIT ), Serum lactrs. 


Phthisie com 


D. tb; à Îbiij dans le 


s 24 heures. 
P., Adoucissant , relâchant. | ; 
Os. IL sert de véhicule à beaucoup Cd 

médicamens. 

— DE BEURRE. 
D. Rj à bi. | 
P. Laxatif. 


DE POULE, Voy. OEur. 


LaiTuE, Lactuca saliva, Syngén. 


Jyÿgam. eg, Chicor. 


graine. ) | 


En 


France. ( F'euillee 


F. D. Feuille, infas. dé 
Hi] d’eau. — E 


coction, manip. j pet 
au distil. 3j à 3iv. — Suc, 


a 


t s 
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31, — 4 l'extér. cataplasme, lotion, fomen- 
ation. 


P. Adoucissante , antispasmodique. 
Obs. La graine fait partie des quatre 
emences froides minêgres. 


ur VIREUSE, Lactuca vITOSa. 
# 
- D. Extrait, gr. j à i » Progressivement 3 [ 


t même Zi]. 


PF. Antüspasmodique , narcotique. 
Obs. Peu usitée, quoique possédant 
eaucoup de Cet selon les anciens. 
Lauréoze, Voy. Garou. 
LaurRiER-CERISE , Prunus Laurocerasus, 
cosand. monogyn. Rosac. Franc. cuit 


(Feuille. ) 


F. D. Poudre, gr. j à iv. Eau distil. 
tte 1ÿ à vj dans une potion. 

P. Diurétique , narcotique. 

Obs. Peu usité, dangereux ; quelques 
raliciens ont dci l’eau distillée à. la 


ose de gtte xxx à 1x, plusieurs fois le 
our. 


"+ £ 
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Lavaxne, Lavandula Spica , Didynaa 
gymnosp. La! 25. Franc. (Sommités. ) 


F. D. Poudre, 5j à 38. — Infus. 3 jai 
par bij d’eau. — distil. 3j à iv. — 
cool, 38 à 3]. ee essent. gtte ij à viij.. 
Pétntu B à 3j. — Vinaigre, 5ij à 4j. — 
l'exter. lotion, fomentation » Vapeur , bain. 


P. Stimulante , stomachique. | 

Licnen p’Iscanpe, Lichen Islandicwr 
Cryptogam. Alg. 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. 38 à 33 
par fil] d’eau réduite à thij.— Gelée, coghs 


ol à iv. | 


P. Adoucissant , pectoral. 

Cas part. Toux , hémoptysie, catarril 
puimonaire Chr dt phthisie, 

Obs. Très-usité. 


— PULMONAIRE, Lichen pulmonarius. 

F. D. P. Comme le précédent, mais MOI 
actif. 

Lierre commux , //edera Helix , Penn 
tand. monog yn. Caprif, Franc. (Feuille. 


e 
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Oës. Usité pour le pansement des cau- 
tères. — La gomme résine entre dans quel- 
ques préparations officinales. On la dit 
Vuinéraire. 

LiERRE TERRESTRE, Glecoma Hederacea, 
Didynam. gymnosp. Lab. Franc. (Feuille.) 

ÆF. D. Infusion, pinc. ij à iÿ par i] d’eau.— 
Eau distil. 3j à 31v.—Sirop, 3ij à 3ij.—Suc, 
3] à 3 ii. — Conserve, DJ à 3]. 

+, Tonique , expectorant, 

Limacons pilés et lavés. 

F. D. Décoct. ne x à XX par fbi] d’eau. — 
Sirop ,9ij à 3j. 

P. Adoucissans, pectoraux. \ 

Limairce D'éraix, Voy. Evarx. 

— DE FER, Joy. Fer. 


Lin comuux, Linum ustlatissimun , 


Pentand. pentagyn. Caryoph. France. 
(Graine. ) 

V. D. Infus. prolongée, pinc. j à jj par Hi 
d’eau. — Huile récente, 31j à 3ij. — 4 l'exter. 
lavement, lotion | fomentation , bain. — Fac 
rine, en cataplasme, 


15 


pi 
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P. Adoucissant, laxatif, émollient. 
LIN CATHARTIQUE, Linum catharticurm 


( Herbe. ) 


F. D. Poudre, 3; à 3ij. — Infus. 3ijà 3 
par ibi] d’eau. 

P. Purgatif, diurétiqie. 

Obs. Peu usité. 

Liruarce, Woy. PLoms. 

Livècne, Ligusticum Levisticum , Pen 
and. digyn. Ombell, Franc. ( Racinee 


graine. } 


F. D. Racine, poudre, 38 à 3j. — Décoci! 
33 à 4ij par Ibij d’eau.—Graine, poudre, D} 
à 3.—Infus. 3ij à ZA par 4 ij d’eau. 

P. Carminative, diurétique, emménan 
gogue. | 

Obs. Peu usitée. 

Lorie, Lobelia syphilitica, S yngéEn 
monogam. Campan. Amériq. ( Racine. } 

F. D. Décoct. 3ij à 48 par #bj d’eau ré 
_duite à #8 (par cochl. dans les 24 heures }} 
— Extrait, gr. iv à xvj en plusieurs prises 
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| a eng antisyphilitique, pur- 
gative , et même émétique. 
Obs. Peu usitée en France ; son emploi 


demande de la prudence. 


Lys gLaxc, Lilium candidum , Hexand. 


_ monogyn. Liliae. Asie, Franc. cult. (Pé- 


tale, Bulbe. ) 

F. D. Pétale, infusion, pince. ij à äij par. 
Hij d’ean. — Eau distil. Z3ij à 31iv. — Huile 
par mucération, à l'extérieur, en liniment. — 


Pulpe du bulbe, en cataplasme. 
P. Délayant, émollient , maturatif. 
_ Obs. Peu usité. 
M. 
Macs, Foy. Muscane. 


Macnésie, ( Carbonate de magnésie, 
Proto-carbonate de magnésium. ) 


ÆF. D. Gr. vj à xij pour les enfans.— 38 à 3j 


et même 38 pour les adultes; rarement en 


poudre; préférablement dans une potion. 


P. Absorbante, purgalive ; neutralt- 
sante. \ 
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Cas part. Eructations acides, coliques 

des enfans, empoisonnement par les acidess 
* minéraux. 

MAGnésiE CALGINÉE, ( Protoxide: de» 
magnésium ). 

F, D. Gr. xij à Dj, en 2 ou 3 prises. 

Cas part. Aphthes confluens. 

Manaanëse. Il n’est point usité à l’étatt 
métallique. 

Oxide noir de manganèse, ( Deutoxide: 
de manganèse ). | 

F. D. À l'exter. poudre, 3j à 3i] par 3] | 


d’axonge, en friction. — En fumigation. | 


P. Excitant léger ; désinfectant. 

Cas pärt. Teigne, gale, dartres ulcé-. 
rées. 

Manicuetre, Amomum Granum Pa- 
radisi, Monand, monogyÿn.Drymyrh. Indes 
orient. { Graine. ) 

F. D. Poudre, gr. xij à D]. . 

" : P:,Excitante, emménagogue, antispas- 
modique, 


12 
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Obs. Peu usitée; elle entre dans des 
composés officinaux ; elle est aussi connugsé 
sous le nom de grand cardamome. 7 
MANNE, suc épaissi du Fraxinus Ornus, 
Polygam. dioéc. Lilac. Europe. 
AU Es A 38, 3i à 3 ii] dans Q. S. d’eau ou de 
lait. 
P. Purgative , minorative, 
… Os. Il existe trois espèces de manne: 
1°, la manne canellée ou en larmes; 2°, la 
manne en sorte ; 3°, la manne grasse; il 
me faut employer que la première, les 
deux autres étant souvent sophistiquées. 
Manpracore, Atropa  Mandragora " 
Pentand. monogyn. Solan. Europ. {Ra- 
cine , feuille, } 
F7. A lextér. en vapeur, bain, fomentation, 
et lotion. — Les feuilles en cataplasme. 
HP. Narcotique, antispasmodique. : 
OBs. On à prescrit la poudre de la ra- 
eine à la dose de gr. 6 à gr. iv à l’intérieur 
contre l'hystérie et l’épilepsie ; mais il est 
bon de s’en abstenir. 


| 
| 


| 
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MarsoLAiNe , Origanum Majorana,, 
idynam, gymnosp. Lab. Franc. cuit. 
Msommités. ) 

F. D. Poudre, 5j à 3f.— Infus. 33 à 31] 
par bij d’eau, — Eau distil. 3ij à 3iv. — Al-- 
cool, 385 à 3j. — Huile essent. gtte ij à vj.—- 
A l'extér. lavement, vapeur, lotion, fomen-- 
tation, bain. 

P. Stimulante, carminative, stomachi-- 
que. 

Marronier D'INDE, Æsculus Hippocas-. 
tanum, Heptand.monogyn.Malpigh. Asie,, 
Europ. ( Ecorce. ) 

F. D. Poudre, 5j à 3j. — Décoct. 3] à il 

par tbij d’eau. — Vin, 3j à ui]. — Extrait,, 
3j à àj dans 3j à 3ij d’eau aromatique. 

P. Tonique, fébrifuge, quelquefois pur-- 
galif. 

Marruse, Marrubium vulgare , Didy-- 
pam. gymnosp. Lab. Franc. ( Herbe.) 


v 


F. D. Infusion, pince. j à ij par bij d’eau. 
— Vin, 3j à 3j. — Sirop, 38 à 3ij. — Suc,, 
3j à 35. — Extrait, 9j à 3]. 


MÉDICAMENS SIMPLES. 259 
P. Emménagogue, apéritif, béchique. 
MaATRIGAIRE, Matricaria Parthenium 


Syngén. bin spé, Coryÿmb. Fine) 
(Sommités. ) 


| 


_ Æ. D. Poudre, Dj à 3j.—Infus. 3j à 3ij 
par bij d’eau, — Eau distil. 3j à Ziij. —Suc, 
3j à 3ij. — 4 l’extér. lavement, lotion, fo- 
_mentation. — Feuilles, cataplasme. 

P. Emménagogue , tonique. 

_ Mauve, Malva rotundifolia, Mon- 
adelph. polyand. Malvac. Franc. (Herbe, 
fleur. ) 


_ F. D. Fleur, infusion, manip. } par Hi} 
d’eau.— Herbe, lotion, nn bain, 1a= 
vement, cataplasme. 
P. Adoucissante, pectorale, émolliente. 
MéÉc#oacan, Convolvulus Mechoacanna, 


Pentand. monogyn. Convolv. Amérique 
mérid. (Racine. ) 


F. D. Poudre, 9j à 3j. — Infus. 3j à 3i 


dans un verre de vin blanc. 


P. Purgatif, tonique. 
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Obs. Peu usité. 


Mérisor, Zrifolium Melilotus, Diadelph:. 
décand. Légumin. Franc. (Herbe, fleur.)) 
_ Æ. D. Poudre, Dj à 38. — Infusion, pinc... 
j à üj par ibij d’eau. — Eau distil. 81 à Fit: 
— À l'extér. collyre, lotion, fomentation,, 
bain. 

P. Légèrement tonique ; résolutif. 

Mérisse , Melissa officinalis » Didynam... 
gymnosp. Lab. Franc. ( Feuille. ) 

F. D. Poudre, 3; à 3f.—Infusion, pine.. 
j à ij par bij d’eau. — Eau distil. 3j à iv 
— Alcool, 3f à 3ij. — Huile essent. gtte ij À 
vi. — Sirop, 38 à 3ij. — 4 l'extér. lotion, ! 


f 
j 
fomentation, etc. 


P. Sümulante, antispasmodique, em-. 
- / 
ménagogue. 
MELon, Cucumis Melo, Monoéc. Syn= 
gén. Cucurbit. Franc. cult. (Semences. ) 
F. D. 3ij à 2iv en émulsion. 
P. Tempérant, rafraîchiss ant. 
2 


Obs. Une des 4 semences froides mas. 
jeures. 


/ 
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MENTRE AQUATIQUE, Voyez Menrur 
POUILLOT. 

— CRÉPUE, Mentha crispa, Didynam. 
gymnosp. Lab. Franc. (Sommités.) 

F. D. Poudre, Dj à 3B.— Infusion, pince. 
3 à ij par Hbij d’eau. — Eau distil. 3j à Ziv. 
— Alcool, 5 5 à 3j. — Huile essent. gite ij à viij. 
—Sirop, 38 à 31. — 4 l'exter... comme les 
autres labiées. | 

P. Carminative, stomachique, anti- 
Spasmodique , emménagogue. 

— POIVRÉE, Mentha piperata. { Som- 
mités.) 
_ÆF, D. P. Comme la précédente. 

— POUILLOT, Mentha Pulegium. ( Som-. 
mités.) : 

F. D. P. Comme la précédente. 

MÉNYANTRE , Voy. TRèrLe D'EAU. 

Mercure, (vif-argent. ) 

F. D. Décoction pendant une heure, 1; 
par fbij d’eau (2 à 3 tasses ). 


. Obs. L'eau qui a bouilli sur le mer- 
15% 
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"Minor | rar 
cure , J’antimoine , le bismuth , l’étain, 
le fer, etc. ést vermifuge. On a proposé, 


dans le convolvulus, de faire avaler plu-. 


sieurs onces de mercure, mais cette pra- 
. . . PL . 
tique avait de grands inconvéniens. 
Oxide gris-noirâtre de mercure, (Ethiops 
per se, Protoxide de mercure.) 
F. D. En pilules, progressivement gr. 8 à 
gr. v, par jour. — Mêlé à 20 parties de gomme 
arabique et dissous dans cochl. ij à ii] d’eau 


distillée (mercure soluble). — 4 lextér. in- 


corporé dans l’axonge ( onguent mercuriel ve 
P. Antisyphilitique, vermifuge, excitant. 
Obs. Il entre dans beaucoup de com- 
posés officinaux. 
_Oxide rouge, (Précipité rouge, Deut- 
oxide de mercure.) 
F, D. + à à grain par jour, étendu dans 
une poudré. — À l’exter. incorporé dans le 
cérat ou autre onguent. 


P. Excitant > CScarrotique. 


Obs. Dangereux à l’intérieur et quel- 
quefois même à l’extérieur. 
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MercuriaLe, Wercurialis annua, Dioéc. 
dodécand. Tithymal. Franc. (Herbe. ) 

F. D. Décoction, manip. j par ib} d’eau. — 
Sirop, 31j à 3j. —Suc, 3ij à Ziv. — Miel, 
3j à 3 1j en lavement. — 4 l’exter. cataplasme, 
fomentation , bain. 

P. Purgative, émolliente. 

Obs. Elle n’est guère employée qu’en 
lavement et à l’extérieur. 

MEL. 

F. D. Décoct. 3j à 3iij par Hbij d’eau (hy- 
dromel ). — Sirop , 3} à 3ij. 

P. Adoucissant, laxatif. 

Obs. 1 sert d’excipient à beaucoup de 
médicamens. On l’emploie pour édulcorer 
les boissons. 

Mivre-FEuiLLe, Achillea Millefolium , 
Syngén.polygam. frustr. Corymbif. Franc. 
( Feuille, fleur, ) 

F, D. Fleur, Infusion, pince. ij à üj par bij 
d'eau. — Eau distil. 3ij à 3 iv. — Huile essent. 
gltexv à 35 dans une potion.—Sirop, 48 à 3ij. 
— Feuille, infusion, pinc. j à ij par bij d’eau. 
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—— Extrait, ND à 3j — Ai lertér. lavemerit , 
lotion, bain. 

PL: Antispasmodique, astringente ,styp- 
tique. 

MiLLE-pERTUIS, Hypericum perfora- 
tum, Polyadelph. polyand. Hypéricoïd. 
(Sommités. ) " 

#. D. TInfusion, pine.j à i] par bij, d’eau, 
Sdeinture, Dj 3:98. 221! l'ériér vapeur , 
lotion, fomentation. 

P. Diurétique, résolutif. 

Obs. Inusité; il entre dans quelques 
composés officinaux. L'huile d’hypericum 
n'est employée qu’à l'extérieur. 

Minium , Foy. Proms. 

MorExr, Voy. Bouirrox-rranc. 

MoreLLe , Solanum “uisrum, Pentand. 
_ monogyn. Solan, Frac. (Feuille. ) 

F. D. Poudre, gr. j à iy.—fnfus. x à xi} 
feuilles, par #bij d’eau.— Eau distil. 3j à Fi. 
Extrait br. j kiv.-—.4 Pextér. cataplasme, 
lotion, fomentation, bain. 


P. Narcotique, résolutive. 


PE, | 
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… Obs. Presque inusitée seule à l’intérieur ; 
elle entre dans beaucoup de préparations 
officinales. 

Mousse DE Corse, mélange d’un grand * 
nombre. de plantes marines , formé prin- 
cipalement du Æucus Helminthocorton À 
Cryptogam. Ale. 

F, D. Poudre, D} à 3j dans de l’eau sacrée, 
du lait ou du miel. — Décoct. 3ij à 3j, dans 


2 où 3 tasses d’eau. — Sirop, Zi] à 3iv. 

P.. Anthelmintique. 

_ Obs. Pour les enfans, poudre, gr. xij 
à XXX. | 

Movraroe, Ÿ’oy. SENEVÉ. | 
Mueurr, Convallaria majalis , Hexand. 
monogyn. Asper. franc. (Fleur. 

#, D. Poudre, 3j à 3j:—ïInfusion, pince. ij à ii 
var fbij d’eau. — Extrait, comme purgatif, 
>} à 55.— 4 l'extér. la poudre, comme ster- 
rutatoire, pinc. j. 

P. Antispasmodique, purgatif. 
-Muriare p’ammoniaque, ( Sel ammo- 
nac, Æydro-chlorate d’ammoniaque. ) 
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F, D. Gr. vj à 38 uni à une poudre aroma- 
tique. — 3 $ à 3ij en solution par Hbij d’eauu 
ou dans une potion. — 4 l'extér. en vapeur; 
Bain géuéral, 3 viij. — Lotion, fomentation ., 
33j à 3 vj par bij d’eau. 

P. Diaphorétique, diurétique, fébri— 
fuge , excitant, tonique. 

Obs. Il entre dans quelques composées 
officinaux. 

MURIATE D'AMMONIAQUE ET DE FER, 
(Fleurs de sel ammoniacal martiales, Deutos- 
kydro-chlorate de fer et d’ ammoniaque, ). 

F. D. Gr. ij à xij en pilules ou dans une pos 
tion stimulante. 

P. Excitant, peu usité. 

— D'ANTIMOINE , (Beurre d’antim, Clos. 
rure d’antimoine. ) 

Obs. Usité à l'extérieur comme caus=: 
tique, 

— DE Baryre, ( Terre pesante salé 
Proto-hydro-chlorate de Baryte.) 

F. D.'5 à 
lagineuse, 


ef: 


ï ‘1 
3 de grain dans une potion muci-k 
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P. Excitant du système lymphatique. 
Cas part. Scrophules. 
Obs. Dangereux. 


 MuRiATE DE CHAUX » (Sel marin calcaire, 
Proto-hydro- hide de calcium. ) 


F. D. Gr. y à xx et même Du. 


P. Sümulant du système lymphatique, 
purgatif à haute dose. 
Obs. Peu usité ; préconisé dans les scro- 


phules. 


— D'ÉTAIN, ( Proto et deuto - fyeres 
chlorate d’étain. 


F. D. Gr. ij iv, dans un layement. 
lt : À ; 
P. Vermifuge, purgatif, 


Obs. Peu usité ; il faut attendre de nou 
velles expériences, 
|_—DE MERCURE SUR OXIDÉ, (Sublimé 
corrosif, Per-chlorure de mercure. ) 


F. D. En pilules ou mélé à une poudre, 
k de grain pendant plusieurs Jours, ensuite 
à grain. — En solution, gr. xij à xviij par bi) 
pis distil. ( Liqueur de Wan-Swieten }, 
eochl. jpendantplusieursjours , ensuite cochl. j 


| 
| 
| 
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f 
«matin et soir, dans une tasse de lait ou dec 
CS 


tisane mucilagineuse. Dose totale pour un trai-- 
tement, gr. xvi] à 3. — 4 l'extér. Dj à 388 
par 1j d’eau de chaux (Eau phagédénique },, 
pour lotion, injection, 


P. Antüsyphilitique ; à l’extér. antipso-- 
rique. 
Obs. Très-usité. Son emploi demande: 
de la prudence. On l’a proposé en lave-- 
ment, gr. $; en bain général, gr. $ par: 
chaque fb1j d’eau. | 
MURIATE DE MERCURE poux, (Calome-- 


las, Sous-chlorure de mercure.) 


F. D. Comme altérant, gr. j à iv; comme: 


purgatif, gr. vj à xij et même gr. XX, en pi- 
lules ou mêlé à une poudre. — 4 l’extér. en? 
poudre uni à 4 ou 5 parties de gomme ara-- 
bique, dissous dans la salive ou incorporé dans 
un onguent, sur les chancres atoniques. 


P. Vermifuge, antisyphilitique. 


Cas part. Gale, dartres | engorgemens | 
de l’abdomen. 


| 
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Obs. Peu employé : à l’intérieur comme 
D rptiques 

Muniate D’or, ( Proto- ao: chlorate 

d’or.) 

F. D. Gr. j mélé à gr. ij de réglisse ou d’iris 
en poudre, pour 15 frictions faites chaque jour 


sur les gencives ou sur la langue. — En pilules, 
Fes L me . ; 
io à 76 de grain mêlé à gr. j d'extrait de 


garou. (D’abord une pilule chaque jour; on 
augmente tous les 8 jours d’une pilule. ) 
.P. Fondant, antisyphilitique. 
Cas part, Syphilis, squirrhe de l'utérus. 
— DE POTASSE, ( Sel fébrifuge de Sylvius, 
Deuto-hydro-chlorate de potassium.) 
F, D. Comme altérant, gr. x à 38. Comme 
purgatif, 36 à 3,8 
P. Tonique, fébrifuge , purgatif. 
— DE POTASSE OXIGÈNÉ, ( Deuto-chlo- 
rate de potassium. ) 
F. D. Gr. ij à xvüj dans 3ij à 3 iij d’eau. 
Li Antisyphilitique. 
Obs. Peu usité; très- dangereux sous 
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forme sèche, la moindre pression le faii 
sant détonner. Dre 


MURIATE DE SOUDE, (Sel marin, Deutco 
hydro-chlorate de sodium.) 


F. D. 3iÿà 3 j'dissous dans l’eau. — 3j à 3h 
dans un lavement, en lotion » fomentation, péé: 
diluye. 


P. Diurétique, purgatif, résolutif. 

Obs. Il n’est guère usilé qu’à l’extérieun 
et en lavement. 

Murier noir, Horus nigra, Monoéer. 
tétrand. Urtic. Franc. (Ecorce de la r'a- 


cine , fruit.) 


F. D, Fruit, suc, dans l’eau Jusqu'à aciditék 
agréable. — Sirop, 3j à 3iv. — 4 l'extér. dansé 
les gargarismes, — Racine, poudre, 38 à 314. 
—Décoct. Zi; à Ziv pari vj d’eau réduite à bij} 

+ (une à trois tasses par jour). Cette boisson estl 
très-amère. 

P. Fruit. Adoucissant, légèrement as—- 
tringent. Racine. Vermifuge, légèrementt 
Purgative, | 


Obs, On emploie de préférence comme : 


< 
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Musc, suc renfermé dans une poche 
ituée près du nombril du moschus mos- 
hiferus. Inde orient. 


F. D. Gr. j à vij en pilules où dans une 
otion.—Eau distil. 3j à 2j. — Teinture gite 
v à 36 dans une potion. — Gr. x à ; LD ee 
lavement. 


P. Sédatif, antispasmodique , sudori- 
que , aphrodisiaque. 

Obs. Dans le traitement de quelques 
névroses comme Ja rage, le tétanos, on 
‘a donné par jour à la dose de 3j, % 6 et 

ême 3j. 

Muscane, Myristica Moschata ; Dioéc. 
exand. Laur. Indes orient. (Fruit) 


Æ. D. Poudre, gr. x à 38. — Huile, gr. 


Ÿ à xij dans une potion. — T'einture , 2 8 à 3}. 
A l'extér. en friction. 


Macis 2° enveloppe de la noix mus- 
cade. 
| 
| 
| 
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F, D. Poudre, gr. vj à xviij. — Eau distiil 
3] à 3 1j. — Huile essent. gtte ij à xij, dans um 
potion.—Teinture, 38 à 3j.—Extrait, DJ à 38 

P. Tonique, sumulante, stomachiquee 

Obs. Ces deux substances entrent dam 
beaucoup de composés officinaux. 

MyrogozLans » Phyllanthus Emblicar, 
Monoéc. tétrand. Tithymal. Inde. (Fruit. 

F. D. En substance, 38 à 3ij. — Décoctt 
3ij à 38 et même 2; par bij d’eau. 

P. Astringens en substance ; laxatifs ers 
décoction. | | 

Obs. Peu usités; il y en a de deux es. 
pèces dans le commerce qui ne paraissentl 
pas fournis par le même arbre. 

Myrene, Somme-résine d'un Zaurus 
Suivant quelques-uns , d'un Mimosa , sui— 
vant quelques autres. Asie. Afriqg 

F. D, Poudre, gr. ES: Teinture,, 
Dj à 3] dans une potion. — Huile essent.: 
gtte y à xi]. — 4 l'extér. liniment, onguent. 

P. Tonique, vermifuge, emménagogue,, 
excilante. 


Ÿ pl 
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Obs. Peu usitée à l’intérieur ; elle entre 
dans des préparations officinales. 


N. 


Naver, Brassica Napus, Tétradyn. 
siliq. Crucif. Franc. ( Racine.) 

F. D. Décoction, n° x à xij par {bij d’eau, 
—— Sirop, 3] à 3 ii]. — Pulpe, en cataplasme. 

P. Adoucissant, pectoral, résolutif. 

Obs. Peu usité. 

Nénursar, Nymphæa alba, N. lutea, 
Polyand. monogyn. Hydroch. ( Racine, 
fleur. 

F. D. Fleur récente, infus. 3ij à 38 par 
Ib ij d’eau. — Eau distil. 3ij à Ziv. —Sirop, 
3ij à 3j. — Racine, décoct. 38 à 3j par Wij 
d’eau. — Suc, 3ij à #iv. 

P. Narcotique léger, rafraîchissant. 

Nerprun, Rhamnus Catharticus, Pent- 
and. monogyn. Rhamn. Franc. (Baies. ) 

ni D. En substance, n° vj à xx. — Décoct. 
n° xx à xxx par ibij d’eau. — Sirop, 3ij à 3ij. 


— Rob, Dj à 3j8.— Sue, 3j à 28. 
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P. Purgatif, vermifuge. 
Nicoriane, Woy. Tapac. 


NITRATE D'ARGENT, ( Cristaux de Luna 
Deuto-nitrate d'argent.) 


F. D. Gr. ij à vj en poudre ou en piluless. 


P. Pargauf. 

Obs. Peu usité. | 

7 D'ARGENT FONDU , ( Pierre infernal 
 Deuto-nitrate d'argent Jondu. ) 


É \ T « . 
FD. 5 à = de grain en pilules dans : 
Qu 15 fois autant d’excipient (en deux prisess 
' L | 
— À l'extér, comme cathérétique. 


P. Antispasmodique , caustique. 

Cas part. Chorée, épilepsie. 

Obs. Dangereux à l'intérieur. 

—— DE BISMUTH avec excès d’oxidi 


( Magistère de bismuth, Sous-deuto-nitrar 
de bismuth. ) 


F. D. Gr. j à vj en poudre, en pilules 4 
en pastilles. On en a donné jusqu’à Dj. 


P. Antispasmodique. 
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Nireare DE mercure, (Nitre mercuriel 


? 
Proto-nitrate de mercure. ) 


F'. D. P. Comme antisyphilitique dans un 
sirop. (Woy. sirop de Bellet, 2e section. ) — 
À l’extér. dissous dans l’eau (eau mercurielle), 
somme escarrotique. 


— DE POTASSE , ( Sel de nitre , Deuto- 
utrate de potassium. } 


F. D. Gr. xij à 3j par bij de tisane diuré- 
ique ou de vin blanc. — Gr. xij à Dj en pou- 
lre, en pilules ou dans une potion, — Comme 
urgatif, 48 à 3]. | 

P. Diurétique, rafraîchissant , laxatif. 

Obs. Sous forme sèche, il perd de sa 
Propriété diurétique ; employé avec succès 
ans le traitement du rhumatisme à la dose 
le 36 à 3j en 2 heures dans ibij de 
isane sudorifique. | 

TPE POTASSE FONDU, { Cristal minéral, 
Deuto-nitrate de Potassium fondu.) 


#. D. P. Comme Îe précédent. 


Noix pe GALLE, #07. GALLES. . 
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Noix MUsCADE, Voy. Muscane. 

—VOMIQUE , Wérycnos Nux vomicu 
Pentand. monogyn. Apocyn. Ind. (Fruii 

F, D. Poudre, gr. iv à xv.— Décoct. 38 à: 
par fbij d’eau réduite à #bj ( par cuilleréess 
— Extrait alcoolique, progressivement, gr. 1j à 
— Extrait aqueux, progressivement, gr. i] àà 

P. Tonique, vermifuge, excitante 1 
la moelle rachidienne. < 

Cas part. Paralysie. 

Obs. Son emploi demande de la pr 
dence. Gr. iv d’extrait alcoolique, em 
prises, à la distance de 3 heures, suffises 
pour déterminer, pendant 2 ou 3 jou 
la convulsion des muscles paralysés. 

Noyer, Juglans Regia, Monoéc. pr 
lyand. Térébent. Franc. cult. (Feuilleë 
écorce verte du fruit ( Brou), amandes. 

F. D. Brou, infus. 3j à 3ij par bij d’es 
— 5j à Di dans un lavement. —1bj pour 
bain général. — Feuille, à l’extér. en lotioe 


fomentation, cataplasme. 


P. Tonique, astringent. 


MÉDICAMENS SIMPLES. 2m 


Os. On prépare, avec diverses parties 
du noyer ,une eau recohobée, appelée eau 
des trois noix , qu’on prescrit comme sto- 

? 
machique et diurétique depuis 3ij jus- 
qu'à 3 iv. — L'huile de noix est peu usitée. 

Nyurnzs, Voy. Nénuruar. | 


0. 


OErrrer, Dianthus Caryophyllus , Déc- 
and. digyn. Caryoph. Franc. (Pétales.} 

FD. Infusion, 3ij à 48 par {bij d’eau. 
— Eau distil. 3ij à iv. — Sirop, 38 à 3ij. 

P. Adoucissant, pectoral, astringent 
léger. 

OEvr DE pourt. 

—— BLANC, V0Y. ÂLBUMINE. 

JAUNE. En émulsion avec l’eau et le 
sucre (lait de poule ). — I] sert à tenir en 
suspension dans l’eau, les huiles fixes, les 
résines, etc. — On en retire une huile 
douce employée à l'extérieur comme adou- 
cissante dans l’érysipèle, les gervures , les 


Crevasses , etc. 
3 16 
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Orcxox, bulbe de l'Allium Cepa. 
F. D. P. Comme l'ail, Voy. Arr. 


Oxipan, résine du Juniperus Lycia v 
thurifera , Dioéc. monadelph. Conif. Asii 

Il entre dans quelques composés office 
naux.— 4 l’extér. comme odontalgiquet 
on en place un petit fragment sur la dem 
— Comme excitant, en fumigation, bai 
fumigatoire. 

Orivier, Ofea Europæa, Diand. mu 
nogyn. Lilac. Franc, ( Fruit.) 

FD. Huile, 38h 3vj. — À l'extér. lavement 
liniment, embrocation. — Marc, enbain. |, 

P. Huile, purgative , émétique , ado 
cissante. 

Obs. L'huile entre dans beaucoup ct 
composés officinaux et dans presque ton! 
les savons. - 

OpPium, suc épaissi du Papaver somnr 
Jerum, Polyand. monogyn. Papav. Asil 
Europe. 

F. D. En substance ou extrait, + de grairt 
gr. $ à gr. j. — Sirop, 3j à 38 dans une pa 
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tion. — Opium de Rousseau, gtte ij à iv à 
chaque prise; gtte väj à xviij dans une potion; 
gite xij à Dj dans un lavement. — Teinture, 
gtte v] à xvii]. — À lextér. friction, lotion, 
fomentation. Ù 

P. Narcotique ; sédatif du système ner- 
veux, excitant du système sanguin. 

Obs. On peut donner ce médicament 

à trés-haute dose, en augmentant progres- 
sivement ; il entre dans beaucoup de com- 
posés officinaux. 

Oporonax, Pastinaca Opoponazx, Pent- 
and. digyn. Ombell. France méridionale. 
(Gomme-résine. ) 

F. D. Poudre, gr. x à 9j en pilules où dans 
une potion, dissoute avec le jaune d'œuf. — 
En lavement, 58 à 3j.— 4 lexter. liniment, 
emplätre , Onguent. 

P. Emménagogue, antispasmodique. 

Obs. Très-peu usité ; il entre dans .des 
composés officinaux. 

Or divisé par le mercure. 


#, D. Gr.] incorporé dans la poudre d’iris 
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ou de réglisse, en friction sur les gencives ou 
la langue ; au bout de quelques jours on portes 
la dose à gr. jf. 

Oxide d’or, ( Protoxide d’or.) 


F. D. Gr. $, au bout de 8 jours, gr. j,, 
et ensuite gr. ij, en friction, comme l'ort 
divisé. 

P. Stimulans de la circulation , antis y-- 
philitiques. 

Cas part. Syphilis, squirrhe de l’utérus.. 

Obs. Plutôt employé à l’état de muriate.. 
La découverte de la propriété antis yphili-- 
tique de Por est due à M. Chrestien, quit 
Va consignée dans sa Héthode iatralep= 
tique. 


OranGEr, Citrus Aurantium , Poly-- 
adelph. polyand. Hespér. Franc. ( Plante: 
entière. ) 

F. D. Feuille, poudre , 3j à 3j, —Infusion, 
pinc. ij à üij par bij d’eau. — Extrait, gr. xvi]| 
à 56. — Fleur, infusion, pince. ij à üij par bij} 
d’eau.— Eau distil. 3j à 3iv.— Alcool, 38: 


« 


à 5}. — Huile essent. gtte jy À viij. — Sirop, 
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3 ij à 41. — Ecorce du fruit, poudre, Djà 34. 
— Infus. 5ij à 3üj par bij d’eau. — Huile 
essent, gtle 1] à y]. — Sirop, 3] à 3 üj. —Pa- 
renchyme du fruit, suc, 3iv à 3vij par bi] 
d’eau sucrée (orangeade ). — Les petites oran- 
ges et le bois servent à faire des pois à cautère. 

P. Feuille et fleur, antispasmodiques ; 
écorce du fruit, tonique, astringente ; pa- 
renchyme du fruit, rafraîchissant. 

OrcE , Hordeum Distichum, H. vul- 
gare, Triand. digyn. Gramin. Franc. cult, 
( Graine.) 

LE. D. Décoction, 38 à 3j par bij d’eau. 
— A l'exter. RTE collyre, 1oHoR ; Janine, 
en cataplasme. 

P. Adoucissant, émollient. 

Obs. Très-usité. Dépouillé de son écorce 
(orge mondé), arrondi (orge perlé ), con- 
cassé par la meule (gruau d'orge). On s2 
sert pour les tisanes, des deux PISE: 
préparations. 


OriGan, Origanum vulgare, Didynam;: 
symnosp. Lab. Franc. (Sommités.) 
| 16 * 


L 
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F. D. P. Comme la marjolaine, Foy. cett 
dernière. 

OnmME, ÜUlmus campestris, Pentanu 
digyn. Ament. Franc. (Ecorce moyennes 

F. D. Poudre, 9j à 3}. — Décoct. 4j à 3! 
par Ïbij d’eau réduite à bj, (3 viij matin : 
soir ). — Teinture, gtte xxx à xl. — Extrai ï 
gr. xvii] à 3. 

_P. Altérant, astringent. 

Obs. Il a été très-employé dans le tra 
tement des exanthèmes chroniques ; mai 
tenant il est presque inusité. 

OroNGE (Fausse), Agaricus Musci 
rius , Cryptogam. Champ. Franc, 

F. D. Poudre, gr. xij à Dj dans de l'es: 
ou du vin, ou én pilules. — 4 l’extér. sur 1! 
ulcères atoniques. 

P. Tonique, antispasmodique, excitam 
- Cas part. Epilepsie , scrophules. 

OnrPiMENT, f’oy. SULFURE D’ARSENICE 

Onpix, Sedum Telephium, Décana 
pentagyn. Succul. Franc. (Racine : 
teuilles fraiches.) 
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Obs. Feuilles contuses et suc à l’exté- 
rieur comme adoucissant, dans le traite. 
ment des cors aux pieds et des hémor- 
rhoïdes. ; 

ORTIE BLANCRE, Lamium album , Di- 
dynam. gymnosp. Lab. Franc. (Herbe. ) 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Infusion , pinc. 
à üj par bij d’eau. — Eau distil. 31] à 3iv. 
— Sirop, 3ij à 3is + Suc, 3j.4 Zi. — Ex- 
trait, Djà 56. 

NA Sümulante , tonique , astringente. 

Obs. Peu usitée. 

— GRIÈCHE, Ürtica urens, Monoéc. 
tétrand. Urtic. Franc. (Herbe. ) 

F. D. Iafusion, manip. i par ibij d’eau: 
— Suc, 4j, à 3 ii. — Extrait, Dj à 3f.— A4 
l'extér. lotion, gargarisme, cataplasme. 

P. Astringente, résolutive. 

Cas part. Scorbut ; Bémorrhagies passives. 

Oserrre, Rumex Acetosa, Hexand. 
trig yn. Polygot. Franc. (Racine, feuille.) 


P-D. Racine, décoct. 36 à 3j par bi 
d’eau, — Peoile infusion, manip. j pur bij 


} 
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d’eau. — Suc, 3j à 31]. — 4 l’exter, en cata 
plasme. 

P. Délayante, rafraichissante, antiscor-- 
butique , maturative. 

OXALATE ACIDULE DE POTASSE, (Sell 
d’oseille , Sur-deutoxalate de potassium. }} 

F. D. 3515 à 3j par bij d’eau. 

P. Rafraichissant. 

Obs. Il entre dans la limonade sèche dee 
Fascio. 

Oxines, Voy. les métaux qui les for— 
ment, | | 

OxIGÈNE, (air vital.) 

Obs. Employé, sans succès, à l'état des 
pureté ou mêlé à l’air atmosphérique, danss 
la phthisie pulmonaire. 


Le: 


Paix D’o1sEAU , Voy. Jousarse. 

Parma Gurisri, Voy. Ricin. 

PAnNAGÉE MERCURIELLE, V’oy. MURIATH 
DE MERCURE DOUX. 
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Paraver, Papaya Carica, Décand. 
nonogyn. Cucurbit. Indes. (Sue. ) 

F. D. Sue liquide, cochl. j dans cochl. ii] 
Peau bouillante. — Suc desséché, 3j à 3ij 
lans eau bouillante, Q. S.— On peut donner 
es feuilles en infusion, la racine en décoction: 
nais les doses en sont encore peu connues. 

P. Anthelmintique. 

Obs. Peu connu, peu usité en France, 
Parrira Brava, Foy. Viene sauvacr. 
PaniéTaiRE, Pariefaria officinalis 
olygam. monoéc. Urtic. Franc. ( Herbe.) 


? 


F. D. Poudre, 38 à 3j.— Infusion, ma- 
ip. j par D d’eau. — Eau distil. 3ij à Ziv. 
Extrait, 3j à 3j. Sue, 3i à Zi. — 
'écoction , en layement, 

PA Dinétiène, 

Pas-D'ANE, Voy. Tussiracr. 

Passtrace (Grande), Lepidium lati- 
um, Tétradyn, silicul, Crucif. Franc. 
Racine , feuille. 

æ. D. Feuille, infus. Zj à 3 1j par 15 ij d’eau 
y de vin, en 3 ou 4 prises. — Racine, décoct. 
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38 à 3j par lbi] d’eau. — 4 l’exter. en catti 
plasme. 

P. Antiscorbutique , excitante , rés«t 
lutive. 

Obs. Peu usitée. Il en est de même « 
la petite passerage, Lepidium Iberis. 

ParTience, Rumex Patientia , Hexann 
trigyn. Polygon. Franc. (Racine, feuillee 

F, D. Racine, poudre, 38 à 3j. — Déco 
31 à 31 par bij d’eau. — Extrait, 9] à 2? 
— Feuille, suc, 31 à Zi. 

P. Tonique, astringente, antiscorbh 
tique. 

| 

Obs. Le Rumex acutus et le R. aquatict 
sont aussi employés de la même manière 

Pavor, Papaver somniferum, Polyatr 
monogyn. Papav. Franc. cult. (Capsule 

F. D. Décoct. n° ij à üij par Hbij d’eau: 
Sirop (sirop Diacode ), 31] à 338. — Extre 
BJ à 36 et plus. — 4 l'exter. layvement, lotit 
fomentation, bain. 

P. Narcotique, antispasmodique. 


Obs. Il n’y à guère que la décocti 
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Vusitée , il est remplacé par loprum dans 
outes les préparations officinales. 

Pêcner , Amygdalus Persica, Icosand. 


nonogyn. Rosac. Franc, cult. (Feuille. 
leur, fruit, ). 


F. D. Feuille, infus. 38 à 3ij par # j 
l’eau. — Fleur, poudre, 38 à 3j. — Infusion, 
21) à 38 par fbj d’eau. 2ASITOD, 91] À Tien 
ju, 31 à Zi, 

P. Purgatif, vermifuge. 

Obs, Toutes les parties du pêcher sont 
lus actives fraîches que sèches. Le fruit 
st un aliment agréable et sain, L’amande 
| été prescrite quelquefois en émulsion à 
a dose de 5 ij à 5 iij, comme carminative, 
ermifuge et diurétique. 

PENSÉE sauvAGE, Voy. Vioretre rer- 
OLORE. | 

 Persu., Apium Petroselinum , Péataid. 
"4 Ombell. Franc. cult. FRE ; 
euille, graine.) 

Es D. Racine » Poudre, 5j à 3 8. Décoct, 

Sa 3j par ibi Bent + Extrait, Dj à 36, 


\ 
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Suc, 3] à 4ij. — Graine, poudre, gr. xi] à 33 
— Infus. 37 à 3ij par Hi] d’eau. — Eau disti 
3j à Zi]. — Feuille, à l’extér. en épithème.. 
P. Diurétique , emménagogue, résolutt 
Obs. Actif ; mais peu usité. La racii 
est une des 5 racines apéritives ; la graii 
est une des 4 semences chaudes mineures 
PEeRvENCHE, Vinca minor, V. m 
jor , Pentand. monogyn. And, Fran 


(Feuille. ) 
F. D: Infusion, pinc. ij à iij par bi} d’eas 


— A l'extér. gargarisme. 

P. Styptique, légèrement astringenit! 

Obs. Peu usitée. | 

Pérroce , (Naphte, Huile de Gabiarr 
Huile de pierre), suc dont la nature ee 
peu connue, qui suinte entre les rocheri 
Franc. Italie. du. 

F. D. Gtte yj à xv sur du sucre. — 4 l'exteë 
friction, sur le ventre, comme vermifuge ; 58 
les membres , comme excitant, 

P. Calmant, antispasmodique, vermi 


fuge. 


MÉDICAMENS SIMPLES. 289 
PuELLANpRIUM , Voy. Ciaur aAoua- 
TIQUE. SE 
PuosPHATE DE Caux, (Proto -phos- 
plate de calcium. ) 
D. 38, plusieurs fois le jour. 


Cas part. Rachitis. 
Obs. Peu usité; il entre dans des pré- 
parations officinales et magistrales, 


PHosPnATE SATURÉ DE SOUDE , (Sous- 
deuto-phosphate de sodium. ) 

F. D. Comme altérant, 38 à 3 if, — Comme 
purgatif, 38 à 3j, 

P. Diurétique, purgatif doux. 

Obs. Très-usité. 

ProsPuorr. 

F. D. Progressivement » + de grain, gr. j, 
Br. ij dissous dans l’éther ou suspendu dans 
ine émulsion et rarement en pilules, 

P. Excitant général, aphrodisiaque. 

Cas part. Fièvres adynamiques et ata— 
iques , paralysie, 

Obs. Dangereux, M. Lescot, pharma- 

| 17 
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cien à Paris, est parvenu à dissoudre gr. ii 
de phosphore par 5j d’une liqueur particui 
lière. Sous cette forme, ce médicamen 
paraît moins dangereux. 
Parp-pEe-Li0N, Alchemilla vulsar 
ris, Tétrand. monogyn. Rosac. Francee 
(Feuille. ) 
F. D. Infusion, pince. ij à üij par Hbij d’eau 
— Suc, 3 1] à 3 iv. 
he Astringent, styptique. 
Piep-De-vEeau, Arum maculatum, Gyx 
and. polyand. Aroïd. Franc. (Racimi 
fraîche. ) 
F. D. Poudre, gr. iv à xij et même 9] dan 
du miel. — Décoct. 3j à 38 par fbij d’eau. 
Racine sèche, double dose. — 4 l’exter. épp 
thème. 
P. Excitant, diurétique , rubéfiant, ve 
sicant. 
Obs. Peu usité. 
Pierre À CAUTÈRE, Woy. PoTassE. 
—INFERNALE , V0y. NITRATE D ARGE! 
FONDU. 
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Piexons poux, semences du Pinus pi* 
nea, Monoéc. Ana den Conif. Franc. 

F. D. En émulsion, 3 ij à 3 iv par fbij d’eau. 

P. Délayans, adoucissans. 

PissenriT, Leontodon Taraxacum, 
Syngén. polygam. ée. Chicor. France. 
(Racine, feuille. ) | 

F. D. Racine, décoct. 38 à 35 par bi 
d’eau. — Feuille, infusion, manip. j par Hbij 
d’eau. — Suc, 3 ij à 3iv. — Extrait, 38 à 3j. 

P. Diurétique, laxatif, diaphorétique. 

PisTacue, semence du re vera 
Dioéc. pentand. Térébent. Asie! Europ. 
cult. 

Æ. D. En émulsion, 3 ij à Ziv par bij d’eau. 

P. Délayante , adoucissante. 

Pivoinxe , Pæonia officinalis , Polyand. 
digyn. Re Franc. (Racine, fleur , 
graine.) 

F. D, Racine, poudre, 3f à 3]. — Décoct. 


36 à 3j. —Teinture, 38 à 3j. — Extrait, 
DJ à 3j.—Suc, 3j à Zij, Fleur, infusion, 
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pinc. ij à üj par #bij d’eau. — Sirop, 31] à 3 ij.. 
— Eau distil. 3ij à 4 iv. — Graine, infusion, 
3ij à 38 par ibij d’eau. 

P. Antispasmodique , légèrement nar— 
cotique. 

Pranraix (grand), Plantago major,, 
Tétrand. monogyn. Plantag. Frances, 
(Feuille. ) 


F. D. {nfusion, manip. j à ij par Hb ij d'eaux. 
— Eau distil. 3ij à 3iv.—Suc, 3ij à 3 ü]. —- 
A l’extér. collyre, cataplasme. 

P. Astringent faible. 

Obs. Peu usité; il en est de mème den 
Plantago media, P. lanceolata. A n'y « 
guère que le P. Psyllium d’employé, Foy 
HERBE AUX PUCES. | 

PLoms , inusité à l’état métallique. 

Oxide jaune, (Massicot, Protoxide di 
plomb.) Fondu, il constitue la litharge, 


—ROUGE, (Minium, Deutoxide dé 


plomb.) 
— BRAUN, ( Trioxide de plomb.) 
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F. D. A l'extér. en poudre, en emplâtre, 
en onguent, 


je 
\ 


P. Sédatifs, astringens, répercussifs. 
Obs. H ne faut employer ces médicamens 
que sur des surfaces de moyenne étendue. 
-Poirée, Beta alba, B. rubra, Pent- 
and. digyn. Chénopod, Franc, (Feuille.) 

FD. Décoction , manip. j par {bij d’eau. 
NPC, 31) à 2iv.— 4 l'extér. lavement, lo- 
tion , fomentation » Cataplasme, 

P. Rafraïîchissante, émolliente, matu- 
rative. 

Poivre, Piper nigrum, Diand. trigyn. 
Urtie. Inde orient. ( Graine. ) 

FD. Grains, nv ; à ii]. — Poudre, gr. y à x. 
P. Slimulant, stomachique, fébrifuge. 
Obs. Peu usité comme médicament. 
Poix De BOURGOGNE, résine du Pinus 

Sylvestris, Monoée. monadelph. Conif, 
Obs. Usnée à Pextérieur , en épithème, 
comme rubéfiante et maturative. 


Porycara pe ViRGinie, Polygala Se- 


x 
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nega, Diadelph. octand. Rhinanth. Amérig.. 
( Racine. } | 


F.D.Poudre, gr.xviij à 3].— Décoct. 3 Gà 2]) 
par ibi] d’eau.— Vin, 38 à 3j. — Extrait,, 
gr.x af. 

P. Süimulant, expectorant, diaphoré-- 
tique, quelquefois purgatif. | 

Cas part. Catarrhe pulmonaire chro- 
nique, morsure des serpens. 

Obs: On emploie quelquefois, dans Îes 
mêmes cas el sous les mêmes formes , les 
Polygala amara et P. vulgarts. 


Pozvrone, Polypodium vulgare, Crÿp 
togam. Foug. Franc. ( Racine.) 

F. D. Poudre, 38 à 3j.— Décoct. 3Raàa 3: 
par fbij d’eau. 

P. Adoucissant, laxatif. 

Pomme, Pyrus malus , Icosand. pentai 
gyn. Rosac. Franc. ( Fruit.) 

F. D. Décoetion, n° ij à ii par {bij d’eau. -- 
Sirop, 4j à 3iij. — À l’exter. en cataplasme. . 

P. Rafraîchissante, laxative, émollienté 
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PommME ÉPINEUSE, Datura Stramonium, 
Pentand. monogyn. Solan. Franc. (Plante 
entière. ) 

F. D. Extrait, gr. f8 à gr. ij en pilulesou dans 
une potion ; on peut’répéter cette dose 2 ou 3 
fois par jour. On l’a donné jusqu’à gr. v et 
même gr. xij par jour. — À l'extér. lotion, fo- 
imentation , cataplasme. 

P. Narcotique, résolutive. 

Cas part. Chorée, épilepsie | cancer. , 

Obs. Dangereuse même à Pextérieur. 

Porasse causTiQuE ,( Picrre à cautère, 
Hydrate de deutoxide de potassium. ) 

FF, D. 4 l'extér. comme caustique pour éta- 
blr les fontanelles, -_ Très-étendue dans de 
l'eau distillée, on a proposé de l’injecter dans 
la vessie urinaire pour dissoudre les calcul 


formés d'urate d'ammoniaque, | 


 Poucer. 

4: D, Chair, décoct. Zviij à 3 xi] par fi] 
d’eau. 

P. Adoucissant, pectoral. | 
:Pouicor, Voy. Mentur routLLor. 


ÿ 


e 
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/PRÉCIPITÉ ROUGE, Voy. Mercure. 

Pruxeaux, fruit desséché du Prunus 
domestica , Icosand. monogyn. Rosac. 
France. 

F, D. Comme adoucissant, décoct. no xij axvf 
par Hbij d’eau. — Comme laxatif, décoct. 3v] 
à 3 viüij par bij d’eau. 

Pruxezues, Prunus spinosa, ( Fruit.) 

F. D. Décoct. 3ij à 3iv par bij d’eau. — 
Suc épaissi, (Acacia nostras ,) 3j à 3i]. 

P. Astringent. 

Obs. Peu usité. 

Psyzuium, V'oy. HERBE AUX PUCES. 

PrARMIQUE, Achillea Ptarmica,Syngén.n 
polygam. frust. Corymbif. Franc. (Herbe. 

F. D. Poudre, pinc. j, par les fosses nasales, . 
comme sternutatoire. 

Obs. Succédané de la Pyrèthre. 

Purmonaime, Pulmonaria officinalis ,, 
Pentand. monogyn. Borragin. Frances. 
(Feuille. ) 


F. D. Infusion ÿ manip. j à ij par Ib ij d’eau. 
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P. Adoucissante, pectorale. 

Pyrèrere, Anthemis Pyrethrum , Sÿn- 
gén. polygam. superf. Corymbif. Afriq. 
(Racine. ) 

F". D, Poudre, pince. j, par les fosses nasales, 
comme sternutatoire. — Un petit morceau à 
mächer dans la bouche.— Décoction, en lave- 


ment. 


P. Sternutatoire , sialagogue, irritante. 


Q. 


Quassia, Quassia amara, Décand. mo- 
nogyn. Tulipif. Amériq. he Rois , 
particulièrement l’écorce.) 

F. D. Poudre, 5j à 38. RE 3j par bi} 


d’eau. — Vin, 38 à 3j. — Teinture, 38 à 3j. 
— Extrait, 9j à 38. 


P. Tonique ,'Stomachique , fébrifuge. 

Obs. M. Planche, pharmacien à Paris, 
fait infuser, pendant quelques minutes, 
du vin ou de l'éau dans des gobelets de 
bois de Quassia, Ces liqueurs s’emploient 
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dans la débilité de l'estomac. On fait auss 
macérer, pendant 12 heures, 5ij d'écorcc 
de quassia dans fbj d’eau. On en donm 
cochl. j à des intervalles plus ou moi 
éloignés. 

Quixquina, Cinchona officinalis v» 
Condaminea ( gris) , €. cordifolia (jaune: 
C. oblongifolia ( rouge ), €. lancifoll 

(orangé), C. ovalifolia {blanc}, Pentanu 
monogyn. Rubiac, Amériq. (Ecorce. ) 

F. D. Poudre, 315 à 3j et même 3ij, w 
plusieurs prises, pendant l’apyrexie. — Macx 
ration, infus. décoct. 3ij à 3ij par #bij d’eai 
— Vin, 3ij à 3vüj, en plusieurs prises. :! 


Sirop, 3ij à 3j. — Teinture, 38 à 3ij.:- 


Extrait, 9j à 3j et même 3f.— Lavemenn 
3j à di — 4 l'exter. lotion, fomentatiori 
bain. 


P. Tonique, fébrifuge , antiseptique. 

Cas part. Fièvres adynamiques et ini 
termittentes , gangrène, scorbut. 

Obs. Il n'y à guère que les quinquinn 
gris et rouge qui soient employés, On peu 
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en porter la dose très-haut: on en a fait 
prendre % x à % x} eu 24 heures. 

Quinre-Feuirre, Potentilla reptans, 
Icosand. polygyn. os Franc. ( Racine, 
feuille. ) 

F. D. Racine, décoct. 38 à 3ij par bij 
d’eau. — Feuilles, infusion, pinc. à à ii par 
13] d’eau. — Eau distil. 31j à 3 iv. 

P. Astringente, styplique. 

Obs. Succédané de l’argentine. 


FR. 


2. 


Racine DE Jean Lopez, Radix Lope- 
ziana, racine d’une plante peu connue, 
qu'on croit être le Lopezia Racemosa, 

Epilobiénes, Ventenat. Afriq. Amériq. 
F. D. Poudre, 9j à 38. —Teinture, 3 £ à dj. 


P. Astringente, stomachique. 

… Cas part. Diarrhée et dysenterie chro- 
niques. 

O6s. Peu usitée en France. 

Raironr, Cochlearia Armoracia , Tétra- 
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dyn,silicul. Crucif. Franc.(Racine fraîche} 

F, D. Infus. 38 à 3j par fbij d’eau. —Tein- 
ture, 315 à 31. — Extrait, 9j à 3j. —Suc, 
38 à 3j. — 4 l’exter. en épithème. 

P. Antiscorbutique , vermifuge. 

Obs. Très-usité. 

Raisiss , Foy. Vice. 

Raisin D'ours, Arbutus Uvaursi, Dé- 
éand. monogyn. Bicorn. Franc. (Racine, 
feuille. ) 

F. D. Racine, poudre, 38 à 3j. —Décoct. 
31 à 38 par ibij d’eau. — Feuille, comme la 

. FYacine. 

P. Diurétique. 

Raponric, Rumex alpinus, Hexand. 
trigyn. Polygon. Europ. (Racine. ) 

F. D. Poudre, 3j à $ij. —Décoct. 3ij à 38 
par bij d’eau. — Extrait, 38 à 3ij. 

P, Purgative, tonique, astringente. 

RaTanme, Ratanhia, Tétrand.monogyn. 
Rosac. Amériq. ( Racine. ) 

F. D. Décoct. 38 par bij d’eau réduite À 
 j; on ajoute à cette décoction , vinaigre 384 
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P. Astringente. 

Cas part. Hémorrhagies passives, leu- 
corrhée, 

Obs. Peu usitée en France, 

Réçerisse , Glycyrrhisa glabra, Dia- 
delph. décand. Légumin. Franc. (Racine.) 

Æ. D. Poudre, 38 à 3j. — Infus. 3; à Bi}. 
par tbij d’eau. — Extrait, 3 15 à 5j et davantage. 

P. Adoucissante, pectorale. 

… Obs. Très usitée pour édulcorer les: ti- 
sanes, 

Rausarse, Rhéum palmatum , R. un- 
dulatum , R. Compactum , Ennéand. tri- 
3ÿn. Polygon. Europ. Asie. Franc. cult. 
( Racine. ) 

F, D. Poudre ;/ comme tonique , gr. iv à xij ; 
Mme purgatif, 6 à 3j. Infus, ou décoct. 
à à 3iij par 15 5j d’eau. NM A À ai 
irop, 3ij à 3j. — Teinture, 3j 34. EÉx- 
ait, gr. xij, 3j à 3j. — En lavement, 3j. 

P. Purgative, tonique 

TT RAPONTIG, fiheum Rhaponticum. (Ra- 
ine.) 


ä 
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Tr D. P. Celles de la rhubarbe. 


Obs, Elle est plus astringente que pur* 
gative. 


Rave, Joy. Rues. 
Racix, Ricinus communis, Monoéc. mon 


adelph. Tithym. Amériq. Franc. cultt 


_(Graine.) 


F. D. Huile, 48 à Zij avec partie égale di 
sirop. | 


P. Purgatif doux. 


Paz, Oryza sativa, Héxand. digyri 
Gramin. Franc. cult. ( Graine.) | 
À}. D: Décoct. 3ij à 3 $ par bij d’eau. 
En lavement , double dose. | 


P. Adoucissant, pectoral. 


Romarx, Rosmarinusofficinalis, Diam 
monogyn. Lab. Franc. (Sommités. ) 

F. D. Poudre, Dj à 38.—Infus. 3] à 
par tbij d’eau ou de vin. — Teinture, Dj àa 
Eau distil. 3ij à Zi. — Alcool, 36 à 
— Huile essent. gtte ij à viij.— Vinaigre, 3j à, 
Miel, 38 à"3iij en lavement. — 4 l'exx 
lotion, fomentation, vapeur, bain. 


“ 
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_P. Stimulant, tonique. 

Roxce , Rubus fructicosus, Tcosand. po- 
lygyn. Rosac. France. (Feuille. ) 

F. D. Infusion, pince. ij à üij.— À lexter. 
en gargarisme. 

P. Astringent faible. 

Rose pare, Rosa centifolia, Ycosand. 
polygyn. Rosac. Franc. ( Pétales.) 

F. D. {nfusion, pince. ij à ii par ij d’eau. 
— Eau distil. 3j à 3iÿj. — Sirop, 38 à 3ÿ. — 
Conserve, 283}. 

P. Laxative ; purgative. 

+ Rose noucr, Rosa gallica. (Pétales. » 

F. D. Infusion , pinc. ij à iv par # ij d'eau. 
— Eau distil. 3j à 3ij. — Sirop, 36 à F7. — 
Conserve, 36 à 3j.— Vinaigre, 5j à EN. 
Suc, 3ij à 3j. — Miel, 3j à 3 ij en lavément. 
— A l’exter. lotion , fomentation, collyre. 

P. Astringente. * 

Rosier sauvage, Rosa Canina. (Fleur, 
Fruit.) 

F. D. Fleur, comme celle de la rose pâle: 
— Fruit, sirop, 3j à 1j. — Conserve, 38 a 3j. 


# 
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FL Fleur, laxative. Fruit, astringent. 
Rosrau AROMATIQUE, /corus Calamus, 
_ Calamus aromaticus , Hexand. monogyn. 
Aroïd. Inde. (Racine.) 

F. D. Poudre, gr. xij à 3 8.— Décoct. 3j àx3i] 
par bij d’eau. — Teinture, 515 à 3j. — Eau 
distil. 4j à 3üj. — Alcool, 38 à 3j. — Extrait, 
93 à 3j: 

P. Stimulant , stomachique , diurétique. 

—A BALAI, /rundo Phragmites, Triand. 
digyn, Gramin. Franc. (Racine. ) 

F. D. Décoct. 38 à 3j par {bij d’eau. — Eau 
distil.:3j à] 3üij. — Extrait, Dj à 2]. 

P. Sudorifique, diurétique. 

Cas part. Syphilis, scorbut, hydro- 
pisie. 
Obs, On croit qu'il entre dans le rob 
de Laffecteur. 

Rus, Ruta graveolens, Décand: mone-: 
gyn. Rutac: Franc. (Feuille: ) 

F. D. Poudre, gr. xij à 9j. — Infasion” Al 
pince. j par Ïbij d’eau ou de vin, —Eau distil. 
3 jà 3ij —Huileessent. gtte ij à vj. — Conserve,. 
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gr. xij à 38:— Vinaigre, 38 à Zij en lavement. 
— A l'extér. lotion, fomentation, vapeur. 


P. Emménagogue. 
S. 


SABINE, Juniperus Sabina , Dioéc. mo : 
nadelph. Conif. Franc. (Feuilles. ) 

F. D. Poudre, gr. x à Dj et très-rarement 
38. — Infus. 5j à 36 et rarement 3j par tbij 
d’eau.-— Eau distil. 2j à 31. — Huile .essent. 
gtte ïj à x. — Extrait, gr. yj à Dj et rarement 
58. À l'exter. oo comme cathérétique. 

P. Emménagogue, anthelmintique. 

Obs. Son emploi demande de la pose 
dence. La poudre n’est guère usitée qu’à 
l'extérieur. 

SAFRAN, Crocus sativus vel officinalis , 
Friand. monogyn. frid. Franc. Se 


mates. ) 


F. D. Poudre, gr. xij à Dj. — Infus. FR à 8 
var ibij d’eau. — Sirop, 3ij à 36. — Teinture, 
»J à 38.— Extrait, gr: x à xvii], rarement DJ. 
— 4 Vextér, en lotion ou dans un cataplasme. 
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P. Stimulant, emménagogue, résolutifi 

SAFRAN DE MARS APÉRITIF, Ÿoy. Cara 
BONATE DE FER. | 

— — ASTRINGENT , Voy. FER. 

SAGAPENUM, gomme-résine d’une plante 
peu connue de fa famille des Ombellii. 
fères. 

F. D. En substance, gr. x à 5j en pilules 
ou dans une potion avec le jaune d'œuf. — 


Teinture, gtte x à D] et même 3 fi. — 4 l'exterr 
friction, emplatre. 


-P. Emménagogue, antispasmodique* 
maturatif,. 

Sacou, fécule retirée de la tige et de 
branches d’une espèce de palmier; les um 
l'appellent Metroxylon-sagu, les autree 
Sagus ou Palma farinaria. On le retiré 
aussi, d’après quelques-uns, de la tige di 
Cycas Revoluta et du C. Circinalis, et 
même de la racine du Dioscorea sativa. 


F. D. Décoct. 38 à 3j par fbij d’eau. 


P. Adoucissant, pectoral , nutritif, 
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Obs. Plutôt aliment que médicament. 

Sazer, Orchis Morio, O. mascula , O. 
militaris, etc. Gynand. diand.,Orchid. 
Europ. Asie. ( Bulbe préparé.) 

F, D. P. Comme le sagou. 


Saricaire , Lythrum Salicaria, Dodé- 
sand. manogyn. Calycanth, Franc. (Som- 
mités. ) 

F. D. Poudre, 9j à 3j. — Infusion, pinc. i} 
à di} par Ib 1j d’eau. 1e 
P. Astringente. «” 
SALPÈTRE , Voy. NITRATE DE POTASSE. 


SazsePaREIELE , Srmilax Sarsaparilla, 
Dioéc. hexand. Smilac. Indes orient, et 
occid. ( Tige , racine. ) 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. rappro- 
chée, 3j à 3ij et quelquefois 3 iv par ibij d’eau. 
— Sirop, 36 à 3j. — Extrait, gr. xi] à Get 
même 3 j. À 

P. Sudorifique. 

Cas part. Syphilis, rhumatisme et goutte 
chroniques. 


# 
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Obs. Très-usitée ; un des 4 bois sud 
rifiques. 
SANG-DRAGON, Pterocarpus Draco, Il 


adelph. décand. Légumin. Indes. (Cons 
Résine. ) 


F. D.Poudre, gr. x à 3 8. — Décoct. dj à 3 
par bij d’eau.— 4 l'exter. en poudre commn 
astringent. 


P. Astringent. 

Obs. Il est souvent sophistiqué. La déé 
coction a peu de vertu. Le sang - dragon 
du commerce est souvent retiré du Cala 
‘mus Rostang, du Dracæna Draco, di 
Pterocarpus Santalinus. É 

SANTAL , Santalum album, Tétrandi 
monogyn. Due: (Bois. ) | 

F. D, Poudre, DJ à 38. — Décoct. 3 à # 
par ibij d’eau, - 

P. Excitant, stomachique. 

Obs. Il n’y a d’usité que le santal citrint 
qui est, dit-on, le bois de l'arbre , tandis! 
que le santal blanc n’est que l’aubier. Le 
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antal rouge est retiré du Pferocarpus 
Santalinus. 

Santouixe , Santolina Chamaæ-Cyparis- 
us) Syngén. polygam. ég. Corymbif. 
‘Feuille, fleur.) 

F. D. Poudre, 5j à 38. — Infusion, pince. 
à i par b] d’eau. 

P. Tonique, vermifuge , emménagogue. 

Obs. On donne aussi le nom de santo- 
ne au Semen-contra. 

Saponaire, Saponaria officinalis | Déc- 
nd. digyn. Caryoph. Franc. (Racine.) 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. 3f à 3]. 
— Suc, 4ij à 3 vj. — Extrait, 31 à 35. 

P. Tonique , sudorifique , diurétique. 

Obs. Active; mais peu usitée. 

Sassarras, Laurus Sassafras, Etméand. 
onogyn. Laur. Amériq. ( Bois.) 

F. D. Poudre, 36 à 3j.—Infus. 38 à 3ÿ 
ar 1bij d’eau. — Teinture, 3 8 à 3j.— Huile 
ssent. gite i] à viij, — Extrait, 3] à 3j. 

P. Sudorifique , diurétique. 

Obs. Un des 4 bois sudorifiques. 


_ 
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Saur ; , Salvia officinalis , Diand. m 
nogyn. Pb. Franc. ( Feuille. } 

F. D. Poudre, 5j à 3. — Infusion, pin 
à ij par ibij d’eau. — Teinture, 38 à 3 $a 
Eau distil. 3j à 3iv.— Alcool, 38 à 3j; 
Huile essent. gtte ij à viij. — 4 l’extér. en 
peur, lotion, fomentation, bain, 

P. Stimulante , tonique , résolutive.. 

SAULE, Salix alba, Dioéc. diana 
Ament. Franc. ( Ecorce. } 

F. D. Poudre, Dj à 3f.— Décoct, 3 1j àu 
par fbij d’eau. — Vin, 3ij à 3üij: 

P. Tonique, astringent, fébrifuge. | 

SAVON MÉDICINAL, (Savon Am ygdalili 

F, D. Gr. vj à Dj et même 3j en piluless 
A l’extér. eau de sayon, en lotion, fomentatii 


Elle entre dans les cataplasmes. Il ya aussi 
emplâtre de savon. 


P. Apéritif, fondant, résolutif. 

SAXIFRAGE , Saxifraga granulata , D 
and. digyn. Saxif. { Plante entière po 
ticuliérement la racine. ) 

F. D. Décoct. 3 8 à 3j par #bij d’eau. 

P. Diurétique. 
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Scasieuse , Scabiosa arvensis , S. Suc- 
sa, Tétrand. monogyn. Dipsac. (Racine, 
eur.) 

F. D, Racine, béta 38 à 3j. — Décoct. 
j à%i par bij d’eau. — Sue, 3ij à 3iv. — 
xtrait, 9j à 2j. — Fleur, poudre, 38 à,3j. 
- Infusion, manip. j par bij d’eau. — Eau 
istil. 41 à 3iv. — 4 l’exter. einen de ca- 
\plasme. 

P. Diaphorétique , résolutive. 

ScammonÉe, Convolvulus Scammonta, 
entand. monogyn. Convol. Asie. ( Gom- 
1e-Résine. } 

F. D. En substance, gr. vj à xviij , rarement 
$ en pilules.—Résine, gr. vj à xij en pilules, 
u dans une émulsion. — Sirop, 3ij à 31. — 
‘einture, gite iv à x.’ 

P. Purgatif drastique. 

OBs. Pour en diminuer l’activité on l’u- 
it au coing, À la rose, au soufre, à la 
églisse , etc. Elle prend alors le nom de 
Diagrède cydonié, soufré, glycirrhizé, etc. 
Jose gr. vj à xv. La scammonce d’Alep 
st plus estimée que celle de Smyrne. 


( 
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 SciLLE , Scilla maritima, Hexand. 11 
nogyn. Liliac. Europ. ( Bulbe. ) 

F. D. Poudre, gr. ij à iv. — Extrait, gr. jèà 
— Vin, 38 à 3j en plusieurs prises.—Vinaïiyi 
31 à 3j plusieurs fois lejour.—Oximel, 3 $aà 
— Teinture, Dj à 3ij dans une potion. —Mii 
en layvement, 3j à 3ij. 

P. Diurétique, expectorante. 

Obs. La scille, en poudre est émétice 

à la dose de gr. iv à viij. 

SGOLOPENDRE, Asplenium Scolope 
drium,Cryptogam. Foug. Europ.(Feuilll 

F. D. Infusion, manip. j par Hbij d’eau... 

P. Diurétique , Astringente. | 

Obs. Peu usitée. 

SCORDIUM, VOY. GERMANDRÉE AQU 
TIQUE. | 

SCORSONERE , Scorzonera Hispanica ' 
S. humilis. Syngén. poly gam. ég. Chice 
Franc. ( Racine. ) 

F. D. Décoct. 3 j à 31j par bij. — Eau di 
til. Zi] à iv. — Extrait, 38 à 3ij. 

P. Diaphorétique , diurétique. 

Obs. Plutôt aliment.que médicament... 
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SerorautaiRe , Serophularia nodosa, 
Didynam. angiosperm., Person. Franc. (Ra- 
cine , feuille, ) 

#. D. Décoct. 58 à 3ij par bij d'eau, — 
A l’extér. lotion, fomentation, cataplasme, 

P. Tonique , sudorifique, résolutive. 

Obs. Peu usitée ; il en est de même de 
a Scrophulaire aquatique. S. aquatica. 

SÉBESTES, Cordia Myxa, Pentand, mo- 
10gyn. Sébesten. Afriq. { Fruit. \ 

F. D. Décoction, ne xij à xx par 15 ij d’eau, 

P. Adoucissantes , pectorales, laxatives. 

Obs. Peu usitées. 

SEL D'ABINTHE, PV. CARBONATE DE po-. 
'ASSE. 

— AMMONIAC , Voy. MuriATE D’ammo- 
IAQUE. 

— DE BENJOIN, Ÿ. AGIDE BENZOÏQUE. 

— DE CANAL , V. Surrare 

=— CATHARTIQUE AMER, . MAGNÉSIE. 
"T DE GOLCHOTAR, Ÿ”. SULFATE DE FER. 
—— COMMUN , #7. MuRiATE DE soupe. 


"— DIGESTIF, P. Muriare DE poTAssE, 
| | 19 


* 
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SEL DE DUOBUS, Ÿ”. SULFATE DE POTASSS 

— D'EPSOM ANGLAIS , Ÿ. SULFATE 11 
MAGNÉSIE. 

— D’EPSOM DE LORRAINE, Ÿ7, SuLrFAï 
DE SOUDE. 

= ESSENT. DE TARTRE , /. ACIDE TAU 
TARIQUE. 

— FÉBRIFUGE DE SyLvVius, }. Muria" 
DE POTASSE. | 

— FIXE D'AMMONIAQUE, V. Munrias 
DE CHAUX. 

— DE GLAUBER, Ÿ, SULFATE DE SOU 

— MARIN, /’. MURIATE DE SOUDE. | 

— MARIN CALCAIRE, Voy. MURIATE 1! 
CHAUX. 

— D’OSEILLE, W. OXALATE ACIDULE !| 
POTASSE. 

— POLYCHRESTE , W. TARTRATE DE PP 
TASSE ET DE SOUDE. 

— DE PRUNELLE, W, NITRATE DE PÈ 
TASSE FONDU. 

— DE LA RoCnELLE, W: TaRTRATE | 
POTASSE ET DE SOUDE. 
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SEL DE SATURNE, P. ÂCÉTATE DE PLOMB. 
— SÉDATIF DE Homperc , F7 ie 

BORACIQUE. 

— DE SEDLITZ V. SuzratE Dx ma- 

GNÉSIE. 

— DE SEIGNETTE , PV. T'ARTRATE DE po- 

TASSE ET DE SOUDE. 

— DE SOUDE , Ÿ. CARBONATE DE SOUDE. 
— DETARTRE, Ÿ. CARBONATE DE POTASSE. 
— VÉGÉTAL, PV. TARTRATE DE POTASSE. 


— Vozartiz , V. CARBONATE D'AMMo- 
NIAQUE. 


SEMEN-CONTRA, Artemisia-contra “4 
Santonica, A. Judaïca , Singén. PAR 
superfl. Ch Asie, Afriq. ( Graine. ) 

F. D. Poudre, Dj à 8j. —Infus. 3j à 3ii 
par fb}j d’eau, de fois par jour, — Teinture, 
S.à 3]. 

P. Tonique , vermifuge. 

Obs. Remplacée avec avantage par la 


graine de |’ Artemisia Campestris. 


SEMENTINE, W. SEMEN-CONTRA. 


6. PHARMACOLOGIE. 

.!: SÉNÉ, Cassia Senna, Décand. monté 
gyn. Légumin. Afriq. ae. Cultivé ea 
Italie. ( Feuille, follicule. ) 

F, D. Poudre, 5j à 3j et rarement 3j. — 
Jofus. 3ij à 38 par 3 v d’eau. — Teinturee 
3j à 3ij. — En lavement ; 3iÿà3f. 

P. Purgatif. 

Obs. On le prescrit rarement seul. Lee 
. Jollicules purgent plus doucement que lee 
feuilles. 

SÉNEVÉ , Sinapis nigra, S.alba, Tétres 
dyn. Siliqueus. Crucif. Franc. (Grec 
, Æ. D. En substance, cochl. iij à iv pendari 
Papyrexie. — Farine, RCIRL ij à ii] dans u 
lavement. — 4 l’extér. Farine avec le vinaigri 


en cätaplasme S'IRApLerie) $ 5} à 31iv dans ui 
pédiluve. À 


P. Fébrifuge, excitant, Fubéfdné 

Obs. La graine entre dans quelque 
composés officinaux. 

SERPENTAIRE DE VIRGINIE, Aritolochül 
Serpentaria, Gynand. hexand. Asar. @ : 
cine. }) 


F. D, Poudre, 3j à 58.—Infus. 3j à 35 


æ 
… 1 
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par tb] d’eau ou de vin. — Extrait, 5j à 38 
et même 3]. — 4 l’extér. gargarisme. 
P. Tonique , fébrifuge, diaphorétique. 
SERPOLET, T'hymus Serpyllum | Didy- 
nam. gymnosp. Lab. Franc. ( Sommités. ) 


f. D. Poudre, Dj à 38.—Infus. 5ij x 38 
par bij d’eau. — Huile essent. gite ; 1] à vi}. — 
A Vexter. vapeur, lotion, foméntation ; bain, 


?. Stomachique , stimulant, 

OBs. Peu usité. La/wariétc Serpyllum 
fous citriodore, ést usitée quelquefois dans: 
les bains. | 

SIMAROUBA, Quassia monoïca, vel Q. 
Simaruba , Décand. monogyu. Tulipif. 
Amérig. ( Ecorce. ) 


F. D. Poudre, j à 38.— Décoct. 3j à 3iij 
ar ibij d’eau. — Sirop, 3ij à 3ij. —Teinture, 
15 à 3ij.— Extraic, 3 8 à 3j et même di]. 

P.Tonique, astringent, fébrifuge, quel- 
quefois vomitif, 

Obs. T'rès-usité. 
SOLDANELLE ; Convolyulus Soldanella, 
% 18* 


LUNA 


AS 
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Pentand. monogyn. Convolvul. Europa 
( Herbe. } 

F. D. Poudre, 9j à 38.— Infus. 3j à 33 
par Îbij d’eau. — Suc, 3j à 38. 

P. Purgative, hydragogue. 

Obs. Peu usitée.. 

Sox, écorce de la graine du Zriticw 
hybernum.ei du 7. Æstivum, Triama 
digyn. in. Franc. cult. 

F. D. P. Décoction, comme émolliem 
en layement, fon lon, lotion , bain. — ]] 
cataplasme. | | 

SoucueT, Cyperus longus, Trian} 
digyn. Cypéroïd. Franc. ( Racine.) 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Infus. 3j à 
par bij d’eau ou de vin. | 

P. Apéritif, diurétique, emménn 
gogue. à 

Obs. Peu usité. On emploie aussi. 
racine du souchet ou safran des Indes 
Curcuma longa, à a même dose et dan 


les mêmes cas. 
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Soupe , ( Deutoxide de sodium.) 
F. D. P. Mélée à 8 ou ro parties d’axonge, 
dans le traitement de la teigne Pure, comme 
caustique. 


_Sourre susimé, ( Fleurs de soufre.) 


F. D, Poudre, gr. xij à Dj et même 3 j seule 
ou dans un extrait. — Pastilles, 3j à 38R.— 
Baumes de soufre anisé, succiné, térében- 
thiné,, etc., D] à 3].— 4 Pextér. dans l’axonge 
en friction , en bain fumigatoire partiel-ou gé- 
uéral. 

P. Diaphorétique, expectorant, exci- 
tant. | 
Cas part. Gale, dartres, asthme humide. 

SOUFRE DORÉ D'ANTIMOIRE, #0. AN 
TIMOINE. | F | 

SQUINE , Srulax China, Dioéc. héxand. 
Smilac. Asie. Amériq. ( Racine.) 
FD. Poudre, 38 à 3j.— Décoct. 3 ij à 3üij 
par 1bij d’eau. — Extrait, 9j à 3]. 

P. Sudorifique. 

Obs. Un des 4 bois sudorifiques. 


STAPHISAIGRE , Delphinium Staphisa- 
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gria, Polyand. trigyn. Renoncul. Frans 
( Graine.) 4 


F. D. Poudre, gr. vi] à xv.— 4 l’extee 
poudre sèche en décoction ou incorporé dan 
l’axonge ou l'huile d’olives. 


P. Purgatif, vermifuge, antipsoriques. 

Obs. Il n’est usité qu’à l'extérieur dam 
les affections pédiculaires et la gale. 

STÉGHAS, Lavandula Stæchuas, Didynamn 
gymnosp. Lab. Franc. (Feuille, particu 
lièrement la fleur. ) 


F. D. Poudre, 5j à 38. —Infusion, pini 
ij à ii] par bij d’eau. — Sirop, 3ijà Zi. | 
 P. Stimulant, antispasmodique. 

RE Voy. PoWmE ÉPINEUSE 

Sryrax pexsoiw Voy. BaUME BENJoI 
ET AGIDE BENZOÏQUE. 

SUBLIMÉ CORROSIF, Voy. MURIATE 2! 
MERCURE SUR OXIDÉ. 

— DOUX, Voy. MURIATE DE MERCUR! 
DOUX. 


SUCCIN, V0Y. ÂMBRE JAUNE, 
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Sucre , Saccharum officinarum, Triand. 
igyn. Gramin. Indes orient. et occident. 

F. D. P. Dose, Q. V. adoucissant. Employé 
our édulcorer les boissons. Il entre dans les 
rops, conserves , pâtes, etc. 

— DE LAIT. Dissous dans l’eau, il est 
uelquefois employé au lieu du petit-lait ; 
ais il n’en possède pas les qualités. 

— DE SATURNE, Ÿ. AGCÉTATE DE PLOMr. 

SULFATE ACIDE D'ALUMINE ÉT DE PO- 
ASSE , Voy. ALun. 

+ DE QUIVRE, ( Vitriol bleu, Sur-deuto- 
ilfate de cuivre.) k | 
F. D. + à + grain en pilules ou dans une 
iSson mucilagineuse.— 4 lextér. pur, comme 
thérétique. — 9j à 3 par 5j d’eau, en in- 
ction. 

P. Stimulant astrin- 
nt , Caustique. 

Cas part. Epilepsie, blennorrhée. 

Obs. Dangereux à l’intérieur. 

"DE GUIVRE AMMONIACE , ( Deuto-sul- 
te de cuivre et d'ammoniaque. ) 


arêi 
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UE É : \\ 
F. D. 5 à de grain, progressivement gr... 
et même gr. iv mêlé avec du sucre, en poudd 
ouen pilules. 


P. Antispasmodique. 

Cas, Dart. Epilepsie, chorée. 

Obs. Dangereux. 

SULFATE pe FER, ( Vitriol vert, Prott 


sulfate de fer.) 


F, D. Poudre, gr. vj à xviij en pilules. 
3RA 2 33 par bij d’eau ou dan$ une potion. 
Double dose dans un lavement. — 4 l’extt 


en lotion, collyre, fomentation. 


Obs. Comme fébrifage , on en a qu} 
quefois donné 58 à 5} en poudre ou 


. pilules, pendant l’apyrexie. 


— DE MAGNESIE, (Sel de Sedlitz, Pros 
sulfate de magnésium. ) 

— DE POTASSE, (Sel de duobus , Deux 
sulfate de potassium. ) 


— DE souper, (Sel de Glauber, Deuu 
sulfate de sodium. ) 


7, D. P. Des 5 espèces ci-dessus. Commefl} 


î 


je 
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atif, FR à Zij dans 3v à bij d’eau ou dans 
ne Ducs purgative. 

SULFATEDE zING, (Vitriol blanc, Deuto- 
ulfaie de zinc. 

Æ. D. Gr. ij à iv en pilules ou dans une 
otion. — Comme émétique, gr. VIE De 
 ’extér. collyre, gr. iv par 3j de liquide, — 
jection, Dj à 3j par Hbj d’eau. 

P. Vomitif, astringent , excitant. 

Obs. Peu usité à l’intérieur. 

SULFITE SULFURÉ de soude, ( Deuto- 


ilfite sulfuré de sodium. ) 


F, D, En pilules, gr. xviij à 38. 

P. Sudorifique, diaphorétique. 

Cas part. Dartres. 

Obs. 11 purge légèrement à la dose de 
ij à 3 vj. 

SULFURE D’ANTIMOINE  Chétimoine cru:) 
F. D. Gr. vüj à 3J et plus. , 
P. Vomitif infidèle ; abandon 


= D'ARSENIC JAUNE OU ROUGE, ( Orpi- 
ent, Réalgar. ) , 


Une. Juusités en France. 
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SULFURE NOIR DE MERCURE, ( Ethice 
minéral. ) 


F. D. Gr. vj à Dj et même 3j mtlé à uw 
poudre ou à un électuaire. 


P. Antisy philitique. 
Obs. Peu employé. 
— ROUGE DE MERCURE , ( Cinabre. ) 


F. D. Gr. ij à xij mélé à une poudre ou à1 
électuaire. — 4 l’extér, mêlé à l’axonge, 
bain fumigatoire. 


P. Comme le précédent. 


{ 
Obs. Les sulfures de mercure ne sch 


guère employés qu’en bains fumigatoiret 
Ja dose pour chaque bain est de 3j à 35 
On fait prendre de 20 jusqu’à 30 ba 
pouruntraitement. Le sulfure rouge entk 
dans quelques composés oflicinaux. 


POTASSE , ( Sulfure de Potci 
sium. mn) 


1 


F. D. Cr. v] à xviij mélé à une poudre : 
à un extrait, en deux prises, — Sirop , 21 à 35 
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— À l'extér. lotion, linim 
fumigatoire. 


325 
ent, bain liquide ou 


ja Sudorifique, diaphorétique, excilant. 
_ Cas part. Dartres, gale, Croup, ça- 
tarrhe pulmonaire chronique, 


- Obs. On peut remplacer le sulfure de 

poiasse surtout à l'extérieur » Par les sul 

fures de chaux » de fer , de soude » etc. 
SUREAU | Sambucus “gra, Pentand. 


rigyn. Caprifol. Franc. (Seconde écorce $ 
euille , fleur , baies. ) 


F, D.É Corce fraiche, à 
ù À ij d’eau.—Suc, 36à23 üj.— Fleur, poudre, 
5 à 3j. —Infusion, pince. ij à ji; par bij d’eau. 
— Vinaigre, 38 à 3]. — Baies, rob, 3ijà 3g 
t même 3ij.__ 4 p exter, feuille 
lasme. — Fleur, layement 
mentation , bain. 


écoct. 7 fà 3jpar3y 


» EN cata- 
» Yapeur, lotion, 


P. Ecorce,  Purgative, diurétique. Fleur, 
uille , baies, sudorifiques , diaphoréti- 
ues , résolutives, 

Obs. Ecorce, yantée par 


Sydenham > dans 
hydropisie. 


17 
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Sureau (petit), Voy. Hikszr: à 


L: Va0b52, 
k 
Tasac, Nicotiana abacim ; Pentand 
monogyn. Solan. Franc. Cult. (Feuilles. 


F. D. Teinture, 3j à 3 $.— Sirop, 3ijà 41 
— Extrait, comme altérant, gr. j à 1Y,; com 
émétique, gr. 1v à xi]. — A l'extér. en Re + 


fumigation , lotion. 


P. Purgatif , émétique , nargotique.; ski 
mulant. | 
Obs. Peu usité à l’intérieur. On le pre: 


criten infusion comme émétique à à la do) 


de 5j à 3% 8 dans 3 vj d’eau en 2 ou 3 prise: 
Tavourer, Thlaspi Bursa pastoris 
tradyn. silicul. Crucif. Franc. ( Feuille: : 
F. D. Poudre, 38 à 3j.— Infusion, mani 
j à üj par tbij d’eau ou de vin. 
P. Antiscorbutique , légèrement astrni 
gent. 
Obs. Peu usité. Il en est de même 
la Monnoyère ( Zlaspi arvense. ) 


\ 
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» Tamarins, Tamarindus Indica, Triand. 
monogyn. hésité. Inde.(Pulpe au fruit.) 
F. D. Décoct. 3j à 3ij par bij d’eau. — 
On donne la même dose dans 3v d’eau. — On 
peut aussi en faire prendre en bols, de 3jà3 f. 
P. Purg atif doux. 


Famarise, Tamarix Gallica, Pentand. 
pentagyn. Portulac. Franc. (Ecorce.) 


F. D. Poudre, 3; à 3]. ns à 38 à 3] 
par 15 ij d’eau. 


P. Fébrifuge, astringent. 
Taxaisie , Tanacetum vulgare, Syngén. 
Jolysam. ca ARE Pos (Som- 


mités » Braine. ) 


F. D. Sommités , poudre, 3 6 à Big. —Infu- 
ion, manip. j à ij par {bij d’eau ou de vin:—Suc, 
1], à 3j. — Graine, poudre, gr. xij à Dj. — 
nfus, 3ij à 38 par #b8 d’eau ou de lait, — 
1 l'extér. lotion, fomentation, bain. 


P. Emménagogue, vermifuge, tonique. 
Obs. La gr aine est particulier ement usi- 
ée comme vermifuge, à 
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TARTRATE AGIDULE DE porassE,( Crérna 
de tartre, Sur - deuto -tartrate de potass 
-Sium. ) 

F. D. Poudre, 38 à 3ij.— Rendu solubll 
au moyen d’un 8 d'acide boracique, 3ij à 4 
dans % v ou fbij d’eau. 

P. Diurétique , rafraîchissant, purgatif.. 

TARTRATE DE POTASsE , ( Sel végétall 
Deuto-tartrate de potassium. 


F. D. P. Comme le précédent. 


— DE POTASSE ANTIMONIÉ , (Emétiques 
Deuto-tartrate de potassium et de protco 
æide d’ antimoine.) 


F. D. Comme purgatif, gr. 8 à gr. i pa 
bij d’eau; comme émétique, gr. ij à iv par 
tbj d'eau ( par verres de demi-heure en dem 
heure) ; ou dans une potion calmante, à prendik 
par cuillerées. — Vin, 3ij à 3iy en layement 
et très-rarement pris par la bouche comme 
émétique, 3 à 3]. 

P. Purgatif, émétique. 

— DE POTASSE ET DE FER, Deuto-tam 
trate de potassium et de fer. ) 
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F. D. Gr. xi à Dj et même 38 en poudre, 
pilules ou potion. — 4 l'extér. dissous dans 
l’eau, en fomentation. 

P. Süimulant » tonique, astringent. 

Obs. Il existe dans les pharmacies 4 pré- 
parations de ce sel, qui ne différent entre 
elles que par la plus ou moins grande 
Juantité de fer qu'elles contiennent MR Le 
Fartre chalybé; 2°, T: inture de marstarta. 
46 ; 3°, Turtre martial soluble ; 4°. Boule 
le mars où de Nancy. 

TaRTRATE DE porasse grpe SOUDE, (Sel 


le Seignette, Deutotarirate de Potassium 
t de sodium. 

F. D. 3ij13; par bij d’eau, 

P Diurétique, purgatif, 

TarTRe STIBIÉ, Woy. TARTRATE Dr po- 


ASSE ANTIMONIÉ, 


4 


MARTIAL, } Voy. rarrrare DE PO- 
7 SHALYBE, À rasse proper FER. 
T'ÉRÉBENTMNE DE Cu1o, suc du Pistacia 


crebinthus , Dioéc. pentand. Térébenth, 
ur op, 


‘ N rap 
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F. D. Gr. vjà Dj et quelquefois 3j en pri 
lules, ou dans une potion, dissoute avec Le jaurs 
. d'œuf. — En lavement, 3j à:3ij dissoute ce 
_même.— Huile essent: gite iv à viij dans uxi 


potion. 


P. Diurétique, expectorante ; astriii 
gente. | 
Obs. Elle entre dans beaucoup de com 


posés officinaux. 


Tériésenrune DE Copant , suc du Cu 
païfera_ officinalis. Décand. monogyÿ 
Légumin. Amér. 

1 

F. D. Gte viij à 38 et même 3] en pilua 
avec une poudre et du sucre, ou dans une f} 
tion, dissoute avec le jaune d’œuf ou l’alcos 
— A Pextér. en injection. 


P. Astringente, diurétique, expech 
rante. 


png La Mecque, suc de l’Amyris O}} 
balsamum. Octand. monogyn. Térébeni 
Asie. Q 


# 
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D. Gîte viij à 38 en pilules où dans une 
Dotion dissoute avec le] jaune d'œuf. 

P,Æmménagogue, diurétique. 

Obs. Peu üsitée > très-rare, 

D 'TÉRÉRENTUINE-DE Venise, ‘suc du Pinus 
Larix, Monoéc. monadelph. Conif. 

OL On l’employe quelquefois À la 
tte de la térébenthine de Chio. : Elle 
entre dans beaucoup d’onguens, 

lTERRE CIMOLÉE DES COUTELiERS. 

Usitée à l'extérieur en épithème, comme 
tonique , résolutive , asiringente. 


— pu Japon, 97. CAcHow. 

— FOLIÉE DE TARTRE, Woy. AcÉtaTE 
DE POTASSE. 

+ FOLIÉE ee V. AcÉrarr 
DE MERCURE. 

Tné, Thea bocha, T. viridis “épuré 
monogyn. Hespér. ksle, Amér.( Feuille. ) 

F. D. Infusion » PinC. ij à üij par Ibij d’eau, 
AE Diaphorétique, dinrétique, stimulant 
du système nerveux, 


Li 
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Tuym, Thymus vulgaris, Didynanr. . 
gymnosp. Lab. Franc. (Sommités. ) 


© FD. Poudre, Djx35 8, Infus. 3j à Sijparttij; 
d'eau.—Eaudistil, à ij à iv.—Alcool , 2823 j.. 
— Huile essent. gtte ji; à Vij.—Extrait , Dj à 3 6. 
— À l'extér. lotion, fomentation > Yapeur , bain, . 
P. Stimulant, 


L2 e 
Stomachique | carmi-- 
natif. 

TayméLée, Voy. Garou. 


Tieuz , Tilia Europæa ; Polyand.. 
monogyn. Tiliac. Franc. (Fleur. ) | 
F. D. Infusion, pince. ij à iij par {bij d’eau. ‘ 
— Eau distil. 3jj à ziv. | 
P. Calmant, antispasmodique. | 


Tormextizze, Tormentilla erecta, Icos- 
and, polygyn. Rosac. France. | 

F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoet. HREST 
par bij d’eau. — Suc, 38 à 
Djàa3f. 

P. Astringente, 

TorruE. (Chair de) 


F. D. Décoct. 8 à b}j par ibij d'eau. —- 
Sirop, 5ij à 3ij. 


3 i]. — Extrait, 


Ps 
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P. Adoucissante, pectorale. 

ToxiconEnpron, ARhus radicans , R. 
Toxicodendron, Pentand. trigyn. T'éré- 
benth. Amériq. Fée. cult. ( Feuille.) 

F. D. Extrait, gr. x à Dj, progressivement, 
3}, 3ij et même 3j, ordinairement dans une 
tasse de lait de chèvre. (Peyrilhe.) 

P. Tonique, antispasmodique, 

Cas part, Paralysie, dartres. 

_ Obs. Très-dangereux. 

TRÈFLE d’eau, Menyanthes trifoliata, 
Pentand. monogyn. Gentian. Franc. {Ra- 
cine, feuille. ) 

F. D. Racine, décoct. 3ij à 38 par Hi 
d’eau. — Feuille, infus. 38 à 3j par tb ij d’eau. 
— Extrait, 9j à Bi. — Suc, 3ij à 3 ü. 

: P. Tonique, fébrifuge, antiscorbutique. 

Lussirs MINÉRAL, ( Sulfate de mercure 
jaune, Sous-deuto-sulfate de mercure.) 

F. D. Comme altérant, gr. $ à gr. j uni au 
camphre ; comme émétique, gr. ij à vj. 

P. Flu émétique , pur- 
gatif, 

19* 
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Obs. Peu usité ; il était particulièremenn 
recommandé dans la rage. | 

Turgirn VÉGÉTAL, Convolvulus Turr 
pethum , Pentand. monogyn. Convolvull 
Inde. (Racine. ) 

F. D. Poudre, gr. x à 5j et même 3]. — 
Décoct. 2j à 3ij paribj d’eau (par verres jusqui 
effet purgatif). — Résine, gr, iv à xvii], —: 
lextér. poudre , pinc. j comme sternutatoire.. 

P. Purgatif infidele, 

Obs. Peu usité. | 

Tussinace, Tussilago Farfara, Syngén 
polygam. superfl. Corymbif. Fran. (Plant 
entière, particulièrement la fleur. ) | 

F. D. Racine, décoct. 3j à 3 1j par ibij d’eau 
— Fleur, Infasion, pinc: j à iijpar bij d’eaut 
Sirop, 3ij à 3]. — Feuille; Infusion, man 
nip. j par ibij d’eau.— Suc, 3ij à 3iij: — 
* Pextér. lotion , fomentation. 

P. Adoucissant, pectoral, 

Obs. On fameles feuilles desséchées em 
guise de tabac. | | 

Lure , ( Cadmie des fourneaux. } C’est 
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un oxide formé de zinc, de cuivre etd’é- 
iain. \ 

Usitée à l'extérieur en poudre dans les 
collyres secs. — Elle entre dans des on- 
guens et des emplâtres, comme excitant, 


. 


VaLéRiane, Valeriana officinaks, 
LA) É #4 gr + Û a { LA (l 
Triand. monogyn. Dypsac. Franc. {Ra 
cine.) | 

F. D. Poudre, 38 à 3 et même 3ij. — 
Infusion ou den daïis un vaisseau fermé, 
21] à 34 par bij d'eau. Teinture , 38 à 3 
— Extrait, gr. xij.à 3 $etmême Dj. — lexter. 
pinc. j comme sternutatoire. 


“P. Stimulante, tonique, antispasmo- 
dique. 
‘Obs. On peut lui bbVes la grande 
Vaälériane (Waleriana Phu.), quoiqu’elle 
Do moins de vertus. 
Vanier; Epidendrum Vanilla, Gyn- 
aid: nés Orchid, Indes. à ) 


«7 \ 
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ÆF. D. Poudre, gr. VJ à xij et 38. — Enfin 
3j à 3ij par bij d’eau. 

P. Stimulante, stomachique. 

Obs. Peu usitée ; elle entre dans Ia com 
fection du chocolat. 

Veau. (chair, poumon de) 

F. D. Chair, décoct. 5£ par fbij d’eau 
— Poumon, F5 $ par Hi] d’eau.—Sirop, 3ij à 31 
P. Délayant, adoucissant , Pectoral. 

Vérar, Erysimum officinate , l'étradyn 
siliq. Crucif. Franc. (Herbe; graine. ) 

F. D. Herbe, poudre , 38 à 3j. — Infusiorp 
manip. j par fbij d’eau. — Sirop, 3ij à 3il 
—Suc, 38 à 5ij. — Graine, poudre, Dj à 34! 
— Décoct. 3ij à 38 par bij d’eau. 

P. Herbe, Süimulante, pectorale ; graines 


antiscorbutique. 


VerDer, Voy. AGÉTATE DE cuivre. 
 VERMIGULAIRE BRULANTE , Woy. Jour 
BARBE. | 
VÉRONIQUE, Veronica officinaliss 
Diand.monogyn. Rhinant.Fran.(Feuillez 


= 
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F. D. Poudre, 38 à 3j. — Infusion, pine. 
ij à iij par bij d’eau, — Eau distil. 3j à 3 iv. 
— Sirop, 3ij à 3ij. — Extrait, 9j à 3j. — Con- 
serve, 3j à 31]. — Suc, 3j à 3i]. — À l’exter. 
vapeur, lotion, fomentation, bain. 

P. Stimulante, tonique, astringente. 

Obs. Peu usitée, quoique très-vantée 
par quelques auteurs. 

Verveine , Werbena officinalis , Diand. 
monogyn. Péas Franc. (Ses ) 

F. D. Infusion, pince. ij à ïij par bij d’eau. 
— Eau distil. 3ij.à 3j. — Sue, 3j à 3i. — 
#4 l’exter. en cataplasme, lotion, fomentation, 
bain. 

P. Tonique, astringente, rubéfiante, 

Obs. Peu usitée. 

Vir ARGENT, V’oy. Mercure. 

Vice, Witis winifera, Pentand. mo- 
nogyn. Sarmentac. Franc. (Fruit dessé- 
ché. ) 

F. D. Décoct. 5} à 3 ij par HDi d’eau, 

P. Adoucissant, pectoral. 

OBs. On emploie souvent les raisins de 
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Corinthe, fruits du Vitis apyrena: Poun 
les autres produits de la vigne, voyés 
vins, vinaigre. 

ViaxEe BLANCHE, Voy. BRyxonwr. 

— SAUVAGE, Cissampelos Pareira 
Dioéc. monadelph. Ménisper. Amériq 
(Racine. ) 


F. D. Poudre, 3j à 3 f.— Décoct. 5 ij à 34 
par bij d’eau. — Extrait, Dj à 38. 


P. Diurétique, fébrifuge. 

Vins. | 

Vins sucrés amers. D'Alicante, du Cap 
de Madère, de Malaga, de Malvoisie. | 

P. Toniques, cordiaux. 

— acidules alcooliques. De Bourgognee 
de Champagne méridionale, de Mâcon, etel 

P, Toniques. | 

— extracto-alcooliques. De Bordeaux 
de Pontac, de Roussillon, | 

P. Toniques, astringens. 

— acidules et peu alcooliques. D'Arboiss 
de Champagne, de l’Orléanais, de W 


{ 
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Moselle, du Rhin. On peut rapporter à 
ce genre presque tous les vins blancs, 

P. Diurétiques , diaphorétiques. 

Obs. Les vins servent de véhicule à 
beaucoup de médicamens, 

Vinaicere. 

ÆF. D. 38 à 2ij par bij d'eau miellée, et 
mieux jusqu'a acidité agréable (Oxicrat ). — 
Sirop , 3] à 3iv. — 4 l’'extér. dans les garga- 
rismes, dans les layemens, en fomentation, 

vapeur, etc. ; 
P. Rafraichisiant, astringent , réper- 
cussif. 

Obs. Très-usité; il entre dans beaucoup 
de composés officinaux et sert de véhicule 
à beaucoup de médicamens. 

ViorerTe, Viola odorata, Syngén. 
monogam. Cistoid. Franc. (Planteentière.) 


F. D. Racine, poudre, gr. x à Dj et même 
38.— Décoct. 3j à 3iij par. fbij d’eau (par 
verres). — Graine, même dose. — Fleur, in- 
fusion, pinc. ij à üj par # ij d’eau. — Eau distil. 
8 ij à Ziv.— Sirop, 3 ij à 35. — Miel, 5ij à 3. 
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— Feuille, à l'extérieur en cataplasme, lotion',, 
fomentation.— Fleur, vapeur, lotion, etc. 

P. Racine, purgative ,émétique ; graines 
émétique , diurétique ; fleur, adoucissantes 
pectorale , laxative; feuille, émolliente, 

Obs. Elle est peu usitée comme émé“ 
tique. On peut la remplacer par le Yiolce 
Canina. | 

VioLETTE TRICOLORE , Viola tricolor:. 
(Plante entière. ) 


F. D. Racine, comme la précédente. — 
Fleur, infusion, pince. ij à äij par bij d’eaui 
— Sirop, 3 ij à 31]. — Feurlle, suc, 28 à Zij.l 

ä | 

P. Comme la précédente. , 


Cas part. Dartres. 
Virëre. ( Chair de) 


F. D. Poudre, 38 à 3j. — Décoct. 3 ij à 3ii 
par ibij d’eau. On y joint ordinairement dû 
veau ou du poulet.— Sirop, 3ij x ?j.—Vina 
3iv à 3 vij par jour. 


P. Stimulante , analeptique, aphrodii 
siaque. 


t 
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Obs. Elle entre dans beaucoup de com- 
)osés officinaux. 

ViTRIOLS DE CUIVRE, DE FER OU DE 
IARS , DE ZINC, VOy. SULFATES, 


Y. 
Vesre, Voy. Hièscr. 
Veux D’Écrevisses, Woy. Ecrevisses. 
Yvette, Voy. Iverre. 


dE 


Zépoure, Kæmpferia rotunda, Mon- 
nd. monogyn. Drymyrrh. Inde, (Ra- 


ine.) 


F. D. Poudre, 3 83 3j. —Teinture, 38 à 31]. 
- Extrait, Dj à 36. 


L 


P. Stimulanie, tonique, stomachique. 

Obs. Peu usitée; elle entre dans beau- 
oup de composés officinaux. 

Zac, peu ou point usité à l'état mé- 
allique, 


- 


342 PHARMACOLOGIE. 


Oxide blanc de zinc, (Fleurs de zinu 
Deutoxide de zinc.) 


" F.D.Gr.$, progressivement gr. xx et mênn 
en pilules, dans une conserve ou un extra 
— A V’exter. en liniment, 3 8 à 3j par 3j d’huil 


récente de lin. 
J 


P. Antispasmodique. 
Cas part. Epilepsie, chorée, coque 
luche. 


FIN DE LA 1° ° SECTION DE LA 11° PARTIL 


SECONDE PARTIE. 


ABRÉGÉ 


DE PHARMACOLOGIE. 


RAA RNA RAR AA AA AAA AR SNA AAA 


DEUXIÈME SECTION. 


DES MÉDICAMENS COMPOSÉS, 
OFFICINAUX ET MAGISTRAUX. 


A 


‘ 
ncoozs , Voy. Les substances qui entrent 
dans leur composition, Première section. 
ALoës viozar. (Officinal.) 
_ Dose. Gr. v] à 9]. 
Propriétés. Purgatif drastique. 
Observation. Peu usité seul ; il n’entre 
guère que dans les pilules aloétiques émol- 
lientes. 
… Aiüx rer pe Mynsicur, ou PILULES 
D'ALUN D'HELVÉTIUS. (Ofic.) 


D. Gr.vè 36. 


344 PHARMACOLOGIE. 


P. Astringent, diurétique. 
Cas particuliers. Hémorrhagies passivess 


APOZÈME ALTÉRANT COMMUN. 


2 Feuille de bourrache . 
———— de buglose ak LE . ® 
 ————— de scolopendre, re 
———— de chicorée . 
Faites bouillir légèrement, dans 
HadebmmMuURE ACCENTS 
Passez avec expression ; laissez reposer ; dé 
cantez et ajoutez par chaque livre : 
Sirop violat, de nénuphar ou d’orgeat, 35 
Faites-y dissoudre, ral 
Nitrate de potasse, sulfate de magnésie om 
de soude, Ni Le) 2 MURS D ARTS 


D. 5 iv à 3 vj, 3 ou 4 fois Le jour. 
P; Diaphorétique, diurétique. 


APOZÈME ANTISCORBUTIQUE. 


2 Racine de bardane . . . Cu 
———— d'aunée, . . . rs sil 
Eau commune , , . + D 


Faites bouillir et PPS à Hbiv 
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Versez cette décoction sur 


Racine deraifort. . es 
Feuilles de cresson. . . . . art 
——— de béccabunga. .., 4 
= de cochléaria \.. +. 


Laissez infuser et refroidir dans un vase de 
terre bien fermé ; passez avec expression ; ajou- 
tez à chaque Bi, 

Muriate d’ammoniaque. RAT gr. XV 

Birop de limons. , , ./. . 3j à 3ij 

D. 3iv à 3vj, plusieurs fois le i jour. 


APOZÈME FÉBRIFUGE. ( Lieutaud. ) 


24 Quinquina concassé . . , . . 3] 
D: commune. |," D, Qu Wii] 
Faites bouillir et réduire à bij 
Jettez la décoction sur 
Fleurs de camomille. . . .., manip. f 
Sommités de germandrée. , . . pinc. j 
Laissez infuser ; passez et ajoutez 
Sulfate de magnésie ou de soude. . 3. 
D. Par verres, pendant l’apyrexie. 


APOZÈME FÉBRIFUGE PURGATIF. 


4 Quinquina concassé . ,".".", , 2j 
Séné” e » + + e 4 eh CM % ï 3j 
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Sulfate de magnésie, ,,. . . è 4 
——— de soude. . -.  . . 
Eautcgmmune + ;: : 1 TSIARA ME #5 ii 
Faites bouillir et réduire à bi. 

Passez et ajoutez 

Sirop de pomme composé, . . . .' 3j} 

D: Par verres, d'heure en heure, pendam 
l’apyrexie. 


B. 


Baume D’ACGIER ou D’AIGUILLES. (Office. 


A Vexterieur, Q. S. en friction. 
P. Excitant. Obs. Abandonné. 
Baume achusrTiQue. ( Ofic.) 
| : | 
sr À Quelques gouttes sur du coton qu'on 
introduit dans les oreilles, 


P:: J'onique léger. Obs. Abandonné, 
Baume A re ( Offic.} 


D. Gr. ij à xvii. — À Pextér. on le fait ress 
pirer. 4 

P, Sümulant, aphrodisiaque, excitanil 

Obs. Peu usité. 


=“ 
SI 
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BAUME D'ARCÆUS. (Office. ) 
P: À l’extér. excitant, résolutif. 
Cas part. Ulcères atoniques , contusions. 
Baume nu Commanneur. ( Offic.) 
D. Gtie x à 28 dans une potion. — 4 l'exter. 
friction , fomentation , injection. 
P. Siomachique, carminatif, emména- 


gue , stimulant. 


Baume pe Conpom où DE LEcToUrE. 
/ 
fic.) 
D. Gt jà v sur du sucre. — 4 l'exter. fu- 


gation. 
P. Süumulant, sudorifique, désinfectant. 


Obs. Peu usités 

Baume DE FaoravenTi. ( Offic.) 

D. Gite iv à 9j dans une potion. — 4 l’extér. 
friction, fomentation, 

P. Stomachique, excitant. 


BAUME HYPNOTIQUE. (Office. ) 
Obs. Peu usité, employé seulement 
extérieur en friction aux narines; aux 


\ 
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tempes et aux poignets, comme calmam 


narcotique. Son emploi demande dd 
prudence. 


BAUME DE Jupe, Voy. Térépenrrs 
DE LA MECQUE , Première sect. 
Baume px Luücarez, (Office. ) 


D. 3j à 5ij ordinairement en piluléss 
A l'extér, rarement employé. 
P. Stimulant, astringent. 
Cas part. Catarrhe pulmonaire chroniqs 
BAUME DE LA Mecque, PoyaTÉnéen 
THINE DE LA MECQUE, Première sect. 
l 
T F 
Bat ME NERvAL. (Offic.) | 
A l’exter. en friction, comme excitant. 


Baume OPopetzpocr. (Offic. ) 

4 l'extér. eû friction comme excitant, 
Baume DE Parrina-Brava. (Ofic.) 
ARC UTE 

P. Diurétique, aphrodisiaque, 

Obs. Peu usité, , 


BauME Du Pérou » Foy. Première sec 


Le 
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Baume TRANQUILLE. (Offic.) | 
A l’extér, en friction, comme calmant, 
Obs. Il est prudent de ne employer 
qu'en friction, quoiqu’on l'ait donné en 
avement à la dose de 3j à 31. E 


BAUME VERT DE Merz ou ne FEvircer. 
Office. ) 


A lexter, comme excitant, cathérétique. 
Cas part. Ulcèresatoniques etfongueux. 
Baume De vi. (Æoffinann.) 

‘ Huile essent. de lavande 
7 de marjolainé, 
——— de girofle, Fa ARTE 
———— de macis. 
——— de canelle. 43 
+ -decitron, 
Huile essent. de rue, 
——— de succin. 


Alcool. , . AR NE L HAE A A 


-e e e e 


Méêlez et faites digérer dans un matras, 
qu'à dissolution Parfaite, en agitant de 
PPS en temps; filtrez et Conservez dans un 


on bien bouché. ad 
D, Gite x à 3 5 — 4 l'extér. en friction. 
20 
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P. Sudorifique , excitant. 
Cas part. Colique, dysenterie chronique 


Baume DE vie DE LE Lièvre ,ou ELix 


DE Sprixa. ( Offic.) 


D. Cochl. j à iij par jour. — À l'extér. 
épithème, 
P. Stomachique, vermifuge, purgatill 


Baume DE VixcEcuÈRE, Voy. B. 
Coxpom. 


BAUME VULNÉRAIRE ( Office.) 


A l'extér. en fomentation , comme résolutil 
su | 
Obs. Peu usité. 


Î 


Baume UNIVERSEL, V0y. BAUME 
ComMMANDEUR. 

B1ËRE DE QUINQUINA, DITE PROPHYI 
TIQUE. (Mutis.) 


2% Quinquina rouge . . . . , À k. : 
—— ue 15 LOS UC EE L 
mm — Jaune. + + + + 
PS AU SONNERIES SES AU LE 
MR LE SEE Sn 0 À F 


t À se 
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LAS ON Re SP 1 xxiv 
PONT ATISA UE ES AA PRE Er cb 
D. 2 à 3 verres par jour. 


P. Tônique, fébrifuge. 
DiÈRE SAPINÉTTE. 


25 Feuilles de cochléaria 4, . 3jàa3i 


DaCine decraifort. 2 2 du 2 31] 
Bolirgeonside "sapins Te 0 : 5] 


Biére ordinaire, 21 4 ‘à iv. 

Faites macérer, pendant 3 ou 4 jours, dans. 
un vase bien bouché ; passez. | 

D. Ziv, à ou 3 fois le jour. 

P. Tonique, antiscorbutique. 


Bièke sromacuiQue. 


74 Racine de raifort . . . . . 
Feuilles de cochléaria.. : 
——— de cresson. … , bte 
D de‘beccahunga  : #17" Je 
Pièré ordipaire...,….. : 00 k: ef. TDi 


Laissez macérer, pendant 24: LBUTES , dans 


nm vase ni Doude: passez. 
D. 2 à 3 verres par jour. à 
: 4 ns antiscorbutique. : 
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BisSCUITS PURGATIFS. 


Æ'Jalapren poudre! . 41% D. 0... 
ST nt Re EE 
RE in, SE 
CRU De ne, 
Faites 30 biscuits, qui contiennent chacum 

neuf grains et demi de jalap. 


D. n° j à n° n]. 
Obs. Usités pour purger les enfans. 
Biscuits VERMIFUGES. 


2% Semen-contra en poudre . . , . Es, 
Sucre en poudre. . . Posté UNS Zii 
ane ET. TENTE SR EE mt a 3; 
ETAT ER AR 1 Je PO ER  PR 
Huile essent. d’anis ou de citron, gtie vü}} 
Faites 12 biscuits, qui contiennent chacuu 
six grains de semeu-contra. 


D. Un le matin, un le soir, aux enfans. 


BLANC-MANGER. 


MiGreléetde corne de cerf …. .…. . :. 24h 
Juve. RNRSSREN SONORE: 1: 
. Amandes douces écorchées, . . . 


Eau de fleurs d'oranger, j 


. mn . « “ 
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Huile essent. de citron . . . gtte iv 
Zeste de citrons récens. . . , . 38. 
F.S. L. Une gelée à prendre par cuillerées. 


4 Analeptique. 
Cas part. Convalescences. 


Bois sunoririques, Woy. Gayac, Saz- 
SEPAREILLE, SQUINE , SASSAFRAS, 1°°° sect. 


Boisson anripaLocisriques. (Stoll.) 

25 Décoction d’orge mondé . . , .  tbij 
Duop desvinaignentt. LPS doi 
D. Une tasse toutes les heures. 

P. Délayante , rafraîchissante. 


BoissoN EMMÉNAGOGUE. 


#'Eimaille de.fer.. 4,751, 2e 28 

 Quinquina jaune pulyérisé. . ,. . ii} 
Vin rouge ou eau commune. . . . Hi]. 
Laissez infuser pendant 12 heures ; passez. 
D. Par cuillerée d'heure en heure, 


Boisson SUDORIFIQUE. 


Dayacirapé LL mi 
Palsepareile” An UT sa À} 
Builder. 


s e + C2 LÀ 
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Réclisse)efMilée. os. 4 cette TEE 


Eau .commune. ta A tr SEL ER 

Faites bouillir pendant une demi-heure, en-- 
suite ajoutez 

Semences de fenouil. . . . . … 31% 

D. 2 ou 3 tasses dans la journée. 


BoL ANTI-ASTHMATIQUE. 


9% Soufre sublimé et lavé . . . . 3] 


Aéide-benrdiquess : 72 TES Dr 
= BUCCINIQUEs . ei. ere = 34jl 
L'onmeé amiMOMiACe ie de LRU UNS 3 153 


Conserye d’aunée, Q. S. 
F. S. L. 36 bols. 
D. No üj dans la journée. 


Boz CONTRE LA CHLOROSE. 


% Oxide de fer noir OL RENE: . 


Safran en poudre. aa SE. VJ 
Rhubarbe pulvérisée. . . . . et 
Sulfate de potasse, . . . «a DJ 


Sirop d’absinthe, Q.S. | 

F. S. L. Un bol qu’on partagera en deux. 
prises. IL faut en continuer l'usage pendan£s 
plusieurs jours. 


Le 1e 
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:BoL conTrE LA FIÈVRE  QUARTE. , 


74 Quinquina en poudre SE 


L2 ” A 
Muriate d’ammoniaque. 


oder at 35 
Hiéra-picra ou sirop de gentian > Q.S. 
F. S. L. 12 bols. 


D. Deux par jour, unle matin  l'autrelegoir. 
Por CONTRE LES MALADIES DEF LA PEAU. 


f Soufre sublimé et lavé... . + cbigr. x 
Muriate de mercnre doux "En Le É 
Extrait de fameterre, È FR END 
Sirop de fumeterre, Q:5. 

F. S. L. Un bol à prendre le matin, Il faat 

à continuer l’usage pendant ARE 


Cas part. Galé, dartres. 
Bor. FÉDBRIFUGE. 


Quinquina en poudre . . . . 5 
Nitrate de potasse. 5. + +49 i} 
Sirop d’absinthe , GO. S. 

F. S. L. Trente-deux bols. 
D. Deux par jour, un matin et soir, 
Bor EMmMÉNacoGur. 
ROME fl ENT COR 
Aloès succotrin . “© en . SE. Vi} 


safran de Gatinais Up TA gr 1v 
Te de Sabine. M4 0 rem 
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Sirop d'absinthe, Q.S. 
F.S. L. Un bol, à prendre en une ou deux foiss 


Boz FORTIFIANT. 


2% Poudre de serpentaire de Virginie ue, | 
——— de contrayerva. À mé: : 
Acide succinique. . . ‘BTE 
Sirop de fleurs d’oranger , Q. $. 


Faites deux bols, à prendre en deux fois. 
Bo purcaTir. ( D° Albert.) 


% Rhubarbe pulvérisée. . . . . 
Jalap pulvérisé . ne 
Tartrate acidule de potasse. + , . 12 
Faites des pilules de quatre grains. | 
D. 2 toutes les heures, jusqu’à eflet purgal! 


Boz sromacniQue. ( Desboïs. }, 


2% Poudre de gentiane. | 
——— de zédoaire. , - : . faagr. 
_——— de safran 
Baume de Copahu. 
Elixir de propriété. « ... . . . 84e 
Sirop de Menthe, Q+5. 

F. S. L. 24 bols. 
#D, Six par jour , en 3 fois. 
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BouizLon AMERr. 
2% Rouelle de veau . . . : . 7 4 468 


Quinquina concassé. DM A SUV E 31 


: è aa manip. j 


Sommités de petite centaurée 


Feuilles de fumeterre . . 


Paucommune. "11e" tt ba. 
F. S. L. Un bouillon; passer. 
D. 2 ou 3 tasses par jour, pendant l’apyrexie. 


P. Fébrifuge. 


BouiLLon PECTORAr. 


D IOn de veau 2/1 [x 
PAOU TOURÉ since nd" à sa 15 6 
Feuilles de pulmonaire. . . manip. j 
Eau commune, , , + 6. RIRE 


F. S. L. Un bowillon ; Passez; ajoutez par 
chaque tasse une cuillerée de sirop de gomme. 
D. Une tasse matin et soir. 


C. 


CaAcnou À F'AMPRE GRIS, À LA VIOLETTE, 
A LA FLEUR D'ORANGER, À LA CANELLE >) À 
LA RÉGLISSE, etc. 

D. Gr.iv 238. 

P. Stomachique, astringent. 
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-HCATAPLASME ANODIN. ( 
Ne de pain blanc. --1..7, LOUER 
“Lait de vache .‘\. ... este s ER 
Faites cuire jusqu’à consistance de cata 
plasme et ajoutez 
AUDE ŒUÉ. ie nerf ge n° ii 
Safran pulvérisé, LE 0 RARE il 
On y joint souvent | 
Banme-tranquille, : .'ir...+ st the 
ONCE 
CATAPLASME ÉMOLLIENT. 
92 Farine récente de graine de lin, Q. V. 


Décoction de racine de guimauve, Q. S. 


Opium ou laudanum. , 


Faites cuire jusqu'à consistance de cate 
plasme. | 

Obs. Si l'on veut rendre ce cataplasmi 
résolutif, on y ajoute quelques gouttt 
d’acétate de plomb, 

CATAPLASME MATURATIF. 
24 Feuilles d’oseille . . . . 

———— de poirée. + . . 


Y\ 
Ognon de Lis . . - .",.,,) cuire: 40 


aa Mmanipik 


Mélez ; faites cuire sous la cendre chaude 
-pilez dans un mortier ; ajoutez ensuite 
Onguent basilicum . . . . . . 33 


| Er Lib, » FE 
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_Obs.: On peut substituer au basilicum, 


Îe vieux levain, la vieille graisse ou . 
guent de la mère. 


Carnozicum pousLe. ( Offic.) 
D. 5ij à 3ij; rarement seul. 
P. Purgatif. 
CÉRAT ORDINAIRE OU DE GALIEN. (Offic.) 
Obs. Employé dans le pansement des 
plaies et des ulcères, comme adoucissant. 
CÉRAT SATURNÉ OU DE GoULARD. (Offic.) 
24 Cérat ordinaire 
Acétate de plomb. 
nDlclez. 
P. Résolutif, répercussif, 
. | 
Obs, Son emploi demande dela prudence, 


NE it 
Re 


CÉRAT SOUFRE. 


#4. Gérat ordinaire … , , , Lu ib] 


Soufre sublimé LU ME TRI UNE La 


Huile essent. de citron. . . . Dj à 36 
Mélez. 


P. Antiherpéiique, antHipsorique. 
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Courier conTrE LE GoiTrE. (Mofrandi. 


2 Muriate d’ammoniaque . | 
aa partiess 


———— de soude décrépité - 
égales. 


Eponge calcinée et non lavée 

F.S. L. Une poudre. 

On fait un collier de taffetas noir, on pos 
dessus une carde de coton, on ÿ étend la pou 
dre ci-dessus, On recouvre le tout d’une mou 
seline claire qu’on pique en carrés ou en Id 
sanges. ; 

Ce collier s’applique du côté de la mousseli 
sur la tumeur ; il est gardé jour et nuit. On: 
soin de renouveler la poudre tous les mois. 


COoLLYRE ÉMOLLIENT- | 


% Eau distil. de roses . . . isà. 
————— de plantain . . aa À 
Faites y infuser 
Graine de psyllium ou de LS; pinc:. 
Passez. 

Si on veut le rendre anodin, ajoutez 
DATA En poudres, 7 KE gr. x à XN! 


CoLLYRE DE LANFRANC. 


DNA, à Là. + Me ET. Er ii 


t 
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pau distil. de plantañn: :,.,. : î rate 
aa 3 ii] 


a —— de roses. 


* Sulfure jaune d’arsenic AVE COUR SON 3ij 
Okide vert de cuivre. Co la M 31] à 
Myrifen t) shépa tags mor Se ne 
BNDEss dis ’ Ù aa Qij. 


Ê * ° fe 


Triturez dans un mortier les substances 


sèches, délayez-les avec le vin blanc ct ajou- 
tez les eaux distilléés. 


, 


Ce mélange, appelé improprement coilyre, 
ne sert qu’à thon les ulcères vénériens de la 
bouche et des autres parties du corps. Pour 
s’en servir où en imbibe un tampon de linge 
ixé au bout d’un petit bâton. 


P. Excitant, cathérétique. 
Gourxrr SEC. DS Lagneau, ) 


& Sucre Éandi 2 PT De OR 226 - " 
Tuthie ou nitrate de Dose. : nd 
Réduisez en poudre très-fine, ; "3 


Soufllez-le dans l'œil au moyen d’un dis 
e plume, 4 


Cas part.. Taches: de à cornée trans- : 
arente, in 


21 
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CoLLYRE RÉSOLUTIF. 


VA Infusion de mélilot . 


pee me. 2 3 xt 
Acétate de plomb. 


e . . 0 0 LE CAR 
ConFEcTIoN ALKERMÈS. { Offic.) 

D. 5jà 3]. 

P. Tonique, stomachique. 
Coxrecrion Hamecn. (Offic.) 

D. 5; à 3v. 

_P. Vurgatif drastique ; peu usitée. 
ConFECTiON D'HYAGINTRE. ( Offic. ) 

D. Comme la précédente, 


P.Stomachique, sudorifique, astringente:. 


Crème pEcTORALE. (D° Albert.) | 


| 

2% Sucre Te DE A 
Sirop de baume de Tolu. 206 aa 4) 
—- de capillaire de Canada 


Eau, Q. S. pour donner au mélange la con«- 
sistance de la crême. 


CRÈME PEGTORALE. ( Tronchin. 
% Beurre de cacao 
Sucre blanc. . 
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Sirop de baume de Tolu “ue Lies 
—— de capillaire. - 8 8j. 
Mélez exactement. 


D. Ces deux crèmes se prennent par petites 
. cuillerées, ’ 
v_ 
CRÈME DE pain. 
9% Pain très-blanc : , . : CA Ziv 
Eau commune, ,. , , bi. 
Faites cuire pendant une heure ; brisez ; 
passez et ajoutez 
Sucre gr poudre .# . .4"20-i4 0 3] 
1707. date 
Ov peut y joindre quelques grains de canelle 
ulvérisée. 
Cas part. Maladies aigués dans lesquelles 
Ï convient de donner un peu de nourri. 


ure ; convalescences. 


D. 


Décocrion amère. 
4 Racine de gentiane. , .  Ÿ — 26 
Ecorce d'orange amère é ea À 


Sommités d’absinthe 


- Eau de fleurs d'oranger. 


% 


—— de mille-feuille, äa MANIP. j 


= de chardon-bénit, 
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Vire GTS SR APR CUT 
Eau de haine: Éd Rx ah 


Faites bouillir EN une demi - heuree 
passez. 


D. 3 à 4 tasses par jour. 
P. Tonique, fébrifuge, vermifuge. 


Décocrion s1ancne. (Sydenham.) 


9% Carbônate de chaux À 414: 5e 
* Mie de pain blanc. 1558 
Eau commune. à 0e !; . cibii 


Faites bouillir et réduire à deux livres 
passez et ajoutez 

Sucre-blanc.t, ; sat ni ET SE 

Aromatisez avec eau distil. de fleurs d’or: 
ger, de menthe ou de éanelle ., :" ." 8h 

Os. Au lieu de mie de pain, on em 
ploie quelquefois la gomme arabique; 
au lieu de carbonate de chaux, on se see 
de-la corne de cerf calcinée. 


D. 2 à 4 tasses par Jour. 


Cas part. Dysenterie chronique ; suil 
des empoisonnemens. 


Con ) 
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Décocrion DIURÉTIQUE, 


2% Racine de persil. 
je d’asperge 
Feuilles de Pariétaire , 
Eau commune. A. Mr By 
Faites bouillir jusqu’à réduction de moitié : 
mettez à infüser 


NES 


Semences de Carotte. 
Passez el ajoutez, 
Nitrate de potasse, 


AR ET 


RE ee 


- D. 2 à 5 tasses par Jour, 
Décocriosx pr POLYGALA. (Peyrilhe.) 


% Racine de polygala amer, , . - Zi 


Eau commune. : Be AE EE 2 D ïij. 


Faites réduire Par l’ébullition > à ibjf. 
Ajoutez | 

Sirop d’hysope sans ur 
— de pavot blanc TON OR ‘ 
D. 3 iy matin et soir, pendant 1, 2 Ou 3 mois. 
Cas part. Catarrhe pulmonaire chro- 
nique, 
Obs. Pour boisson ordinaire , décoction 
le pol ygala cou Péeavec partie égale de lait, 
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DÉcoCcTION PURGATIVE. . 
2.Pulperdé tamarin. + same myqEl 

Phosphate de soude, :“afénétent et 8 

PONcMMmuNe.….,.. SANTA PA EPST 

Faites bouillir penñdaut un quart d’heuret 
ensuite faites infuser | 

Séné LL LI L LA L2 L L1 L2 LL L1 L 3: 

Passez et ajoutez 

Siropide violettes. "400 39871285 

Eau distillée de canelle. . . . . ; 

D. Par verres de demi-heure en demi-heuur 
jusqu’à effet purgatif. 

DÉGoGTION TONIQUE, FÉBRIFUGE. 

3% Quinguina concassé. , . « . . ( 
Carbsnate de potasse. . . + gr.xi] à | 
Ean commune. ' .'. . .-. .f1114S 
Faites bouillir et réduire à Ib. | 
D. 3 à 4 tasses par jour, durant l’apyrexa 
Drapnénix. (Electuaire offic.) 

D. 3j à 38.— En lavement, 3j à 3i]. 
P. Purgatif, drastique. 
Diarrun simPLe. ( Offic.) 


D. 3Rà 38. — Lavement, double dose.s. 
Li 
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DiaPrux» sozurrr. (Ofic.) 
D. 3; àù 3 v]. 
P. Ces deux électuaires sont purgatifs. 
Drascorpium. ( Electuaire offic.) 
D.382à 3; 
P. Tonique, astringent, 
Cas part. Diarrhée chronique. 


DraGées AnTisYpmiLim QUES. (Keyser.) 


2% Acétate de mercure . RE Ur 
Sucre blanc. . , . LU MTS UTR 3v 
Gomme arabique RAT NUE “4 


Guimauve en poudre . 
Amidon . 


m3. 


0 e . 


arabique, ©. S. 
Faites des pilules d’un grain ; roulez-les dans 


Mucilage de gomne 


du sucre. 


D. Ne ij à n° iv par jour. 


Obs. Peu usitées. 


Dracées VERMIFUGES, 


4 Muriate de mercure doux. , , . 38 


Sucre blanc . ne 3j 
Awidon, PR. aboiile R RROTE T 
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Mucilage de gomme-adragant , Q.S. 
Faites 144 pilules. 
D. Une matin et soir. 


E. 
EAU ANTI-OPHTHALMIQUE. 
VA Alun. os « 0 . 0 . . . - . 35] 
Eau communes Wir 6 Le CET © 2 


Faites dissoudre et ajoutez 
RQ Se ee 
Cas part. Ophthalmie chronique. 


Eau p’arquerusanr. ( Ofic.) 


D. 55 à 3j. — À l’exter. en lotion, fomenn 
tation. di | 

P. Stimulante, résolutive. : 2 

Obs. Il existe trois préparations de cettl 
eau qu’on appelle aussi V’ulnéraire; ellee 
pe différent que par le véhicule qui es: 
l'alcool, le vin ou l’eau. 


Eaux D'ÂRDEL, DE COLOGNE, DE MÉLISSS 
COMPOSÉE OU DES CARMES, DE MENTHi 
COMPO$SÉE, DE MIEL COMPosÉE. ( Offic. )) 


D. 3jà 38 dans une tasse d’eau ou d’infusioe 


; aromatique, — 4 l’exter. lotion, fomentatio 
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nn. 
P. Sumulantes, antispasmodiques, exci- 


tantes. 
… Obs. L'eau de Cologne est principale- 


ment usitée pour l'agrément, Il en est de 


même de l’eau de Bouquet. 


Eau sLANCHE, VÉGÉTO- MINÉRALE, DE : 
GouLarD ou DE Sarurwe. 


Âcétate de DiomBR AL TARS EE: 3ÿà3] 
Eau commune. . .’. 40 GE at Et 
A l’extér. injection, lotion, fomentation 
_P. Sédative, répercussive, 


EAU ÉTRÉRÉE cAmPRRÉE. (Offic.) 


D. Cochl. j à ij, seule ou dansune potion. 
 P. Stimulante, antispasmodique, 
_ Obs. Cette eau. est de la composition 
de M. Planche, pharmacien. 


Eau DE Gonpraw. 


3% Acide muriatique. ER à 4 Dr 
Pétrole blane . . . OT dE 33 
Mélez en agitant la bouteille. 


P: Rubéfiante, 
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F. D. 4 l'extér. en bain local à la dose dec 
3j à $ij par bij d’eau dans le rhumatismee 
chronique. 


Eau 1MPÉRIALE. ( Offic.) 


D. 3j à 38 dans une tasse de tisane diuré- 
tique. 
P. Stimulante , diurétique. 


Eau pe Luce. (Ofic.) 


D. Gtie x à 35 par fbij de tisane ou danss 
une potion. — À l’exter. en vapeur, en lini-- 
ment mélée avec l'huile; pure. 

P. Diaphorétique, excitante, rubéfiante... 

Cas part. Voy. AMMoNtAQUE, 1°°° sect. 


| 
Eau mercureuce, #oy. NiTraTE DE: 
MERCURE , première sect. 


Eau PuagéDENIQUE , Voy. Munrare Dr: 
MERCURE SUR-OXIDÉ , pr'enuièr'e Secl. 


Eau pr Quercéran. 

# Suc de poireau . . , .'. 
me D'OBNO De 6 2" site ax bi} 
—— de raifort 
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Suc de pariétaire . À 2. . bite 
raternte 010: PME A sa 5 vi 
Mélez , faites digérer pendant plusieurs jours 

el distillez à feu doux. 
MD. Sjaei | 

Cas part. Affections chroniques des 
Voies urinaires, 

Eau pe Rasez, Voy. Acipe SULFURIQUE 
ALCOOLISÉ, première sect. 


EAU DE LA REINE DE Honcrie, Foy. 
Romarin (ALcooz pr), première sect, 


Eau TuÉRIACALE. ( Offic.) 
D. 5j à 38 dans une tasse de tisane. 


P. Sitomachique, sudorifique. 
Eau pe Trevez, dite FONDANTE. 


% Sulfate de potde; ons. Aa 3j 

 Tartrate de Potasse antimonié . . gr. 8 

_” Nitrate de POFASSONNIT LU RS ABLE gr. xij 

| Eau commune . En Ve R Ve à 
Faites dissoudre. 


À prendre par verres > d'heure en heure. 


RAR ET 


P. Purgative. 


39% PHARMACOLOGIE: : 

, Eau Des Rois noix, Woy. Noxer,, 

première secl. | 
Eau DE La VRILLIÈRE. | | 

Détannelle se Le Mg, à Zi] 

UE. LE Les 3 vil 


Cresson de fontaine . . . . .*. vil 
Ecorce récente de citron + . + , 3j 


Roses; rouges séchées. . . + .1. 31] 
Pocbhléaria 4. sibaett Me vec. - à Er SOON 
LULU SRE GENE 


Concassez la cannelle et les girofles, coupezz 
les rosés et les écorces de citron, écrasez lee 
cresson et le cochléaria ; mélez; faites digéren 
pendant 24 heures dans l'alcool, et ensuites 
distillez au bain-marie.- | 

D. Cochl. j pure ou dans un verre d’eau.| 
On s’en-gargarise la bouche et l’on en fric-- 
tionne les dents et les gencives. 


P. Tonique, astringent, antiscorbutique.: 
. Obs. Il en est de même de l’élixir odon-- 
talgique. de Le Roy de la Faudignère , des 
celui de l’abbé Ancelot , .de l'eau dite dee 
Stahl, dont on fait usage à la dose d’unee 
cuillerée à café dans un verre d’eau. 


Le ” 
FAR 
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Eau vurnéraire, Voy. Eav n’arque- 
BUSADE. 
 Éau-pe-vie ALLEMANDE. ( Offic.) 
D. 5ijà 4j. 
P. Purgatif drastique. 


D Cas part. Hydropisiés passives, affec- 


tions Coimateuses. 1 


EcecTuaIRE anrr ÉPILEPTIQUE. ( D° 


Mead. ) 


7 Quinquina en poudre .. . . . . Zi 
Etain pulvérisé . . . Pas ROUES 
Racine de valériane ie è 55 


* Sirop de sucre, Q. S. 
D. Dj à 3j soir et matin pendant 3 mois. 
Xl faut en interrompre l'usage tous les 10 jours 
| | pendant 24 heures. 


EcrcruaneE ASTRINGENT BALSAMIQUE. 
-(Barthez.) 


3% Conserye de roses. . . . : , . Ziv 
PUOD der FO 8 mec: ai 8] 
Rene de PANORAMA EME UE AT". 31) 


Mêlez, faites un électuaire. 
D. Cockl. iv à yj par jour. 
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Cas part. Hémoptysie passive, diarrhéee 
chronique. 


ELECTUAIRE ASTRINGENT. 


2-Oxide de fer noir ,' . . .; A 2 
PIUMIDUITÉNIS6 7. EU Some sa 9)) 
Quinquina en poudre . LR € 
Conserve de roses . . aa À) 


Sirop d’écorce d'orange, Q. s.. 

D. 3 fois par jour, gros comme une noix 
muscade. 

Cas part. D'ysenterie chronique , blen— 
norrhée. 

ELECTUAIRE DE BAIES DE LAURIER. (Offic.)) 

D. 5j à 3il. 

P. Carminatif, diurétique, emména=t 
gogue. 

Obs. Peu usité. 

ÉLEcTuaAIRE DÉNÉDICTELAxATIF.(O/ffc.)| 

D. 5j à 3j. —Lavement, même dose. 

P. Purgatif; peu usité. 

ELecruaIRE Cariocosrix. ( Offic.)} 

D. 3j à 3 v]. 

P. Purgatif. 
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‘ 


ELECTUAIRE FÉBRIFUGE. . 


% Quinquina en poudre . , . . se 
Camomille en poudre , ,,, , 
Muriate d’ammoniaque pulyérisé 
Sirop de fleurs d'oranger , 0: 5. 
Faites un électuaire. 

D. 3ij à 38 par jour en plusieurs prises. 


j soi 


ELecTuaime HIÉRA-DIACOLOCYNTHIDOS. 
(Offic.) 

D. 38 à 38 et rarement cn A 

P. Purgatif violent ; abandonné. 


" Erecruaire niéra-picrA. ( Offic.) 
D. 3h Sy. 
P. Purgatif drastique. 
ELECTUAIRE HYDRAGOGUE. (D° Fou- 
quier. ) ét 
%-Scammonée DAlep. LE. Je ARE A 
An SU aa 31] 
Jalap pulvérisé D age AE 
Hécillé en.pandre : 318 
Résine de DD re dar de AU 
Sirop de Nerprun, à. 5. 
Faites un électuaire, 
D. Gr. xij à Dj roulés en bols. 


# 
rh 


Ç 
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P. Purgatif fort. 
Cas part. Hydropisies passives. 
ELECTUAIRE DE PsyLLium. (Offic.) 
D. 3j à Svi. : 
P. Purgatif ; abandonné. 
Evix1R ALKERMES DES ITALIENS. 


2 Noix muscide , … . : 


ÉAPHE TES RSS Ps 
Cannelle ©) LE Miss ds TI aa 9] 
Macis +... 4 


* Concassez et faites macérer dure 8] jourss 
davs , | + 
Al! FL VOS 
Faites fondre ensuite sucre blanc . bij 
Dans eau, commune. °. , . . . biv.! 
Mélez et colorez avec le sirop alkermès oui 


avec | 
Alamet.e + ee , oi RM gr. ivf 
Cochenillée .: ,: .: . ee re Ds LS 8e QU 


Filtrez et mettez dans ais bouteilles. 

D. Un petit verre le matin. | 

P. Stimulant, stomachique , carmi- 
natif, et 
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EvixiR anTI-ASTHMATIQUE. (Boerrhaave.) 


| e # lue ©. 

2% Racine d’asaram. . . . … . gr. xVii} 
f 

=——— decalamus aromaticus 


—S 
ær—— d’énula campana . bé 
D de PÉBHSSO D ne dat ie 216 
Mementes: d'AMis: à. à + 4% dde 7e 36 


Gagmphress sos rodes ie dix SE ; 
Concassez et faites macérer pendant 
jours dans 
Alcool “0 runs 420848 8 RIQBAQ 
. Passez avec expression, filtrez et ntettez dans 
une bouteille bien bouchée. 
, D. Gtieïij à xxx dans une tasse d’infusion 
aromatique. 


ELixir AnTiscoRBuTIQUE. ( Du méme.) 
Semences de moutarde . . 


ne de ralfort: ‘ 7 


LAN ARR roquette . . 


ê | 
Q 
(en 


FRANS d’érysiraum, A 
————— de cresson : . 


Feuilles de cochléaria. AT 


——— de passe-rage, :. , V : manip. 
en de raifort 470 4 4 


378 PHARMACOLOGIE. La 
* Pilez dans un mortier de bois , et ajoutez 
Sommités de houblon . . + , . 33 
OO: dort une NE vil 
- Distillez. 


D. 5j à 3ij dans une tasse de tisane ou : 4 
une potion. 


Erixir ANTISCROPHULEUX (Peyrilhe. )) 


7% Racine de gentiane. . , . ,T12028 
È 9], 2J6à 314 
Carbonate de potasse concret 
Eau-deie vieille. -.. , , © , . Zxx 
Faites mactrer pendant 4 ou 5 Jours ; passeza 
D. Une cuillerée à bouche avant le déjeùnerr, 
le diner et le souper. 
Obs. Pour les enfans , au lieu d’eau-de+ 
vie, on se sert de vin de Madère. | 


ErtxiR AMÉRICAIN DE Courcrrress. 
(Offic.) 

D. Une cuillerée à café 2 ou 3 fois le Jour. 

P. Stimulant, diurétique, astringent, etc. 

Obs. Peu usité en France; c’est un des 


ces remédes qu’on applique à toutes less 
affections. 
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Lu CORROBORANT. ( 7. Hébert , 

pharmacien , à Paris. ) 

% Extrait de quinquina jaune, préparé avec 

| Falcool FADELA SE NS Aer ch one 3v] 
Extrait de cachou. . . , . FAT 
Rhubarbe de Chine . . . ASSIS 
Canelle de Ceylan . , 


Puis étoils.. 7.50 0 7 | a 838 
| Alcool à 1ÉPegés ue cs 1 xvj 
'HBucré blane |. Le Ne PT ES 


_ On concasse ce qui doit l'être; on fait ma- 
cérer le tout pendant 10 jours, excepté le sucre 

qu’on ne met que vers la fin, et l’on filtre. 

_ D. Cochl jaij, 3 fois par jour. 


 Erixir DE Garus. (Ofic.) 
| D.3jaz8. 


P. Stimulant, stomachique, 


Ecrxir pe PROPRIÉTÉ OÙ DE PaRAGELSE. 
( Ofic.) | 
D. Gtte iv à xxx dans une tasse de boisson 
appropriée. 
P. Stomachique, diaphorétique , emmé- 
nagogue, 
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Errxir sacré. (M. Cadet de Gassicourt.') 


24 Hhubarbe concassée. . . . . .  3iji 


Aloës succotrin pulvérisé :° 7, . 3 
Semences de petit cardamome, , ,.  3i 
Hau-déiyie; "224,00. RAIN MENT Hi 


Laissez infuser pendant 2 ou 3 jours, pañsezn 
D. 3jà3jf. 


P. Purgatif tonique, 

Erixir DE Spina, Woy. BAUME pre 
LONGUE VIE. 

Erixir DE Sroucraox. ( Ofjic.) 


D. Gtte xij à 38 dans une tasse d’ infusiorn 
aromatique. 


P. Stomachique, vermifuge. 


Exixir THéRiacaL. ( Offic.) 


D. Ge yj à 5j dans uné tasse de vin ou dans 
une potion cordiale. 


P. Stimulant, sudorifique 
ErixiR DE V1E pe Marmioze. ( Offic.) 


D. 3 à 3f.— 4 l'extér. en friction. On lee 
fait aussi respirer. 


P. Cordial, stimulant. 
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Erixir viscéraz TEMPÉRANT, CHF 
mann.) | 

D. 5 à 3ij dans une tasse dé boisson. 

le Stomachique , vermifuge , fébrifuge, 

OBs. Il porte aussi le nom de Fin amer 
alcalisé, | 


* EtixiR DE virrioL DE Myxsicur (Offic.) 
D. Gti ïj 33 @ dans uné où plusicurs tasses 
de boisson. | 


P. Stimulant, | soéliqué 
. Emprocation SIMPLE, ( de la Faye) 


Mdle costs ins ir ne LR 
ONE d'hyp éricum. . . aa sa 
Eau-de-vie . . 7 égales. 


On y ajoute souvent jaune d'œuf, Q.S. 
EmssocaTiom RÉSOLUTIVE. (Du méme.) 
D'orobhnc. ue eo. 
Eau-de-vie - e C] à ° 50 gs) e { 4 Q. S, 
Faites dissoudre. '& 
Emeratres. à rate 29 
Les plus employés sont ceux d'André de la 
Croix , de cigué , de céruse , de diachylum , de 
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diapalme, de minium , de Nurembere , de savorm 
de Vigo simple, de Vigo cum mercurio, etc. 
P. Résolutifs. 
Cas part. Engorgemens glanduleux. 
: Emvzsion asrrincenre. ( Cadet. } 


24 Baume UÉONARUS Te ve PR 
Sirop de Tolm , : : . aa 3] 


Eau de roses . LS 


AA Le fete 100) | ARR 
Gomme arabique . , , , 3] 
Acide nitrique alcoolisé . LAS 
F. S. L. Une émulsion. 

D. En deux prises matin et soir , pendani 


Ba Gjourst . . +: pren DATANT 
* 


Cas Part. Gonorrhée chronique. | 


s e 52] 


Emvusion campnre. 


7: Amandes douces . . . , . Xe 348 


Camphre. 


! \ k 

FRAME ao PA LES 

JUN RUE + + OAV à 3vÿf 
Eau commune . 3 vi 

VII 


. L N . ‘ , un - » 
Faites d’abord l’émulsion, ‘ensuite trilurezs 
le camphre avec le sucre, mélez peu à peu. , 


D. Par cuillerées. STE 


P. Antispasmodique , calmante. 
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EmvLsion purGATivE. 
& Scammonée ou résine de jalap .. gr. vi 
Dissolyez dans jaune d’œuf,,Q. S. 

Ajoutez 

Lait d'amandes , . , , : 
Sirop de guimauve , ., . « 
Eau de fleurs d’oranger 


oo? 
LE 

ge 

CG? 
FR: 


Obs. Purgatif agréable, -. 


Emvzrsion simpcr. 


‘Semences froides majeures. . ; . 38 
Dnnndes douces 7 "AAA er 31 
Amandes amères . . , , , , n° i] 


Eau commune. . , ,'. 


“54 Das 
F. S. L. Une émulsion; ajoutez par chaque 
ux livres. | 
Sirop de DÉRUbAP Ress dt. LENS 318 
Eau de fleurs d'oranger, , , . Sij 
P. Délayante, rafraichissante. 

Obs. On peut, si on le juge à propos, 
nplacer les semences froides par une 
ce d'amandes douces. Si l’on veut rendre 
te boisson diurétique, on ajoute un 
ni-gros de nitrate de potasse par chaque 
dédivres, è 


384 PHARMACOLOGIE. 

EÉpoxces PpRÉPaRÉES. ( Offic. ) 

. Obs. Emploÿées à l'extérieur pour ma 
tenir ou agrandir louverture d’un abh 
ou d’un trajet fistuleux. 


| Esricrs PECTORALES. (Offc.) F' 
première sect. CAPILLAIRE , GULMAUX 
TussiLAGE , SCOLOPENDRE , etc. 


Esp£ces roniQues. ( Offic.) Voy.pp 
mère sect. M£risse, Méziror, Béroin 
PArience, BARDANE, etc. 


| Æsrices VERMIFUGES. (Offc.) Fr 
prémière sect. ABSINTHE, Faxaiste, «( 
MOMILLE, GRATIOLE , etc, | 


ESPÈCES VULNÉRAIRES. ( Offic.) p 
première sect. VÉRONIQUE, MiLLE-PERTU 
PERvENGRE, LIERRE TERRESTRE, Cna 
DON-BÉNIT, AIGREMOINE, elc, 

Esrnirs, Woy. ALcooLs, première ss 
En cherchant les substances qui entr 
dans leur composition. 

ESPRIT DE SEL AMMONIAC sUGcINÉ. PA 
Eau 0e Luce. 
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Esrrir VOLATIL, HUILEUX ET AROMA- 
TIQUE DE SyLvyius. (Office. ) 

D. Gite iv à xxx dans une potion. 

P. Stimulant, sudorifique, emména- 
Sogue., | 

Obs. Peu usité, 

Essence ATEXIPHARMAQUE : DE STARL. 


& Racine d’; impératoire, 
M —— de cärliné ” : \ 


e e e 


——— d’ angélique PAT AE HUE ee 36 
m— de pimprenelle : . - 
——— asclépias ‘ | 

—7— d'aunée. Ft ee 
ES de diotamgltt 20: : aa 2] 
T7 de contrayerya ., 
T—— de valériane RAT D 
Alcool . . Far re ARS: 
D. Gite xx à XL das à une potion ou tisane 
propriée. K 


P. Stimulante » Sudorifique, 


Essence CARMINATIVE DE Weperivs, 

fêc.) | 

D, 3j à 3j dans une potion. hs 
22 
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_P. Stomachique, carminative ,. emmét 
nagogue. | 

Obs. Peu usitée. 


ESssENCE CÉPHALIQUE OU BONFERMIF 
(Offc.) 

Obs. On en introduit quelques gouttét 
dans les fosses nasales, en la faisant res 
pirer fortement, dans les cas de céphalaa 
gie ou de chutes sur la tête; elle agit comm 
stimulante de la membrane pituitaire. 


Essence vULNÉRAIRE, Woy. Eau D’au 
QUEBUSADE. 
Ever ACÉTIQUE FERRÉ. (HZ. K laprotll 


24 Acétate de fer. liquide . . .° ati 


Ether acétique,  :. :, 2% 7,0 M 
RADOOD ve ee TE A It, 


{ Mélez. 
D. Gtte xij à xx. 
P. Stimulant, antispasmodique. 
ETuER BALSAMIQUE DE Toru. 


3% Baume de Tolu en poudre. 
Ether sulfurique rectilié . 


LE 1 
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Faites macérer pendant 2 ou 3 jours dans 
un flacon bouché à l’émeri, agitez souvent 

‘jusqu’à dissolution. # 

Obs. On le fait respirer, comme exci- 
tant de la membrane bronchique, dans les 
catarrhes pulmonaires chroniques avec toux 
et expectoration abondante. 

ÊTRER DE DIGITALE POURPRÉE. 

3% Feuilles sèches de digitale pourprée 3] 
Liber salfürique 4:14: #0 3) 
Faites macérer pendant 24 heures dans un 

flacon bien bouché; filtrez promptement. 

D. Gite x à Dj sur du sucre ou dans une 
potion. 

P. Diurétique, sédatif des mouyemens 
du système sanguin. 


ÆEvusr puospnoré. 


2% Phosphore en petits fragmens. . . gr. vi] 
Ether sulfuriqué à sine 3] 
Mettez d’abord l’éther dans un flacon bouché 

à l’émeri, ajoutez ensuite le phosphore et bou- 

chez aussitôt; agitez souvent jusqu’à solution 

parfaite. | 


383 PHARMACOLOGIE. : 
D. Quelques gouttes sur du sucre. 
P. Excitant, stimulant. 


ExTRAITS SIMPLES. Voy. Les substances: 
qui les fournissent, première sect. 


Exrrair DE Rupivs. ( Offic.) 

D. En pilules, gr. x à 38. 

real urgatf drastique. 

Cas part. Hydropisies passives » affec— 
Uons comateuses. 

Obs. Peu usité. 


ge 


| 

Farines RÉsoLurives. Ce sont cellesi 

d'orge, de fèves, d'orobe, de lupin ; om 

y joint celles de froment, de lentilles, des 

lin et de fénugrec. | 
D. En cataplasme, Q..5, 


FLEuRrs canminarives. Poy. prem. sect... 
Camomizce, MéLiLor, Marricaire > ELCR 


FLeurs corpiaLes. Voy. première sect. 
Bucrose, Bourracue, Viouerre. 
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Fomenration ÉmoLuienre. ( de la 
Faye.) 
4 Racine de guimauve s5 Rte É ès 
‘Bulbe de lis blanc. . . . 


Feuilles de guimauve. . . 


Sn 


de mauve . 2e 
De de senéton 4e [2 aa Manip. j 
Moe— de pariétaii : ©: 


æ——— de bouillon blanc ; 


Fleurs de sureau . . ST 
nn de camomille 4 1: aa pinc. ij 
2 “démélilot., 5 2 
Semences delin : , . . # DRE 
Morr--.de fénugree ; A Pané è D 
Eau commune, . ‘ . - vi] 


Faites bouillir et réduire à & Mae 

Dbs. Cette fomentation est très-composée; 
peut très-bien supprimer quelques-unes 
substances qui entrent dans sa com 
ition. 


FOMENTATION RÉSOLUTIVE. (Du méme.) 


fau commune. . OA arr Te 
furiate de soude , , «.. manip. f 


CV 
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Feuilles de lavande 


FT NE manip 
mn de sauge RUE CE RE LE P 


Faites bouillir et réduire aux trois quartss 


FomEnrarion RÉsozurive. ( Richter.) 


24 Eau commune . . +, . . 

naar en LS, CL ot 
Nitrate de potasse @ , . . 
Muriate d’ammoniaque 


Faites dissoudre. ” 


Cas part. Contusions , ecchymoses, frea 


tures, luxations , etc. 


FomentarTion RÉsozuTivEe. { D° Justl 


mond. ) 


3: Muriate d’ammoniaque. . *. . . 
AlCoGE dé romarin +. 0-60 ree 


Mélez. ” 


| 
| 


43 


Cas part. Engorgemens laiteux et indi 


lens des mamelles. On aura soin que 
compresses soient toujours humectées. 


FumMIGATION GUITONIENNE. 


]l 


% Oxide de manganèse pulvérisé, 2 parti 


(MÉDICAMENS COMPOSÉS. 397 


0 de soude .° .,..,: 4 r0‘parties 
Acide sulfurique étendu d’eau . 6 parties. 
Mélez ensemble l’oxide de manganèse et le 

muriate de soude dans une capsule de terre 

cuite et ajoutez l'acide sulfurique. 


P. Désinfectant. 

Cas part. Maladies épidémiques conta- 
gieuses. | 

Obs. Lorsqu’on fait ces fumigations , il 
faut fermer toutes les issues de l'apparte- 
ment , retirer tous les métaux et se retirer 
soi-même de peur d’être asphyxié. 

On peut aussi faire des fumigations en 
décomposant le nitrate de potasse ou le 
muriate de soude seul, au moyen de l’acide 
sulfurique, É 

G. 


GARGARISME ADOUGSSANT. 
F Décoction de figues grasses dans le lait A 


* Miel rosat ou sirop de müres . . . 33 
: Mélez. 


392 PHARMACOLOGIE. 
GARGARISME ANTISCORBUTIQUE. 


e Décoction d’orge mondé . . . . 3 vi) 
Faites-y infuser 
Feuilles d’aigremoine. . . ... pinc. üi}) 
Passez et ajoutez 
DRE CT etc ANR en Zij} 
-Alcoo! de cochléaria . . . . 33] 


GARGARISME ANTISC ORBUTIQUE. 


2% Décoction de racine de raifort et de bar-- 

RSS te SOL TROT CRUE 3 vi 
Alcool de cochléaria. . . . . 2.7 VOER 
Acide suliurique, jusqu’à acidité agréable. 


GARGARISME DÉTER SF. 


‘24 Feuilles d’aigremoine. 
ide rônces. =" ; aa Pin. ]. 
Sommités derue + , 
Faites légèrement bouillir dans 
Lau commune . } , ,. , . PAS b; 
Passez et ajoutez 


RSR à sit sut à à à AURAS 3] 
Acide sulfurique, jusqu’à acidité agréable. 
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$ 


GARGARISME RAFRAÎCHISSANT. à 

Eau de fontaine ou lait. , , , . B]; 
Sirop de mûres . . RUE LAS re 5] 
Nitrate de potasse cod AD MES UE 3 # 


Mélez et faites dissoudre, 
GARGARISME DE QUARIN. 


Racine de pyrèthre pulvérisée. . . 3j 


Muriate d’ammoniaque. . . . . 3i] 
Dade sauge 0"). 
Hicool de cochléaria : . | :, .' . : 5j 


Laissez digérer pendant 12 heures. 

Passez et ajoutez 

D OU RE PAT ER TES 
P. Stüimulant. 

Cas part. RATS de la langue. 


GELÉE DE cnoux ROUGE. ( Offic. ) 

D. 3j à 3iv par Jour. 

P. Adoucissante, pectorale, 

Cas part. Catarrhes pulmonaires chro- 
ques, phthisie. 

GELÉE DE coince. ( Offic.) 


20. v. 
P. Légèrement astringente. 
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GELÉE DE CORNE DE cer, (Ofic)) 


D. Plusieurs cuillerées dans le jour. 
P. Adoucissante, astringente. 


GELÉE DE GRosk1LLEs. (Offic.) 


D, Q. Y. ‘ 
P. Rafraîchissante, 


GELÉE DE LICHEN D IsLanDe. ( Office 


D. Cochl. ïij à y par Jour. 

P: Adoucissante, pectorale. 

Cas part. Catarrhes pulmonaires clh 
niques, phthisie. | 

Obs. Lorsqu'on veut la rendre toniq} 
ON Y joint du quinquina ou de l’alde 
noque. 


GELÉE DE MOUSSE pe Corse. ( Office: 


D. Cochl. 


repas. 


Üj par jour : une avant chsa 


Obs. Ce vermifuge, destiné aux enfà 


doit être continué pendant 3 ou 4 jours 
suite. 
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GourTres amÈres. { Offic.) 

D. Gite à vj dans une tassé d’infusion aro- 
tique. + 

P. Stimulantes , toniques ; peu usitées. 


vitres Anopines D'ANGLETERRE OU 


E Tacsor. (Offic.) mr 


D, Gite iv à Dj dans une tasse de tisane ou 
ne potion. 


PF: Antispasmodiques. 


GouTres ANODINES D'HoFFMANN. 


D. Gt x à 38 et inême 3j dans une potion. 


P. Antispasmodiques. | 
Obs. Remplacées par l’éther sulfurique. 


« 


GouTTES ANODINES DE SyDENnAM, oy. 
sAPDANUM. 


GOUTTES CÉPHALIQUES D "ANGLETERRE. 


Offc.) 


D. Gîte x à Dj dans une potion ou une tasse 
le tisane. 


P. Antispasmodiques. 


* 


306 = PHARMACOLOGIE. 


Gourres D’Erree. 


2% Liqueur anôdine d’'Hoffmann. . ? 


>» . 
Esprit de corne de cerf succiné. au 


Mélez. , 
D. Gite xij à 5 $ dans une tasse de tisann 
une potion. «y 


P. Sudorifiques, antispasmodiques. , 
Cas part. Goutte et rhumatisme clh 


niques > Spasmes. 


H. 
Hiéra-pracococyxrmipos, Voy. Euit 
TUAIRE, deuxième sect. pH 
+ | 
Hiéra-picra, Voy. ELectuainr » dée 
æiènre sect, à 


uiLes ESSENTIELLES pr GRASSES , /’or 
Les substances quiles fournissent » premuèb 
sect, 


HuiLE VERTE DE Metz, Voy. Baumi 
VERT, deuxième sect. 


Hyprowez, Foy. Mier » Première secri 


© MÉDICAMENS COMPOSES,  % 397 
I, 

* ; ; 
MANrusionws SIMPLES , Ÿ’oy, première sect. 
Irusion FUPORIFIQUE: ( D° Camera.) 
% Feuilles d’aya-pana, ‘242,1 : FT 

Semences d’anis 
Æau bouillante. 
Laissez infuser. FDA + 


À Ve 


« IssEecrion ASTRINGENTE, 
6 Sulfate de zinc 5430, ox “oipfirs 
“Alun. DU A DANS 4 
Eau distillée de roseg Te xelèM 
Es de phntain, € AS 


Mélez et faites dissoudre. , 


Lenree € 
v à) Ji 


‘ It A LE LL) L DA "A «5 : ; F) 
Cas part. Gonorrhée et leucorrhée chro- 
iques. | 
Ecrion séparive. (D° Hamilion. 


> 0 


bi 2jnDif 
say bant: 2 j 


“Extrait muçqueux d’opium 
Eau chaude. RENE, 


Faites dissoudre ef ajoutez 
Acétate de plomb liquide 


Cas part. Les mêmes que pour la prés 


23 


ME NES 


a 


398 * © PHARMACOLOGIE 


Obs. Il faut s'abstenir autant que pot 
sible de faire usage des injections, dans: 
traitement de la gonorrhée et de la Ice 
corrhée. Il ne faut y avoir recours qu'apn 
l'emploi des autres moyens. 


J: 


JuLEP ACIDE. 


2% Suc de citron clarifié . . . 
Eau distillée de menthe , . , . :! 
Sirop de sucre: , + « « °. ‘+ + 
Mélez.{ ) . + ID 58 
À prendre par cuillerées. , | 


Cas part. Fievres inflammatoires et} 


lieuses. 


JULEP CALMANT. 


2% Eau distillée dé laitue . , + “*., 
__———— de fleurs d'oranger. . 
Sirop d’opium. . . . . . 

—— denymphæa . . . 

Ether sulfurique . . ce Poe og tn 

. Faites un julep. A Se en trois ou qui 
fois dans la journée, 


a 


S 0 
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JULE? campuré, 

MER 0e. Qi Sox 
Faites dissoudre avec jaune d'œuf . Q: S. 
Eau distillée de tilleul . . , . . 3 ii} 
De op dé sucres.—t" , 2 SOS 3j 
Mélez. | 


D. Par cuillerées. 


- 


JULEP PECTORAL. 


 Infusion de fleurs pectorales . , , Ziv 
Gomme arabique en poudre . , . gr. xi] 
Sirop dé SULMAUVES A LEP D Rene 3] 
Mélez. pi X 

D. Par cuillerées. 


JULEP TEMPÉRANT. : ‘ 


Eau distillée de laitue . . , , . Zi} 
Sirop de Hymbhæa », -. 25 F1" vos 

: aa D 1 
D - de-groseillés °°, 
Mibate derpotasse . uit one à gr. vi] 
Faites un julep. À prendre le soir en une ou 
ux doses. 


Jus p’uerses, Voy. 1°°° sect, Les sub- 
nces qui fournissent les sucs, 


400 | PHARMACOLOGIE. 
L: + à 


Larr DE pouze, Woy, OEur, 1°"° 46 


| LALT VIRGINAL , Foy. ACIDE BENZOÏ(Q 
premiere sect. 


Laup ANUM OÙ VIN D’ M COMPA 
(Ofic.) 

D. Gite x à 3f et même 3j par jour em} 
| sieurs prises, ordinairement dans une potill 
” * &A Narcotique , antispasmodique, 

| Obs. 16 ou 18 gouttes de ce vin ce 
tiennent 1 grain d’ opium. 


» LAVEMENT ADOUCISSANT. 
25 Décoction, de graine de lin. -. 
Huile d’elives 

Mélez. 


Obs. On.y joint souvent ‘une ou ‘di 
tétes de pavot. 


. L1 L C2 . L] 


LAVEMENT ASTRINGENT. 


2% Ecorce de grenade 


CL] . . L e e 


Roses rouges nt 8 à € Rue EE 


Che” 
__ MÉDICAMENS COMPOSÉS, 
Faites bouillir dans 
dau commune. 0 + ‘4 ro … 
À réduire à 3j. 


Passez et ajoutez 


Diascordium ‘, 7°, 1, 


 LAVEMENT CAMPRRÉ. 


i Décoction de graine de lin . . 
Camphre. Te 


bei, 


4 2x 
"918 à 3]. 


Faites dissoudre Le camphre avéc jaune d'œuf : 


), S. et mélez le tout. 


LaAvEMEenT CARMINATIF. 


‘ Feuilles de mercuriale , : . . 
Fleurs de camomille. . .. 
m=—— de mélilot, , : . 
Faites bouillir dans 
Tou:commune. y... 4 2 43 . 
À réduire à Ib]. 

Mettez à infuser 

Démences d'anis ‘. 0 ‘5 ‘44 
Passez. 


LAvEmMENT LAxATIF. 


5 Miel mercurial .: 


Sucre brut. . 


Ad dé SO, +. + frs VB IX 4 


manip.f 


aa manip. 


ARRET 
ne 


| à À 
fo2 PHARMACOLOGIE. 


LAVEMENT D’orrum. 


2% Décoction de graine de lin . . 
Extrait muqueux d’opium. °. . . gg 
Pour deux demi-layemens. A prendre à qq 

ques heures de distance. C 


Cas part. Colique nerveuse. 
LAVEMENT PURGATIF. 


ISO ITOIMENT + 4, 7 RES mai) 
AE re AVE TE 
Faites bouillir dans 
HEC CHANNEL RS CN CNRS 
À réduire à fb]. 

Passez et ajoutez 
Sulate debut." 20. te CN 
VPN DUR NOR UE ES A NS EUR 


LAVEMENT STIMULANT PURGATIF. 


LATINE SR MR PRE ET a al 
Sulfate de soude |. . 1 è 
Faites bouillir dans 
Eau commune, , . , 31 
Passez et ajoutez 
Vin émétique trouble . . . . 3jà. 


Ou bien émétique. . . . . . gr.xè 


É 0 D : 

/j}  MÉDICAMENS COMPOSÉS. 403 : 
Cas part. Apoplex'e, affections coma- 
eusés ; hydropisies passives. | 

LAvVEMENT STIMULANT. 

Éleuilles ‘de tabac... 44 4 ire 38 
Faites bouillir dans 

Pa dé fontaine. : MAT, &r 5; 
À réduire à 3 xi]. | “ 

Passez et ajoutez 

Térébenthine dissouteavec jaune d'œuf  3ij 
Pluriate de souile: : Acura, 13 NUE 


LAVEMENT FÉSRIFUGE. 


#Y 
© 
Gi s 


; Quinquina concassé. . . . 
Faites bouillir dans 
au commune #4. dada at POSE 
À réduire à 5]. 

Passez et ajoutez : 
Camphre dissous avec jaune d'œuf . 38. 


LAVEMENT VERMIFUGE, 

{ Racine de fougère mâle . . . . 3] 

Feuilles d'absinthée.+ . . LOL D of 
,p CR mani 6 ; 

Sommités de tanaisie, . 14 ? 

Faites bouillir dans ‘ 


Commune ds MIT te 1b j 


e . 
4o4 + PHARMACOLOGIE,  #- 
_ Ajoutez 


Huile d’ hypericum 


L 
L 
- . - Le LL 


Ts ADE SÈCHE DE Fascro. 


Z#Oxalate acidule de potasée. . . . ‘% 
Sucre*blänc- puülvérisé 

. Huile essentielle de citron. 

- Faites une poudré. 


MU Le 

: gite +4 
D. 3j par &j d’ eau, pour boisson ordinaiit 
P, Délayante, rafraichissante. 


Linimenr AMMONIACAT,. 


% Huile d'amandes douces 


ko ruse lil 
Ammoniaque ; x Vs 
On peut y ajouter 
Camphre. |. © ee «08, Br: x BE 
Ou laudanum ou baume tranquille. glte xf 


P. Excitant, rubéfiant. 


Cas part. Paralysie, rhumatisme chre 
nique. 


Livimenr ANTISPASMODIQUE. 

35 Huile d’amandes douces 

MAMDBrÉ, 4e». soit _— ,. 
ae «4 

Laudanum. , Lust 

Mélez. 


L2 L2 L2 L2 2? 


a hp / 7 ñ, = ; ? pe 
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On en fait des frictions sur les parties affec- 
tées de spasmes et particulièrement sur l’ab- 
domen, dans le cas de coliques nerveuses. 


LiNiMENT ANTIPSORIQUE. (D’ F’alentin.) 


24 Soufre gris ou natif A pie 
Chaux vive aa parties égales, 


Huile. d'olives Nas AR HQuER 
Faites un linimeñt. 


: LiniMENT CALCAIRE. 


MEau dé éhaux . . . : «+ + pue 
Huile d'amandes douces. . 
Mélez en agitant. 


LA 
P. Répercussif. 


. Lioueur anonixe D'Horfmann, Woy. 
Gourres »'HorFMANN. 
LiQu'EUrR ANODINE DE SYDENHAM, Woy. 
 Laupanum. | 
LiQUEUR. ANTI-ARTHRITIQUE DE PRa- 
BIER. 
2% Baume de Ia Mecque … + , . +  Svÿ 
Duinquinarouge”. 1.446004 cu 


MSafran à -4 Les ce 0 cr NA ONE 


PA 


/ 


f06 PHARMACOLOGIR. 


SalsepanerLien te 0e NE Le RON | 
Feuilles de ‘sauge. à aa 6] 
ATRORMEQTRE 2, Gt ur) 1 1j}, 
Dissolvez le baume de la Mecque dans lee 

tiers de l’alcool; faites #macérer pendant 24, 
heures les autres substances dans les deuxx 
autres tiers; passez et mélez les deux liqueurss 
ensemble; ensuite ajoutez 6 à 7 livres d’eawu 
de chaux et mettez dans des bouteilles biem 
bouchées. 

Lorsqu'on veut se servir de cette liqueur, 
on en verse quelques gouttes sur un cataplasmres 
de farine de graine de lin, qu’on applique le: 
plus chaud possible sur la partie affectée, et! 
qu'on renouvelle deux fois par jour. | 

Il faut favoriser l’action de ce cataplasme, | 
en faisant boire au malade deux ou trois verres 
d’infusion de fleurs de sureau avec addition 
de quelques gouttes d'ammoniaque. ; | 
2 Sédatif, sudorifique. 

Cas part, Goutte et rhumatisme chro- 


niques. 
LIQUEUR ANTINÉPARÉ TIQUE. (D Adams.) 

2 Capsules de PAYOL LOMME TE 
Eau de fontaine . ..,.,.., .:. iÿ 


Î 


de 
(MÉDIGAMENS COMPOSÉS. fo7 
Faites réduire à huit onces par ébullition 
pr olongée ; passez avec expression et ajoutez 
Nitrate' despotasse ,. . +. : : 3} 
D. 3ij matin et soir dans une tasse de tisane 
 mucilagineuse. 


P. Sédative, diurétique. 


> 


: 
Liqueur conNTRe LES APHTHES. ( D'Swe- 
diaur.) 


9% Borax en poudre. . , ... + . Di} 
Teinture de myrrhe . . . . LEP 
Eau distillée de rosés L aa 3J 
Miel LOSAE TO CAEN En LE CPR CT AS 
On trempe un pinceau de SGEN dans cetté 

liqueur, et on en touche les aphthes 2 ou 3 


fois le jour. : 
LiQUEUR NITRÉE CAMPHRFE, ‘ 


M Nitrâte de potasse. ""." * + pi : SR 


Lau commune. : 4.2 , ou 


Faites dissoudre et ajoutez 

Alcool famphré (; out ue 3j 

Conservez dans des bouteilles bien bouchées. 

D. Gite vjà 3] dans un verre d'eau, 4 4 ou 6 
"7 par jour. 


408 PHARMACOLOGIE. 
40. Stimulante > diurétique. 


Cas part. Gonorrhée chronique, 


€ 
LiQueur rÉsoLuTIvE pr Purmanx. 


# Solution de muriate de soude. “ ‘bij 
ME Ene fan - eu Los is 2 Dj} 
Feuilles de sauge. +2.) manip. i}} 

Sulfate de cuivre, . . RÉ 
RP 
Faites bouillir pendant 29 minutes. 

On applique des compresses trempées danss 
cette liqueur chaude » autour des articulations: 


affectées d’ engorgemens lymphatiques. 


——— d’alumine. 


Liqueur pe Vax-Swiersn » Ve MurRtATE | 
DE MERCURE SUR-OXIDÉ, première sect. | 


Loocn ASTRINGENT. 


% Amidon. °. ‘, ‘. er PNEUS 5 : 
Rimehou,, % " , PAR SR nn 2} 
Sirop de baume de Tol se 
Blanc d'œuf battu dans un peu aa 31 
d’éau Mn a Nas 
F, SL: 


D. Par cuillerées, 


%. 


d'A 


MÉDICAMENS COMPOSÉS. {og 
Loocx 8canc pu Copex. (Offic.) 


D. Par cuillerées. 


P. Adoucissant, pectoral. 


_Loocn GcoMMEUX KERMÉTISÉ. ( Par 
entier.) 


Gomme arabique, . . +: . . . 24 
Infusion pectorale +. . . . . Z1v 
Sirop de guimauve . . . . . . 3 
 Oxide d’antimoiue hydro-sulfuré-bran. gr. ïij. 
Triturez le kermès avec la gomme ou le 
irop , et versez per à peu l’infusion, 

D. Cochl. j d'heure en heure. 

P. Incisif, expectorant. 


Loocn DE SAUNE D'OEUF. ( Offic.} 


D. Par cuillerées. \ 


P. Adoucissant, pectoral. 
Loocn verr. (Offic.) 
D. P. Comme le précédent. 


4ro PHARMACOLOGIE: 


M. 


MARMELADE DE Trorcuin. 


3% Manne en larmes. . , . . l =, 24 


Pulpe de casse , . Ne 


Huile d'amandes douces nue te La 


. S aa 
Sirop de guimauve 
Eau de fleurs d'oranger. Ti GTA 
Mélez. . . 


D. Cochl. j d'heure en heure, On boit um 
tasse de bouillon léger par dessus chaqw 


cuillerée, 


P. Purgatif minoratif. 


MerGUrE soLuRLE, Voyez Mercur® 
(Oxide gris de), première sect. 


Miezs , VWoy: Les substances qui entrer 
dans leur composition, première sect. 


MiEL DE LONGUE vi. 


24 Suc dépuré de mercuriale. , - . bb, 
—e——— de bourrache . 
Le M — de buglose. ne ! 
Racine de glayeul. . , . . tt M 


Fa MÉDYCAMENS COMPOSÉS.  Â1# 
Hicine de gentiane 57. 0. , ur 86 
Mnclblanct ; 20 à CRM IE 
Dan blanc: 0 PUR LÉ RS 
Coupez les racines et mettez-les à infuser à 
roid dans le vin pendant 24 heures; passez 
t ajoutez les sucs et le miel; faites cuire: à 
etit feu jusqu'à consistance de sirop. Tandis 
qu’il est chaud, passez au blanchet. 
TERRE 

 P. Tonique, diaphorétique. 

* Obs. Si Yon veut le rendre purgatif, 
)n ajoute , pendant la cuisson, une once 
linfusion de séné faite à chaud. 


MixTure ANTILÉTHARGIQUE, (D° Franck.) 


X Alcool de menthe poivrée. . . + 3 
Hiaudanum liquide . : 4 
Ether sulfurique 4? PR 2 6 
Mélez. ” 

D. Une cuillerée à café tous les quarts d'heure 


ou demi-heures. 


* MixTURE ASTRINGENTE. 


4 Baume de Copahu + . #7. , 3üp 
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- Faites dissoudre dans 


Jaune d'œuf . 
Ajoutez 


Eau distillée de roses 


| és; 
Alcool de genièvre 
Sirop de Tolu. . 
—— dé consoude 


Mélez. 


D. Cochl. ïj matin et soir. 


—— de plantain 


# : 
+ 


Cas part. Gonorrhée chronique. 


: 7%: Baume de Copahu 
. Jaune d'œuf , . 
Sucre blanc . 
Vin:blane 2: 

Mélez. 


D. Coch]. j matin et soir. 


L 


« 


MixTURE BALSAMIQUE DE Fur, 


ER, 


Cas part. Catarrhe pulmonaire et 


norrhée chrôniques, 


Mixrure LITHONTRIPTIQUE, ( D" 


rande. ) 


% Etber sulfurique. 
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Huile essentielle de térébenthine. . 3 
Mélez. | 
D. Gite xij à Dj Le soit dans une tasse d’eau 
uCcree. 

Cas part. Calculs biliaires. 

_ Obs. Comme l'huile essentielle de téré- 
>enthine est sujette à donner des coliques, 
Fourcroy a proposé de lui substituer le 
jaune d’œuf. On peut employer cette mix- 
ure en épithème sur la région du foie, au 
moyen d’un emplâtre de thériaque. 


0. 


Ovcvenr pr 1’A8sé Pipox. (Off. } 
Inusité ; remplacé par le basilicum. | 


Ovcuexr Æcxpriac. ( Offic.) 


P. Excitant, cathérétique. 

Cas part. Ulcères fongueux. 
_ OxcuEnr D'AcrippA où DE BRYONE. 
(Offic.) 


Obs, Peu usité; on l'employait en fric- 


LL 
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tions sur le ventre , dans les cngorgemern 
chroniques de quelque viscère et particuu 
lièrement dans ceux de la rate ; il agissaai 
Souvent comme purgatif. 


OxGUENT D’ALTuxÆA. (Offic.) 


P. Adoucissant, résolutif. 


OxeuENT D’Arcæus > Voy. Baume. 

ONGUENT D’ArrnanrTA. (Offic.) 

Os. Inusité ; il s’employait en frictiorn 
sur le ventre ou en épithème sur la région 
épigastrique, comme vomitif et purgatif | 
dans les hydropisies et les affections ver- 


mineuses. 


ONGUENT gastricum ou SUPPURATIF,,. 
OU TETRAPHARMACUM, ( Offic.) 


P. Excitant, suppuratif. 


OxcvENx PLAN C-RHASIS OU BLANC-RAISINQ} 
COffic.) 


P. Sédatif, dessicatif, 
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Li æ 


Osxcuent pe Bryone, V’oy. Oxcuenr 
D'AGRIPPA. 


* Oncuexr sruN. ( Offic.) 
P. Cathérétique, corrosif: * 
Cas part. Chancres syphilitiques. 


Obs. Son emploi exige de la prudence. 


ONGUENT ou ÆEMPLATRE DE CANET. 
(Office. ) le 


Obs. Inusité ; remplacé par tous les em- 
plûtres dits Fondans. 
Oneuexr cirax. ( Offic.)" 
D. En friction, 38 31. | 
Cas part. La gale; les dartres, princi- 
palement celles de cause syphilitique. 


Obs. Son emploi exige de la circons- 
_pection, à cause du mercure qu’il contient. 


ONGUENT DIGESTIF SIMPLE. 


2% Térébenthine de Venise . . . . 38 
daune dœnte nb LER  ES 
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Huile d’hypéricum ou cérat . 
Mélez exactement. 

j ae Excitant léger. , 
ONGUEXT DIGESTIF ANIMÉ. 


3 Térébenthine de Venise. , . . . Zip 
rumed'Aneus.. it, Re à 3j 


enr dE. pue fa UT 3ji 
Huile d’hypéricum OU CEE UN 3455 
AleaoL'éten dur d'eau. +: +7! LU 3 1j} 


Mélez exactement. 

P. Stimulant, excitant. 

Obs. On étend ces digestifs sur des plu-- 
 masseaux de charpie pour exciter les ul-- 


_cères ou les plaies suppurantes. | 


; 
OxGuEnT Gris. ( Offic.) 


Obs. Mélange d’un quart ou de moi-. 
tié d'onguent mercuriel avec l’axonge. À 
Employé en frictions pour détruire les 
insectes qui attaquent la peau et les poils. 


OKGUENT Où RUILE DE LAURIER, (Offic.) 


Os, Usité en frictions comme calmant 
Ct résolutif, 
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| Oxevexr MARTIATUM. (Offic.) 
Obs. Abandonné. On l’employait en 


friction comme résolutif et calmant. 


OxGUENT où POMMADE MERCURIELLEe. 
COffic. ) 

D. En friction, tous les deux jours, 38, pro- 
gressivement, 3ij.—Etendu sur un plumasseau 
dans le pansement des ulcères vénériens. 


P, Excitant, antisyphilitique. 


ONGUENT MERCGURIEL BLANC. (Zeller.) 


% Mercure précipité Diane M4 Up 3j 
Cérat ou pommade blanche à la rose 3j 
Mélez. 


D. En friction, 38 à 3j. 
Cas part. Affections cutanées psoriques : 


herpétiqueset syphilitiques. 
Oncuenr. pe La mère. ( Offic.): 
| PP. Maturatif, suppuratif. 
Onauenr monpiricarir D'ACHE.(Offic.) 


Obs. Abandonné. Il était usité comme 
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vulnéraire. On en faisait surtout usage dam 
Ja morsure des animaux enragés. 


OxGUENT DE MoxTPrELLIEr: 


2 Onguent d’althæa . , . 3 
De TOpat EU , — + 
Pr  DOPEUM ri . 23} 


Miel . n « 0 + + A CS où » ñ-3 £ 


Mélez exactement. ANT 
Employé comme adoucissant contre les tui- 
meurs hémorrhoïdales, 


OXGUENT DE NICOTIANE. ( Offic.) 


Obs. En friction comme excitant dans 
la gale, etc. »* | 
| 


OxGUENT NUTRITUM. ( Offre.) 

P. Répercussif, sédatif. : : 
ONGUENT roMPHoLYx. (Offic.) 

P. Comme le précédent ; peu usité, 


ONGUENT PoruLEUM. (Offic.) 


Obs. Très-employé comme adoncissant! 
et calmant, sur les tumeurs kémorrhoï-. 


“ 


: 
< 


Dig 
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. les crevasses du sein, etc. = On l’a 
ussi quelquefois employé en lavement à 
à dose de quelques gros. 


uen ROSAT. (Offic. }' 
P. Adoucissant. 
OKGuENT. DESTYRAXx. ({ Offic.) 


P: DL excitant. 


OxGuENT suPPURATIF, Voy. OxGuExT 
ISILICUM. 


M. * 


Onaurxt DE Turair. (Offic.) 
Obs. Appliqué sur le bord des pau- 


ères, comme excitant dans l'ophthalmie 
ronique. 


” 


è 
OPIAT ANTILEUCORRHÉEN. ( Tissoé.) 


Conserve de roses rouges . . ... Ziij 
1e" \Ide romarin NE 
Quinquina MB ns sa 5 
Macis . ER ME TUE mis 

“ir re j 
en us 


LA 
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Huile essentielle de cannelle. .… . gites 
Sirop d’écorce d’orange, Q.S. 
F. S. L. Un opiat. 


D. 3ij matin et soir. 
Opiar ASTRINGENT. ( D° Larrey.) 


2% Baume de Copahu , . . . è 
Sucre (5e * Lifrtaac: 
Gommerarabique ‘: :,. « «#2 
Laque carminée: 1: 0 

. Eau de menthe poivrée, Q. S. 
D. 3j à 31j matin et soir. , 
Cas part. Gonorrhées chroniques. 
Obs. Pour favoriser l’effét de cet opil 

il faut faire un exercice modéré et s’al 

tenir de faire usage de crudités. | 


OP1AT DENTIFRICE. ( Baumé:) 


24 Pierre ponce préparée . « . 

Terre sigillée préparée.  . . aa 

Corail rouge préparé “. 

Sang-dragôn :. DE 
Tartrate acidule de’potasse ‘. 
Cannelle. * .. 


Girofies.:, :, :. à 
s 
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D. $. L. Une poudre que l’on peut TE ou 
en cet état. Dee 
Lorsqu’ on en veut faire un ! opiat, on prend 
Poudre ci-dessus - 148%." 31 
Ptdie/carminée >. 1 0 3ij 
Miel de Narbonne écumé . . . CH Si 
Sirop de mûres . .' PARLES 31} 


Huile essentielle de déodée site Bei] 

F5. L. Ün opiat. w} 

On en fait des frictions sur les dénts, au 
noyen d’une petite brosse, pour les néloyer 
t pour donner du ton aux gencives. 


OPIAT MÉSENTÉRIQUE. (Ofjic.) 
AE 

P. Purgatif drastique ; peu usité. 
Opiar DE SALOMON. CEE 

D. 3j à 3j. a 
P. Tonique, stomachique, carminatif, 
Opiar sromacuique OU PATE SUDORI- 
IQUE D'HErLvÉTIUS, ( Offic.) 

D. 5jà3j. 

P: een | sudorifique , aphrodi« 
aque, 

% D 0 RS 
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OPivumM pu PROFESSEUR CHAUSSIER. 


2 Opium choisi et divisé en petits frag- 
D. RP diet has Vie TA ; 
Eau distillée . . RENE 
Laissez macérer à la chaleur de l’ atmosphèrn 


‘pendant 2 ou 3 jours , suivant la SaisOn ; tre 
et ajoutez | 


Alcool à trente-six degrés 

Conservez dans un flacon bien bouché. 

D. Gtte xy à 38 dans une cuillerée de siroo! 
— A l’'exter. friction, lotion, collyre. 


P. Celles de l’opium. 


Lin 
Cvre 


Orium cyDonié DE LanceLor. ( Office 


D. P. Comme l’opium. | 


Omnium DE Rousseau. ( Offic.), Von 


Orium, première sect. 

Or Poragze D'HEeLvéTqus. ( Offic: } 
D. Gtte vj à xv. 

P. Sümulant, tonique. 


Obs. Abandonné aussi bien que des {{ 
‘meuses gouttes d’or du général La Mot 


» 


MÉDICAMENS COMPOSÉS. 423 
e n’en ai fait mention que parce qu’on à 
ntroduit de nouveau dans la matière mé- 
licale les préparations d’or. 
Onviéran, ( Offic.) 
ORVIÉTAN PRÆSTANTIUS. (Ofic.) 


Obs. Ces deux électuaires sont aban- 
lonnés ; ils se donnaient dans les mêmes 
as et aux mêmes doses que la Thériaque. 


Osmazôme, CAT. Thénard.) 


Choisissez un muscle bien dégraissé, hachez- 
e, formez-en une pâte, versez dessus peu à 
eu de l’eau froide, malaxez, passez au travers 
’un linge, faites chauffer jusqu’à ébullition, 
Îtrez et faites évaporer jusqu’à consistance 
’extrait. m7 
D. 38 à3j 

Cas part. On le prescrit dans les con- 
alescences pour donner du ton aux or- 
anes digestifs. ne 


Oxicrar, Voy. VinaiGrE, 1°°° sect. 


OXIMEL COLCHIQUE , For. COLGHIQUE, 
renuère sect, 


Â24 PHARMACOLOGIE. | 


OxIMEL SCILLITIQUE, Woy, Scize:, 
prenuére sect. 


OxIMEL rt (Offic.) 


D. 3ij à 3j. — 4 lextér. en gargarisme. 
P. Rafraîchissant, délayant, expecton- 
rant. 
P. 


* Pasrizzes DE Cacuou , Voy. CacaoUt 
première sect. 


PasTILLES DE CANNELLE. ( Offic.) 


D. No üj à xij par jour. Chaque pastille dos 


contenir 5 grains de cannelle. | 
P. Stomachiques, toniques, emménea 


gogues. 


Pasrizzes dites AU cirron ou adversui 
sim, Voy. AGiDE OXALIQUE, 1°°* sec. 


Pasrizzes contre la mauvaise odeur dc 
la bouche. | 


CARS . LS Arf ec 


Q RE ou à | 2- 
Corail rouge pulyérisé . . . . . 


+ 


4 2 || 1 


LA MAT T | de 
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Re 3 it} 
Huile essentielle de cannelle, - .  Gtte xij de 
Mucilage, Q. S. 

Faites des pastilles de 10 grains. ; 
. D, On en laisse fondre une dans la bouche, 
PasriLzes contre le croup et Ja phthisie “4 
aryngée. ( Prof. Chaussier, } d 
PGamphre ct DORE RON, ete gr. xi 
DE MO est re hr Le gr, v} 
Molicre. … . Se Ne SUDDOUI 
Mucilage, Q. s 
Æ.$S. I4 Bo pastilles. Chacune contient à | 
eu près + de grain d’opium. FE 
D. Nc iv à vj par jour. 
Pasuires Émériques pe Cromee. (Of) : 


D:3; dissous dans un verre d’eau. 
Obs. Abandonnées ; C'élait une mauvaise 
nanière d’ Ro l Emétique. 


PASTILLES D'ENULA CAMPANA. 


Gi Racine d’énula campana en poudre . 3 

Je. e L #7 

——— d'iris en DOUCROL PE LIL Ô 
PO QE Gt do HAUT. 26 "LOUE B 
Mucilage e o ® * CRT e c) > Q SA 


. x 
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F. S. L. Des pastilles de 10 grains. 
D. 5ij à 38 par jour. 
Cas part. Scorbut, hydropiie, chloross: 


PAsTILLES où TABLETTES DE GIROFLIE 
(COffc.) 
- D. No üij à n° xij par jour. Chaque pastiil 
doit contenir deux grains de girofle. 

_P. Siomachiques, emménagogues. 


PAsTILLES DE MERCURE SACCIARIN. (| 


Lagneau.) 


% Mercure purifñié . . + + + - 
Gomme arabique. . + . + . : | 
ln ed A cac cr ae À CN 

Sucre en poudre. trad de tue ; 

F. S. L. 576 pastilles. Chacune coutic 
deux grains de mercure. 

D. N° j pendant quelques jours, ensuite n° 

P. Antisyphihitiques. 

Obs. On peut substituer à la vanil 
huit gouttes d'huile essentielle de Bergs 
motte. 11 est des cas où l’on ne doit don 
ncr qu'une demi-pastille en commencau 
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PasTiLLES OU TABLETTES DE SAFRAN. 
Offic.) 
Sri à à 3j. 


- P. Apéritives, emménagogues ; fpecto- 
ales. 


Pasrizes vEeRmIFUGESs. ( Barihez.) 


4 Muriate doux de mercure . . . . Gif 
Re re AL re IS 6] 
Miiéiige © 42.5 PRE 4 S: 


F. S. L. 258 pastilles. A doit eou- 
enir un demi-grain de muriate doux. 

D. Pour les enfans, ne j à ij. Pour les adultes, 
9 1v à xi]. 


PasTiLLEs D'YEUXD’EGREVISSES. (O fic.) 


D. 58 à 3j et même 3j par jour. 
N É 
P. Absorbantes, anti-acides. 
Pares DE GUIMAUVE, DE JUJUBES, PrC- 
ORALE DE PARMENTIER, DE RÉGLISSE, €lC. 


Ofjic.) 


P. Adoucissantes, pectoraies. 
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Obs. Toutes ces pâtes, dont la goma 
arabique forme la partie médicamenteuss 
se donnent à dose indéterminée ; cependia 
il est quelques pharmaciens qui font entr 
de l’ofium dans leur confection; comu 
dans le Suc.de réglisse gomme de M. TI 
bierge : alors la dose doit être de 3 6: 
tout au plus 3ij par jour. 


PaïTe supoririQue D'Hezvérius, F& 
OPIAT STOMACHIQUE. 


Perir-Lair, Voy. Lair (petit), 1°"° see 


PETIT-LAIT TAMARINDÉ. 


. | 


M'Palpe de tamarinst : 44,5 704 
Petti-fert es JR GYTET III. 17 Fi 
Mélez. 


D. Par verres d'heure en heure. 


P. Laxatf. 
PerTir-Lait DE Waisse. 


2 Follicules de séné . . . . À 
‘ ù > ad 
Dulfate de magnésie, ,. , . 


VA 
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YF 


Fleurs de sureau . . . . 4 DS ; 
Sommités de mille-pertuis . AFP 
Faites infuser pendant dix à douze heures dans 
Pent-lart charifé. | COS, D. TB wii] 
D. Ïj par jour en deux prises. 

P. Purgatif recommandé par quelques 
eoucheurs, pour diminuer la sécrétion 
à lait chez lé femmes qui ne nourrissent 


1 où qui ont sevré leurs enfans, 


Pizures n’AcOnNIT merRcuRIELLES. ( D' 
ouble.) 

Extrait d’aconit napel . . à . . Dj 
Muriate de mercure sur-oxidé. . . gr. i} 
Triturez long - temps dans un mortier de 
rre; faites ensuite 20 pilules. 

D. Une pilule matin et soir; on augmente 
dose d’une pilule, tous les dix jours. 

Cas part. Dartres anciennes compliquées 
virus syphilitique, psorique ou scro- 
uleux. | 
PILULES ALOÉTIQUES ÉMOLLIENTES. (O/f:) 
D. Gr. xij à 3j. 

P. Purgatives. 
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| Pivuzes D’Azun D'Hezvénius, Vo 
ALUN DE Mynsicur. 2° sect. 


Piiures ANGÉLIQUES.# Offic.) | 


UD Gr: xt) à 3j 
P. Sitomachiques, purgatives. 


PizuLes antè cibum, pILULES co 
MANDES OU GKAINS DE VIE. ( Offic.) 


D. P. Comme les précédentes. 
PILULES ANTI-ASTHMATIQUES. 


% Soufre sublimé et lavé. . + . , 
Acide benzoïque.  . 
Extrait de gomme ammoniac. , . E 

lposerre d’ énula campana. . . . Q.. 
* S. L. Des pilules de quatre grains. 

D. N° iv à n° vj par jour. 


PILULES ANTI-ÉPILEPTIQUES ANGLA1SI 


* #Nitrate d'argent . . , . . . : gb 
Mie de pain blanc : 


Mélez exactement ; faites ensuite 20 pilubl 
D. Une matin et soir. 


A # 


)'AUEX 
sus 
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Obs. Au bout d’un ou deux jours d’an- 
enneté , ces pilules perdent leur vertu. 


he ANTI-ICTÉRIQUES. (Buchan.) 


Aloës succotrin . . . < 


Rhubarbe en Doddve 0e aa 3j 


: Li 
Savon médicinal . . LA SNRTn 


Mélez et faites des Pilules de 5 grains. 
D. Novan NÉ aa fois dans la journée, 


PP: Purgatives. 


# 
PiLULES ANTI-1CTÉRIQUES. (Gredinge.) 


Extrait de belladone . : ANA 3j 
Feuilles de belladone en AA * gr. XV 
Mélez et faites des pilules d’un demi-grain. 


D. Une matin'et soir. 


PiLuLEs ANTISPASMODIQUES. { Pidérit.) 


Assa-fœtida : 
jastoreum. , 


° 0] 4 e 


m9) 


Lcide Succinique concret ! , PE 36 

luile animale de Dippel Hi talie xe 

+‘Pftore de myrrhe, . . sue. 1078 
- S. L. Des pilules de-£ grains, 

). No ij X'ne y. 


Cas part, Hystérie, 
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PILULES ANTISYPHILITIQUES. (D' 4 
bert.) 


9% Muriate de mercure doux .' . bi 
Résine de gayac + + + + : 
Guimauve en poudre. . + + . + :! 
Sirop de coïng. .. pe +... + Q). 


Faites des pilules de 4 grains. 
D. N° v à n° vj par jour. 


PisuLes ANTISYPHILITIQUES, (D° Chr 
tien.) 

% Muriate d'or . + + + + + + - gr 
Extrait de thymélée , . . . +, CU 
Mélez exactement et divisez en 6o piluless 
D. N°]; chaque jour; augmenter tous té 

jours d’une pilule. 

Obs. Lorsqu'on administre le A/urn 

d'or aux enfans, il faut diviser la mi 

ci-dessus en r20 pilules. Lil 


‘ 
PivuLEs ANTISYPHILITIQUES. (D° 46 
lerter. ) 


9% Muriate de mercure sur-oxidé . gr! 
Farine de froment 1% : + 3: + +» 
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Gomme arabique pulyérisée 


vi) *FRNRN 
Eau distillée, Q.S. 


Mélez ; faites des pilules de: 3 grains. Chacune 


contient + de grain de muriate sur-oxidé. 
D. Dèu} matin et soir. 


“Pirures NTISY PIQUE. (Profess. 
Dur ) 


X Muriäté dé iercure sur-oxidé 


gr: xviig 
Extrait de gayac 


» 3 e L ° e 0) 3av 
Faîtes 72 Pilules. Chacune, contient à de 
rain de muriate sur-oxidé, 


D. N° j d’abord, au bout de 
1° j matin et soir. 
Obs. Dans quelques cas ce professeur 


joute extrait uüqueux d’opium gr. vj 
Ai. 


en jours 


Piures ANTISYPHILITIQUES, (D° Se 
ilot aîné. ) 


 Onguent mercuriel 
Savon médicinal . 


OQAD 26124) 
AE er AE 


Ainidon ou poudre.de réglisse, : Zj 
Mélez; faites des Pilules de 4 ou 6 grains. 
25 


OS, PE 7 
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D. Ni d’abord, au bout de 4 à 5 jourson 
augmente d’une pilule et ainsi progressivement 
‘ jusqu’à n° ix et n° xi]. 


L [4 


PinULES ANTISYPMILITIQUES. ( Z'erras…. 


Onguent mercurieL,.. 1:44 0/2 3e 31 
Poudre d’althæa ou mie de pain, Q. S: . 


Faites 144 pilules. 
D. No üij le matin; le 3e jour ‘on double 1 


LA 
dose ; ainsi progressivement , jusqu’à n° xi) | 
même n° xv en augmentant de no ji] tous less 


jours. 


PiLULES ASTRINGENTES. ( Ofic. ) 


D. Gr. vj à Dj. | 
Cas part. Leucorrhée, blennorrhéi 


hémorrhagies passives. 


PiLULES ASTRINGENTES. ( D° Lagneaut 


9 Rhubarbe en poudre. . : . 0 
Cachou eu poudre.. ET" aa 3 
Baume de Copahu . . 


Térébenthine ‘. -, 4, + je ns Q.. 
Faites 72 pilules. 
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D. N°ijle premier jour; n° iv le deuxième : 

jour , ainsi de suite jusqu’au n° vij par jour. 
Cas part. Gonorrhées chroniques. 


Obs. Siles pilules étaient trop volumi- 
neuses , on pourrait les diviser. 


PILULES BALSAMIQUES DE Morrox: 


COfic.) 


D. Gr. vj à gr. xx. Le 


P. Béchiques, expectorantes. 


Cas part. Asthme, catarthe pulmonaire 
chronique. : 


Prius BALSAMIQUES DE STanr.. (Offic.) 
D. Gr. 1j à gr. xij. 
P. Stomachiques, laxatives, emména- 
gogues. 
Obs. Peu usitées. 
Pizures pe Bécuer. (Ofic.) 
D. P, Comme les pilules balsamiques de 


Stahl. 


Li 
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Priuzes DE BéLosre. (Offic.) 


D. Comme altérant, gr. iv à gr. viij. — Comme 
purgatif, 28 à #1: 
P. Antisyphilitiques , vermifuges, pur-- 


gatives. 


Picores cuazysées. (Offic.) 


D. Gr. vj à 3J- 
P. Stomachiques, toniques, emménai: 


_gogues. 
Picuses DE CIGUE. ( Offic.) 


D. Gr. j à gr. iv, progressivement, gr. xi] |) 
Dj et même 3j. 
P.Narcotiques,résolutives, diurétiquesk 


PiLULEs COCRÉES MAJEURES ET MINEU? 
Res. ( Offic.) 

D. Gr. xij à 3$. 

P. Purgatives. 

Obs. Peu usitées; les pilules cochéee 
majeures se prescrivent à plus forte dossi 


que les mineures. 
a 
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PILULES GoNTRE L'AmÉNoRRa EE. (D° 


Albert.) 


% Carbonate de fer. . . , , . 3 i] 
Safran oriental, : : à hs 
Gassia lignea + éd ê ea Ô 
Extrait d’aloës. : 
ses de thubarhe.. "3" da 4356 
es dorées who re 
Sirop d’armoise ou miel de Narbonne, Q.S. 
F. S. L. 52 pilules. 

D. N° vj par jour en deux prises, 


Picures conrre La DANSE DE SAINT- 
Guy. (D' HMérat.) : 


34 Nitrate d’argent fondu NT Re) 
Extrait gommeux d’opium . , si: 3] 
Musc en NN AA PRE L Di] 
Camphre. PAP AN APE PROTEE NAN ANNEES 
F. S. L. 96 pilules. Chacune contient + de 

rain de nitrate d'argent, 4 de grain d’opium, 

grain de MusC, 1 grain de camphre. 
D, No j matin et soir; ensuite n° iij par jour 

E même plus tard no iv. 
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Obs. Utiles aussi dans l'épilepsie. TI] fautt 


les employer récentes. 


Pinuues cuivreuses. ( D' Swediaur.) 


94 Sulfate de cuivre ammoniacal. . .gr. xvi 

Mie de pain blanc PPT 

‘ Carbonate d’ammoniaque liquide. . Q. Si. 

Divisez en 96 pilules. Chacune doit conte+- 
mir . de grain de sulfate de cuivre. 


Di 


D. N° ij à n° üi] par jour. 
Cas part. Epilepsie, chorée, hémorrha: 
gies passives. 


Pinures DE cynocLosse. ( Offic.) 

D. Gr. j à gr. vj ordinairement le soir. 

P. Antispasmodiques, somnifères. 

Cas part. Toux , douleurs de poitrine 
asthme. 

Obs. Tres-usitées. 


Piruzes écossaises. (D' Anderson. )] 


2% Gomme-gutte. . . C1 . . ( —— y 
\ . de re © 
Alcéseuecotrin: 4 44:05 1478 \ mn) 


Huile essentielle d'amis . . . . gite x 


ï À { 2 
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Sirop de sucre, Q.S. | 
F. S. L. Des pilules de quatre grains. 
D. Comme purgatives, n° ii] à no iv. — Ni 
LA pour tenir le ventre libre, 


Piurss FONDANTES, ( Richter.) 


2% Gomme ammoniac . , 

Ass ba. us Dr 

Sayon médicinal . . ,. , +31 

Racine de valériane . . . 

Pleursid'armion yen te 

Tartrate de potasse antimonié dissous dans 
Q.S. d’eau . . + gr. vii] à x. 

FE. S. L. Des SRE 14 Ltée grains. 

D. No iv tous les trois jours. 

Cas part. Engorgemens chroniques du 
foic. 


" 


PILULES ronpanres, (Picq-d’Azir.) 


Extrait de fiel de bœuf desséché À 3 ii 
2. de petite centaurée. ie 
ÆEcorce de Winter . Sp M 

À aa 33 


Oxide de fer noir . 
Sirop , Q.S. 
PS, L Des pilules de quatre grains, 
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D. No iv à n° vj par jour. 

Cas part. Comme les précédentes. 

Pirures DETTES DE FOUGERE. (Offic.. 

D. Gr. vj à 3j. 

P. Astringentes; peu ou point usitées. 

Pirures courManDes, Voy. Piruuen: 
ANGÉLIQUES el anlè cibum. 

PizuLEs uyDracoGuEs DE Bonriuss 
(Offic.) 

D. Gr. xij à xvüj et quelquefois 31]. 

P. Purgatives drastiques. 


Cas part. Engorgemens chroniques des 
viscères abdominaux, hydropisies passives 


PILULES AYSTÉRIQUES. (Offc.) 
: 


D. Gr. vj à 34. 
P. Antispasmodiques, eMmmMÉNAGOGUES 


Prrures DE Keyser, Voy. DRraGées.. 
PiLULES DE MÉRGURE GOMMEU:! 


(Plenck®). 
% Mercure bien puis, is 4 Mean Æ 
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Gomme arabique. ARR MER A RURLET-  | 
Triturez dans un mortier de verre, en ajou- 
tant peu à peu du sirop de chicorée avec rhu- 
barbe, Jusqu'à ce que le mélange soit parfait. 
Ajoutez ensuite 
Mie-de" pain blanc eut Z] 
Mélez et faites des pilules de trois grains, 
D. N° vj matin et soir. 


Cas part. Syphilis. 


Picures mercuRIrLLES PURGATIVES, 


(D° Alibert.) 


2: Mercure purifié SM En PE” 


Poudre.de-jalapie.- : "22 aa 21Y 
mM—— de scammonée , : -. 
Tartrate acidule de potasse, . . , Zi] 
Sirop de nerprun, . . . : MEN, 


Eteignez le mercure en le triturant avec le 
artrate et une partie du sirop ; ajoutez ensuite 
es poudres, mélez exactement et faites des 
ilules de six grains. 


D, 5j et quelquefois 3j. 
Cas part. Syphilis. 


25* 


Suc épuré de réglisse . . . ". . 14 
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\ 


PiLULES MERCURIELLES. (Plumier. ) 


un 


2% Muriate de mercure doux . . 


Oxide d’antimoine-hydro-sul- LÀ 
furc DFRDDÉ. 1 ON TE CR RE 


Mucilage" ©. STORE 
F. S. L. Des pilu!es g six grains. 
D. No ij à n° üij matin et soir. 


Cas part. Syphilis, dartres. 


PILULES DEPANACÉE MERCURIELLE. ({| 


agneau. ) 


+35 Muriate de mercure doux . . . . : 
S J 
l'arme de froment . . . . .. 
CRMIATNE Vi LAN ORNE TS gr. XN 


Ou gomme adragant. 
Re distillée ou sirop simple . . . Q.. 
. S. L. 72 pilules. RE 2 contient dét 


grains de muriate doux. 


D. N°3, progressivement nv i; et même n°! 
Cas part. Syphilis, vers intestinaux. 
PILULES PANCHY MAGOGUES. ( Offic. }) 
D. Gr. x à Dj. 


œn. 
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P. Purgatives drastiques; peu où point 
psiides. 


Piiures pUuRGATIVES. (D° Albert.) 


22 Résine de jalap . .. . 
Muriate de mercure doux . .. aa 0] 
Savon d’Espagne. 
Huile essentielle d'écorce SELS gtte y] 
F..S. I Des pilules de quatre grains. ! 
D. No j de demi-heure en demi-heure ) Jus- 
qu’à effet purgatif. 


#f s 


PiLULES PURGATIVES UNIVERSELLES 


D'HELVETIUS. ( Offic. ) 


D. Gr. xij à Dj et même 3f. 
. Obs. Peu ou point usitées. 


PILULES RELACHANTES.. ( Buchan. ) 


24 Savon médicinal. , . . . . , 818 
Sagapenum. . , spa cteuhe 680 HET 
Extrait de pissenlit. A PRE Te 0 ES 
Aloès succotrin . . ” 3} 


F.S. L. des pilules Lo trois grains. | 
D. Ne üj à n° vJ et même n° x en 2 prises, 
soir ct matin, 
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Cas part. Constipation. 
Pinures De Runrus, Voy. Exrrarrit 


PiLULES DE SAVON ou sMEGTIQUES. (Of. 


D. Gr. vij à gr. xvj deux ou trois fois Il 
jour. | 
P. Anti-acides, apéritives, fondantes.. 


PiLULEs sAvonneuSsEs DE Mir Srre 
PHENS. (Offic. ) 


D. 38 répété trois fois par jour : le matit 
à jeun, trois heures après le diner, le soir ee 
se couchant. | 

Cas part. Gravelle, calcul urinaire. 


Obs. Abandonnées. | 


PiLULES DE SCILLE COMPOSÉES. (Pharr 
macop. de Londres.) 


Dopcile tiésséchée:. sv." 7. “ie, 2° 
Danembre, 0... GROS AE - 
Savon médicinal . . 7 s ad à 
Chimie ammomac. PTT ETS 3) 

Sirop, Q.S$. 
F. S. L. Des pilules de quatre grains. 
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D. No üij à ne vj par jour. 
Cas part. Catarrhe pulmonaige chro- ; 
nique. | | 
PILULES SCILLITIQUES. (Pharmacop. 
d’Edimbourg.) 


Hiayon médicinal, > 0,4) 1. +31 


Scille pulvérisée hs PRE — 5 
Nitrate de POtASSE IL Lou 506 


Baume de Copahu, Q.Ss. 

F. S. L. Des pilules de quatre grains. 

D. No iij à n° iv le matin. 

Cas part. Hydropisies ; quelques cas de 


uppression d'urine. 
PiLures DE Srarkey. (Offic.) 


D. Gr. iv à gr. xij. 

P. Apéritives, calmantes, légèrement 
urgatives. 

Cas part. Hctère > hydropisies. 


Privrrs STOMACHIQUES DE CADET. 


J 5 Aloès e e » Lu ° e e ; e 0 
Extrait de quinguina neo. aa BV. viij 


Résine de 'gayag Wu ii: | 
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SarOR MÉTRICMIAE 2 2104 20200 LP On 
Gomge ammoniac , + ne D'OR 
Oxide de fer noir. D'Or Ve ER 


F. S. L. Douze pilules. 
D. N° ij en se mettant à table. 


PiLuLES TARTARÉES DE SCHRODER. (O}/ 
| D. 9j 2fet même 3]: 

P. Purgatives, emménagogues. 

Cas part. Engorgemens chroniques: 
l'abdomen, chlorose. 


PiLuLEs roniQUES DE BaCuer. (Off 
D. Gr. À le soir. | | À 
Cas part, Hydropisies, particulièremes 


l’anasarque. | 


PiLULES TONIQUES DE Moscou. (| 
Huln.) 


2% Extrait de colombo ; 
——— de gentiane . . 
——— de quassia . , . . . 
——— de bile de bœuf, 

Poudre de gentiane, Q. S. 

FE. S. L. Des pilules de quatre grains. 


» 


NEA a 
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D. No jà no ij après le diner. 
Cas part. D'yspepsie. ë 


Picures be WERLHOFF. 


LU 


2% Cantharides en poudre. . . . . gr.j 
Sulfate jaune de mercure . . . gr. {5 
amphree, din UT Me, 8 Vocins LR 
Mucilage de gomme adragant. . . Q.S. 
Faites 2 ou 3 pilules, à prendre en © ou 3 

fois. à 
Cas part. L'hydrophobie. 

Obs. L'emploi de ces pilules demande 


beaucoup de prudence. 


PoMMADE ANTI-OPHTHALMIQUE. 


9% Cérat ou onguent rosat. . , ... 3j 
Oxide rouge de mercure. , . gr.xijàaxv] 
Mélez exactement, : 

On en applique gros comme une lentille sur 
le bord libre des paupières, le soir en se cou- 
chant. 

P. Excitante, stimulante, 

as part. Ophthalmie chronique, ulcé- | 
ration du bord des paupières, lippitude. 


D ER, RE EE ET 
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PoMMADE ANTI-OPHTHALMIQUE. (JD 
saull. ) 


2% Oxide rouge de mercure 
——— de plomb demi-vitreux. . 
Tuthie préparée + : 
Aitnicalomé: um 4100 
Muriate de mercure sur-oxidé . . gr.. 
Axonge, cérat ou onguent rosat. 


D. P. Cas part. Gomme la précédennl 


PoMMADE ANTI-OPHTHALMIQUE DE R°° 


24 Acétate de plomb. ... : . Es gr. 


Oxide rouge de mercure 

CAMPREE SL Re EU L RE 
Beurre frais lavé avec de l’eau de rose gr.1Lx2k 
F. S. L. Une pommade. 

D. P. Comme les précédentes. 


PommaDE ANTIRERPÉTIQUE. ( Profée 
Boyer.) 


Soufre sublimé et lavé : 
Huile d'amandes douces, Q.S. 
Huile essentielle de citron . , . gttei] àà 


2% Vieille brique rouge pilée . . è e 
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YF. S.L. Une pommade. 
On en frotte le soir en se couchant les efflo- 
scences de la peau et les taches hépatiques 


li assiégent le visage. 


PommaDe ANTIPSORIQUR. (D' Abbert.) 


Carbonate de potasse . , . PRE 2 TaE 
. 7 aa d1i] 
Soufre sublimé et lavé 
DURE: Loue al'ab or 3iy 
Mélez exactement. 
On en frotte deux ou trois fois le jour les 


rties affectées de gale, 


PomMMADE DE GANTHARIDES. 


1 RSR NO RER 
Cantharides pulvérisées. . , . . 3] 
Faites cuire Paxonge avec quelques feuilles 
morelle; passez et ajoutez les cantharides et 
tes cuire au bain-marie. 

Obs. Employée pour exciter les vésica- 
res. 


Pommane coNTRE LA TEIGNE. 


Charbon pulvérisé . , . , . . 3j 
Büaire sublime Me mire 21: 34 
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Cébat ON, 4e: dr mem, 
Mélez exactement. 

F. En friction sur le cuir chevelu. 
Pommape DE ConcomBrE. ( Offic.) 
P. Adoucissante. 
. Obs. Elle est employée comme cosmut 
tique ; elle est sujette à devenir rance. | 
en est.de même de la pommade en crémn 


PommaADpe DE Garou. 


DL A ARE US PNR TAPER SE HE ee. RE 
Ecorcedegarou : 4. *, 1. 08] 
Faites digérer au bain-marie, et passez ayw 

expression. À ; 


Méme usage que la pommade de cantharidé: 
Pommape DE GouLarp. ( Offic.) 


Obs. Employée dans les mêmes cas qui 
le cérat de Goulard. 


PomMMADE MERCURIELLE, V7. ONGUENY 


PoMMADE MERCURIELLE AU BEURRE 11 

cacao. (AT. Planche.) | 
724 Mercure purifié PRE 

, äa 

Beurre dle cacao récent . , . ù 
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Huile HUE NS NUE" " ce gtle xx 
F. S. L. Une pommade. 

Obs. Elle s'emploie dans les mêmes cas 
t aux mêmes doses que l'onguent mer- 
uriel. Ne conviendrait -il pas mieux, 
rsqu'on, veut faire prendre l’onguent 
iercuriel en pilules, de se servir de cetté 
ommade ? 


POMMADE CONTRE LA çazr. ( Peyrilhe.) 


Noix de galles pulvérisées . 


Alun pulvérisé. . , . F.54 
De UN doi D'ONNEE Z vi 
Mêlez exactement. Tv" 
D. 3j ai) en friction. : 
_ 
Pommanr MERGURIELLE, ( Cérillo.) | 
 Muriate de mercure sur-oxidé. , . 3} 


DO ee dent eV a di AE AT 
Mélez et triturez long-temps dans un mortier 
e verre; ensuite ajoutez 

Muriate d’ammouiaque pulvérisé, . gr. x 
D. 3j eu friction sous la plante des pieds. 


Anusyphilitique. 
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PomMADE oxYGÉNÉE. (M. Alyon.) 


MEDAL RER AUTOS - à TOR 
Acide nitrique à 32 degrés . . . .  3i] 
Faites fondre l’axonge ; mêlez peu à pp 

Vacide en agitant fortement ; tenez sur le {fi 

jusqu’à ébullition, retirez et laissez refroidir. 
D. 3j en friction. 

Cas part. Dartres, syphilis, mais parr 
culièrement la gale. 


PomMMADE SAVONNEUSE HYDRO-SULEFM 
RÉE. (D' Jadelot.) 


A% 
À 


vu 


2% Sulfure de potasse . 
Savon HART SET A TU RS 
Huile de payots UT Re EN UE 
Huile essentielle de thym . . . . | 
F.S. L. Une pommade. 
D. 3j matin et soir en friction. 
Cas part. Gale, dartres. 


PoMMADE A LA SULTANE. 


PHIOITÉIAUTe Tr Ms 0. 
Adipocire . 
Huile d'amandes dédob “LE + de 43 


{ 
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Baume de Ja:Mecque. +, 7 .+ 4, . gite xij 
Lait virginal à l’eau de rose, . . . 3j 
F. S. L. Une pommade. 
Obs. Plutôt usitée comme cosmétique , 
1e comme médicament ; elle adoucit et 
ffermit la peau. 


be DE Tursirn. (D° Alibert.) 


Sulfate jaune de mercure , . . , zij 
AR CN Se mere ESPOIR SX ij 


Faites fondre l’axonge ; incorporez lé sulfate; 
nuez jusqu’à entiér refroidissement. 

Obs. Usitée dans.le traitement des dar- 
s dépendantes ou compliquées de virus 
hilitique. 


POTION ANTI-ÉMÉTIQUE. ( Rivière.) 


Garbonate de potasse . . , 2 7 D] 
'aites dissoudre dans 
jam de fontaine  . . ., PV TRE 
joutez au moment de la MEME 
HE descitron :-." . 1." 

aa 3 5 


jucre blanc pulvérisé 
, prendre en une seule fois, 


: M 


4 £ d { 
Dr PHARMACOLOGIE. ? x 


Cas: part. Vomissemens pas Mid t 
ou produits par une trop forte dose d’ét 
tique. 

Obs. On remplace le suc de citron it 
sucre par 36 de sirop tartareux. 


PoTionN ANTISPASMODIQUE. 


2% Eau de tilleul ou de laitue. .°, 
Eau de fleurs d'oranger. 
Sirop d'armoise ou de karabé, 4 
ou diacode . . 
Ether sulfurique Mat etie un 21 EPS 
F. S.L. Une potion. 
D. Cochl. j toutes les 1 ou 2 heures. 
Portiox ANTISCORBUTIQUE. (D° Fran 
2% Décoction de quinquina 
Extrait de quinquina. 
Alcool de cannelle , .… 
Sirop de pavot blanc 


Faites une potion. 
D. Cochl. j toutes les demi-heures. 


Porion ANTITÉTANIQUE. { D' Fourm 


Qi Mnsce à: +110 su. 


MÉDICAMENS COMPOSÉS. 455 
he so. 3j 
D Adobe, UN pur Cr * 3i] 
Infusion très-rapprochée d'arnica . , 3iv 
FE. S. L. Une potion. | 
D. Cochl. j toutes les heures. 


Cas part. Tétanos traumatique. 
Obs. On y ajoute de 9ij à Div de ni- 
ite de potasse, suivant l'état des organes 


inaires. 


Porion asrmineente. (Desault et Cho- 
PE) 


Eau-distillée de menthe. “lo 2e * 
Alcool End RSS EVE TES PR 
Baume de Copahusrante tes à ae 3 i] 
Sirop de capillaire 

Eau distillée de fleurs d'oranger. . 3] 
| fitrique.alcoghisé 5". 000 31j 


. L: Une potion. 
). pu ÿ le matin, cochl. jàmidi, cochl. j 
oir > pendant 10 à 12 jours. 


Cas part. Blennorrhée. 


Obs. Très-usitée, 
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PoTioN CALMANTE. 


9% Eau distilléé de laïtué.. : . . : 
————— de pivoine : . . 
———— de fleurs d'oranger. aa 
SULOP d'OPIUR et sort 
Faites une potion. 


D. Cochl. j toutes les heures , dans la soit 


PorTion CONTRE L’HÉMOPTYSIE. ( 


de Jussieu.) 
2% Eau distillée de plantain . . hs 


————— de buglose. 

Sirop de consoude . .. . . . . 
Eau.deÏRabels. ,..4..,.....0 894 
: Éau de fleurs d'oranger. 4. . +. . 


Mélez. 
D. En deux prises. 


PoTionN CONTRE L'HÉMOPTYSIE. 


% Suc d’ortie grièche dépuré . . . 
Sirop ÉCOUTER I Tonus 


Mélez. 
D. En deux prises, 


LS L Ld 
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Porion corpraze. (D* Albert. ) 


—— de mélisse simple . . Ç 
7 — de fleurs d'oranger : 
Sirop d’œillet. Far k 
Confection alkermès. 4, , . . 3] 
Faites une.potion. Sei 

D. Par petites cuillerées , toutes les heures, 


Porion ÉMÉTIQUE. 


Tartrate de potasse antimonié . : gr.iv 
Eau distillée de tilleul, où décoction 

de racine de guimauve . . . . 3iv 
Op de puitpauve, ..-. guy (nes, 3] 
D. Par cuillerées de quart d’heure en quart 
eure , jusqu’à effet. 


POTION EMMÉNAGOGUE, ( Desbots. ) 


Eau distillée d’armoise . . . . . 3j 
luile essentielle de rue . 


aa Ptlervi vit 
x a VI à VI 
=————— de Sabine, ê: CHA 


irop d’armoise composé, ou sirop 


derfleurs d'oranger ...# : ,: 3] 
aites une potion. 
. Cochl. j de 2 heures en 2 heures. 


26 


{ Eau de scorsonère . . . . DST 
aa Ziv 
L] 


TI 


+ 
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Obs. On y ajoute quelquefois teinit 
d’assa-fœtida, gtte x à xij. 


PoTion MINORATIVE. 


22 Huile de ricin. (SIT À | 
Sirop de limon ou de violettes. \ “as 
Eau de fleurs d’oranger. 

_Mélez. 


D. À prendre en une fois, 


Porion PURGATIVE. 


2% Follicules desénéiasgitt, «f,oid 115, 


Faites légèrement bouillir dans 
Eau COMMUNE NT, OMIS L NE 3 
Ajoutez | 
Manne en larmes. .., , , pi 
Pulpeide casse. + &', } à 
Phosphate ou sulfate de AE El 31] 
Passez et aromatisez avec 

Eau distillée de fleurs d'oranger 


D. À prendre en une fois. 
PotTion PURGATIVE. 


2: Jalaptpulvérisé . , au, LOIRE 
Décoction de racine de guimauve , 
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Sirop de limons ou de violettes . 3jà223# 
Eau distillée de fleurs d'oranger. 3j à 3ij, 
Mélez. | 
D. À prendre en une fois. 

Obs. Purgatif agréable et que te peut 
mployer toutes les fois qu'un autre pur- 
atif n’est point spécialement indiqué. 

Poupre ABsORBANTE. ( Offic. ) 

D, Gr, A à Dj. ” * 

Poupre p’AmBre. ( Offic.) 

D..Gr. xij à 2$. 

P. Tonique, stomachique. 

Poupre AMÈRE. (Ofic.) 

D. Gr. xij à 3j. 

P. Stomachique, vermifuge, fébrifuge. 

Cas part. La goutte atonique, 

PoUDRE ANTHELMINTIQUE. 


£ Coraline de Corse 
Semen-contra. 


L1 s" 1 ! 
Sn aa 3] 

Racine de fougère mäle. . 

Mélez et pulvérisez. 
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D. 56 à, 3j en pilules ou dans une tases 
d’infusion amère. 

Obs. On peut joindre à cette poudree 
Muriate de mercure doux , gr. vj à viij.. 


PouDRE ANTICANCÉREUSE DE SAINT:: 
Côme. 


34 Sulfure rouge de mercure . . . . 3ii 
Cendre de vieux souliers RC 
Mabd-Drabons . 2 2 5 7,8 0 . gr. Xi 
Oxide blanc d’arsenie . . ‘: . . gr xl 
D. À Vextér. réduite en pâte avec la salive» 

sur les ulcères chancreux, comme caustiquee 
Obs. Il ne faut eV cette poudre 

que sur des surfaces peu étendues ; il fau 
détruire l’ulcère en une ou deux applicas- 
tions pour ne point exaspérer la maladie. 


Poupre anri- - ÉMÉTIQUE. (Professeurs 
Chaussier. ) 


24 Acide tartarique en poudre . . . 3j) 
Carbonate de potasse cristallisé en 

pPOudA. », hi Sur Ge 31] 

Sucre blanc en poudre . , . , 31 
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d ; ft: 
Délayez dans un verre de tisäne ou d’eau 
istillée appropriée, et faites la poudre en une 


ose sur-le-champ. 

Obs. On peut, au lieu d’acide Tarta- 
ique , se Servir D acides PME et Oxa- 
que. 


PouDre ANTISPASMODIQUE. ( Offic. } 


+ 


D. Gr. vj à 36 et même 31. 
Poupre AnTISEPTIQUE. (D' Swediaur.) 


6 Poudre de racine d’arnica © 
——— de’quinquina. aa parties égales. 
——— de camphre. . 
Mélez. 
On en saupoudre les ulcères atoniques ou 
ui sont menacés de gangrène. # : 


Poupre ANTISYPHILITIQUE. (D' C*+.) 


HSulfure d'antimeine, 20 xt 
———— "noir de mercure! % . 38 
De" rouse de meéreurei et Len 3] 


F. S. L. une poudre; divisez en 24 ou 18 
aquets. 


206 * 


Se EE Pa 
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” D. D'abord un chaque matin, ensuite 
m tin et soir. 


PoUDRE ARSENICALE. (Prof. 4. Duboii 


2% Oxide blanc d’arsenic . . LE L 
Vermillon de Hollande . 
Sang-dragon . . 


Mélez. 
Obs, Employée dans les mêmes cas: 


édit 


de la même maniere que la poudre : 
Saint-Côme. Il en est de même de celle: 
Rousselot. 


Poupre D’arum composée. ( Birec 
mann.) 


s 
HaBaGine-d'aram: à 4 ::.: : +0 


= de calamus aromaticus è 
En : 


——— de saxifrage . ' . le 
Yeux d'écrevisses préparés. ,. . , & 
LR NS RON EN ER Ce 
uateide potages Lg nr At nc 1 
Muriate d'ammoiaque..". 2... . x 


F.S. L Une poudre. 
D. Gr. xij à 515 et même 3 ij. 


P.Sümulante, stomachique, absorbantt 
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PouDre ASTRINGENTE. ( Offic. ) 
D. Gr. xij à 3f et même 3j. 


PouDRE ASTRINGENTE. 


“ Poudre de quiuquina . . CODE 2 L' 
ee. _— de-rhubarhert 4e" nl hr on) 
LRU 


——— de cascarille. , 
Mèlez et divisez en quatre ou six prises. 


Poupr£ CAPITALE DE SAINT-ANGE. 


HAéuilles de cabaret 0. ot 3] à 
Racine d’ellébore blanc. 4% 1. 3] 
LA 


Pulvérisez et mélez. 
, D. Une pincée par le nez, comme le tabac 


apé. 

P. Sternutatoire, 

Obs. Son emploi demande de la pru- 
lence, parce qu'il peut provoquer l’e- 
EÉAXIS, 


POUDRE CATHARTIQUE. ( Parmentier. ) 


6 Tartrate acidule de polasse 
Jalap en Pate End ë E 
Héimmouce. 34 ne è 
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F. S. L. Une poudre. 

D. Gr. xviüj à Dj en pilules ou dans un 
potion appropriée, 

P. Purgative. 


POUDRE CONTRE LA COQUELUCEE. ( Fr 
thergill.) 


24 Tartrate de potasse antimonié . . gt 
Yeux d’écrevisses en poudre . . 23 


. &9 


Mélez exactement. 


D. Gr. j dans une cuillerée à café de lait «x 
d’eau sucrée. 


Poupre CORNACHINE, de Tribus ce 


DE Warwick. (Offic.) 


D. Gr. xi] à 38 et même 3j. 
P. Purgative. 


PouDRE cORROBORANTE. (7Verlhoff. ) 


OUTRE ARE Li Lei, 0 CT ES CN 
LE CEE SET ET USER gril 


Mélez et faites une poudre, à prendre en uit 
fois. | 


5e Tonique, 
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Cas part. Convalescence des fièvres 
ermittentes. 


Poupre DENTIFRICE, Woy. Oprar. 


Poupre piarrmopon. ( Offic.) 


D. Gr. x à 3$ et même 31]. 
P. Stomachique, astringente. 
Obs. Peu usitée. 


OUDRE DIATRAGACANTHE FROIDE.(Offic.) 


D. Gr. vj à 3$ et même 3j. 
P. Adoucissante, rafraichissante. 
Obs. Peu ou point usitée. 


POUDRE D’IPÉCACUANHA COMPOSÉE OU DE 
 WER. 


Sulfate de potasse « , à . Ÿ  _ 
uitate e po asse Ë m2] 


Nitrate de potasse. LAS 

Détatuanha LL TS vit, LP de 
Jpium desséché . . . ... $ aa 5j 
18. L. Une poudre, ÿ 

). Gr. xij à Dj le soir en se couchant, 
P. Diurétique, diaphorétique, calmante, 
gative. 
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Cas part. Catarrhe pulmonaire, rh 
matismes chroniques, ictère. . 

Poupre DE Grimatpr. ( Offic. ) 

D. Djà38. 

P. Tonique, fébrifuge, purgative. 

Obs. Peu usitée. 

Poupre De Gurrerre. (Ofic.) 

D. Gr. xv à 3]. 

P. Antispasmodique, 

Obs. Peu usitée. 

: Poupre nypracoGve. ( Offic.) 


D. Grxi8 56. | 
To Purgatif fort. 


Cas part. H ydropisies passives, affen 
tions comateuses. 


Poupre D'irls GomPosÉE. ( Oflic.) 
D'Gp x à 38 

P. Adoucissante, pectorale. 
Poupre DE Kexr. (Ofic.) 

D, Gr. xij à 38, 
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“PB. Astringente , diaphorétique, 
"Obs. Peu ou point usitée. 


PouDRE LÉTIFIANTE. (Offic: }. 


D. Gr. xij à 38 et même 3]. 
P. Stomachique , antispasmodique. 
Obs. Peu ou point usitée, 


PouDrE DE MERCURE SACCHARIN. (D° 
Lagneau. ) 


Mercure purifié + .-.-.:.-4 . , 34 
Sucre blanc +. "49 À 6 SMS À 
+ Eteignez le mercure en le triturant long- 
emps avec le sncre. 
D. Gr. x dans une tasse de café ou de cho- 
olat. 


Cas part. Syphilis. des enfans. 


en STERNUTATOIREX 


Z Feuilles de marjolaine.  . 
——-— de bétoine. .. > … 40} 
Fleurs de muguet. 


Feéflilles de cabaret . . . . . . 3 $ 


Pulvérisez chaque substance séparément et 
mèlez. 
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D. Une pincée, comme du tabac en poudir 


PouprE TEMPÉRANTE DE SrauL. (Off 
D. Gr. vj à 5j. 


Cas part. Angine, fièvre ardente, affé 
, tions spasmodiques , etc. 


Poupre de Tribus, Foy. Pounre co 
NACHINE, 


PouDRE TONIQUE. 


POUPEE TES, As. TE 
, . . DES Fes 
Serpentaire de Virginie. . , "à 

Camphre , 


L2 - - e 


el. voire i STE 
Faites une poudre très-fine, À prendre.eë 


deux doses. | 


Cas part. Fièvres intermittentes. 


PoUDRE DE TROIS SANTAUX. (Ofic.) : 
… D. Gr. xij à 3 et même 3j. 

P. Cordiale, stomachique. 

Obs. Peu usitée. 

Poupre DE Vernix. (Offic.) 


Usitée à l’extérieur, comme astringente etl 
cathérétique, pour arréter les hémorrhagies, 
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469 
FR. 
Racines APÉRITIVES, Voy. fre sect. 
ÂcnE, ASPERGE »FEROUIL à rip 
Doux. ee 


Rararia pu CommanDeur CAUMARTIN. 


(Ofic.) 


D. Un petit verre soir et: matin, pendant 
;: 49 jours. , | 


Cas part. La gravelle, CE CA 


Obs. On fait en même temps nsage, pour 
boisson ordinaire, d’une infusion de Criste- 
marine. 


RaTarta DES CAPAIÎBES, 


# Résine de gayac 
Tafia. 


FR BR ES Zi) 
"ES AE v] 

Concassez la résine: et faites-la digérer pen- 
lant 15 jours dans le tafa. 


“D. 20 par jour. 


Cas part. ROBE et t rhumatisme chro- 
ques. 


/ 
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REMÉDE ANTHELMINTIQUE. ( A/ston. ) 


. 2 Etain palvénisé 4: tn se ci D R 
MILAN, > CUT SUN NET 
Mélez exactement. 

D. Prendre la moitié dans la journée; l’autrr 
moitié, divisée en deux parties, se prendra .| 
lendemain et le surlendemain. 


REMEDE ANTISYPHILITIQUE. ( Peyrilhe:. 


2% Feuilles de mélisse . . . . . . Z2vri 
Foliquies de séné. 0, . us 22 
PAMDÉDUNE. Su": 7 + D OU. LINE 

Faites infuser environ pendant une heure dam 
un vase fermé ; passez. 

24 Infusion ci-dessus . . . . . . Zi 
Sucre DIR. it, + «à 4 TES 
Faites dissoudre, mettez dans une bouteill 

et ajoutez 
Carbonate d’ammoniaque . . . 3jà 3] 
Bouchez bien. 

D. En quatre ou six fois, le matin. 


REMÈDE ANTISYPHILITIQUE. ( lex 


Russel. ) 


2% Ecorce récente de garou . , . . Æ 


# 
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Eau commune : . . . . . . . hi} 
Faites réduire par l’ébullition à bij. 
Ajoutez 

Réplisse efllée. Mean 3j 
D. 3iij à 3iv, 2 à 3 fois par jour. 


REMÉDE CONTRE LA COLIQUE DES PEIN- 


Tres. ( Æ6pital de la Charité de Paris.) 


Le 1er jour on donne le lavement purgatif. 
des peintres : 
3% Feuilles de séné . . . . . . 315 
. Faites bouillir dans 
F Lau commune. , . , . . 5} 
Ajoutez à la décoction 
Hulfate de soude . ‘, ‘, 4, IR 
Vin émetique ‘+, . . +) .1 ANS 
Dans la journée, l’eau de casse avec les 
grains : | 
3% Eau de casse simple (1). . . . . ti) 
Sulfate de magnésie . . . , . . 3] 
oo np op Qu 
(x) Eau de casse simple. 
9% Casse en bâton concassée . . . . 3j 
Eau commune. . . - Hi 
Faites bouillir ur quart d'heure at passez, 
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Tartrate de potasse antimonié. . . gr.iü]}| 
Si la maladie est forte , quelquefois on ajoute: 
SRÉOPÉÉMErPTUNS 2 15 ee die ERT 


Ou bien confection hamech. . . .  3ij.. 


Le soir à cinq heures on donne le Zavementt 
anodin des peintres : 


D/HHtileidie noirs, 5-5 PA 10) 
De... US CCR TER 


À huit heures on donne 
DAT hÉTIqueE.  .. + .. .. 9e gi. 33à3j8 
Opid. .… . - .enmhmiliieg Rois Je 


Le 2° jour on donne l’eau dite benite 


2% Tartrate de potasse antimomié. «4. gr. Vi 


Pau tider 4.) ,:, + ONU NMENTES 


x 


A prendre en 2 fois à une heure de distance. 


. « 
Quand le malade a vomi, on lui donne les 


reste du jour la tisane sudorifique :” 


DAT PEN RENNES DE 
SU 0 RER PR aa 3j 
Salsepareille . _: . . 

RAP ODe 4 © © mi à te 


Faites bouillir et réduire à 1j. 
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* Ajoutez. er 

bare Se Le Malte! slots 3] 
Réplisse, ue ci NRA E 
Faites bouillir légèrement et passez. 

. Le soir à cinq heures le lavement anodin et 
la thértaque avec l'opium. 
. Le 3e jour on donne la tisane sudorifique 

ne . 

35 Tisane sudorifique simple. , , . 1 
0 5 TOR TOR ANRT TE 4 
Faites jeter quelques NE et passer. 

À prendre en 4 fois dans la matinée. 


Dans la ] journée la tisane sudorifique simple. 


Le soir à 4 heures le lavement purgatif! 
Deux heures après le Zavement anodin. 
À buit heures la thertaque et l’opium. 
Le 4° jour on donne le purgatif dès Peintres : 
26 Fnfusion de séné {1}... . . ! | Fv] 
Bullateide soude. ; LE. 11: 14 té ENS 
Jap eipoudre. |: .:.-w#lgubess 3] 


(1) Infnsion de séné. 

DABenÉ. «hein D cf 3ij 
us nulle AD AM 4 pe ee CRE 
Faites bouillir et réduire à 3 vi. 


RS EE e -| 
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Sirop de nerprun. . . MÉCEUUSe 

On aide l’action du Buréetif par la tisanee 
sudorifique simple. 

Le soir à 5 heures, le Zavement anodin; à £8 
heures, la theriaque et l’opium. 


Le 5: jour le tisane sudorifique laxative}, 
le soir à 4 heures, le lavement purgatif; à 66 
heures, le nes anodin ; à 8 heures, Ida 
dune et l’opium. 

Le 6e jour le purgatif des peintres, la tii- 
sane sudorifique simple, le lavement anodin, 
la thériaque et l’opium. | 

. Ordinairement les malades sont guéris après: 
js deuxième purgation. Quelquefois il faut pro:- 
longer le traitement au-delà. 


Si les malades ne vomissent ni n’évacuentt 
les purgatifs administrés, on donne Les boss 
purgatifs des peintres : 
MADiaredes. 0 ivensé è $; 

Résine de Talap nt: 0120 MON A AE 

Gomme gutte . CORNE CRE ES 

Confection hamech . . . . . . 336. 

Sirop de nerprun, Q. S. 

Faites 12 bols, dont on prendra un, de 922 
heures en à heures. 
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_ Si cela ne suflit pas, on a recours aux pur- 
gatifs doux et huileux. 

‘Pendant les premiers jours on tient le malade 
à une diète sévère. Le 4° ou 5° jour on com- 
mence à donner des bouillons et du vin vieux. 


REMÈDE CONTRE LA FIÈVRE INTERMIT— 
TENTE. ( Peyrilhe.) 


24 Ecorce récente de marronnier . . 3] 
Gratiole pulvérisée . : . ,.: .11019% 


Carbonate depotasse..…. .. . .. 1 20% 


Sirop de fleurs de pêcher . . . . étre 

Faites un opiat. | 

D. Gros comme une noix sou toutes les 
rois heures pendant l’apyrexie ; on boira par- 
dessus une tasse d’infusion de chicorée sau- 
yage. 

Obs. Ce remède fait pour remplacer le 
quinquina , ne doit être donné comme lui 


qu'après l’administration des évacuans. 
REMÈDE CONTRE LE TÆn1a. (D Albert.) 


Z Racine de fougère mâle . . .-.  4#iv 
Eau commune, , . RUE it 
Faites bouillir et éd à à bi]. 


as 
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Ajoutez 
Sirop de coralline, nt LE, Arcs 2 
À prendre par tasses, pour boisson ordinairéé 


Trois heures après le repas, on administrerra 
le bol suivant : 


% Muriate de mercure doux. 5 À TR, 
Avr. aa gr. 11} 
Corne de cerf calcinée . . . 
Conserve de roses, Q. S. 


. Le soir on donnera une once d'huile d’amanai- 
des douces. 


. Le lendemain on prescrira le purgatif suii- 
rit 


9% Scammonée en poudre. . : . gr, xviÿ 


Re de fougère male pulyérisée , .4ij 
Gomme- -gutte. M rcur = sit! 
Muriaté de mercure doux. ; RENTE 


À prendre en trois doses. 
Obs. Il faut modifier le remède & suivant! 


VA âge du malade et suivant la plus ou moins 
grande tenacité du tænia. 


REMÈDE CONTRE LE TÆNIA. ( Professeur 
Bourdier,) 


«, . ” 7 
Ce professeur fait prendre le matin un: gross 
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d’éther sulfurique dans un verre d'une forte 
décoction de racine de fougère mâle; une heure 
après il prescrit deux onces d'huile de ricin 
avec parties égales d’un sirop quelconque ; il 
répète ce traitement le lendemain et quelquefois | 
le surlendemain. 
IL fait prendre quelquefois un layement com- 

posé d’une forte décoction de fougère mâle et 
de deux gros d’éther. 


RemÈDE DE Mapame NOUFFÉR CONTRE 
LE TÆNIA. . 4 Ha 


nade. | | 
Le lendemain matin, il prendra trois gros na 


D De 2 Les 
4 " 


de racine de fougère ae en ‘poudre : ; 
six onces de tisane faite avec ‘la racine de ou 
gère et la fleur d® tilleul. Deux heures après 
on lui donnera le bol purgatif suivant : 


24 Muriate de mercure doux . . Va 
; aa gre X 
Pcammoinee sc" PEN 
Gomme-gutte e + ; A v Fe > ANPPET a ST v] 


Confection d’hyacinthe . ... . . Q.S. 
On doit modifer ce purgatif selon Väge: le 


Ke : 279* 
\ 


à « 


& = 
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tempérament du malade et suivant que le tærn 
résiste plus ou moins. 


RuonomeLz. (Offic.) Voy. 1°" sec 
Rose rouGe. (Miel de.) 


| À S. 


2 


# Savon TEE (Prof. Chaussier.)) 


% Onguent CEPR double. . . . 3j 
_ Solutum de soude caustique . . “Zi 
urez dans un mortier de verre, en versa 
eu Le solutum , jusqu’à ce que le mélange 
| cquis de la tenacité; on le met ensuit 
dans des moules de papier gris où il acquiert! 
avec le temps, la consistance du savon. 
_ D.5$ à 3ij en friction. 

Cas part. Affections sÿphilitiques, psox 
riques et herpétiques. 


SAVON DE Sranker. ( Offc.) 


D. Gr. xij à 318 et même 3j en pilules. — 
A l'extér. friction, lotion, fomentation. 


P. Apéritif, dirétique , résolutif, 
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| | +79 
Cas part. Néphrite, catarrhe vésical et 
; ; +} 0 L # É 
rhumatisme chroniques. 
SEL DE GUINDRE. 


2 Sulfate-de soude mis en poudre par 


son efflorescence naturelle . . . ZE 
Nitrate de potasse . . . M2 54 gé x 
Tartrate antumonié de petasse, ::. !. gr. @ 


re dissoudre dans tisane laxative Hi. 
D. À prendre par tasses dans la matinée 


La 4 


comme purgatif. 


MAJEURES , Voy. Fenouiz, 
Cumin , première sect. 
SEMENCES CHAUDES MINEU 
Acne, Pensiz, Ammi, Caro 

mière sect, 


va 


SEMENCES FROIDES MAJEURES; Voyez 
Courcr, Cirrouisze, MELon, Concom- 
BRE, première sect. | 
SEMENCES FROIDES MINEURES, Ÿ’0yez | 
Lairus , Pourpier, ENDivE , CHICORÉE, ne. . 
première sect. ; 
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Sinors SIMPLES, Foy. premièré sb 
L Les substances qui entrent dans leur'conm 
JRLRrE 


| SIROP D 'ABSINTHE COMPOSÉ. Copie) 
ASIE: : 


329104 


We.” 4 D. Sijà Zi. . 


de. Me ds carminatiff 


f 


Sas auras Voyez ‘1°"° sect 


| 
ht, > CXpectorant, diurétiquei 


SR nor ANTHELMINTIQUE. 


” 


du. AR 5 sé ose ee: FR 
Faites infuser pendant une heure dans 


Bawouillante. . : 2° + VF I 
Passez et ajoutez : 
k Ml): CANRNINERIET AUTO 


D. 5ij à 3ij le matin. 


A A é È era *, MR 
|  MÉDICAMENS COMPOSÉS. 48x d 
DE LA 
reve ANRISCORNU TIQUE (Offic.) : < 
FLAT 3ÿ.. | 4 
Li 5 4 FLO 
Sirop aAnrIScORBUTIQUE. (D Dunan- 7 
gt.) : ‘4 Fu 
PSucd'oseille. PA hi 1biv 


Ede créssont 9 “bij : 
de citron’ #20pP 4, US ee ; 4 
Filtrez les trois sucs réunis , san 

chauffer, et ajoutez 
Sucre He Pet 
Faites un sirop à froid. 
D. 3iv le matin. 


Prae? D’ARMOISE COMPOS 


-: SiROP DE CALABRE, Voy. Nirr be Lox- 


GUE VIE. ; ee 
SIROP DE GHICORÉE composé. ( Sa u 
mi 
D. 35 à 3ij. — Pour les enfans, 5Jà 58. ’ 
LP: Purg atif, , | à 
Î _ 
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SIROP DE CHOU ROUGE. (Offic.) 
D. 3ij à Zi. 
P. Adoucissant, pectoral. 
SIROP DES CINQ RACINES. (Offic.) 
D:31 zi. 

D. 22-Apéritf, diurétique. 


IROP CONTRE LA COQUELUCHE. 
Lt be "Ke ( 
_ % Ipécacuanha pulvérisé . . ‘mn $ aire 3] 
_ Quinquina concassé, Note ACER 
Opium brut coupé . , , . . . Djl 
Faites macérer pendant 24 heures dans 
leufroidert ::} agi air du ee bij Gi 
Répétez cette macération Jusqu'à ce que less 
substances ne fournis:ent plus de principes: 
médicamenteux ; filtrez les diverses colatures » 
et ajoutez 


Sucre blanc , , . . vs bi 
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Evaporez ‘an; bain-marie jusqu’à consistance 
de sirop. 
D. Une cuillerée à café matin et soir aux 
enfans au-dessous de deux ans; une cuillerée à 
bouche à ceux qui sont plus ägés. 


S1ROP CONTRE LA COQUELUCRE. (M. Ca- 
det de Gassicourt.) / 


% Oximel scillitique . 
Sirop d’ipécacuanha. . 
——— diacode .:. .!. 
—— de fleurs d'oranger 
Mélez. ui Le 
D. Cochl. ij dans une tasse dé rate sc c = “ 

cissante, répétées toutes Les deux heures. gens Mur 


SiroP DE ŒGUISINIER OU DÉPURATIF. 
(Offie.) 
D. 3ü à Züj. 
P. Diaphorétique , sudorifique. ” 
Cas part. Syphilis, dartres. , 
Obs. On ajoute souvent par livre de sirop 
°1, 2, 3 et même 4 grains de Muriate de mer- 
cure sur-oxide; on Vappelle alors- sirop 
de la °°°, 2°, 3° ou 4° cuite. 
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SIROP DIACODE , (Offic.) F. op. premitk 
sect, Orium, Pavor. (Sirop de) 


SIROP D'ÉRYSIMUM COMPOSÉ, (Offic.) 


D. 5ij à 3ij. 


P. Légèrement tonique > EXpectoranti 


| SIROP DE GLAUBER. (Offic.) 

ÉD. Bij à 4j. 
+ Du: RE Diaphorétique, fébrifuge. 
MA La Obs. Peu ou point usité. 


ROP DE GUIMAUVE COMPOSÉ, Woyezs 
IROP D'ALTHÆA COMPOSÉ. ET 
SIROP DE KARAPÉ. (Offic.) | 

| 
D. 5j à 3j. 
P. Calmant, narcotique. 
SIROP DE LONGUE VIE, Voy. Mier px: 

LONGUE VIE. 

SIROP MAGISTRAL ASTRINGENT. ( O/fic. ).\ 
D, 3ija3jf. 


P. Il purge d’abord et resserre ensuite 
purg 


+ 
} « 
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| Suror- De micorianr , (Office) Voyez 


remière sect. Tapac. (Sirop de) 
Sirop p’oncear. (Ofjic.) | 
D. Cochl. j par.verre d’eau. 
P. Adoucissant, rafraîchissant, 


SIROP DE MERCURE GOMMEUX. ( Plenck) 


Mercure purifié +; + -...4e, + MU] 
Loimé aremique. 07100 2 NU 3 
Sirop de chicorée avec rhubarbe  Q:$. 


Triturez dans un mortier de verre js ju 
Jarfaite extinction du mercure. Ensuite ajoutez 


Sirop de chicorée avec rhubarbe. 438. 


D. Une cuillerée à café matin et soir. © :5 


Cas part. Syphilis des enfans. 
SiroP mERCURIEL. ( Belet.) 


% Nitratè de mercure purifié et,fait à 
Prod ie ur, RC Ce 2 
Ether nitrique rectifiéi TR de MT 38 
Sirop'de sucre blanc. +: . . . . ib} 
Faites dissoudre Î le nitrate dans an mortier 

de verre avec le moins d’eau possible; mélez 

froid cette solution avec le sirop et l’éther. 


1 


436 PHARMACOLOGIE, 

Mettez dans une bouteille » bouchez bien s 
agitez. 

D. Cochl. j le matin dans un verre de hoii: 
son appropriée, 


Cas part. S yphilis, dartres, etc. 

SIROP DE POMMES COMPOSÉ. ( Offic. ) 

D. 3ijà3ÿ. 

P. Purgatif minoratif » Apéritif. 

SIROP DE POMMES ELLÉBORÉ. (Offic. ) 

D. 5ij à 3j. 

P. Purgatif plus fort que le précédent : 
emménagogue. | 

SIROP DE ROSES PALES COMPOSÉ, (Offic.)) 

D. 36 à 3j. 

P. Purgatif. 

SIROP DE STECHAS COMPOSÉ, (Offic.) 

D. 3j à 3j 

P. Tonique, Stomachique , emména- 
gogue, 
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SIROP DE SULFURE DE POTASSE. 


 Sulfure de potasse de 0 


Eau distillée de fenouil ou A quN 3 vi. 
Sucre blanc. 7 SL: 


F.S. L. Un sirop. 
D. 316 à 3j le matin. 


Cas part. Phlegmasies chroniques de la 
oitrine , dartres. 


L 


SIROP DE TORTUE COMPOSÉ OÙ RÉSUMP- 
F. (Offic.) 

D.5ijàazi. 

P. Adoucissant ; analeptique. 

Obs. Peu ou point usité. 


Siroe DE Wixxie. 


&Sulfure-de potasse . , . 4 . .h) ai 
din d'Espagne”. , 47.4 ., 16) 
Sucre blanc . . . Hi]. 
Faites digérer le suture eo F heures 

ans le vin, filtrez; faites dissoudre le sucre et 


vaporez au La asie jusqu’à consistance de 
IrOp. 


D. Cochl. j matin et soir. 
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Cas part. Affections chroniques de: 
poitrine ; dartres. 


SUCS DE RÉGLISSE ANISÉ, OU CACHOU,, 
Bois, De Liz , p’Espacxe, etc. 


D. Q. V. 

P. Adoucissans, béchiques. 

Obs. Quelques pharmaciens font ent# 
de l’opium dans ces compositions, Po 
PATE DE RÉGLISSE. 


SUCS D’HERBES, /’0y. première sect. EL 
substances qui les fournissent. 


SUCRE ORANGÉ PURGATIF. 


34 Jalap en poudre. . 
Sucre blanc. . : 4, CPR 
Tortrate acidule de potasse sb 
Huile essentielle d’orange 
F. S. L. Un olco-sacéharum ; méler y 
tartrate et Le jalap. 
D. 3 ij à 3j dans une livre d’orangeade, 


SUCRE VERMIrUCE, ( Qc.) 


D. Gr. vj à xij, en pilules avec la gelée ‘dd 
groseilles ; en deux prises. 
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Obs. Son emploi demande de la pru- 


ence ; le mercure en forme la base. 
54 


SUPPOSITOIRE CALMANT: 


Dan, due ur y 
Piran : uebia tend" dy aa D} 
Castoreum . . . 


Miel épaissi, 0.5: 


Pour faire deux suppositoires.: 
SUPPOSITOIRE FORTIFIANT. (Reuss.) 


 Hacine dé tormentille . . . | “ “ 
Ecorce de chêne . . + . Sd é aa 5 1] 
Faites une poudre et ajoutez 

M 2 5 EN EE O 
Pour faire huit suppositoires. 

Cas part, Chute et atonie du rectum. 


SUPPOSITOIRE VERMIFUGE. 


f Extrait de bile dé bœuf . : 
Extrait d'absinthe + . . 
Semen-contra en poudre . . . ET. 
Miel épaissi, Q. S: 

Pour r ou 2 suppositoires. 
Cas part. N'ers ascarides, 


aa Dj 
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‘ T. 
TABLETTES ANTIMONIALES DE KUNcIK 
(Offic.) 


D5J à 38 le-soir et le matin. 
7, Excitantes, diaphorétiques. 
Obs, Peu ou point usitées. 


TABLETTES sÉnIQUEs. (Offic.) 
D. Q. Y. 


TABLETTES DE cirno. (Office. ) 
MCE EE) | 
2. Purgatives. 
Obs. Peu ou point usitées. 


TABLETTES DIAGARTHAME. ( Office.) 
D. 3ijàx 3; 

2. Purgatives ; peu usitées. 
TABLETTES MARTIALES, ( Offc. ) 
D. 3j à 3ij soir et matin. 


P; Stimulantes, emménagogues. 


Cas part, Chlorose » aménorrhée. 
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TeinTtures simpres, Voy. première sect. 
es substances qui les forment. 


Tanrure D’asiNTRE comPosée, (Offic.) 


D. Gtie x à Dj et même 38 dans une potion. 
P. Stomachique, carminative, vermi- 
ige , emménagogue. 


TEINTURE DE Mars DE Lupovic. (Of.) 


D. 36 à 3j dans une potion. * 
P. Stimulante, tonique. 


TEINTURE D’OPIUM CAMPHRÉE Où EL1x1R 
ARÉGORIQUE. ( Pharmacop. de Londres.) 


i Extrait sec d’opium. . 

Pcide benzoïque :°-.". 1", aa 3] 
Huile essentielle d’anis 

D Ph Un moe D ed 
Bobo! faible .. 5 re LE, Zxxiv 
Faites macérer pendant 3 jours; filtrez. 

D. 3jà 38. 

P. Diaphorétique, antispasmodique. 
Cas part. Toux spasmodique, catarrhes 
hroniques. 


RS — 
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TEINTURE TnÉBAIQUE. ( Pharmacr 
de Londres.) 


2 Extrait sec d’opium. . . 
Eau de cannelle .:, 
Mie uol à AH UTTE 


Faites macérer pendant 8 jours; filtrez. 


PR 
Lab | 


D. Quelques gouttes. 


P. Sédative , narcotique. 
TuériAQue. (Electuaire offic.) 


D. Gr, xij à 5ij. —4 l'extér. en épithère 
Q. V. | 
P. Tonique, stomachique, alexisèrt 
cordiale !, astringente. | 


TiSANE ASTRINGENTE. | x 


2% Riz mondé. et lavé .. .. . -! t 


Corne de cerf répéeshour 13% { 7 je die 

Racine de bistorte .:, . = 4 
1 aa 5ÿ 

——— de consoudé : 1 , 

Fau commune. gi. YU 27 


Faites bouillir et réduire à 15ij; passez. 4! 
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Pour édulcorer, vers la fn de P ébullition, 
1 ajoutera À gs 
M hssecetüilée.. ... + 200400... 36 
Ou bien on mettra dans chaque tasse une cuil- 
rée de sirop de dE n ou de sirop d’écorce 
oranges." 


D. Quatre ou cinq tasses dans la journée. 


Lisanve DE Frrrz. 


Salsepareille D nt RAS EN 31] F 
A TOME se ë] | 
Durée d'antimoine 3; ééume Ziv ’ 
hiacolle, Sea som vont 2 
orce de. bises jt L or + _aa318 


= de Herress "#1: 
au commune ir: j. 1, bxi] 
faites un nouet du sulfure d’ antimoine ; 
es bouillir et réduire à #5 vj; passez à l’éta- 
16; laissez reposer; décantez et ajoutez 
RS AT 
)} bij par jour, en 5 ou G prises, 

‘as part. La syphilis ; quelques dartres. 


furiate de mercure sur-oxidé. 


DISANÉ LAXATIVE. 


pe, de casse :.  : . sn 
SPORE ar 54 
=—— de tamarins , : . 


ro : 
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Phosphate ou sulfate de soude . . 1 
Faites bouillir dans 

Fauianune 02% 0 tou Uhr UE 
Passez et ajoutez | 
Sirop de roses pâles. . . : . 2jà: 
D. Par verres d’heure en heure. 


TisANE SUDORIFIQUE. 


2% Salsepareille . . 
TONNERRE, aan 
Gayac ; 

Eau commune: + 1. 250803 eu CTR 


Faites macérer pendant 24 heures; fan 


bouillir et réduire à tbij; ensuite mettez à: 
fuser 


L 


SMSaRÉPRSS, a "60 
Passez et ajoutez 

Miel oùmmeré: 22 5 me ue Q:. 
D. Quatre ou cinq tasses dans la journées 
Cas part. Syphilis, rhumatisme et gout 


chroniques. 


2% Salsepareille 


TisanE DE VIinACne. 


ORNE... a Te FES aa | 
Gayac . . 
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Salfure! d’antimeine 7, ..:, . ©: 3ÿ 

AU commune .. 40. UT y} 

Faites un nouet du sulfure d'antimoine. Faites 

ouïllir dans un vaisseau de terre vernissée et 
éduire à Hbiv; mettez à infuser 


RAR À 
Passez; laissez Fée et décantez. 

D. Din à à trois verres par jour. 

P. Diaphorétique, purgative. 

Cas part, Syphilis, dartres; rhumatisme 
L hydropisies chroniques. 

V. 

Vixs MÉDICINAUX SIMPLES, Poy. Les 
1bstances qui les forment » Première sect. 


VIN AMER DIURÉTIQUE. ( Professeur 
orvisart. ) ; 


Quinquina en poudre . . . . . 3] 
Ecorce de Winter . . . : Te ce 
——— de citron « aa 3] 
Racine d’asclépias Hi 
———— d’angélique DER 


Pare aa 3} 
Scille sèche. . . + Au 


L2 


+ 
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Feuilles sèches d’absinthe :. 4 
Peel eee mens de mélisse. , 


Baies de genièvre. . 


Q aa « 
PCIe Tree PE PRO LOU 
Viniblanc "TNT E SIG. T2 ER USERS 
Alcool à trente-six degrés . . . . 


Concassez toutes ces substances, mettez-- 
dans un matras, versez le vin et l’alcool pas 
dessus; faites digérer pendant 24 heures 
soleil ou au bain-marie; passez avec expressici 
filtrez, et conservez dans des bouteilles bi 
bouchées. 

D. Cochl. ïij à iv par jour : une ayant chacq 
repas. 


Vin ANTIHYDROPIQUE. ( Fuller.) - 


% Iris de Florence EU, 287 4 
Enula campana :. . , . . 4 


DCE 4 où a CR: Re 
Kcorée dessufeau. à. A 
——— d’hièble , . . , . sr: 
——— de Winter. , . . . : . 4: 
noue 4 
EUÉDOR ADI... M 1: 
aa 


DR LARERRRT + 4 
ABATICMR ER 7 "75 


- 
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iniMlanc:.c): OMS LA Re LUN LE 

* Faites infuser.à froid. s 

D. 5iv le matin. 

Cas part. H ydropisies passives. 
Vix AnriayproPiQuE. ( Bayle.) 


Mibeñnelle. 4,140 030 SE 
Nitrate de potasse . . se 


Sommités d’absinthe , 4, . . manip:j 
Wänblane : 0 ("TARN 5 v} 
Faites macérer pendant 24 heures; passez : 
et filtrez. é 
D. Un verre matin et soir. 


Cas part. Hydropisies passives. 
VIN ANTISCORBUTIQUE ( ee, 
D. 3j à 3iv. | 
VIN AROMATIQUE. 


4% Sommités fleuries de sauge , 
—— © de lavande. 
——————— de romarin, — 

Re aä Z B 

> d'origan.,i. 

a ——. le thym, 


Feuilles de laurier . . 
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._Muriate d’ammoniaque or et ME DATE 251 
PONOs vintouce . Lie. ea; st 

Faites infuser à chaud. 

D. A lextér.Q. V.en lotion , fomentatiom 
bain local. 

P. Tonique, résolutif. 

Cas part: Fractures, luxations, contuu 
sions, œdème. 


VIN ASTRINGENT. 
np de grenade NL te": 25 

sde chine on a) aa 2 

Roses rouges . , . . . . 

PUS boite dut el ll nee TU 

Faites macérer. 

D. A l'exter. Q.V.en Dé fomentationn 
bain local, 

Cas part. Chute du rectum et de la m:x 
trice. 

Vin FÉBRIFUGE DE S...., (1. Cadet cd 
Gassicourt. ) 
3% Quinquina jaune. . . . 

Ecorces sèches d’oranges, 


Racine de gentiane . . 
Fleurs de camomille, . 


aa D vetgr. xvii 
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© Vin d’Espagne, ° CN $ ° Ê Û y 
Alcool à vingt degrés ...:: . . Ej 
D. 5j à 3iv soir et matin, pendant lapy- 
exie. 
Cas part. Fièvyres intermittentes. 
Vix D'Huxam. 
PNVIE de Malagé RE 3] 


Tartrate antimonié de potasse. . . gr.] 


Mélez. 
D. Gtte xv à xz dans une potion. 


SP; Sudorifique. 


Vix D'orium comrosé, Voy. LauDanum, 
,* sect. | 


VINAIGRES MÉDICINAUX SIMPLES, Ÿoy. 
remière sect. Les substances qui entrent 
lans leur composition. 


VINAIGRE PROPHYLACTIQUE OU DES 
UATRE VOLEURS. ( Offic. ) 

Obs. On le fait respirer; on en frotte 
S tempes, les narines et les mains; on 
n imprègne les habits ; on le fait évaporer 
ans les appartemens , comme préservatif 
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de la contagion ; on le donne , rarement :, 
l'intérieur à la dose de 5j à 36. 


VINAIGRE THÉRIACAL. ( Offic.) 


3j à 38 dans une potion. — 4 l’extéé 

Ja 5 P 

de même que le vinaigre des quatre voleurs. 
P. Tonique, sudorifique , vermifugce 

désinfectant. 


VuULNÉRAIRE SUISSE. ( Offic.) 


D. En infusion, pinc. ij à iv par bij d’ea 

Cas part. Contusions. 

Obs. C’estlaréunion de plusieurs plantée 
plus ou moins stimulantes, telles que |} 
Véronique, le Mille-pertuis , la Pervenchak 
le Lierre terrestre, la Mille-feuille, etc. 


FIN DE LA Il° SECTION DE LA 11° PARTIFE 


/ 


AAA AAA AAA AAA AANAANNY 


? DEUXIÈME PARTIE. 


TROISIÈME SECTION. 


Séries alphabéliques des principaux médli- 
camens considérés sous le rapport de 


leurs propriétés médicinales. 


À. 


À »sonsans.— Internes simples. Carbonate de 
haux , magnésie, yeux d’écrevisses. AE 
— Internes composés. Pastilles d’yeux d’é- 
revisses, pilules de sayon, poudre absorbante, 
joudre d’arum composée de Birckmann. | 
—FExternes simples. Agaric de chêne, colo- 
hane en poudre, quinquina pulvérisé, amidon 
ulvérisé. | | | 
‘AnoucissAns.—Înternes simples. Adipocire, 
mandes douces, amidon, avoine, bouillon 
Janc, capillaire, citrouille , concombre, corne 


| 


e cerf, courge, dattes, épinard, gomme adra- 
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gant, gomme arabique, grenouilles, guimauvr 
herbe aux puces, jujubes, lait, lait (petit :) 
laitue, lichen, limaçons, lin, mauve, mie:l 
navet Orge > Pignons doux, pistaches, polls 
pode, poulet, pruneaux , pulmonaire, réglissse 
riz, Sagou, salep, sébestes, sucre, tortuee 
tussilage, violette, 

ADOUCISSANS. — Jntemnes composes. Gelée cd 
chou rouge, G. de corne de cerf, G. de lichern 
décoction blanche de Sydenham, julep pee 
toral, looch blanc, L, jaune, L. verd, pâte cd 
guimauve, poudre d'’iris composée, sirop d’aal 
thæa composé, S. de chou rouge , S. d’orgeaat 
S. de tortue composé, suc de réglisse. 

— Externes simples. Presque tous les adovt 
cissans internes simples. | 

— Externes composés. Cérat de Galien, gawr 
garisme adoucissant, lavement adoucissanit 
onguent d’althæa, ©. populeum, O. rosail 
pommade de concombre ; P. à la sultane. 

* AGGLUTINATIFS. — Compnsés. Emplûtre diaa 
chylum simple, D. gommé. 

ANALBPTIQUE. — Simples, Amidon, cacao» 
corne de cerf, riz, sagou, salep, vipère. 

— Composes. Blanc-manger, créme de painn 
sirop de tortue composé. 


à | \ 
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b, Anonins, voy. Âpoucrssans. 
 ANTHELMINTIQUES, voy. VerMIFUGES. 

ANTI-AcrDeS » VOY. ABSORBANS. 

ANTI-ARTHRITIQUE. = Externes composés. 
Liqueur anti-arthritique de Pradier. 

ANTI-ASTHMATIQUE.—/nternes composés. Bol 
anti - as thmatique, élixir anti - asthmatique de 
Boerrhaave, pilules anti-asthmatiques. 

ANTICANCÉREUX, — £'riernes composés. Pou- 
lre anticancéreuse de Saint-Côme > P. aiseni- 
ale du Prof. Dubois. 
- ANTIDARTREUX, vOY. ANTIRERPÉTIQUES. 

ANTI-ÉMÉTIQUES. — [nternes simples. Car- 
donate de potasse, columbo, quinquina. 

— Înternes composés. Potion anti - émétique 
le Rivière, poudre anti-émétique du prof. 
Chaussier. “à à 

ANTI - ÉPILEPTIQUES. — Jhternes composés. 
Eléctuaire anti-épiléptique du Dr Meéad, pi- 
ules anti - épileptiques anglaises > P. contre 
a danse de Saint-Guy du Dr Mérat, P. cui- 
réuses du Dr Siwediaur. 

ANTIHERPÉTIQUES.— {nternes simples. Aconit 
1apel; mercure, soufre et leurs composés. 

— Înternes composés. Bol contre les maladies 
le la peau, pilules d’aconit mercurielles du 
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ls 
Dr Double, pilules mercurielles de Plumierr 
sirop de Cuisinier, S. mercuriel de Belet, SS 
de sulfure de potasse, S. de Willis, tisane dd 
Feliz, tisane de Vinache. | 

ANTIHERPÉTIQUES.— Externes composes. Ccë 
rat soufré, onguent citrin, O. mercuriel blam 
de Zeller, pommade antiherpétique du prof 
Boyer, P. oxigénée de M. A/yon, P. savomn 
meuse hydro-sulfurée du D: Jadelot, savon 
mercuriel du prof. Chausster. 

ANTI-ICTÉRIQUES.— Jniernes composées. Misx 
ture lithontriptique de Durande, pilules antit 
ictériques de Buchqn, pilules de Greding. 

AnrTicarreux.— Jnternes simples. Canne di 
Provence, purgatifs, sudorifiques. | 

— Internes composés, Petit-lait de #7 eisstf 

ANTIPSORIQUES. — Înternes composes. Bon 
contre les maladies de la peau. 

— Externes composés. Cératsoufré, linmers 
antipsorique du Dr Valentin, onguent cit 
trin, O. mercuriel blanc de Zeller, O; de nn 
cotiane, pommades antipsoriques du D: 4liberrt 
de Peyrilhe, V. oxigénée de. M. A/yon, EP 
savonneuse hydro-sulfurée du D: Jadelot, sayont 
mercuriel du prof, Chaussier. 

ANTISCORBUTIQUES. — Jaternes simples. AE 
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liaire, beccabunga, cerfeuil, cochléäria, cres.- 
son, oseille, passe-rage, patience, raifort, ta- 
bouret, trèfle-d’eau. 

ANTISCORBUTIQUES. — Internes composes. 
Apozème antiscorbutique, bièresapinette, B.s'o- 
machique; élixirantiscorb utique de Boerrhaave, 
pastilles d’énula Sampana, potion antiscorbu. 
tique de Franck, sirop anüiscorbutique, vin 
antiscorbutique. | | Los 

— Æxternes composés. Gargarisme antiscor- 
butique. ve ( 

ANTISCROPHULEUX, -— S'imples et composés. 
Les toniques, les antiscorb utiques et les fondans : 
élixir antiscrophuleux de Peyrilhe. 

ANTISEPTIQUES. — Jnternes simples. Acid: 
muriatique, À, muriatique oxigéné, À. nitrique, 
alliaire, alun, quinquina. ? 

— Externes simples. Les mêmes que les pré. 
cédens ; poudre antiseptique de Swédiaur. 

ANTISPASMOLIQUES.-—]/nternes simples, Acide 
>enzoïque , ambre gris, ambroisie ; assa-fœtida, 
>elladone, caille-lait, camomille > Camphre, 
ardamome, Castoreum, citron, cuivre (oxide 
le), cynoglosse, eaux minérales acidules, 
thers, euphraise, galbanum, jusquiame, laitue, 

aitue vireuse, mandragore, mélisse , menthe, 


29 
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‘mille-feuille, muüsc , nitrate d'argent fondu , IN 
de bismuth, opium, opoponax, oranger, paa 
vot, pétrole, pivoine, sagapenum, stéchass 
sulfate de cuivre, S: de cuivre ammoniacéé 
tilleul, toxicodendron, valériane, zinc. 

ANTISPASMODIQUES. — Înternes composéés 
Eaux d’Ardel,etc.E. éthérée camphrée,émulsion: 
camphrée, éther acétique ferré de Klaprothh 
gouttes de Z'albot, G. anodines d’Hoffmanm 
_G. céphaliques d'Angleterre, G. d’Eller, julee, 
œalmant, J. camphré, laudanum, opium d 
prof. Chaussier, opium cydonié de Lange 
Jot, pastilles contre le croup du prof. Chaux 
isier, pilules antispasmodiques de Piderit, 1P 
contre la danse de Saint-Guy du D: Méraut 
P. cuivreuses du Dr Swédiaur, P. de cynec 
glosse, P. fondantes de Richter, P. hystérri 
ques, P. de Starkey, P. de Werlhoff, potico 
antispasmodique, P. antitétanique du D: F'ouu 
nier, P. calmante, poudre antispasmodique 
P. de Dower, P. tempérante de Stahl, sirco 
de karabé, teinture d’opium camphrée , teiu 
ture thébaïque. 

_— Externes composes. Lavement camphréé 
L: d’opium, liniment antispasmodique, onguex 
de laurier. 


# à \ # 
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ANTISYPHILITIQUES. —Üniernes simples. Acé- 
faite de mercure, acide nitreux ; À. nitriqne, 4s- 
iragale, bardane, gayac, mercure, muriate 
sur-oxidé. de mercure, M. doux de mercure, 
M. d’or, M. de potasse Ooxigéné, or, sulfure 


oste, Clrestien,Cullerier, Dupuytren ;»Sedillot, 
l'erras, P. de mercure gommeux de P/enck, P. 
nercurielles purgatives du Dr Alibert,R. mercu- 
ielles de Plumier, P. de panacée mercurielle 
lu Dr Lagneau, poudre antisyphilitique dé:C:,, 
de mercure saccharin du D'Lagneau;remèdes 
ntisyphilitiques de Peyrilhe,de Russel ; savon 
ercurielle du prof. Chaussien; sirop de. Cur- 
nier, S. de mercure, gomimeux. de Plenck, S. 
e Éelet, tisane de Feliz ,T. de Finache. 


— Externes simples. Le mercure et ses com- 
sés, l'or et ses composés, bains fumigatoirés 
ércuriaux. | : 

Æxternes composes. Onguent citrin, O, mer- 
riel, O. mercuriel blanc de Zeller, pommade 
xçurielle au beurre. de cacao de M. Planche, 
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pommade mercurielle de Cirillo, P. oxigérn 
de M. Alyon, P. de turbith du Dr Alibert.. 

 ApÉRiTIFs. —Înternes simples. Acétate 
potasse, À. de soude, ache , asclépias, aspergg 
-câprier, eaux minérales sulfureuses, aciduul 
et salines; houx (petit), marrube, sayoo 
souchet. 

— Internes composés. Pastilles de safrea 
pilules de savon, P. de Starkey, savon. 
Starkey , sirop des cinq racines, S. de pomn: 
composé. 

ASTRINGENS. — Înternes simples. Acétate: 
cuivre, À. de plomb ; acide muriatique oxigés 
A.nitrique, A. nitrique alcoolisé, A. sulfuriquer, 
sulfurique alcoolisé , aigremoine, alun, ang 
tura, baume du Pérou, B. de Tolu, B. benjo 
bénoiste, bistorte, bois de Campêche, cache 
càprier, chêne, citron, codaga-päle, coii 
consoude, contra-yerva, eaux minérales fert 
gineuses , euphraise, fer, galles, garance, {£ 
nadier, kino, mille-feuille, noyer, orangs 
orme, ortie, patience, pervenche, plantes 
plomb, prunelier, quinquina, racine de J/ 
Lopez, rhubarbe, ratanhie, ronce, rc 
rouge, rosier sauvage, salicaire, sang-dragg 
saule, simarouba, sulfates de cuivre, de: 
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de zinc; tamarise, tartrate de potasse et de 
fer ; les térébenthines, tormentille, véronique, 
verveine, vins de Bordeaux et de Roussillon, 
vinaigre. ï 
ASTRINGENS.— Jntemes Composes. Alun teint 
de Mynsiche, baume de Lucatel, cachou à 
‘ambre gris, confection hyacinthe, diascor- 
lium , électuaire astringent balsamique de Bar 
kez, E. astringent, élixir américain de Cour- 
elles, émulsion astringente de Cadet, gelée 
le coing, G. de corne de cerf; looch astringent * 
aixiure astringente, M. balsamique de F uller, 
piatantileucorrhéen de Tissot, O. astringent 
u Dr ZLarrey, pilules astringentes, P. astrin- 
entes du Dr Lagneau, P. cuivreuses du Dr Sive- 
laur, potion astringente de Desault, P, contre 
hémoptysie de M. de’ Jussieu, P, contre l’hé- 
Optysie, poudre astringente, sirop de con- 
ude composé, thériaque, tisane astringente, 
— Externes simples, Presque tous les astrin- 
ns internes simples, colophane, terre eimolée, 
naigre. ÿ 


— Externes composés. Injection astringente, 


vement astringent, pommade à la sultane , 
n astringent. | 
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: B. 


4 


BécHiQuES, VOY. ADOUCISSANS, PECTORAUX.. 


Carmaxs, voy. Me jus NARCO+- 
TIQUES. 

. CARMINATIFS. — CT heË simples. Ache}, 
ammi, änis, camomille, carotte, carvi, co? 
xiandre, écorce de Winter, galanga, gingemi- 
bre, impératoire, livèché, merolaine, menthee 
thym. 

. — Internes composés. Baume du Commann 
deur, électuaire de baies de laurier, élixir all 
kermès , essence carminative de W'edelius: 
opiat de Salomon, sirop d’absinthe composé! 
S. d’armoise composé, teinture d? absinthe com 
posée. | 
.— Externes composés. Lavement carminatik 
CATHARTIQUES , VOY. PURGATIFS. 
CATHÉRÉTIQUES, | 
CAUSTIQUES,  ÿ voy. ESCARROTIQUES.. 
CoRRoOSIFS, 


D. 


Décayxans. — Simples. Acides très-étendi 
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d’eau, arroche, citron, épinards, groseiller, 
oseille > pignons doux, pistaches. 

:Dézaxans. — Composés. Boisson antiphlo- 
gistique de Stoll ; gelée de. groseille, émulsion 
simple; julep acide, limonade sèche de Fascio ; 
oxime]l simple, sirop d’orgeat. 

Dexrirmices.--Composés. Eau dela Yrillière, 
E. de S'tahl; élixir de abbé 4ncelot, E. deLeroy, 
de la Faudignère ; opiat dentifrice de Baume. 

Dépuraxs, voy. ANTISCOBUTIQUES, Dra- 

HORÉTIQUES. 

Désivrecrans. — Simples. Acide muriati- 
ue, À. Muriatique oxigéné, À, nitreux, À. nitri- 
que ; chaux, genièvre, manganèse ( oxide de ), 
| — Composés. Baume de. Condom , fumiga- 
ions Guitonniènes, vinaigre prophylactique où 
les quatre voleurs , vinaigre thériacal. 
Dérensirs. — Simples. Acétate de plomb , 
oide boracique, 

Tr Composés. Gargarisme «détersif, liqueur 
ontre les aphthes du Dr Swediaur. 

Drarnorériques. 2 Simples. Acétate d’am- 
noniaque , ail, ammoniaque, antimoine (oxi- 
les de ), bardane, boucage, bourrache, capil- 
aire , ivette, muriale d’ammoniaque > Pissen- 


it, polygala, scabieuse, scorsonère, serpen« 


« 


+ 


L 
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taire , soufre , sulfite de soude , sulfure des 
pese , Sureau , thé. 

DrapnoréTiQues.— Composes. Apozème al-- 
térant commun, eau de Luce, élixir de pro+- 
priété, miel de longue vie, poudre d’ipéca-- 
cuañha de Dower, sirop de Cuisinier, teinturee 
d’opium camphrée, tisane de V’inache. 

DiurériQues. — Simples. Acétaté d’immos- 
viaque, À. de potasse, À. de soude , ache, acidde 
carbonique, À. muriatique , À. nitrique étendus 
d’eau , ail , alkékenge , alleluia , alliaire, ami- 
mi, asclépias, asperge, bardane, boucage:, 
caille-lait , camphrée, canne de Provence , 
cantharides, carbonate de soude, C. de potasse?, 
carotte, chardon bénit, C. roland, chicorée!, 
ciguë, colchique, coloquinte , digitale, douces 
amère, eaux minérales acidules, salines , subl: 
fureuses ; écrévisses, épine-vinette , fenouil! 
fraisier , garance , houblon , houx, lauriers 
cerise , mille-pertuis , muriate d’'ammoniaque: 
nitrate de potasse, pariétaire, persil, phosphatt 
de soude , pissenlit, raisins d’ours , roseaa 
aromatique, roseau à balais, saponaire , sas 
safras , saxifrage, scille , scorsonère, souchet 
sureau , tartrate acidule de potasse, T. ci 


potasse , T. de potasse et de soude; térébert 


cabaret, gratiole | ipécacuanha , joubarbe 
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thines, thé, vigne sauvage, vins blancs, violette. 
DiurériQues.—Composés. Apozéme altérant 
commun, baume de pareïrabrava, décoction diu- 
rétique, eau impériale, E. de Quercetan , élec- 
tuaire de baies de laurier , élixir américain de 
Courcelles, éther de digitale pourprée, liqueur 
nitrée camphrée , pilules de cigüe, P, scilliti- 
‘ques, poudre de Dower, savon de Starkey, 


sirop d’althæa composé, S. des 5 racines, vin 


amer diurétique du prof. Corvisart, vin anti-. 
hydropique de Bayle. 

Emorrrexs.—Simples. Epinards, herbes aux 
puces, lin, lis, mauve, mercuriale, poirée, 
pomme , son, violette. 

— Composés. Bains tièdes, B. de vapeur, 
cataplasme anodin, C. émollient ; collyre émol- 


lient, fomentation émolliente de La Faye. 


Euériques. Simples. Antimoine, (oxides de 


? 
scille , soldanelle, sulfate de zinc, tabac, tar- 


trate antimonié de potasse, turbith minéral, 


violette. 


— Composes. Pastilles émétiques de Chomel, 
potion émétique. ie 

Emménacocues. — Simples. Absinthe, aloës, 
angélique , aristoloche, armoise, arréte-bœuf 


209* 


+ 
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assa-fœtida, aunée , basilic, bryone, buis, ca-. 
barét, camomille, camphre , camphréé , can-. 
nelle, cardamome , carotte, castoreum, char-. 
don-roland, coloquinte, fougère mâle, galbanum,, 
germandrée , girofle, gomme-ammoniac, mar-- 
rube , miatricaire, mélisse, menthé, myrrhe,, 
opoponax , persil, rue, sabine , safran , saga-- 
benum, santoline , souchet , tanaisie. 
Euménacocues.—Composes. Baume du Com-- 
mandeur, bol emménagogue, élixir de propriété, 
essence carminative de Wédelius, pastilles des 
cannelle, dé girofle, de safran ; pilules balsami-- 
ques de Stahl, P. de Becher, P. chalybées , P.. 
contre l’aménorrhée du D: Aliberi, P.hystéri-- 
ques, P. tartarées de Schroder, potion emména-. 
gogue de Desbois, sirop d’absinthe composé, S.. 
d’armoise composé, S. de pommes elléboré, S. des 
stéchas composé, tablettes martiales , teintures 
d’absinthe composée. 
EPiSPASTISQUES , voy. VÉSICANS. 
ERRmINS, v0Y. STERNUTATOIRES. 
EscanroriqQues. — Simples. Acétate de cui 
vre, acides minéraux concentrés , alun calciné,. 
ammoniaque, cantharides, carbonate d’ammo-. 
niaque, garou, muriate d’antimoine, M. demer=- 
cure sur-oxidé; nitrate d'argent fondu, N. de mer 
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sure, potasse caustique, sabine, sulfate de cuivre. 


ÆEscarnoriques. — Composés. Baume vert de 
Metz, collyre de Lanfranc, onguent brun, 
poudre anticancéreuse de Saint-Côme, poudre 
arsenicale du prof, Dubois. 

Exortaxs. — Jniernes simples, Acétate d’am- 
moniaque liquide, alcool, ambre gris, ammo- 
d’ammoniaque, noix vomique, phosphore, pied 
de veau, santal, sénevé , soufre, sulfate de zinc. 

— Îniernes composés. Baume de Fioraventr, 
B. de vie d'Hoffmann, eau de Luce » éther 
phosphoré. à | 


niaque ; carbonate d’ammoniaque , muriate 


— Éxiernes simples. Presque tous les exci- 
tans internes simples. Bains à la glace, B. froids, 
B. alcalins B. fumigatoires, tuthie, ms 

— Externes composés. Baume d’Arcéus “Re 
du Commandeur, B. de Fioravenu, B. opodel- 
doch, B. vert de Metz, collyre de Lanfranc, 
liniment ammoniacal, onguent basilicum » O. 
digestif simple, O. digestif animé, O. gris , 
O. mereuriel, O. de nicotiane, O. styrax , CO. 
de tuthie, pommades anti-ophthalmiques de 
Desault, de R...; pommade contre la teigne. 

ExPecTonAns. — Simples. Acide benzoïque, 
antimoine (oxides de), baume du Pérou, B. de 
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Folu, B. benjoin, ciguë aquatique,'hysope, lierre 
terrestre, polygala, scille, soufre, térébenthines. 
Expecroraws.— Composes. Décoction de po- 
lygala de Peyrilhe, looch gommeux kermétisé 
de Parmentier, oximel simple, pilules balsa- 
miques de Morton,P. descille composées, poudre 
de Fothergill éontre la coqueluche, sirop d’al- 
thæa composé, S. contre la coqueluche, S. 
d’Erysimum composé, S. de sulfure de potasse, 


S. de Willis. 
F. 


FésriFnces. — Jniernes simples. Absinthe, 
acide arsénieux , ail, amandes amères , angus- 
tura, arnica , arséniate de potasse , A. de soude ; 
aune , camomille, camphre , cascarille, cen- 
taurée , chardon bénit, chêne, ciguë aquati- 
que , fève de Saint-Ignace , galles , gélatine , 
gentiane , kino , marronnier , muriate d’ammo- 
niaque, poivre, quassia, quinquina , saule , 
serpentaire, simarouba, tamarisc, trèfle d’eau, 
vigne sauvage. 

—Internes composées. Apozême fébrifuge , A. 
fébrifuge purgatif, bière de quinquina, bol con- 
tre la fièvre quarte, B. fébrifuge, bouillon amer, 
décoction amère , D. tonique fébrifage , élec- 
tuaire fébrifuge , poudre amère , remède con- 


[l 
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{re la fièvre intermittente de Peyrilhe, vin fé- , 


! 


brifuge de 8... 


Fowpans. — Jnternes séries. Eaux minéra- 


les sulfureuses, savon. 


Internes composés. Pilules fondantes de 


Richter, de Vicq d'Azir.. 


44 


—E xternes simples, voy.RÉsoLuTIFs, ExXC1- 


TANS , RÉPERCUSSIFS. 
— Externes composés, voy. idem. 
ForTrFrAns, Voy. STIMULANS, STOMACHI* 
QUES, TONIQUES. | 
Incisrrs, voy. Expecroraxs. 


re 


Laxarirs.—Simples. Alkékenge, casse, chi- 
corée, manne, miel, pissenlit, polypode, pom- 
mes, pruneaux, sebestes, tamarins. 

—Composes. Petit lait tamarindé, pilules 
balsamiques de Stahl, P. de Becher. 


Marurarres. — Srmples. Gomme-ammoniac, 
goudron, lis, oseille, poirée, poix, sagapenum. 

—Composés. Cataplasme matura tif, onguent 
basilieum, O. de la mère. 


Mivonarirs , voy. Punrearirs. 
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NancorTiQues. — Jnternes simples. AÏkékerm: 
ge, belladone , ciguë, coquelicot, cynoglosses 
jusquiame, laitue vireuse, laurier-cerise, mann. 
dragore, morelle, Opium , pavot, pomme épii- 
neuse, tabac. 

— Internes composées. Laudanum, opium di 
prof. Chaussier, O. cydonié de Langelot, pilulee 
de ciguë, P. de cynoglosse, teinture thébaïquee 

—E xternes simples. Presque tous les interr. 
nes simples. 

—E xternes composes. Baume hypnotique: 
baume tranquille, layement d’opium, supposit 


toire calmant. | 


. P. | 


Pecroraux. — Simples. Les adoucissans re 
carotte, sirop de velar , chou rouge, coquelicotk 

— Composes. Les adoucissans composés |, 
bouillon pectoral, crêmes pectorales du Dr Ali. 
bert, de T'ronchin, pastilles de safran, pilules: 
balsamiques de Morton. 

Punçatirs.—/nternes simples, Acétate de pos 
tasse, À. de soude; agaric blanc, aloës, bétoine, 
bryone, cabaret, carthame, colchique, colo4- 
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quinte, concombre sauvage, eaux minérales sa- 
lines, ellébore noir , E. blanc, eupatoire , eu- 
phorbe, féve de Saint-Ignace, gratiole, gomme- 
gutte , hièble, jalap , joubarbe, magnésie, 
manne, méchoacan , mercuriale, muriate doux 
de mercure, M. de potasse, nerprun, pécher, 
phosphate de soude, rhapontic, rhubarbe, ro- 
ses pâles, scammonée, séné, soldanelle, sulfate 
de magnésie, S. de potasse, S. de soude; sureau, 
tabac, tamarins , tartrate acidule de potasse, 
T. de potasse antimonié, T. de potasse et de 
soude, violette. | 

Purcarirs.— Internes composés. Baume de 
vie de Le Lièvre, biscuits purgatifs , bol purgatif 
du D: Alibert, catholicum double, eau de reves, | 
eau-de-vie allemande, électuaire hydragogue du 
Dr Fouquier, élixir sacré , émulsion purgative, 
marmelade de T'ronchin, petit-lait de Weisse, 


‘pilules aloètiques émollientes, P. angéliques , 
| P. ante cibum, P. anti-ictériques de Buchan, 
P. de Béloste, P. écossaises du D' Anderson, 
, À hydragogues de Bontius, P. mercurielles 
purgatives du Dr Alibert, P relächantes de Bu- 
‘chan, P:de Siarkéy, P. tartarées de Schroder, 
potion minorative, P. purgative, poudre cathar- 
‘tique de Parmentier, P. de Dower, P: hydra- 
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gogue, sel de Guindre , sirop de chicorée coma 
posé, S. de pomme composé, S. de pommn 
elléboré , S. de roses pâles composé, sucrn. 
orangé purgatif, tisane laxative, T. de Fx: 
nache. 

PuRGATIFS. — Externes composées. Lavemenn 
purgatif, L. purgatif des peïntres, L. stimulann! 
purgatif. 


f 


R. 


RaFrAICHISSANS.—/nternes simples, Les dés- 
layans ; alléluia, chiendent, citrouille, concom:: 
bre, courge, eaux minérales acidules, épine-vii- 
nette, framboise, grenade, melon, nénuphar!, 
nitrate de potasse, oranges, oxalate acidule dé 
potasse, poirée, pomme, tartrate acidule dée 
potasse, T. de potasse, vinaigre. 

—{nternes composés. Les délayans composési. 

—ÆExiernes composés. Gargarisme rafraichiss 
sant, F 

RELACHANS , voy. Laxarirs. 

Répencussirs. — Simples. Préparations de 
plomb,.terre cimolée. | 

—Composes. Eau blanche, liniment calcaire,, 
onguent et cérat de Goulard. : 

Résozyrirs. —Simples, Baiys alcalins,hièble,, 
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jusquiame, mille-pertuis, morelle, persil, ;pom- 
me épineuse, safran, sauge, savon, scabieuse, 
scrophulaire, sureau, terre cimolée, vinaigre. 

_ Résonurirs. — Composés. Baume d’Arceus, 
B. du Commandeur , collier de Morand contre 
le goitre; collyre résolutif, eau d’arquebusade, 
embrocation simple, E. résolutive de La Faye, 
presque tous les emplâtres, fomentations réso- 
tutives de La Faye, de Richter, du D' Justa- 
rond; liqueur résolutive de Purmann, onguent 
d’althæa, emplâtre de ciguë, vin aromatique, V. 
astringent. 

Rurérrans.—Simples. Acides étendus, ail, 
alcool, ammoniaque, carbonate d’ammoniaque, 
euphorbe, pied de veau,poix , sénevé, verveine. 

— Composes. Eau de Gondran, eau de Luce, 
liniment ammoniacal, 

S, 

SALIVANS, VOY. SIALAGOGUES. 

Séparirs. — Jnternes simples. Acétate de 
plomb; eu général Les AFRO et les anti- 


| spasmodiques. 
_ — Internes composés. Liqueur Cu 
tique du Dr 4dams. 

— Externes composés. Eau blanche, injeo+ 
tion sédative du Dr Hamilton. me 
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SIALAGOGUES où SrALOGOGUES. — Angélique,, 
denfelaire, girofle, impératoire, pyrèthre. 

STERNUTATOIRES.—Simples. Arnica, bétoine,, 
ptarmique, pyrèthre, tabac. | 

— Composés. Poudre capitale de Saint-Ange;, 
P. sternutatoire. 

STIMULANS.— {niernes simples. Acide ben-- 
zoique, anis, aristoloche, alcool, arnica ,, 
basilic, baume du Pérou, B. de Tolu, B. ben-- 
Join, beccabunga, carbonate d’ammoniaque,, 
cardamome, carvi, cresson, fenouil, galanga,, 
gingembre, ginseng, gomme-ammoniac, huiles 
de Dippel, hydrogène sulfuré, lavande, mar-- 
Jolaine, mélisse, muscade, poivre, polygala,, 
romarin, roseau aromatique, safran, sauge, , 
serpolet, stéchas, sulfate de cuivre, tartrate! 
de potasse et de fer, thé, thym, valériane ,: 
vanille, vélar, véronique, vins, vipère, zé= 
doaire. | 

— Înternes composés. Bière stomachique , 
eau d’arquebusade , E. d’Ardel, E. éthérée cam- 
phrée, E impériale, presque tous les élixirs; 
éther acétique ferré de M. K laproth; E. phos-. 
phoré, gouttes amères Ÿ liqueur nitrée cam. 
phrée, mixture antiléthargique de Franck, po- 
tion cordiale du Dr Albert, poudre d’arum com 
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posée de Birckmann ; tablettes markiales, tein- 


f. 
ture de mars de Ludovic, vulnéraire suisse. 


 ISTIMULAKS.--Érternes simples. Presque tous 


les stimulans internes simples ; bains à la glace, 


B. froids, B. alcalius, B. fumigatoires, B. 
chauds, B. électriques , tuthie. 

Re: composés. Collier de Morand 
contre le goitre, eau d’arquebusade, E. d’ Ardel, 
gargarisme de Quarin, lavement stimulant, 
liqueur contre les aphthes du Dr Sweédiaur, 
pommade anti-ophthalmique, P. de Desault, 
P. de R..... onguent styrax, O, de tuthie, 
suppositoire fortifiant de Reuss. 

Sromacuiques.-—Jniernes simples. Absinthe, 
ambroisie, angélique, cacao, cannelle, cas- 
carille, citron, colombo, écorce de Winier, 
galanga, germandrée, girofle, gingembre, ivette, 
lavande, marjolaine, menthe, muscade, quas- 


sia, racine de Jean Lopez, rhubarbe , roseau 
aromatique , santal, sérpolet, thym, vanille, 


vins, zédoaire. 

— Internes composées. Baume du ce 
deur, B. de Fioraventt, B. de vie de Le Lièvre, 
bol stomachique de Desbois, confection alker- 
mès, CO. d’hyacinthe, eau thériacale , élixir al- 


kermès, E. corroborant de M. Hébert, E. de 
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Garus, élixir de propriété, E. de Stougthon, es- 
sence carminative de /edelius, opiat de Salo- 
mon, O, Stomachique d’'Helvetius, osmazome 4 
pastilles de cannelle, P. de girofle, pilules angé. 
liques, P. ante cibum ; Le: balsamiques de Stahl,, 
P. de Bécher, P. chalybées, P. stomachiquess 
de Starkey, poudre d'ambre, P. amère y P°. 
d’arum composée de Birckmann, sirop d’ab-- 
sinthe composé, S. de stéchas composé, tein-- 
ture d’absinthe composée, thériaque, 
STUPÉFIANS, voy: NARGOTIQUES. 

: STYPTIQUES. — /nternes simples. Acide sul. 
fariquealcoolisé, alun, fer, galles, mille-feuille,, 
pervenche, pied-de-lion, quinte-feuille. 

— Externes simples. Les mêmes. 

SUDORIFIQUES. — {nternes simples. Les dia-. 
phorétiques ; ache, ammi, angélique, aunée, 
bénoiste, buis ,calaguala, camphre , camphrée, 
canne de Provence, carbonate d’ammoniaque, 
C. de potasse , C. de soude, chardon bénit, con- 
tra-yerva, douce-amère, garou , gayac, lobélie, 
muse , roseau à balais, salsepareille, saponaire, 
sassafras, sauge, squine. 

— Jnternes composés. Les diaphorétiques 
composés ; boisson sudorifique , confection 
d'hyacinthe, eau thériacale » élixir thériacal, 
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souttes dEller, infusion sudorifique du Dr 


Caméra, rataña des Caraïbes, tisane sudori- 


fique, vin sudorifique d’'Huxam, vinaigre thé- 

riacal. | 
SupontriqQues. — Éxternes simples. Bains 

chauds, B. de vapeurs, B. famigatoires. 
SuPPURATIFS, VOY. ExXCITANS EXTERNES. 


TE: ; 


Toniques. -— Îniernes simples. Absinthe, 


alcornoque , aloès, amandes amères, angusturaæ, 


anis, aristoloche, arnica, aunée, bétoine, bile 


de bœuf, cachou , cannelle, càprier, cascarille, 
centaurée, chardon-bénit, chêne, chicorée, 
codaga-päle, contrayerva, eaux minérales fer- 
rugineuses, fer, fougère mâle, gemièvre, gen- 
tiane, germandrée, girofle, ginseng, goudron, 
houblon ; hysope, impératoire, ipécacuanha à 
ivette, kino, lierre terrestre, marronuier , ma- 
tricaire, muriate d’'ammoniaque, M. de potasse; 
muscade, noix vemique,moyer, oranger, Par 
tience , quasSia , quinquina, rhub arbe , romarin, 
santoline, saponaire , sauge, saule, semen- 
contra, serpentaire, gimarouba, sulfate de 
fer ; tanaisie, tartrate de potasse et de fer, toxi- 


# 
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Le 


codendron , trèfle d’eau, valériane, Yéronique,, 
verveine, vins. * 

Toniques. — /nternes composés. Bière due 
quinquina , B. sapinette, bol contre la chlorose,, 
B. contre la fièvre quarte, confection alkermès;, 
décoction amère, diascordium, gouttes amères, 
miel de longue vie, opiat de Salomon, osma-- 
zome, pastilles de cannelle, pilules chalybées,, 
P. fondantes de Richter, P. de Vicg-æ Azir,, 
P, toniques de Becher, P. de Moscou, poudres 
d’ambre, P. corroborante de Ferlhoff, sirop) 
d’absinthe composé, sirop d’érysimum com. 
posé, S. de stéchas composé , teinture de mars: 
dé Ludovic, thériaque, vin fébrifuge de D 4-20 
vinaigré ,thériacal. 

Externes simples. Presque tous les toniques | 
internes simples. Bains à la glace, B. froids, 
B. fumigatoires, B. alcalins , terre cimolée. 

— Externes composées. Baume acoustique, 

vin aromatique, V. estrins en. 


à à 
; Ü 
VerMIFUGES. — /niernes simples. Absinthe, 


ail ;-alliaire , aloës , armoise, azédarack, cam- 
phre, carotte, cévadille , Coraline , étain, fou- 
gèrs mâle, genièvre, gentiane , géofiroye, fra- 


l 
* 


MÉDIC. D’ APRÈS LEURS PROPRIÉTÉS. 53% : 
Mie » mercure , mousse de corse, muriate d’é- 
tain, M. de mercure doux, mürier , nerprun , 
noix vomique, papayer , pêcher, pétrole , T'ai- 
fort, ricin , sabine , santoline, semen-contra, 
tanaisie. | 

VERMIFUGES. —Internes composés. Baume de 
vie de Lelièvre, , biscuits vermifuges, décoction 
amère, dragées ver mifuges, élixir de S tougthon, 
gelée de mousse de corse , pastilles vermifuges 
de Barthez, pilules de Béloste, P. de panacée 
mercurielle du Dr Lagneau , poudre amère, 
P. anthelmintique , remède anthelmintique 
d’Alston , remède contre le tænia du Dr 4li- 
bert, du prof. Bourdier, de madame Nouffer ; : 
sirop anthelmintique, S. d’armoise composé, 
sucre vermifuge, teinture d’absinthe composée, 
vinaigre thériacal. 

— Externes composés. Layement vermifuge,. 
suppositoire vermifuge. d 

Nésicans. — Simples. Bryone , canthari- 

des , euphorbe, garou, pied de veau. 

— Composes. Pommade de cantharides, P 
de garou. 

Vouirsrs , voy. Emériques. 


Pa 


ROME: 2 Fauies à corriger, 


| Pag. 39; lign. 2 , cuniforme; ls. ; uniforme. 

es 199; dernière ligne, liniment 3j à De dis. x: 
2 1j à 34. k 

Pag. 154, lg ar} teinture, RENTE HR 
‘teinture, GR à 31j- 

Pag. 158, Lis. &,Z à 3 par d'eau; ne | 
6 à 3j par bij d’ eau, 

Pag. 210, lig. 12, j à, ty; dis. 5.3] à 3iv. 

Pag. 293, lig. 19, J'a8; dis. : Dj à 38. 

Pa: 290, li8, 3, manip. ; ; is. : manip. 4. 

Pag. 250, dern. ligne, suc, 2153 Lis. : : su, 3j. 

Pag. 300, ajoutez après. la dernière ligue , 


" l’article FRRN ET 
D. Extrait, 36 à 3j dans une potion. 

A la pag. LV ; au lieu de obs. peu usitée em 
France; is. : Obs..usitée depuis. peu en France. 
LgPob, "342: lig. 4, Se, pilules; is: : 35 en 

pilules. 

". Pag' 377, aux trois dernières lignes ; aa mas» 

Hip; /és..: aa manip. 1]. A 
Pag. 392, lig. 11, acide suliurique; his. “4 

acide sulfurique. î 
Pag. 46r, lig.2, faites la PEERE lis. : faitess 

la prendre, àté, . 
Pag. 458, lig. 3, ou cachou: Ft, ‘au cachou,, 
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